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Avertissement:

Depuis la mort du célébré ML Bartsch
,
on n

?

a

pas cessé de rechercher et de décrire les gravu-

res que les grands peintres ont gravées eux -mê-

mes. On a exploré avec soin
5

rectifié et completté,

et nous offrons dans ce livre dédié aux amis des

arts le résultat de toutes les recherches qui ont été

recueillies*

Nous n’ignorons pas que le besoin se fait sentir

à présent plus qu’autrefois, d’avoir un Peintre-Graveur

général, c’est-à-dire, la description de toutes les piè-

ces que les peintres et les dessinateurs de toutes les

écoles ont gravées. Nous sentons le même besoin.



TI

seulement nous craignons que quiconque a vu les ouvrages

des tous les Peintres Graveurs, et a écrit ses observa-

tions ne pourra répondre à ce que les monographies

ou catalogues des oeuvres des maîtres de chaque pays

ou de chaque école en particulier peuvent offrir de

complet.

Nous autres Allemands nous devrions imiter avant

tout M. À. P. F. Robert Dumesnil et sont excellent

Peintre-Graveur Français, en décrivant les ouvrages

de nos maîtres allemands
;

et les autres nations de-

vraient nous suivre à leur tour. Alors tôt ou tard

un Peintre-Graveur universel ranimera les études et

fera les délices des amis des Beaux Arts.

Depuis notre plus tendre jeunesse nous avons

travaillé à recueillir des matériaux pouvant servir à

rédiger un tel ouvrage, et ces matériaux seraient fa-

cilement rangés par ordre chronologique, et d’apres

les différentes écoles.

Outre les quatre cents maîtres décrits par M.

Bartsch, nous en comptons, six cents de l’école alle-

mande, quatre cent quatre-vingts de l’école néerlan-

daise, quatre cent vingt des écoles italienne, espag-

nole et portugaise, deux cents de l’école française,

outre les cent quarante cinq maîtres déjà décrits par

M. Robert Dumesnil dans les six volumes du Pein-

tre-Graveur français, et cent dix de l’école anglaise.
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Par conséquent, d’après la citation ci-dessus laquelle

à ce que nous croyons n’est aucunement complète, le

nombre des maîtres qui ont multiplié leurs ouvrages

eux-mêmes serait de dix-huit cents, dont les oeuvres

en partie très nombreux, seraient à décrire exactement

On peut juger par là combien un Peintre-Graveur uni-

versel serait volumineux, et surtout que les peintres

qui ont signé par un monogramme
,

les graveurs sur

bois cest-à-dire, les peintres et les dessinateurs, qui

ont gravé sur bois de leurs propres mains, les peintres

dont on connaît des pièces en manière noire, etc. etc.

n’ont pas été compris dans le nombre cité ci-dessus.

Nous ferons remarquer à nos lecteurs que nous

avons employé dans cet ouvrage les significations gé-

néralement usitées, savoir: par les expressions de

droite et de gauche nous entendons la gauche et la

droite de celui qui regarde la gravure, la mesure est

prise d’après le trait de la gravure dans les morceaux

oii il y en a, autrement d’après la dimension de la

planche; et c’est l’ancienne mesure française (anc. pied

de roy) dont on s’est servi. Nous ajouterons encore

que des pièces dont il existe des copies nous n’avons

cité comme exception, que les meilleures, et qui sont

du même côté que les originaux.

Nous terminons en recommandant à la bienveil-

lance et à l’indulgence des amis des arts, ce livre,

le fruit de notre propre expérience et de celle d’au-

tres personnes écrit avec beaucoup de peine et pour-
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tant avec plaisir au milieu d’une vie rempli d’occupa-

tions; et comme nous avons toujours eu soin d’indi-

quer les sources ou nous avons puisé, nous espérons

avoir évité le reproche de nous être paré des dépouil-

les d’autrui.
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Peintres Néerlandais.

F. de Laer.
JL.*

bartsch. i à 8. DIFFÉRENS ANIMAUX*
SUITE DE HUIT ESTAMPES»

lies copies peu trompeuses mentionnées par M. Nagler

dans son Nouveau Dictionnaire des Artistes (Neues Allgem.

Kiiasllerlexikon) ont été exécutées par M. Schmidt, peintre, et

ci-devant Conservateur du Cabinet Royal des estampes à Munich.

B. 9 à 14. DIFFERENS CHEVAUX.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Il y a des épreuves modernes de cette suite, meme sur

papier de la Chine. Les planches existent encore en Angleterre.

Auparavant, M. Basao les possédait, ainsi que toutes les dix-

neuf planches de ce maître; et il en avait incorporé deux, les

Nos B. 9 et 12, dans son Dictionnaire des Graveurs, 2de
. éd„

* Additions aux pièces décrites par Bartsch.
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2 P. de LAER.

Paris 1789, on avait gravé sur ces planches, la page 304
que l’on a effacée plus tard.

B. 15. La Famille .

Ce morceau est plus que douteux, et il nous semble n’être

qu’une Copie de l’estampe de T. Wyck (B. No. 6.), qu’il a gra-

vée d’après un tableau de P. de Lacr,

B» 16. Les deux Paysans et le Cheval.

Ce morceau est si rare, qu’il n’est presque pas à trouver.

Le Crésus des amateurs de gravures à l’eau forte des peintres

néerlandais, M. 1. Sheepshanks de Londres, dont la collection

se trouve maintenant au Musée Britannique, le fit copier d’une

manière parfaite à la bibliothèque impériabie de Tienne, afin de

le faire servir à l’usage de son Catalogue lequel, malheureuse-

ment n’a jamais paru. La manière dont ce morceau est exé-

cuté a fait croire aux auteurs des catalogues hollandais, M. M.
de Marcus et de Marseveen, et meme à M. Heinecke (MS. du

Dict. de Artistes, à la bibliothèque Royale de Dresde), que

c’était une gravure sur bois, ou du moins, il l’ont trouvée sem-

blable à une telle gravure.

B. 17. Les deux Cavaliers .

Les épreuves modernes ont une bordure.

B. 18. Le Paysage .

Les épreuves modernes sont avec bordure.

Les Nos.B. 17 à 20, se rencontrent quelquefois imprimés

sur une même feuille in fol.
;

ce qui du reste, est rare.

M.*
weigel. 21. Vue de Rome

,
prise du Colisée.

A gauche, on voit les débris des temples du Soleil

et de la Lune; on voit aussi les ruines de la fontaine

* Pièces non décrites par Bartsch.
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Meta Sudensa, ainsi qu’un cheval qui paît et deux ânes

qui se reposent accompagnés de Panier. A droite, sur

le second plan, un pâtre, deux buffles, une charette, etc.

Largeur: 7 p. 1 1. Hauteur: 4p. 31.; d’après l’ancien pied

de roi de Paris.

Ce morceau est sans aucun doute authentique. Il est

aussi très-rare. Feu M. F. Rechberger, d’abord Conservateur

des collections de M. le Comte Fries, ensuite directeur de la

gallerie de l’archiduc Charles à Vienne, n’avait aucun doute sur

l’authenticité de ce morceau et le joignit à l’oeuvre de notre

maître dans la collection de l’archiduc Charles à Vienne. M.
Brulliot le décrit dans sa Table gén. II. partie, No. 1433.

M. Régnault Dealande l’avait incorporé dans le catalogue de

M. le Comte Rigal sous la rubrique: B . Bremberg (No. 30.)

à qui il l’attribuait.

Les deux morceaux de J. de Nordt que M. Bartsch décrit

à la fin de l’oeuvre de P. de Laer, et dont il y des épreuves des

I
,

II. et III. états, de même que quelques autres morceaux, ne

doivent pas être placés ici.

Comparer aussi l’article P.V. H. p. 110 du Peintre-Graveur.

S. de Vlieger.

Æ
B. 9. Le Burg .

On connait deux états de cette planche :

I. Epreuve à l’eau forte pure; avant le nom.

II. Epreuve ordinaire, terminée; avec le nom.

B. 10. Les Pécheurs .

Cette estampe représente la vue de Scheveningen ou Sche-

velingen près de la Haye, réprésentée par presques tous les cé-

lèbres peintres de paysages et de marines.

1 *
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Feu M. Haller de Hallerstein, connu comme artiste spi-

rituel, et directeur de la gallerie de tableaux du château de

Nuremberg, possédait une ancienne épreuve de ce morceau, sur

de fort papier de la Chine laquelle semble être unique.

B. 11 à 20. DIFFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE DIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Epreuves à l’eau forte pure; avant les numéros et l’adresse

sur la dernière pièce.

II. Epreuves terminées; avant les numéros et l’adresse sur la

dernière pièce.

III. Epreuves ordinaires, avec les numéros et l’adresse de

J. Danckers, sur la dernière feuille, comme M. Bartsch

le décrit.

11 y en a des épreuves modernes qui sont très -faibles. A
peine distingue-t-on encore la tête d’homme en croquis, dans la

marge de gauche de l’estampe, B. No. 19. M. Bartsch n’a

pas remarqué le F S et le millésime 1642 écrits à rebours que

l’on voit sur le tonneau posé sur le traineau qui se trouve dans

l’estampe B. No. 14.

Il ne vaut pas la peine de mentionner cette opinion erronée,

et depuis peu, répétée de nouveau quelque part, que le beau mor-

ceau: La fête du village
;
par Renesse

,
lequel M. Bartsch

décrit dans le catalogue de Rembrandt Tom. IL pag. 104, No.

18, soit de S. de Ylieger, avec les pièces duquel il n’a que

très-peu de ressemblance.

P. Potter.

J.
B. 1 à 8. DIFFÉRENS BOEUFS ET VACHES.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches.

I. Avec l’adresse du maître et avant les numéros.
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II. Avec l’adresse de Clément de Jonghe. Ces épreuves sont

ordinairement plus belles et moins noires que celles du I. état.

Nous en avons vu un exemplaire sur du papier de la Chine

très -fin.

III. Avec l’adresse de F. de Wit dans la droite du haut; celle

de Clément Jonghe est effacée.

IV. L’adresse de F. de Wit effacée, celle de Clément de Jonghe

a été mise de nouveau sur la planche.

Il y a des épreuves modernes qui sont encore assez bonnes.

Les planches existent encore en Hollande.

Quant aux copies, les meilleures, sont celles de M. de

Claussin, et celles du Livre Universel des Beaux-Arts
(
Univer-

sal-Kunstbuch) éditées par l’Institut bibliographique de Hild-

bourghausen.

B. 9 à 13. DIFFÉRENS CHEVAUX.
SUITE DE CINQ ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches :

I. Avant des travaux ajoutés. Avant l’alongement de la queue

du cheval du No. B. 9. Avant que la planche du No. B. 10,

soit ébarbée. Le No. B. 11, de meme, et la queue du che-

val écourté est plus épaisse vers le bas etc. Voir Bartsch.

Le No. B. 12, de même, et avant des changemens dans le ciel.

Le No. B. 13, de même, et avant différentes lignes ajoutées.

Voir Bartsch Introduction à la connaissance des gravures

(Anleitung zur Kupferstichkunde). Tom. II. pag. 216.

II. C’est l’état décrit par Bartsch.

M. Bartsch fait mention de copies éditées par N. Visscher,

et dont il y a des épreuves avant la lettre et le numéro. Elles

ne sont du reste, pas si mauvaises que celles qui jonl paru

chez C. Allard; mais les meilleures, sont celles de M. de

Claussin.

B. 14. Le Vacher .

On connaît six états de celte planche:

I. La grande planche avant toute lettre.

II. Egalement la grande planche, mais avec le nom: Pauwelus
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Potier au lieu de Paulus Potter comme dans les états sui-

vants.

III. La planche réduite, comme les états suivants; et avant

l’adresse.

IV. Dans la gauche du haut, l’adresse de [F. de Wit.

V. L’adresse ci-dessus effacée, et en bas, celle de P. Schenck.

VI. L’adresse de P. Schenck est effacée.

II en existe des épreuves modernes de Paris lesquelles,

particulièrement dans les parties ombrées, ont été retouchées.

Elles sont dures et manquent d’harmonie-

B. 15. Le Berger.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant toute lettre et le No. 2., écrit à rebours, dans la gauche

du bas.

II. Avant l’adresse de Clément de Jonghe.

III. Avec cette adresse.

IV. Toute lettre effacée. Avec beaucoup d’attention, on aper-

çoit encore les traces du nom du maître qui a été effacé. La
partie du bas ou, dans tes épreuves antérieures, se trouvait

le No. 2, est travaillée d’une autre manière et est devenue

plus claire par l’effet du grattoir. A droite, au contraire, on a

gravé un No. 2. Ces épreuves sont pâles. L’amateur at-

tentif, ne pourra s’y tromper, surtout s’il fait attention à ce

No. 2. que nous venons de mentionner, qui se trouve

dans le bas de la droite et lequel est quelquefois effacé.

B. 16. La Tète de vache .

Il y* a cinq copies de ce morceau, comme le mentionne

M. Joubert, dans son Manuel de l’amateur d’estampes. Nous

ajouterons seulement que deux des artistes qui lont gravées se

nomment J.Bemme et A.Schouman. Si la copie de M. deClaus-

sin est bonne, celle de A Bartsch est cependant préférable.

B. 17. La Vache couchée près de Parbre.

On connaît l’excellente copie de A. Bartsch.
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B. 18. Le Zabucaia et le Singe.o
On connaît deux états de cette planche :

I. Avant toute lettre. Presque unique.

IL C’est celui décrit par Bartsch.

M. Bartsch décrit encore une suite de huit morceaux:

boeufs et vaches , laquelle a été attribuée à tort à P. Potter.

Cettesuite serait avec plus de certitude de J. Visscher. Les

épreuves du I. état sont avant la lettre et avant le numéro;

celles du IL, avec le numéro et l’adresse de Clément de Jonghe,

celles du IIL, avec l’adresse de F. de Wit; celles du IV.,

avec cette même adresse, mais les numéros sont supprimés,

et celles du V., avec l’adresse et les numéros effacés. Il y en a

des épreuves modernes.

M .

W. 19. Portrait du maître.

Buste tourné à gauche, la tête vue de face; les che-

veux sont très longs et tombent sur les épaules et sur

le dos.

Hauteur: 3 p. 11 1. Largeur: 2 p. 6 1.

Ce portrait est très -ressemblant à ceux qui se trou-

vent dans les biographies des peintres néérlandais de Houbraken,

Des camps, et autres auteurs, ainsi qu’au tableau peint par B. v.

d. Helst lequel se trouve au Musée Royal de La Haye.

On ne connaît que le seul exemplaire
\
de la collection de

M. J. Sheepshanks ci-dessus mentionnée lequel, à ce que nous

présumons, provient de celle de M. Moerse, et doit se trouver

à présent au Musée-Britannique. M. J. Sheepshanks
,

ce cé-

lèbre amateur en fit faire une copie qui devait faire partie de son

catalogue malheureusement non paru
;
cette copie exécutée par le

célèbre graveur Benj. P. Gibbon, est d’une fidélité admirable.
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W. 20. Tète de vache .

Vue de profil, tournée à gauche. Au-dessus de la

tête, on voit quelques lignes dans le ciel.

Hauteur: 3 p. 6 î. Largeur: 2 p. 8 1.

Nous en connaissons deux exemplaires, d’après l’un des-

quels, celui qui se trouve au Musée d’Amsterdam, M. J. Sheep-

shanks en fit faire une copie admirable par Benj. P. Gibbon.

Nous n’osons décider si, le second morceau non décrit du

Musée d’Amsterdam: Une tête de boeuf le cou auprès d’un

arbre
,
morceau gravé très-légèrement à l’eau forte, ainsi qu’un

autre petit morceau encore: Un boeuf debout
,
ne seraient pas à

attribuer, avec plus de raison, à Marc de Bye.

Quant au morceau: Le cheval près de l’arbre
,
lequel est

très-rare, et se trouve pareillement au Musée d’Amsterdam
,

et

décrit dans notre Catalogue (Kunstkatalog) VIL Partie, No.

8136, nous sommes à présent d’avis que, quoique bien exécuté,

ce morceau n’est pas une estampe originale du maître. Peut-

être ce cheval est-il de A. Schouman .

Marc de Bye.

Æ
B. 1 à 8. DIFFÉRENS BOUCS ET CHEVRES.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant toute adresse et numéro.

IL Avec l’adresse de N. Visscher et avec le numéro.

III. Avec la même adresse, et avec le No. 9. de l’éditeur,

ajouté sur le titre.

IV. Avec l’adresse de P. Schenck jun.
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B. 9 à 16. DIVERS BOEUFS ET VACHES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces planches:

ï. Avant le nom de M. de Bye.

II. Avant l’adresse et les numéros.

III. Avec l’adresse de N. Visscher, et avec les numéros.

IV. Avec cette meme adresse, et avec le No. 11. de l’éditeur

ajouté sur le titre.

V. Avec l’adresse de P. Schenck jun.

B. 17 à 24. DIFFERENS BOEUFS ET VACHES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

L’ordre des numéros est le suivant: B. No. 17, est le No.

1, de la suite; B. No. 20, est No. 2; B. No. 22, est No. 3;

B. 23, est No. 4; B. No. 18, est No. 5; B. No. 19; est

No. 6; B. No. 21; est No. 7, et B. No. 24, est No. 8.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Avant Je nom de de Bye.

II. Avant l’adresse et les numéros.

III. Avec l’adresse de N. Visscher.

IV. Avec cette même adresse et avec le No. 12 de l’éditeur

ajouté sur le titre.

V. Avec l’adresse de P. Schenck jun.

B. 25 à 32. DIVERS BOEUFS ET VACHES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces pièces:

I. Avant le nom de de Bye.

II. Avant l’adresse et les numéros.

III. Avec l’adresse de N. Visscher.

IV. Avec cette même adresse, et avec le No. 14 de l’éditeur

ajouté sur le titre.

V. Avec l’adresse de P. Schenck jun .

B. 32 a k 32 h. DIFFERENS BOEUFS ET VACHES.
SUITE DE 8 ESTAMPES.

On connaît trois étals de ces planches:

I. Avant l’adresse et les numéros.

I ##
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IL Avec l’adresse de N.Visscher.

III. Avec celle de P. Schenck jun.

B, 33 à 40. DIFFÉRENS LIONS, OURS, LOUPS
ET COCHONS.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches :

I. Avant l’adresse et lee numéros.

IL Avec l’adresse de N. Visscher et le numéro.

III. Avec celle de P. Schenck jun.

B. 41 à 49. LES LÉOPARDS.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant l’adresse et les numéros.

II. Avec l’adresse de N.Yisscher.

III. Avec celle de P. Schenck jun.

B. 49 à 56. LES LIONS.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches :

I. Avant l’adresse et les numéros.

II. Avec l’adresse de N, Visscher.

III. Avec l’adresse de R. et J. Ottens.

Il y en a des épreuves modernes. M. Basan possédait les

planches.

B. 57 à 60. LES CHASSES.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches.

I. Avant l’adresse et les numéros.

II. Avec l’adresse de N. Visscher.

III. Avec celle de P. Schenck jun.

Il y en des épreuves modernes. M. Basan possédait les

planches.

B. 61 à 76. LES OURS.
SUITE DE SEIZE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:
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I. Avant l’adresse, et avec les grands numéros dans la droite

du haut.

II. Avec l’adresse de N. Yisscher; les grands numéros sont

effacés, et en place, dans la marge des planche, à droite,

les numéros en petit.

III. Avec la même adresse, et le No. 10, de l’éditeur, ajouté

sur le titre sous le millésime.

IV. Avec l’adresse de P. Schenck jun. dans la marge; et le

No. 10 de l’éditeur a été placé en haut.

Il faut bien se garder de ne pas prendre pour des épreuves

avant Fadresse de Schenck, celles où les marges sont coupées.

B. 77. Le Çhien métis .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

II. Avec l’adresse de N. Visscher.

III. Avec celle de F. de Wit.

B. 78. Le Muletier .

(La fable de l’Ane et du Cheval.)

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse de N. Visscher,

IL C’est celui décrit par Bartscb.

B. 79 à 94. DIFFÉRENS MOUTONS.
SUITE DE SEIZE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches :

I. Avant l’adresse,* et avec les grands numéros dans la droite

du haut.

IL Avec Fadresse de N. Visscher; les grands numéros sont

supprimés.

III. Avec la même adresse, et avec le No. 8 de l’éditeur placé

sur le titre.

IV. Avec l’adresse de P. Schenck jun.

B. 103. Le Boue.

On connaît deux états de cette planche:
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I. Seulement avec la marque du maître: M. D. B .

II. C’est celui décrit par Bartscb.

B. 107. Saint-Eustache.

On connaît deux états de cette planche :

I» Avant l’adresse de N. Visscher.

II. C’est celui décrit par Bartsch.

JB.

Les pièces suivantes ont été décrites dans le Catalogue

Rigal, et dans le Nouveau Dictionnaire des Artistes (Künstler-

lexikonl, de M. Nagler:

W. 108.

Vache debout, couverte en partie par un grand

arbre.

Largeur: 3 p. 6 1. Hauteur: 2 p. 8 I.

W. 109.

Veau couché.

Largeur: 4 p. 2 1. Hauteur: 2 p. 8 1.

W. HO.

Brebis couchée, vue de profil, tournée à droite.

Largeur: 4 p. Hauteur: 2 p. 4 1.

W. 111.

Vache pleine, couchée, et vue par le dos.

Largeur: 4 p. 8 h Hauteur: 3 p. 9 1.

W. 112.

Deux cochons auprès de l’étable.

Largeur: 5 p. 2 1. Hauteur: 5 p 1 1.

W. 113.

Bouc couché, 1657.

Largeur: 5 p. 2 1. Hauteur: 3 p. 11 1.
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W. 114.

Vache couchée auprès d’une palissade en plan-

ches. 1657.

Largeur: 5 p. 2 l Hauteur: 3 p. 11 I.

On mentionne encore quatre morceaux lesquels, s’ils sont

authentiques, appartiennent parmi les plus rares:

1
)

Une tête de boeuf. 2) Une tête de boeuf avec une chaîne

et du bois au cou. 3) Paysage avec deux vaches debout

auprès d’un arbre. 4) Deux vaches; sur une planche

de forme ronde.

Nous renvoyons nos lecteurs à la fin de l’oeuvre prece-

dent, de P. Potter.

J. van den Hecke.

JL
B. 1 à 12. DIFFÉRENS ANIMAUX.

SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant l’adresse. Il y a des e'preuves de quelques pièces de

cette suite, avant quelques travaux ajoutés et avant la bor-

dure au burin.

II. Avec l’adresse de Jacobus de Man Junior, sur le titre.

III. L’adresse effacée.

Des planches qui existent encore on a tiré des épreuves

modernes, même sur papier de la Chine, lesquelles sont mau-
vaises pour la plupart.

B. 13. Les Maraudeurs .

On connaît trois états de cette planche:

L Avant l’adresse, et avant la bordure renforcée.

II. Avec l’adresse de G. Quineau.

III. Cette adresse supprimée. En regardant avec attention, on

en aperçoit encore les traces.
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Quelquefois, on trouve ce beau morceau ajouté à l’oeuvre

de Guil. Baur\ par exemple, M. Pieri Bénard, l’a fait dans le

Catalogue de Paignon-Dijonval.

B
W. 15. Les Joueurs aux dés .

En bas à gauche : I. V. H E C K E aqua forti fecit.

Largeur: 4 p. 5 I. Hauteur: B p. 3 1.

Cette pièce de peu d’importance, est décrite dans le Cata-

logue Rigal, et se trouve aussi dans la gallerie de Parchiduc

Charles.

W. 16.

Sur une prairie, un petit pâtre garde deux vaches.

Marqué : */. H.
Largeur: 7 p. 10 1. Hauteur: 5 p. 11 1.

Cette pièce importante est décrite dans le catalogue Rigal.

W. 17 à 22. D1PFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE SIX PIECES.

J. V. Hecke junior fe aqua forti. 8°. oblong.

Cette suite n’est pas à confondre avec la petite suite d’ani-

maux connue que T. de Kessel a gravée d’après les dessins de

J. v. d. Hecke.

W. 23.

Une jeune femme traversant Peau à gué, et allant

à gauche.

Largeur: 2 p. 2 I. Hauteur: 3 p. 6 1.

Voir notre Catalogue, IX Partie, No. 10495.

ii se trouve aussi dans le Musée d’Amsterdam.

Si ce morceau est authentique, nous avons des doutes sur

l’authenticité des trois morceaux suivants, qui, dans le cata-

logue Paignon-Dijonval, ont été attribués à notre maître:

a) Pèlerin en marche vers la droite . Il tient un bâton de

pèlerin de la main droite, et étend la main gauche devant lui
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comme s'il 'parlait à quelqu'un ; il est couvert d'un grand

chapeau
,

et porte un manteau de pèlerin et des pantalons

courts et larges . Bans le lointain à droite
,
on voit une petite

chapelle sur une hauteur . b) Une femme avec un enfant

.

Ce morceau-ci a le plus de rapports avec le No. 23. ci-dessus

mentionne, c) Une femme avec un chapelet. Elle marche

vers la droite
, la tête découverte

,
les cheveux sont liés en

forme de chou derrière la tête; de chaque côté du cou
,
pen-

dent des boucles
,

le sein est découvert elle lient un chapelet

de la main gauche
,
pendant que de la droite, elle relève une

partie de son simple vêtement. Bans le lointain, on voit une

église et des maisons.

Ces quatre morceaux, y compris le No. 23, ont chacun la

mesure suivante :

Hauteur: 3 p. 6 1. Largeur: 2 p. 2. 1.

Les Pièces a et c, se trouvent chez l’archiduc Charles à

Vienne.

F. Y. H.

Depuis la mort de M. Bartsch, on n’a pas fait des progrès

dans la question de savoir à quel maître on doit attribuer ces

célèbres morceaux.

M. Bartsch croit que les Nos
1, 5 et 8, sont de P. de

Laer ( Peter van Harlem), les N os 9et 10, de Paul van Hille-

gaert, les N os 2 et 7, des travaux d’un maître inconnu, et les

Nos
.3, 4, 6 et 13, ainsi que les Nos 11 et 12, avec le nom

du maître, de Jonckheer.

Il se trouve un tableau de ce dernier maître dans le Musée
Royal de Berlin. Quant à P. de Laer lequel, à ce que dit aussi

M. H. R. Füssli, dans le Catalogue critique des meilleures

estampes etc. (Kritisches Verzeichniss) s’est nommé Peter vau

Harlem, pendant son séjour dans cette dernière ville, nous men-

tionnerons en passant un tableau qui se trouve dans le convent

de Lambach près de Gemunde, cercle de Salzbourg. Ce tableau

quoique antérieur à P. de Laer, a cependant quelque ressern-
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blance arec la manière dont ce maître a traite' les figures et les

animaux. Il représente une foire de village, dans le goût de

J. Breughel, et est marqué: P. F. //. (] e Y et le H sont

entrelacés). Il est attribué à Peter van Harlem.
Nous mentionnerons encore que le père de N. Berghem,

Peter Kiaasz, peintre d’objets inanimés, fut au$;si nommé Peter

van Harlem, et nous ajouterons que de notre temps aussi, M.
Régnault Delaîande, dans le catalogue Silvestre, attribue suite de

Chiens a-dessous à un certain Paul van Hecke
;

il en a été de

meme dans les anciens catalogues hollandais; par exemple dans
ceux de v. d. Dussen et Maarseveen. Voir Le Peintre-Graveur
de Bartsch pag. 110.

B. 1 à a DIFFÉRENS CHIENS.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches :

I. Epreuves à l’eau forte pure, avant le nom, avant les numéros

et avant l'adresse. Presque unique.

IL Avant les numéros et avant l’adresse. Nous présumons

qu’elles sont égales aux feuilles séparées décrites dans le

Catalogue Rigal avant beaucoup de travaux ajoutés.

III. Avec l’adresse de Clément de Jonghe qui en a formé une

suite et l’a pourvue des numéros.

IV. 11 existe de mauvaises épreuves modernes de quelques pièces

de cette suite.

B. 9 à 12. DIFFÉRENS CHIENS.

On connait quatre états de ces planches :

I. Avant la bordure, et avant les numéros.

II. Avec l’adresse de Clément de Jonghe, sur la première pièce.

Clément de Jonghe en a formé une suite qu’il a munie de

numéros.

III. Avec l’adresse de N. Visscher.

IV. Cette adresse et les numéros sont effacés. Les planches

usées et en mauvais état, existent encore; on en rencontre

des épreuves modernes sur lesquelles les numéros existent

encore, et d’autres, sur lesquelles ils ont été effacés. L’une
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et l’autre espèces de ces épreuves modernes sont d’un misé-

rable aspect.

B. 13. Bes Dogues,

Il y a aussi de ce morceau des épreuves modernes.

H. Verselraring.

Æ
B. 1. Jj(i Bataille .

On connaît deux états de cette pièce:

I. Avant la retouche, sans doute, par le maître lui -meme.

II. Décrit par Bartsch.

J. IX. Roos.
Ce maître appartient à l’école allemande.

Æ
B. 1 à 9. DIFFÉRENS MOUTONS FT CHEVRES.

SUITE DE SEUF ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Epreuves à l’eau forte pure; avant les travaux ajoutés par

le maître.

IL Décrit par Bartsch.

11 y a d’assez bonnes copies modernes d’après le Iî
a

, état

de cette suite, à ce que nous présumons, par le graveur C.

Hopffer à Berlin. Les morceaux copiés, sont les Nws
. B. 2 à

9; auquels le No. 4, sert de titre.

B. 10 à 17. DIFFÉRENS MOUTONS ET CHEVRES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Epreuves à l’eau forte pure. Avant les travaux ajoutés par

le maître.
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IL Avant toute adresse et numéros.

III. Avec l’adresse de J. de Ram, sur le titre, et avec le : cura

privilegio, près de la bordure. Avant les numéros.

IV. Avec l’adresse de Franz Carelse, sur le titre, vers la droite

du bas, et avant le numéro.

Y. Avec l’adresse de J. delà Faille. Le No. B. 11, porte le

No. 5, dans la droite du bas; le No. B. 12, porte le No. 2; le

No. B. 13, porte le No. 4, également à la même place; et ainsi

de suite.

Il y en a de mauvaises épreuves modernes qui sont toute-

fois assez rares.

B. 18 à 30. DIFFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE TREIZE ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Avec le titre; avant le numéro et les chiffres; et avant les

inscriptions: Beestboekje etc ., sur les 19eme et 25eme pièces.

IL Sans le titre allemand; par conséquent il n’y a que douze

pièces partagées en deux suites; avec l’inscription citée par

Bartsch: Beestboekje I
e

et 2 e deel; avec les numéros et les

chiffres, ainsi que l’adresse de H. Sweerds.

III. Comme ci-dessus; et avec l’adresse de F. deWit.

IV. Comme ci-dessus; et avec l’adresse de C. Danckerts.

V. Comme ci-dessus; mais l’adresse est effacée; les numéros

et les lettres sont changés. Dans le No. B. 20, on a changé

le No. 2 en No. 6; dans le No. B. 23. le No. 5 est changé

en /*; dans le No. B. 24, le No. 6 est changé en No. 2;

dans le No. 29, le f est changé en No. 5; et dans le No. B.

30, le /'est changé en e.

Les épreuves modernes qui ont été imprimées à Vienne où

les planches se trouvent actuellement, ne valent presque rien.

B. 31. La Bergère .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant quelques travaux ajoutés. L’angle du haut à droite

est resté en blanc. Les angles sont généralement arrondis.

II. La bordure est renforcée par parties. Malgré que la planche

semble s’être retrouvée, ce morceau est toujours rare.

On en a une belle copie par A. Bartsch.
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B. 33. 35. 36. 37.

Suite de différeus animaux, y compris la pièce

ion décrite par Bartsch:

Jjes deux Chèvres près de la haie .

SUITE DE CINQ ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches :

. Epreuves à l’eau forte pure avant les travaux ajoutés au burin?

par la main du maître; et avant la lettre.

Voir Bartsch: Peintre -Graveur, Introduction à la con-

îaissance des gravures, de même que dans notre Catalogue IL
3
artie, No. 2466. Il s’en trouve aussi une belle copies de l’une

les pièces de cette suite dans le Painters Etchings de Walker

)ortant le titre: A collection of fortv two Fac similes o£ rare

Stchings. in fol.

il. Avec les travaux au burin ajoutés par le maître.

Le médiocre graveur Joh. Schweizer qui paraît avoir eu

rntre les mains ces cinq planches de Roos, y a ajouté un titre,

ielon toutes les apparences, d’après un dessin de Roos, et Ta

nuni d’une inscription qui fait croire qu’il a fait passer ces plan-

ches comme son propre ouvrage, s’il ne faut pas supposer que

lans les épreuves du II. état, du moins des places chargées de

ravaux au burin, sont de sa main dure et raide, et qu’il les

lonna alors comme son propre ouvrage; ou il se peut aussi que

lans l’expression : mis sur cuivre (in Kupfer gebracht) il ait

roulu dire: mise en impression ou mises en train.

Nous avions trouvé ce titre que nous n’avons plus ren-

contré depuis lors, avec un exemplaire des épreuves du IL état

le ces cinq pièces originales, avec les travaux ajoutés au burin;

te papier, l’impression de ce titre était tout à fait conforme

autres pièces. Ce titre représente un berger appuyé sur une

pierre portant l’inscription suivante: TIERBUECHLEIN von
JOH. HEINRICH ROOS inventirt und durch JOHANN
SCHWEIZER in Kupfer gebracht. A droite, on voit un bouc

debout, à gauche, de l’eau qui coule d’une fontaine. Largeur:

6 p. 11. Hauteur: 4 p. 7 a 10 1.

111. Avec des travaux ajoutés ou burin par une main étrangère;
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par exemple, dans le No. 33, on a ajouté un fond où l’on

voit à droite, un château et des arbres; à gauche, dans le

lointain, un moulin à vent et des arbres dans le voisinage.

B. 34. La Fileuse.

L’épreuve que nous avons vue de ce morceau laquelle on

faisait passer pour un original, n’était, à ce que nous croyons,

qu’une copie.

Elle avait les dimensions suivantes :

Largeur^ 6 p. Hauteur : 4 p. 9 1.

M. Bartsch donne la mesure suivante:

Largeur: 6 p. Hauteur: 4 p. 4 1.

Elle portait le No. 31, dans la droite du bas.

B. 38. Le Berger et son troupeau en repos .

M. Bartsch décrit le I. état dans le supplément pag. 3.

La planche bien conservée de cette excellente estampe, semble

encore exister.

M.
W. 40. Le deux Chèvres auprès de la haie.

4° oblong.

Ce morceau appartient à la pièce citée ci-dessus: B. 33,

35 à 37. Voir la IX. partie de notre Catalogue, No. 10319,

et dans d’autres ouvrages.

W. 4L Le Paysage a la Cigogne dans les airs.

On lit: H. Roos inv. et fecit,

Hauteur: 5 p. 5 1. Largeur: 5 p. 2 I.

Décrit dans le catalogue Rigal. On trouve aussi ce mor-

ceau dans diflérentes collections.

Quelquefois, on en trouve une copie assez spirituelle,

gravée dans de plus grandes dimensions, par le peintre DU -

ringer.

Hauteur: 5 p. 4 1. Largeur: 8 p. 11 I.
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Cette copie a été quelquefois confondue avec l’original

ui ne vaut guère mieux.

W. 42. Paysage italien .

On voit a gauche, les colonnes d’un temple, et sur

3 premier plan, une bergère assise avec ses enfants.

)ans la droite du bas, on croit reconnaître la marque du

mitre.

Largeur: 10 p. 9 1. Hauteur: 8 p. 10 1.

Décrit dans notre Catalogue, X. Partie, No. 11096.

Cette épreuve se trouve maintenant dans la collection pri-

ée de S. M. le Roi de Saxe.

De ce morceau aussi, il existe une copie, à ce que nous

résumons, par le graveur J. P. Schweyer qui Ta faite à l’insti-

;ation d’un marchand d’objets d’art. Cette copie qui se pré-

ente assez souvent à été quelquefois vendue pour l’original;

die est du reste, sans expression.

W. 43. Titre •

A droite, on voit à moitié un bouc auprès d’une py-

•amide, sur laquelle se trouve l’inscription suivante: Ani-

nalia ad vivant delineata
,
et aquaforti aeri int-

éressa studio et arte J Henr . Roos J 670.

Largeur: 5 p. 2 1. Hauteur: 4 p. 7 1.

M.Brulliot qui décrit ce morceau dans le catalogue Arétin,

e croit comme vraisemblement appartenant à une suite de même
grandeur.

W. 44.

On voit un berger couché sous un arbre à gauche;

dans le milieu, un groupe de trois montons et une

chèvre. La marque du maître; Roos
, 1653 (le 5 et le

3 écrits à rebours) a droite. 8° oblong.

Ce morceau qui nous était déjà connu par le catalogue

Marcus, se trouve dans la gallerie de l’archiduc Charles.
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C. Bu Jardin.

Æ.
B. 1 à 51. L5oeuvre du maître .

On a trouvé des épreuves de quelques pièces, avant le

nom qui pourraient bien n’étre que des épreuves à l’eau forte

peue; par exemple, dix pièces dans le catalogue de v. derMarck,

le titre, dans notre catalogue, IL Partie, auparavant chez Mar-

cus et Marseveen.

M. Bartsch décrit les quatre éditions suivantes de l’oeuvre

de notre maître.

I. Avant les numéros, et l’adresse sur la première pièce.

II. Avec l’adresse de G. Valk et P. Schenk.

III. Cette adresse effacée.

IV. Comme ci-dessus. Les planches ont été retouchées à plu-

sieurs reprises. Le No. B. 8, lequel, dans les états anté-

rieurs, portait le No. B. 9, est changé en No. B. 8, ainsi que

le No. B. 9, qui portait [le No. B. 8, en No. 9; les Planches
j

des N os
. B. 23 à 26, 29 à 34 ont été coupés. Ces épreuves

j

sont ordinairement très mauvaises; et les plus mauvaises
|

de toutes, sont celles éditées par la veuve Jean à Paris, ou

toutes les 52 pièces, y compris une estampe de N.Berchem
,

B. No. 51, sont tirées sur 20 feuilles in fol. Les planches

sont abimées et salies par des retouches à l’eau forte et des

lessives.

Il y a des copies en contre - partie des N0S.B. 35, 37 et 38
qui sont attribuées à J. v . d. Does. Voir l’article sur ce maître,

dans ces Suppléments.

Le peintre S . Graenicher a fait de bonnes copies de plu-

sieurs de ces pièces; par exemple, des Nos
. B. 15, 16 et 34.

Ces copies ne sont toutefois par difficiles à distinguer des ori-

ginaux.

Nous ferons encore remarquer que les Nos
. 45 à 50, for-

ment une suite de six estampes.

B. 52. Portrait du poete J. de Vos.

On connaît deux états de cette planche :
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I. Avant toute lettre.

IL Décrit par M. Bartsch.

Cette planche dans cet état, appartient aux oeuvres de

Vos, portant le titre suivant: Jan Fos Gedichten uitgegeven

door J. Lescailje Àmsl. 1662. 4°. Voir notre Kunstcatalog

XIV. Partie.

La planche existe encore; cependant les épreuves tirées

quelquefois sur un papier brunâtre, ne sont pas communes.

J. le Ducq.

Æ
B. 1 à 8. DIFFERENS CHIENS.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît deux états des planches de cette superbe suite,

I. Avant les numéros.

II. Décrit par Bartsch.

JB.

W. 11. La Chienne allaitant son petit .

A droite, sur une élévation de terre couverte de

mousse et d’herbes, on voit une chienne couchée ayant

la tête élevée, et allaitant son petit vu de profil et par

le dos.

Largeur: 5 p. 8 1. Hauteur: 4 p. 7 1.

I

Il n’existe que quatre exemplaires de ce morceau.

Sur le dos de la planche gravée à l’eau forte, le maître y
a peint un tableau

;
ce qui fait que malgré tous les soins pos-

sibles, on n’en a pu tirer que quatre exemplaires. Ce tableau,

et par conséquent la planche, se trouvent dans la gallerie du

prince Esterhazy à Vienne.

Ce morceau a beaucoup de rapports avec le No. B. 4; ce-

pendant il y a des différences, par exemple, dans cette première

planche, il n’y a point de pierres ni de rameau d’arbre à gauche;



24 J. le DUCQ.

mais des herbes basses la planche de la suite diffère aussi dans

la mesure: Largeur: 6 p. 2 L
/ 2 !. Hauteur: 4 p. 11 1.

Voir notre Catalogue XII. Partie, No. 12034.

Il s’en trouve aussi une épreuve chez le comte M. de

Fries et dans la gallerie de l’archiduc Charles.

W. 12.

Planche contenant deux pièces représentant des

moutons. Avec le nom du maître.

Largeur de la planche: 6 p. 93
/n 1. Hauteur: 2 p. 9 à

10 1 .

On ne connaît qu’un seul exemplaire de cet excellent mor-

ceau lequel se trouve dans la collection du baron de Mecklen-

bourg à Pantlitz dans la basse Poméranie nouvelle (Neu Yor-

Pommern).

Cette épreuve provient de la collection du peintre Weilsch

de Berlin.

W. 13. Le paysage an gros Bourdon,

Pays couvert de bois; vers la gauche un torrent qui

tombe en cascade à droite, un vieux arbre ou l’artiste a

représenté la fable de l’abeille et des fourmis.

Largeur: 8 p. 6 1. Hauteur: 6 p. 10 I.

Nous osons à peine réfuter les grands connaisseurs, les-

quels, comme M. Rechberger qui l’a jointe à l’oeuvre de notre

maître chez l’archiduc Charles, croient ce morceau authentique.

Mais nous ne pouvons pas trouver la raison qui peut le faire

attribuer à Isac Moucherou, comme on l’a fait.

Dans le catalogue Arétin I
er Vol., No. 4401, feu M.Brul-

liot décrit une pièce attribuée à J. leDucq: Un cavalier de con-

dition. Dans le fond, on voit de cavaliers et des piétons

dont une partie sont dans la rivière et les autres au bord;

non loin d’un rocher avec une maison et une tour. Fol.

oblorig.
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Il nous est survenu des doutes, si ce morceau ne serait

pas celui assez commun, exécuté dans le goût de R. de Hooghe

et à lui attribué, lequel appartient à une suite numérotée de

quatre pièces: Paysages avec cavaliers
,

qui sont peut-être

d’après des dessins de Ph. Wouwerman ou de N. Berghem

et dé plus, ce qui nous fait douter, c'est que ce morceau porte le

No. 4. dans la droite de la marge du bas, souvent coupée.

M. M. Régnault -Delalande, dans le catalogue Rigal,

Brulliot, dans le Dict. des Monogrammes et d’autres auteurs,

attribuent encore cinq morceaux à J. le Ducq: Eludes pour une

adoration des rois
,
lesquelles portent la marque de: J. Duc

J. D. etc . Quelquefois ces pièces se rencontrent isolées; mais

ensemble, très -rarement.

Dans le Painters-Etchings de Walker, il y a une bonne

copie d’un des rois de cette suite.

Abstraction faite que le travail à la pointe de ces pièces

est absolument différent des pièces de notre maître, et qu’elles

portent le caractère d’un temps plus ancien, toute la manière

dont elles sont traitées est peu ressemblante aux figures des

tableaux et dessins de notre maître traités dans le goût de Pala-

mèdes. Nous ne pouvous adopter l’opinion que de ceux qui at-

tribuent ces pièces à un Jacob Duc (Duek ou Duck, J. À. le

Duck
)

qui a vécu antérieurement et lequel v. Eynden et v. der

Willigen, dans leur: Geschiedenis der vaderl. Schilderkunst,

sont disposés à croire du père de Jan le Ducq. M. Heinecke

(dans le MS. du Dict. des Artistes, dans la bibliothèque Royale

de Dresde), attribue une de ces pièces qu’il a vue, à P. de Greb-

ber opinion qui nous semble bien respectable, seulement la mar-

que des pièces ne s’accorde pas avec cette opinion.

Nous avons vu une Pandore (Hauteur: 4 po. 6 J, Lar.

geur: 3po. 71.) dans la collection des estampes de Leyde, qui

pourrait bien aussi être de ce maître.

Feu M. Brulliot décrit encore un epièce. Un officier vu par
derrière, ayant une lance à la main et à ses pieds ,

un cha-

peau à plumes et une épée. Ce morceau porte la marque J. D.

Hauteur: 6 po. 5 1. Largeur: 4 po, 5 I.

2



26 A. yan de VELDE.

Il a passé de la collection Arétin dans le cabinet Royal des

Estampes de Munich.

Nous n’avons pas vu cette pièce, mais à ce qu’il paraît,

elle est aussi de Jacob Duck l’ainé.

A. van de felâe.

A,
B. 1 à 10. DIFFÉRENS ANIMAUX.

SUITE DE DIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant l’adresse.

Nous n’avons pas encore pu nous convaincre s’il y a des

épreuves plus antérieures avant toute lettre (avant le nom du

maître, le millésime et les numéros)
;

et s’il y a des épreuves

d’un Illm « état avec l’adresse de F. de Wit.

IL Avec l’adresse de Just. Dankers sur la première pièce.

III. L’adresse et les numéros effacés.

Les planches existent encore
;
elles étaient auparavant chez

M. Freidhof à Berlin, ensuite chez le célèbre marchand d’es-

tampes, M. Frauenholz à Nuremberg, et après cela, dans l’institut

bibliographique à Hildbourghausen. Les épreuves modernes sont

faibles et portent des traces de taches de rouille, et sont aussi

retouchées quelque part. De notre temps ,
il se présente des

épreuves portant l’adresse de J. Dankers. Quoique ces épreuves

soient tirées sur un papier ayant l’air ancien, nous ne croyons

pas nous tromper en les déclarant des épreuves modernes, sur

lesquelles l’adresse de Just. Dankers, qui avait été effacée, a été

remise de nouveau. Si on les compare aux anciennes épreuves

portant l’adresse authentique de Dankers, on trouvera qu’elles

ont été tirées avec des planches* déjà plus usées que celles du
Illexne état ci-dessus mentionné, avec l’adresse et les numéros ef-

facés. De plus, on trouvera qu’elles portent des traces de légères

retouches.
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B. 11 à 16. DIFFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Les planches des cinq premières pièces de cette suite, re-

connues comme chefs-d’oeuvre, ont été retrouvées. Ces planches

qui paraissent être en Angleterre ont été possédées auparavant,

par M. Pièri-Bénard, célèbre auteur du catalogue du cabinet de

M. Paignon-Dijonval, du catalogue de M. Revil etc. à Paris.

Les épreuves modernes de ces planches bien conservées,

sont bonnes; seulement, dans les parties ombrées, elles qui, du

reste ont été tirées avec tout le soin possible, sont venues trop

noires, et ont une teinte de suie, meme celles tirées sur papier

de la Chine et sur papier fort, teinté. Ces dernières ne sont pas

plus rares que celles tirées sur papier ordinaire.

On en a d’assez bonnes copies publiées par l’institut biblio-

graphique de Hildbourghâusen, dans le livre universel des arts.

(Universalkunstbuch.)

La sixième pièce qui est excellente: B. 16 Une chèvre

couchée dont il n’existe que peu d’exemplaires, a été copiée par

M. Benj. P. Gibbon, pour M. J. Sheepshanks pour son catalogue

qui n’a malheureusement jamais paru. De même il s’en trouve

aussi une copie dans le livre des arts, publié par l’institut biblio-

graphique de Hildbourghâusen,

B. 17. Ije Berger et la Bergère avec leur
troupeau .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Cet état a une léger ton argenté; à droite, une place blanche

et ronde, ou l’eau forte n’a pas mordu.

IL La place blanche est couverte de traits; et à plusieurs autres

endroits, de pareils travaux ont été ajoutés.

III. Dans la marge du bas à gauche: A van de Velde Pinx.

Yers la droite: Ex formis Friderici de Wit .

IV. L’adresse de F. de Wit est effacée.

On en reconnaît encore quelques traces. Au milieu, un peu

à gauche, on voit l’adresse: Isack Houivens Excudit. A droite,

également dans la marge, on voit un n° 3.

Particulièrement de notre temps, il se présente beaucoup
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d’épreuves de cet état. Elles sont ordinairement tirées sur un

papier fort et grossier. Toute expression et chaleur ont disparu

de ce beau morceau, car ces épreuves sont sèches et froides.

La planche existe encore, et dans les épreuves les plus

modernes, toute lettre de la marge du bas doit, à ce que Ton dit,

être effacée.

Il y en a une copie moderne qui est un peu plus petite que

l’original laquelle ne peut tromper les connaisseurs. Nous pré-

sumons qu’elle a été faite à Francfort par le graveur Schweyer.

B.
W. 22. Paysage avec des paysans et des voya-

geurs .

Avec le nom du maître.

Largeur: 2 po. 3 1. Hauteur: 1 po. 10 1.

Décrit dans le catalogue Rigal. On en a une copie de main

de maître, par M. Benj. P. Gibbon, laquelle était destinée au

catalogue non-paru de M. J. Sheepshanks.

W. 23. La Pileuse .

Avec le nom et le millésime 1653.

Largeur: 3 po. 3 1. Hauteur: 2 po. 3 1.

Décrit dans le catalogue Rigal.

W. 24. Les chasseurs .

Avec le nom et le millésime 1653.

Largeur: 3 po. 2 1. Hauteur: 2 po. 4 1.

Décrit dans le catalogue Rigal.

On en aune copie de main de maître, parBenj.M.P. Gibbon

laquelle était destinée au catalogue non paru de M. J. Sheep-

shanks. Une copie moins fidèle se trouve aussi dans le Painters

Etchings de AValker.

On connaît à peine plus d’un ou deux exemplaires de ces

trois morceaux ci-dessus mentionnés; ils étaient chez M. M.
Ploos van Amstel, Levden v. Ylaardingen, Rigal, Josi, et le

comte M. de Fries; et ils se trouvent maintenant dans le Musée
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d’Amsterdam, chez l’Archiduc Charles, et dans le Musée Britan-

nique. Cette dernière provient de la Collection de M. J. Sheep-

shanks.

W. 25. La Vache couchée .

La vache est couchée au milieu de l’estampe vue, de

profil, la tête de face, les cornes s’étendent loin l’une

de l’autre. Dans le lointain du paysage plat, on voit, à

droite, une vache couchée, un cheval debout et un garçon.

Vers la droite du premier plan, on lit les lettres: E D.

entrelacées, mais qui semblent être imprimées avec des

types.

Largeur: 5 po. 5 1. Hauteur: 4 po. 3 1.

M. Durand possédait autrefois ce morceau, ensuite le comte

M. de Fries l’a possédé, et maintenant il se trouve chez l’Archi-

duc Charles.

Nous mentionnerons encore une petite pièce in 12 obîong:

Un mouton couché, laquelle est marquée: A. v. V? M. J.

Sheepshanks en a fait faire une excellente copie, par M. Benj.

P. Gibbon. L’original pourrait bien se trouver à présent dans le

Musée Britannique.

Ce morceau nous semblait très-ressemblant à la manière de

J. van der Meer de Jonge

.

Quelque ressemblance de la marque de F. P. de Ferg sur

l’une de ses pièces avec celle de A. v. d. Velde a donné sujet, à

l’étranger, de le prendre pour un morceau inconnu ou non décrit

de ce dernier. 11 représente un paysage ou l’on voit trois figures

sur la droite du premier plan: Une femme portant un panier

sur la tête, un homme en repos parlant à un autre qui marche

devant la femme. Dans la gauche du fond ,
on voit un lurg.

Dans la gauche du bas, se trouve la marque qu’il faut lii e : F. v.

F. Hauteur: 3 po. 101. Largeur: 2 po. ll^l. Cette pièce

appartient à la suite de paysages (Caprici etc.) de Ferg, suite

qui se trouve rarement. L’exemplaire mentionné portait à droite,
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le millésime 1651 écrit à la main, ce qui peut-être, a donné sujet

à l’erreur.

J. Iran der Meer de Jonge.

JL.

B. 1. La Brebis couchée

.

Il y a deux bonnes copies de ce morceau, dont l’une est

celle connue de M. A. Bartsch, et l’autre, se trouve dans le Pain-

ters Etchings de Walker.

B. 2. La Brebis debout

.

Comme l’on sait, la planche de ce beau morceau a été re-

trouvée. M. Pièri-Bénard la possédait, et elle doit se trouver à

présent en Angleterre.

Les épreuves modernes sont, il est vrai, bonnes aussi, mais

cependant dans les parties ombrées, elles sont trop noires et cou-

leur de suie, même celles tirées sur papier de la Chine et sur

un papier brunâtre sur lequel on en a aussi tiré des épreuves.

JB-

W. 3.

Paysage avec des ânes, des moutons et des bergè-

res. Légèrement gravé, et dans le goût des dessins du

maître qui se rencontrent souvent.

Largeur: 7 po. 4 1. Hauteur: 4. po. 9 1.

Ce morceau se trouvait dans les collections de M. de Bosch,

du comte M. de Fries, et dans celle de M. J. Sbeephanks et de

cette dernière, probablement dans le Musée Britannique.

W. 4. Le petit Troupeau.

La gauche offre la vue d’une colline dont la pente

douce vient se perdre vers la droite, et au milieu de la-
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quelle s’él'eve un arbre battu par le vent et contre lequel

un berger conduisant un petit troupeau a de la peine à ré-

sister. Pendant du morceau précédent, et dans le même

goût.

Largeur: 7 po. 4 1. Hauteur: 4 po. 9 1.

Ce morceau se trouve également dans les collections ci-

dessus mentionnées, et une épreuve se trouve aussi chez l’Archi-

duc Charles.

Quelquefois ils se présente encore quelques petites pièces,

par exemple, des moutons couchés
,
des paysages légèrement

exquissés, etc.
;
mais ce ne sont que des pièces exécutées d’après

des dessins de ce maître; ces pièces ne sont pas gravées sans

esprit, peut-être par A. Delfos, et elles sont dans tous les cas,

d’une époque plus moderne. Elles portent en partie le nom de J.

v. d. Meer de longe. Les petites pièces mentionnées dans le

Nouveau Dict. des Artistes (Neues Künstlerlexikon)
,

par M.
Nagler, pourraient bien appartenir à celles ci-dessus mentionnées.

On a encore attribué quelquefois à notre maître, une pièce

en manière noire, représentant un paysage avec des bergers,

marquée: van der Meer in, etc.. 4° oblong. De même, cette

pièce n’est que d’après un dessin de ce maître, et a gravée par B.

Lens, dont le nom qui se trouvait dans la droite du haut, a été

effacé en partie.

Voir aussi l’article J. v. d. Does, dans ces suppléments.

H. Saftleven ou Sachtleven.

Æ.
B. 1. Portrait du maître .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

II. Avec la lettre.
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Il y en a des épreuves modernes assez bonnes qui ont été

tirées sur un papier fort. Il en existe aussi sur un papier mince

et brunâtre. La planche doit se trouver en Angleterre.

B. 2 à 11. DIFFÉRENTES FIGURES D’HOMMES ET
DE FEMMES.

SUITE DE NEUF ESTAMPES.

Des n03 4 à 7, 9 et 10, il existe des épreuves modernes

qui sont presque aussi rares que les anciennes.

B. 18. Le Paysage a la grande viviere.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés par le maître, et avant l’élé-

vation du rocher de la gauche.

Décrit par M. Wilson, dans son Catalogue rais, of the

select collection of engravings of an amateur. London 1828. 4°,

ainsi que dans la XI[eme Partie de notre catalogue, n° 12032.

IL Décrit par Bartsch.

B. 19. Le Laboureur .

Pendant du morceau précédent.

On connaît deux élats de cette planche:

I. Avant les travaux ajoutés par le maître, et avant les travaux

à la pointe sèche, sur l’homme assis sur la droite, etc.

Décrit dans le catalogue Rigal, ainsi que dans l’ouvrage de

Wilson cité ci-dessus.

IL Décrit par Bartsch.

B. 22 à 25. LES QUATRE SAISONS.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux élats de ces planches :

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés par le maître. Exactement

décrit dans le catalogue Rigal.

IL Décrit par Bartsch.

B. 26. Le Paysan en repos .

On connaît deux états de cette planche:
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. Avant le ciel, ou avant qu’il soit chargé, de nuages noirs.

[. Décrit par Bartsch.

29. La Porte desfemmes blanche à Utrecht.

On connaît deux états de cette planche :

, Avant le ciel sombre ou les nuages. On n’aperçoit qu’un léger

travail à la pointe sèche. Voir le catalogue Rigal. Le comte

M. de Fries en possédait une épreuve même avant le millésime

1646. qui semble être unique.

[. Avec le ciel chargé de nuages.

Il y en a des épreuves modernes qui sont en partie faibles,

; en partie grises et monotones.

B. 30. Le Porcher ,

On connaît deux états de cette planche:

Avant beaucoup de travaux ajoutés par le maître; d’un ton

argenté.

Décrit dans le catalogue Rigal, ainsi que dans notre cata-

gue XIIeme Partie, n° 12031.

. Tout-à-fait chargé de travaux.

Voir le catalogue Rigal.

Il s’en trouve une bonne copie dans le Painters-Etchings

3 Walker.

. 31. Vue du village de Nieiuenrode sur le

Vecht près d’ Utrecht.

On connaît deux états de cette planche :

Décrit par Bartsch.

. Avec les armoiries, et avec l’écu dans la marge du bas.

B. 32. Le Chemin par dessus la montagne.

La rareté extraordinaire de ce morceau a fait croire qu’il

existait point d’original, puisque M. Bartsch n’a décrit qu’une

pie; mais ce n’est pourtant pas le cas, ce beau morceau authen-

pie existe, et en contre-partie, de la pièce décrite par M. Bartsch,

ii a fait sa description, ou d’après une contre -épreuve ou,

2 **
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ce qui est plus probable, il a pris pour l’original de la pre-

mière période du maître, la copie en contre-partie qui est

dure, mais qui ne manque pas d’expression, et qui porte en

bas, une marque semblable à un C, et à un S.

Yoir l’introduction à l’oeuvre de notre maître dans le

Peintre Graveur, pag. 238.

B. 33. Les Eléphants.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec les places blanches ou l’eau forte n’a pas mordu.

Décrit dans le catalogue Rigal.

il. Décrit par Bartsch.

B. 34. La femme trayant la vache .

On connaît cinq états de cette planche:

I. Épreuve à l’eau forte pure; avant beaucoup de travaux

ajoutés, et avant le travail à la pointe sèche, ainsi qu’avant

le nom du maître dans la marge du bas.

IL Avec les travaux au burin ajoutés, particulièrement sur le

premier plan à gauche.

III. Avec l’adresse de R. et J. Ottens.

IV. Avec l’adresse de Huych Allardt, dans la gauche de la

marge du bas.

V. Toute adresse effacée.

La planche existe encore à Vienne, mais les épreuves

modernes en sont mauvaises et communes.

M. Pièri-Bénard, dans le catalogue de M. Paignon-Di-

jonval, attribuait ce morceau à N. Moyaert.

Nous serions assez disposé à le croire un morceau plus

que douteux.

B.
W. 37. Le Chasseur de canards .

Largeur: 7 po. 4 1. Hauteur: 6 po. 6 I.

Ce morceau est authentique, mais non d’une grande im-

portance. On le trouve quelquefois joint à l’oeuvre de Her-
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cule Zegers. Décrit dans le catalogue Arétin, dans le Diction-

naire de Brulliot, sous le n° 2346, et par M.Frenzel, Directeur

du cabinet Roval d’estampes à Dresde, dans le catalogue d’es-

tampes du comte Sternberg.

W. 38.

Paysage avec une riviere qui serpente; à droite,

on voit deux hommes marchant sur le chemin d’une

haute montagne garnie d’arbres.

Ce morceau qui fait beaucoup d’effet, est travaillé dans

le goût de Rembrandt.

Largeur: 3 po. 3 1. Hauteur: 2 po. 7 1.

M. T. Wilson croit ce morceau authentique et le décrit

dans son exellent Catalogue raisonné of an amateur. Lon-

don 1828. On trouve aussi dans ce livre, page 131. une

copie pittoresque de ce morceau, dans Je goût de B. Wilson,

ajoutée comme vignette pour la description des estampes des

écoles flammande et hollandaise.

Dans le Catalogue Rigal, sous les Nos 37 à 41, M.
Régnault Delalande décrit encore cinq pièces, paysages or-

nés de figures et d’animaux
,

lesquelles sont attribuées à

notre maître, et même par M. Rechberger, qui les incor-

pore à Toeuvre de notre maître, dans la collection de l’Ar-

chiduc Charles. Elles portent la marque: H. S. X. entre-

lacées, ainsi que: Excudit
,

et le millésime 1627.

Largeur: 4 p. 5 1. Hauteur: 3 p. IL
M. Brulliot, dans son Dict. Tom. I

er
,
No. 2403, cite

Christ (Dict. des Monogrammes) qui les donne comme l’ouvrage

d’un peintre allemand nommé H. L. Schaerer, et décrit encore

une sixième pièce de ce maître, avec le millésime 1612, ce qui

déjà, d’après ce millésime, ne peut pas être de notre maître.

Nous connaissons cette suite numérotée, ainsi que cette

feuille séparée, mentionnée ci-dessus et nous croyons devoir

nous en rapporter à Brulliot en ce qu’il dit qu’il est impos-

sible de donner cette suite comme des travaux de Sachtleven,
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malgré que d’anciens catalogues hollandais la lui attribuent,

par exemple dans celui de v. der Dussen sous le No. 5323.

Nous avons cependant des scrupules d’attribuer cette sixième

pièce, au meme maître qui a gravé les cinq autres, toutefois

nous croyons ces deux différens ouvrages exécutés par des

artistes allemands-

Ce Schaerer ci-dessus mentionné, apparait aussi comme

graveur au burin sur de bonnes copies des estampes. B. 65
à 67. de J* Saenredam sur lesquelles il a signé distincte-

ment: A. L. Schaerer sculp.

J. van Aken.

JL.

B. 1 à 6. DIFFÉRENS CHEVAUX.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

L Avant l’adresse.

II. Avec l’adresse de Clément de Jonghe sur la première feuille.

III. Avec l’adresse de J. Bormeester, également sur la pre-

mière pièce. Ces épreuves sont très-bonnes et sont plus

rares que celles du ll
d

état.

IV. Toute adresse et les Nos effacés.

On en a fait des copies à Tienne qui sont peu trom-

peuses.

B. 7 à 16. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE DIX ESTAMPES.

On connait deux états de ces planches :

I. Avec l’adresse de Clément de Jonghe sur la première feuille.

Décrit par Barfsch.

II. Avec l’adresse de François Carelse également sur la pre-

mière feuille.

Plus rares que celles du premièr état et les épreuves

que nous avons vues étaient préférables.
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B. J 7. Les voyageurs a cheval.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant la lettre, c’est-à dire avant le nom du maître, avant

le ciel et la bordure»

IL Avec la lettre c’est a dire le nom du maître.

III. Le nom du maître effacé. Dans la gauche du haut,

on lit: P. Pot
,

et à droite en bas dans la marge, le

No. 4. Probablement, on a voulu le faire passer pour une

pièce de P. Potter.

IV. De même, mais le No. 4 supprimé.

V. Toute lettre et le numéro supprimé.

Ces épreuves sont ordinairement mauvaises et très-com-

munes.

B. 18 à 21. VUES DU RHIN.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant la lettre, c’est-à-dire les noms du maître, le ciel,

la bordure et les numéros.

II. Avec l’adresse de Clément de Jonghe sur la première pièce.

III. Avec l’adresse de N. Visscher, également sur la première

pièce.

Ces planches ont été remordues, à l’eau forte en diver-

ses places, et les épreuves qui sont très communes en sont

sèches et dures.

J. Almeloveen.

JL
B. 13 à 16. LES QUATRE SAISONS.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant toute lettre et les numéros
;

et quelques-unes aussi

avant le ciel, avant des montagnes dans le lointain etc.

IL Décrit par Bartsch.
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B. 17 à 20. DIFFERENTES VUES DE RIVES.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant la lettre sur la première feuille et avant les numéros;

de même avant des montagnes dans le lointain, avant des

arbres, etc.

Le Catalogue Rigal nous donne la description des Nos

B. 17 et 20, d’après des épreuves antérieures au changemens

et aux retouches.

IL Avec la lettre sur la première feuille, et avant les numéros.

Dans Walker’s Painters Etchings, se trouvent de bonnes

copies des Nos B. 17 et 18.

B. 21 à 26. D1FFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant la lettre et les numéros.

II. Avec les numéros a l’eau forte.

III. Avec les numéros gravés au burin; et sur la première

pièce, on lit l’adresse de G. Valk, et le No. 72 de l’é-

diteur.

IV. L’adresse effacée.

Les planches existent encore à Vienne, et les épreuves

modernes dont-il y a sur papier de la Chine, sont mauvaises

et communes.

B. 27 à 36. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE DIX ESTAMPES.

M. Ottley (Notices of Engravers) pourrait avoir raison

en croyant que les suites de 6 et de 4 estampes B. Nos 27

à 32, et 33 à 36, qui ont été séparées par Bartsch, ne

sont qu’une seule suite de dix estampes.

On connaît deux états de ces planches.

I. Avant la lettre.

II. Avec le nom du maître.

On trouve de mauvaises épreuves modernes des huit

feuilles, B. Nos
. 27 à 31 et 34 à 36, avec le nom du
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maître supprimé, dans un livre in 8°. intitulé: Spiegel der

Naluur en School der Tekenlîunde
,

lequel a paru vers 1790
à Amsterdam chez I. P. van Esveeldt-Holtrop, Voir notre

Catalogue YlIIeme Partie, No. 8563.

-

J. Itmsdael.

JL
B. 1. Le petit Font.

On connaît trois états de cette planche:

ï. Presque à Peau forte pure; très-clair et d’un ton argenté;

avant des parties ombrées, par exemple, dans l’intérieur

de Pouverture de la porte de la maison.

IL Avec les nuages à droite, gravés à la pointe sèche.

III. Les nuages ne sont presque plus visibles; et les travaux

à la pointe sèche ont presque disparu. Ces épreuves char-

gées de noir et dont les tailles sont usées, ne sont pas

à confondre avec les épreuves du I
er état, qui sont très-

claires et où l’on n’aperçoit que de légères traces de la

pointe sèche auprès des nuages de droite, jointes aux pe-

tites parties gravées à Peau forte.

Basan possédait cette planche. Dans son temps, ou

après lui, elle a été remordue à Peau forte. Les épreuves

modernes de cette planche qui pourrait bien se trouver en

Angleterre sont dures et communes.

B. 2. Les deux Paysans et leur chien .

On connaît trois états de cette planche:

I. A Peau forte pure; avant les nuages et les retouches du

maître. Décrit dans le catalogue Riga! ainsi que dans

notre catalogue XI. Partie, No. 11654.
II. Avant d’avoir été remordue à Peau forte.

III. Remordue à Peau forte et retouchée. Par exemple en

haut, à l’angle de droite
?

on voit de forts traits à la
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pointe sèche qui les remplissent, ainsi que dans le nuage

de gauche.

Basan possédait cette planche qui doit se trouver dans

ce moment en Angleterre. Les épreuves modernes en sont

dures, surchargées de noir, et communes.

B, 3. La Chaumière au sommet de la colline .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant le ciel.

II. Avant d’avoir été remordue à l’eau forte.

III. Remordue à l’eau forte et retouchée principalement dans

les parties ombrées.

Basan possédait cette planche qui doit se trouver en-

core en Angleterre. Les épreuves modernes en sont dures,

chargées de noir et communes.

B. 4. Les Voyageurs.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les nuages et autres additions du maître. Voir la

note de Bartsch p. 314 à 315.

II. Avec les travaux ajoutés du maître.

Ces épreuves ne sont pas moins rares et moins pré-

cieuses que les premières.

11 y en une bonne et assez pittoresque copie par un ama-

teur de Francfort, M. L . Wagner . Cette copie qui mesure.

Largeur; 9 po. 7 1. Hauteur: 6 po. 9 1. est sans le nom.

B. 5. Le Champ bordé d'arbres .

On connaît deux états de cette planche.

I. Avant la lettre, les travaux ajoutés par le maître, et aussi

avant la bordure renforcée au burin.

Ces épreuves sont très délicates et légères.

II. Avec le nom et les retouches du maître dans les places

ombrées et avec l’adresse de F. van Wyngaerde. (jF. F.

W. excud.) ainsi qu’avec la bordure au burin.

Ordinairement ces épreuves sont tirées sur un papier

épais, mol et laineux.
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Parmi les copies du même côte que l’original, on en

distingue une, c’est celle que l'habile graveur et dessinateur

P. Veith, à Dresde a faite avec le nom de lluysdael et l’a-

dresse de Wyngaerde, et c’est probablement de là même, dont

le catalogue Rigal fait mention,

B. 6. Le Bouquet de trois chênes

.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse et avant la bordure.

IL Avec l’adresse de F. Wyngaerde
(
F. v. W. ex.) et la

bordure renforcée au burin.

Parmi les copies du même côté que l’original, c’est

propablement celle exécutée par P. Yeith de Dresde qui est

la meilleure.

B. 7. Le Ruisseau traversant le village•

Le Catalogue Rigal rapporte que M* Bartsch a fait sa

description d’après un exemplaire coupé. L’exemplaire de Rigal

qui se trouve maintenant chez l’Archiduc Charles, est de 8 1.

plus haut dans le haut; et a par conséquent 7 p. 4 1. de

hauteur. On y voit un oiseau dans le haut, le nom du maître,

la lettre f. (fecit) aussi que le millésime 1646.

M.
W. 8. Paysage avec de l'eau .

A gauche, on voit une échelle conduisant à un

pont et aux arbres. Dans la marge on lit: J. Ruis-
dael f. De forme ovale.

Largeur: 2 po. 9 1. Hauteur: 2 po. 4 I.

L’éstampe décrite dans le catalogue Rigal, se trouve

maintenant dans la gallerie de l’Archiduc Charles.

W. 9. Paysage avec un ruisseau.

Â droite, on voit des saules et une chaumière; dans

le ciel les initiales J. R. enlacées. De forme ovale-

Largeur: 3 po. 2 1. Hauteur: 2 po. 8 1.
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M. Bartsch qui avait devant les yeux une épreuve coupée

a cru devoir le prendre pour un morceau de A. v. Everdingen

dans l’oeuvre duquel il le décrit sous le No. 3.

Régnault Delalande rectifie cette erreur et décrit cette

épreuve dans le catalogue Rigal, laquelle se trouve à présent

dans la galerie de l'Archiduc Charles.

M. J. Sheepshanks en fit faire une copie trés-ressem-

blante par le célèbre peintre et graveur: J. Burnet pour son

catalogue non paru.

W. 10, Paysage avec un marais .

À gauche, on voit des chênes et d’autres arbres,

deux chaumières etc.; en outre, on voit aussi deux

paysans avec leur chien. A droite, on lit: */. Huis-

dael f 1647.

Largeur: 4 po. 5 I. Hauteur: 4 po. 11 I.

Cette éstampe décrite dans le catalogue Rigal se trouve

également chez l’Archiduc Charles, et au Musée d'Amsterdam.

M. J. Sheepshanks en a fait faire une excellente copie par

M. J. Burnet.

W. de Heuscli.

Æ.
B. 1 à 4. DIFFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant les travaux sur le ciel.

II. C’est celui décrit par Bartsch.

B. 7. Le Pèlerin et le Berger .

Il y a une assez bonne copie de ce morceau dans

Walker’s Painters Etchings.
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B. 9 à 12. DIFFÉRONS PAYSAGES.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Le No. B. 9, Pan et Syrinx, et B. No. 10, la Fileuse

ainsi que les deux estampes ci-dessous décrites, forment une

suite de quatre estampes.

M.
W. 11. Le Berger .

En haut, à gauche, on lit: de Heusch fe .

i Largeur: 5 po. 9 1. Hauteur: 4 po. 11 1.

Décrit par M. F. Brulliot dans la II
de Partie de sa

i Table générale qui est très-instructive, sous le No. 1236.

Nous connaissons quelques exemplaires de ce morceau qui est

très-rare.

W. 12. TJAne et les Chèvres

.

On voit en haut à gauche: de Heusch fe.
Largeur: 6 po. 1 1. Hauteur: 5 po. 1 I.

Également décrit dans le même ouvrage par M. F.

Brulliot.

Nous connaissons quelques exemplaires de ce morceau

non moins rare et moins précieux que le précédent.

J. Miels,

A.
B. 1. Le Berger.

Il y a des épreuves modernes de ce morceau du fond

de Rossi et de la calcographie romaine.

B. 2. La Vieille.

Il y en a des épreuves modernes du fond de Rossi et

de la calcographie romaine.
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B. 3. Ij Epine dans la plante du pied.

Il y en a des épreuves modernes du fond de l’éditeur

Rossi.

B. 7. I?assomption.

Ce morceau a été exécuté pour une édition du Missale

Romanum»

M.
W. 10. La Brebis.

On voit à gauche uu agneau et un bélier.

Largeur: 4 po. 6 1. Hauteur: 3 po.

Voir le Nouveau Dict. des Artistes par M. Nagler et

autres ouvrages, pour la description plus étendue.

Il y en a des épreuves modernes du fond de Rossi et

de la calcographie romaine.

W. 11. La Sainte Famille avec le St. Jean .

De forme Octogone.

Largeur: 4 po. 7 1. Hauteur: 3 po. 1 I.

Il y en a des épreuves modernes du fond de Rossi.

Ce morceau est décrit dans le Nouveau Dict. des artistes

de M. Nagler.

Bartsch croyait ce morceau de B . Biscaino et le dé-

crit sous le No. 25 de l’oeuvre de ce maître. Pieri-Bénard,

catalogue de M. Paignon -Dijonval No. 3616, le croyait de

S. Bourdon . Voir la correction de M. Robert -Dumesnil

dans son excellent ouvrage : Le Peintre-Graveur Français

Tom. 1 er pag. 156 No. 1.

W. 12. Repos en Egypte

.

Pendant du morceau précédent, et du même format.

A droite, la Vierge est assise a)ant l’enfant sur

les genoux; à gauche, St. Joseph est assis vis-à-vis
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d’elle; l’âne dont la moitié du corps seulement est vi-

sible, se trouve à la gauche de St. Joseph.

I

Si la pièce precedente est semblable à celles de Bis»

;aino, on pourrait bien attribuer cette pièce à S. Cantarini,

1 Pesarese.

Ces deux morceaux et le suivant se trouvent dans la

galerie de PArchiduc Charles.

W. 13. La Sainte Famille.

L’enfant tient une croix; St. Joseph et la Vierge

Marie ne sont vus qu’en demi-ligure.

Hauteur: 5 po. 5 1. Largeur: 4 po. 5 1.

M. Bartsch décrit ce morceau dans Poeuvre de B.

3iscaino, comme une pièce douteuse. Voir Bartsch Peintre»

t
praveur. Tom. 21. pag. 202.

W. 14. Le Cercle de Papilius.

A droite, un député romain traçant un cercle autour

[’Antiochus debout à gauche, dans lequel on lit ces

• nots: hic stans délibéra

;

en bas à droite: Gio.

Miel. F. ; et dans la marge du bas : UETERNITA
ONSIGLIERA.
Hauteur: 4 po. 81., y compris la marge de 31.; Largeur:

po. 8 1.

On connaît deux états de cette planche:

Les mots hic stans délibéra sont en caractères italiques

et le nom du maître en majuscules italiques. Dans la

marge, on voit un cartouche sans écriture soutenu du haut

par un masque.

lis

]

Hauteur: 5 po. 6 1. y compris la marge de IIV2 L Lar-

eur: 2 po. 9 1.

I

Ce I
er état est décrit dans le catalogue des Estampes

: M. Robert Dumesnil.

. C’est celui décrit ci-dessus.

Voir le Dict. des artistes de M. Nagler sous No. 11,

le catalogue Sternberg T. lHeme No. 2247, par M. Frenzel.
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Nous rappellerons que les morceaux clous nous avons

fait mention à la lin de Foeuvre de J. v. d . Hecke ont été

attribuées à J. Miel,
mais à ce qu’il nous paraît, avec peu

de fondement.

A. van Ostade.

On trouve quelquefois Foeuvre de ce maître rangé parmi

les oeuvres des maîtres allemands, parcequ’il était d’origine

allemande.

Æ.
B. 1. Paysan avec ane petite toque noire .

On connaît trois états de cette planche :

J. Epreuve d’essai avant que la planche soit nettoyée. Sale

particulièrement dans les marges, près de la bordure et

du nom. Dans cet état, il se trouve dans notre exemplaire

de Foeuvre de cet excellent maître.

II. Avant la bordure, et avant la lettre. Comparer le No.

B. 2. ci-dessous. !

III. Avec la bordure au burin, et avec la lettre.

Dans l’édition assez bonne où les planches sont retouchées

ci et là, par le maître et dans laquelle le portrait du maître

gravé en manière noire par Gole, et le titre gravé sont ajoutés;

on trouve ce morceau B. No. 1. substitué par une assez bonne

copie que nous soupçonnons avoir été ajoutée par le graveui

connu B. Picart lequel, pendant son séjour en Hollande ii!

le commerce d’objets d’arts et lequel a arrangé cette pre-

mière édition de Foeuvre de notre maître. Voir notre Cata-

logue Yleme Partie No. 7212.

B. 2. Paysanne qui rit.

On connaît trois états de cette planche.

I. Epreuve d’essai avant que la planche soit nettoyée. Sale,

particulièrement sur les marges; avant la bordure et le nom.
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Se trouve de même dans notre collection.

IL Avant la bordure, et avant la lettre.

Nous en possédons dans cet état un exemplaire imprimé

sur la même feuille que le No. 1.

III. Avec la bordure au burin, et avec les travaux ajoutés

qui remplissent la partie droite et particulièrement l’angle

du bas.

Dans l’édition de l’oeuvre de ce maître, citée ci-dessus,

on trouve l’estampe originale substituée par une assez bonne

copie.

B. 3. Le Paysan avec un bonnet pointu.

On connaît trois états de cette planche :

ï. Avant la bordure; d’un ton gris et monotone; avant beau-

coup de travaux ajoutés.

II. De même; mais avec la bordure au burin.

III. Avec les retouches du maître qui font mieux ressortir

les lignes du bonnet, de la tête, de la fraise à gauche,

et de l’épaule droite.

B. 4. Paysan qui rit.

On connait quatre états de ces planches :

I. Le fond blanc, et avant la faible bordure. Presque unique.

I

IL Le fond teinté par des lignes à triple direction; une

bordure très-faible et quelquefois interrompue.

III. Le fond teinté est ébarbé; on en distingue encore assez

bien les traces; avec quelque retouches et une bordure un

j

peu plus forte; mais non au burin; avant le nom.

j

IV. Avec le fond blanc comme l’état précédent; la bordure

|

gravée au burin, aussi avec le nom.

B. 5. Le Fumeur. (Planche ovalei)

On connaît trois états de cette planche:

I. Peu fini; le nez plus large
;

les places ombrées plus claires.

Sur le devant, on aperçoit distinctement le tonneau. Avant

la bordure et le nom.

I
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Iï. De même; mais avec le nom.

III. Avec beaucoup de travaux ajoutés. Ou reconnaît à peine

le tonneau chargé de hachures. Avec la bordure gravée

au burin.

B. 6. Le Fumeur riant

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec quelques traces du grattoir entre le bonnet et l’é-

paule gauche. Aussi avant quelques lignes perpendiculaires

sous le dessus de la table. Ce morceau n’a jamais eu

de bordure.

II. Décrit par Bartsch.

B. 7. Paysan sonnant du cor
5
ou le boulanger

hollandais .

On connaît trois états de cette planche:

I. A l’eau forte pure; avant les travaux à la pointe sèche.

Avec une faible bordure.

IL Avec les travaux à la pointe sèche. On ne voit pas

encore la ligne qui descend de l’oreille gauche jusqu’à

l’épaule laquelle sépare le côté intérieur ombré de la porte,

du fond obsur et forme la porte. Avec une faible bordure.

III. Avec la bordure renforcée au burin.

B. 8. Le Vielleur .

On connaît deux états de cette planche:

I. A l’eau forte pure. Avant les travaux à la pointe sèche,

et une faible bordure.

IL Achevé. La bordure gravée au burin.

B. 9. Le Paysan appuyé sur le pas de sa

porte
5
ou tobservateur.

Ce morceau a toujours une bordure forte, mais non

gravée au burin.

B. 10. Le Fumeur à la fenêtre .

On connaît deux états de cette planche:
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I. Avant ïa bordure à gauche, et avant quelques travaux

ajoutés.

II. Avec la bordure plus forte, mais non gravée au burin

ce qui n’a jamais été le cas dans cette planche.

B. 11 . La Tendresse champêtre .

On connaît quatre états de cette planche :

I. Epreuve d’essai.

Le corps de la femme, la main de Fhomme et les

feuilles de vigne, sont seulement indiquées par des contours.

Cette planche a 5 h de hauteur, et 2 1. de largeur de

plus que les autres états; de sorte que la marge du bas est

une fois plus grande que dans les autres états; il est

aussi avant le nom du maître. Cette épreuve est unique et

se trouvait dans la collection Josi qui en a donné la de-

scription dans sa superbe nouvelle édition de l'oeuvre de

Ploos van Amstel. Nous supposons que c'est le même
exemplaire qui se trouve dans la Bibliothèque royale à Paris.

II. A Feau forte pure; avant le nom du maître.

III. Avec une très-faible bordure. Le nom du maître tracé

très légèrement à la pointe sèche avec une longue f

Oftade, au lieu de Ostade, avec la petite s, comme il se

trouve dans les épreuves ordinaires. Les visages sont plus

clairs; la main du paysan moins ombrée.

IV. Avec beaucoup de travaux ajoutés. Le front a triple

directions de lignes. Le chapeau de Fhomme ressort très-

distinctement sur le fond. Le nom ordinairedu maître

est gravé avec une pointe plus forte sur les mêmes carac-

tères que les états précédents dont on aperçoit encore

les traces. La bordure renforcée etc.

B. 12. L'homme et la femme causant ensemble
5

ou le départ pour le marché.

On connaît trois états de cette planche:

I. On ne voit que les contours de l’ogive de la fenêtre.

Moins de feuilles de vigne à la maison, et le chapeau

de Fhomme qui est sur la porte a une autre forme que
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dans les états suivants. Avec beaucoup de barbes. La
marge du bas a 1 A

/2 1. de plus que les épreuves sui-

vantes. Une faible bordure.

II. Avant plusieurs additious et avant les imperfections de

la gravure à l’eau forte
;
par exemple à la> bouche et au

nez de la femme. Ces épreuves sont grises et monotones

et les travaux à la pointe sèche sont très faibles. La
bordure gravée au burin.

II ï. Epreuve achevée. Les parties ombrées et d’autres, sont

rendues plus fortes par des additions de travaux ajoutés

par le maître. Le léger travail à la pointe sèche a été

substitué en partie, par d’autres travaux exécutés avec

une pointe plus forte.

B. 13. Les Fumeurs.

On connaît trois états de cette planche :

I. Avant la retouche; le plat sur la cheminée est presque

tout-à-fait blanc; on n’en aperçoit que la moitié du contour;

avant la bordure.

II. Le plat est couvert de hachures et avant que les angles

du haut soient couverts de hachures. Avec une faible

bordure.

III. Avec la bordure renforcée au burin.

B» 14. La m'ere et les deux enfans ou la bonne
Maman.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les travaux ajoutés particulièrement dans les parties

ombrées; avec une faible bordure.

IL Avec la bordure gravée au burin.

B. 15. La cruche vide.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Les trois paysans ont des bonnets sur la tété; avant des

travaux ajoutés; la bordure est faible. Presque unique.

II. On remarque encore les traces du bonnet élevé et du

bonnet bas du paysan debout et de celui qui est assis à
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droite. La porte n’est pas encore munie de panneau, et

n’est que peu ombre'e dans le haut et sur le côté; la

bordure est faible.

III. On remarque encore les traces des deux bonnets et les

travaux à la pointe sèche. Le ton est sec. Le chapeau

du paysan debout est monotone. La bordure gravée au

burin.

IY. Avec des retouches pittoresques qui sont presque pareilles

dans les bonnes épreuves, à la manière noire. A droite,

le long du dossier de la chaise près de la marge, on

voit des travaux ajoutés substitués aux de la pointe sèche;

sur le chapeau de l’homme qui est debout, il y a un ton

clair, ou un reflet de lumière. Les traces des bonnets

sont encore visibles. On ne trouve que très rarement

anciennes épreuves sur papier de la Chine.

B. 16. La Poupée demandée.

On connaît deux états de cette planche :

I. A l’eau forte pure; avec une faible bordure.

II. Epreuve finie; la bordure gravée au burin.

B. 17. L'École.

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure, avec une bordure tout-à-fait

faible.

II. Epreuve finie. Le ton en est gris, particulièrement le

fond qui est monotone. La bordure renforcée, mais non

gravée, comme dans toutes les épreuves ordinaires.

III. Avec des retouches dans les parties ombrées. Le fond

avec différens degrés d’ombre très-tranchants.

B. 18. Le Coup de couteau .

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure. L’eau forte a faiblement

mordu. Le nom et la bordure sont très faibles.

II. Epreuve finie. Avec des travaux ajoutés; le nom et la

bordure renforcés au burin. Plus l’épreuve est ancienne,

3 *
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plus les cartes sur le tonneau et les planches de la porte

sont distinctes. Il y en a d’anciennes épreuves sur papier

de la Chine.

B. 19. Les Harangueurs
,
ou les Ménestrels de

Harlem .

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à Peau forte pure; avant les feuilles de vigne,

la cruche et la cuiller au-dessus de la fenêtre. On re-

connaît à peine les traits des visages des hommes lesquels

sont tout autrement dans les états suivants. L’habit du

ménestrel est couvert de deux tailles qui ayant été grattées

ont été refaites tout autrement. Avec une faible bordure

et avant le nom. Presque unique.

IL Egalement avant les feuilles de vigne, la cruche et la cuil-

ler, mais avec des travaux ajoutés. Le visage de l’homme

à gauche, au-dessus du paysan avec la chandelle, est à

reconnaître très-distinctement; mais les traits sont chan-

gés et tout-à-fait comme dans les épreuves ordinaires.

Avec le nom et une faible bordure. Presque aussi rare

que le précédent.

III. Epreuve achevée. Avec les feuilles du vigne, la cuiller

et la cruche, la bordure renforcée, mais non gravée, ce

qui ne se rencontre pas même dans les épreuves plus

modernes.

Plus l’épreuve est ancienne, plus toutes les parties se

présentent d’une manière pittoresque, claire et distincte; mais

dans les épreuves postérieures, tout est, ou noir, couleur de

suie et indistinct, ou désagréablement dur et l’harmonie dé-

truite par des parties grattées et rendues plus claires.

De cette estampe, comme de quelques autres de notre

maître, on trouve aussi des contre-épreuves.

B. 20. Le Gueux au dos courbé.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la bordure gravée et avant quelques travaux ajoutés.

II. Décrit par Bartsch.
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B. 21. Gueux debout les mains derrière le dos.

On connaît deux états de celte planche:

I. Avant la bordure et avant quelques travaux ajoutés. On
en trouve des épreuves avec des barbes.

IL Décrit par Bartsch.

B. 22. Gueux enveloppé d'un manteau .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la bordure et avant quelques travaux ajoutés.

IL Décrit par Bartsch.

B. 23. La Grange .

On connaît quatre états de cette planche:

ï. Epreuve à l’eau forte pure. Avant le nom et avant la

bordure. Presque unique.

IL Avant beaucoup de travaux ajoutés et absolument d’un

ton clair. La bordure faible.

III. Avec des retouches, particulièrement en haut, ou l’inté-

rieur du toit de chaume est recouvert de tailles. Bordure

gravée au burin.

IY. Nouvelles retouches. La partie blanche au dos de la

femme où leau forte n’avait pas mordu, est couverte de

lignes. La bordure gravée au burin. Commun.

B. 24. Homme et Femme marchant ensemble ou
les Mendians .

On connaît trois états de cette planche:

, I. Avant la bordure. La planche est sale, et avec des barbes.

IL Avec une faible bordure.

III. Avec la bordure gravée au burin.

B. 24. A. Le Fumeur et le Buveur.

On connaît trois états de cette planche:

L Avec une faible bordure. D’un ton gris et monotone.

IL Avec des retouches principalement dans les parties om-

brées. Le fond est plus forte. La bordure gravée au burin.
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III. Retouché de nouveau. Le fond et la muraille sont pres-

que désagréablement noirs. La bordure gravée au burin.

B. 25. La Dévideuse a la porte de sa maison.

On connaît deux états de cette planche
;

I. Avant de légers travaux ajoutés, une faible bordure. On
en trouve des exemplaires avec des barbes.

II. Avec de légères retouches. La bordure gravée au burin.

B. 26. Les Pécheurs .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant des travaux ajoutés particulièrement à l’arbre de

gauche. Avant le nom et avec une faible bordure.

IL Avec le nom et avec une faible bordure.

III. Avec la bordure gravée au burin.

B. 27. Le Savetier.

On connaît trois états de cette planche :

I. Epreuve à l’eau forte pure; avant le nom et la bordure.

IL Epreuve achevée. Avec les feuilles d’arbre, ou de feuil-

lage sur le pignon de la maison à droite; bordure gravée

au burin.

Les anciennes épreuves bistrées qu’on trouve de ce

morceau et qui sont semblables à des dessins, sont belles

et rares.

Ces anciennes épreuves d’un ton bistré ou rougeâtre

comme on en rencontre quelquefois ne sont pas à confondre

avec les mauvaises épreuves modernes qui ont été tirées

arrogament en rouge et qui font preuve d’un manque de

goût complet.

III. Le feuillage est remplacé par une continuation de feuilles

de vigne lesquelles occupent tout le haut de cette estampe.

B. 28. Trois Figures grotesques .

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure. Avant la bordure.

IL La bordure gravée au burin.
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B. 29, Le Marchand de lunettes .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Epreuve à Peau forte pure. Ton gris; une faible bordure.

IL Planche finie, et avec des travaux à la pointe sèche.

Avec une faible bordure.

III. Nouveaux travaux ajoutés, surtout dans les parties om-

brées. La bordure gravée au burin.

IV. Retouché de nouveau presque comme en manière noire.

Les travaux à la pointe ne sont presque plus visibles.

Bordure gravée au burin.

B. 30. La Chanteuse ou le petit concert.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avec le fond blanc. Avant les trois planches sur le sol

et avant le nom. Presque unique.

II. Le fond n’est formé que d’une seule taille. Avant les

trois planches sur le sol à gauche. Une faible bordure.

Presque unique.

III. Le fond croisé par des tailles. Encore avant les trois

planches sur le sol. Une faible bordure. Presque unique.

IV. Avec les planches, mais avant beaucoup de travaux ajou-

tés. Un peu gris et monotone. Le bonnet du paysan

qui bat la mesure est ombré. La bordure gravée au burin.

V. Le bonnet a été rendu plus clair et teinté par des tra-

vaux à la pointe sèche. Le fond est plus reculé et les

parties ombrées se distinguent, d’avantage d’avec les clai-

res. La bordure gravée au burin.

B. 31. La Pileuse.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les travaux ajoutés, et presque à l’eau forte pure;

une tiès-faiblc bordure.

II. La bordure renforcée, mais non gravée; il en est de

meme dans les épreuves postérieures.
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B. 32. Le Peintre
5
ou Ostade lui-meme dans

son atelier .

On connaît sept états de cette planche:

I* Epreuve d’essai. Avec un tonneau au lieu d’un banc sur

lequel est placé le livre; le bonnet du peintre est élevé.

Avant la lettre dans la marge du bas.

On regarde cette épreuve comme unique
;

elle se trouve

au Musée d’Amsterdam et vient des collections de Busserus

et de Leyden van Vlaardingen.

II. D’un ton gris, les ligures ne ressortent pas. Avec le

banc; le bonnet du peintre est encore élevé. Avant la

lettre dans la marge du bas.

Cette épreuve se trouve aussi au Musée d’Amsterdam.

III. Avec des travaux ajoutés; la planche finie. Avec le

bonnet élevé. Avant les légères tailles horizontales sur

le tableau qui se trouve sur le chevalet. Avant la lettre

dans la marche du bas. Presque aussi rare que le pré-

cédent.

IV. Avec le bonnet élevé. Planche finie d’un effet admirable.

Le tableau ainsi que d’autres parties, sont teintés à la

pointe sèche. Dans la marge du bas on lit les quatre

vers latins: Victor Âppellaêa etc. etc. et le nom, mais

avant l’addition: et excud. après le nom et le fecit du

maître. La bordure gravée au burin.

V. Le bonnet est moins élevé et est d’une autre forme.

(Voir la planche explicative chez Bartsch). Les travaux

à la pointe sèche sont devenus faibles. Encore avant

l’addition: et excud.

VI. De même; mais avec l’addition: et excud. après le nom

et le fecit.

VIL De même; mais les parties où il y avait auparavant des

travaux à la pointe sèche sont chargées d’autres travaux;

le tout retouché et sans harmonie. Avec les mots: et

excud.

B. 32. Le Pere de famille .

On connaît trois états de cette planche:
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I. Avec une faible bordure. Avec des travaux à la pointe

sèche, surtout sur le chaudron qui est sur le feu.

IL Les travaux à la pointe sèche sont encore très -visibles.

Avant beaucoup de travaux ajoutés. La bordure gravée

au burin.

Il s’en trouve d’anciennes épreuves bistrées. (Voir la

remarque du No. 27.)

III. Avec des travaux ajoutés. Les travaux à la pointe

sèche ne sont presque plus visibles, et dans les épreuves

plus modernes, on n’en aperçoit plus trace. ^

B. 34. Le Bénédicité.

On connaît trois états de cette planche :

I. La grosse tête du paysan est découverte. On en con»

naît une épreuve sur du papier de la Chine.

IL Le paysan est couvert d’une calote. On remarque les

traces du grattoir autour de la tête du paysan dont cette

partie est sale.

III. La partie sale est couverte de tailles. Toutes les

épreuves de cette planche, n’ont de bordure au burin.

B. 35. UEpouilleuse.

Ce rare morceau n’a pas été comptée en Hollande parmi

les pièces originales de notre maître, mais toujours parmi

les douteuses, et l’on a à peine des preuves qu’elle soit du

temps de la jeunesse d’Ostade; a ce qu’on dit d’après un des-

sin de A. Brouwer . M. Josi (dans sa nouvelle édition de

l’oeuvre de Ploos van Amstel) attribue cette estampe à l’artiste

inconnu qui a fait le paysan qui pisse ainsi qu’une autre

estampe qui se trouve mentionné à la lin de cet article.

Les formes plus lourdes des ligures de cette estampe nous

font présumer qu’elle pourra bien être d’après Isaac Ostade,

mais à peine de lui -même; peut-être est -elle de W. Basse

d’autant plus qu’on connaît le dessin original de Isaac

Ostade, lequel J. G. Prestel dans son ouvrage: Dessins

des meilleurs peintres etc. a gravé très -bien en manière de

dessin; aussi les tableaux d’Isaac Ostade sont bien confor-

3 **
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mes à ce morceau. Comparer, par exemple, les paysans com-

battant, morceau que Herzinger a gravé à l’aqua tinta.

On connaît une copie de FEpouilleuse par M. Hodges,

laquelle est facile à reconnaître.

B. 36. UEmouleur.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec une faible bordure.

IL Avec la bordure au burin et quelques travaux ajoutés.

*

B. 37. UHomme conversant avec la femme.

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve à Feau forte pure. Le puits très -faiblement

indiqué; une faible bordure. Avec des barbes.

II. Planche finie; la bordure gravée au burin.

B. 38. Les Musiciens ambulans .

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à Feau forte pure; avec une très faible bordure.

II. Avec des travaux à la pointe sèche particulièrement der-

rière la fenêtre ouverte; et avec une bordure plus forte.

III. Avec des travaux ajoutés. Les travaux à la pointe

sèche ne sont presque plus visibles. La bordure est pres-

que faite comme avec Je burin.

B. 39. Le Trictrac .

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure; le fond, par des défauts de

Feau forte, se trouve gris et inégal. Avec une faible bordure.

II. Avec des travaux à la pointe sèche; le fond est sur-

tout plus noir; avec une faible bordure.

III. La bordure gravée au burin.

B. 40. Les deux Commeres .

On connaît deux états de cette planche:
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I. Epreuve à l’eau forte pure; avec une très faible bordure

qui est interrompue en quelques endroits.

II. Avec des travaux ajoutes, particulièrement à l'arbre, la

bordure gravée au burin.

&

B. 4! . Le Charcutier {scène de nuit).

On connaît quatre états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure. D 3
un ton argentin. Le mor-

ceau entier est plutôt éclairé par l’effet de l’aurore. Le
ciel n’est ombré que partiellement. Avant la bordure®

Presque unique.

IL Le paysan qui se trouve à gauche est éclairé comme
dans l’état précédent, avec un large effet de lumière.

La moitié du chapeau, du bras droit et du corps, ainsi

que les deux tiers de la jambe droite sont blancs; le ciel

est ombré; on voit distinctement la corbeille sur le ton-

neau à gauche à côté de la planche ainsi que les fenêtres du

pignon de la maison. Avec la bordure gravée au burin»

III. La planche plus noire. Elle offre un effet de nuit;

l’effet de lumière sur le paysan à gauche, est diminuée,

ce n’est plus qu’un jet de lumière; la corbeille à gauche

est difficile à reconnaître. Quelques parties près de la

corbeille, ont souffert de l’eau forte qui a trop mordu.

La planche par exemple, qui se trouve sur la partie gauche,

est partiellement attaquée. M
IV. Toute la planche est encore plus poussée au noir; et

est presque d’un effet d’une estampe en manière noire.

Plus les épreuves de cet état sont pittoresques et pleines

d’effet plus elles sont préférables. Les épreuves postérieu-

res sont grises et communes et sans aucun effet

B. 42. Le Paysan payant son écot9 ou la

marchande de bière.

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure; avec une toute faible bor-

dure. Presque unique.
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II. Planche finie; mais avant des travaux ajoutés. On
aperçoit beaucoup de travaux à la pointe sèche. La grille

de la fenêtre inférieure est faite seulement à la pointe

sèche. La bordure plus forte mais non gravée au burin;

les angles un peu arrondis.

III* Avec de nouveaux travaux et une bordure gravée au bu-

rin. Plus l’épreuve est ancienne, plus on reconnaît encore

les travaux de la pointe sèche, par exemple a al cheminée.

Dans les épreuves postérieurs de Basan on lit, en

bas à gauche: Tom, II. et a droite, page 66. parce-

que ces épreuves ont été incorporées dans le II. Vol. de

son Dict. des Graveurs. Paris 1789. Dans les épreuves

encore plus postérieures, ces désignations Tom. II. et

page 66, sont supprimés.

B. 43. Le Charlatan .

On connaît trois états de cette planche:

I. A la place des quatre enfants dans les epreuves ordinai-

res, on voit un homme et un garçon et une maison tout-

à-fait légèrement gravés. Voir la planche explicative chez

Bartsch. Avant la bordure.

IL Avec des travaux ajoutés; épreuve finie. Avec les quatre

enfants à gauche. Avec la bordure, mais non gravée ainsi

que dans les épreuves postérieures.

III. Retoucha On ne voit plus les travaux à la pointe

sèche, sur le ciel. La partie de l’arbre près du paysan

debout dans le milieu, est désagréablement dure. Les

épreuves encore plus postérieures sont si mauvaises, qu’el-

les ne sont pas dignes d’être vues ni décrites.

B. 44. Le Joueur de violon bossu .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant des travaux ajoutés, et avec une faible bordure.

II. La bordure gravée au burin. On en a d’anciennes et

belles épreuves avec beaucoup de barbes, et sur papier

de la Chine.
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B. 45. Le Violon et le petit Vielleur .

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure. Le fond et la tour sont

tout- à-fait légèrement gravés. Avec une faible bordure.

II. Le fond est plus distinct; mais avant les tailles régu-

lièrement horizontales du mur de la tour. Le chapeau

du paysan assis auprès de l’arbre est teinté à la pointe

sèche. Encore faible bordure.

III. Avec beaucoup de travaux ajoutés. La plupart des

travaux à la pointe sèche ne sont plus visibles. Le côté

ombré de la tour est couvert de tailles ainsi que la fe-

nêtre où sont deux ligures. La bordure gravée au burin.

B. 46. La famille ou le Ménagé villageois.

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure; avec une bordure tout - à -

fait faible.

IL Planche finie. Avec beaucoup de travaux ajoutés. Les
degrés de l’escalier sont couverts de tailles etc. Avec

une faible bordure.

III. Encore plus achevé. Dans les parties ombrées pres-

que comme à la manière noire, et d’un bon effet. Plus

l’épreuve est ancienne, plus on y distingue encore les

travaux à la pointe sèche. La bordure gravée au burin.

On en a des épreuves anciennes sur papier de la Chine.

B. 47. La Fête sous la treille ou la Fête
de village .

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure. D’un ton argenté. Avant

la bordure.

II. Avant les travaux ajoutés. Le pignon et la che-

minée de la maison dans le fond, sont avant les contre-

tailles. Voir la planche explicative chez Bartsch. La
bordure gravée au burin.

J

III. Planche plus finie; mais avant des retouches posté-

rieures.
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B. 48. La Fête sous le grand Arbre ou

la Guinguette .

La marque du maître se trouve sur le drapeau.

Les épreuves plus postérieures ont été légèrement re-

touchées; et toutes les épreuves en général, ont une bordure

gravée au burin, ça et là interrompue, et moins forte.

B. 49. La Danse au cabaret ou l'intérieur

déune grande maison de paysans .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Epreuve d’essai moins finie. Le linge et la cloison en

haut à gauche, sont encore blancs. Le nom du maître

n’est pas dans la marge du bas. La bordure est très

faible. Presque unique.

II. En haut à gauche, au-dessus du linge, il y a plusieurs

poutres qui ont été effacées plus tard; l’arbre moins fini.

Avec le nom du maître dans la marge du bas. Une faible

bordure. Presque aussi rare que le précédent.

Sur l’épreuve qui est dans la collection de l’Archiduc

Charles, la poutre du haut à droite, est encore tout- à -fait

blanche.

III. Planche finie. Avant des travaux ajoutés plus tard.

La bordure est encore faible.

IV. Planche retouchée et la bordure gravée au burin.

B. 50. Le Goûter
5
ou Vintérieur déune petite

maison de paysans .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure; avant le nom du maître

et l’inscription suivante, dans la marge du bas: Securae

reddamus tempora mensae etc. La cheminée n’est cou-

verte que d’une simple taille. La petite fille qui boit n’a

pas de bonnet. La bordure faible et irrégulière. Unique.

Décrit par Josi dans la nouvelle édition de l’oeuvre de

Ploos van Amstel
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IL Avant îa lettre dans la marge du bas. Cet état, ainsi

que le precedent, sont d
5

un ton argenté. La petite fille

qui boit est couverte d’un bonnet. La porte de la cave

à droite qui est terme ainsi que le coussin du siège de

l’homme qui tient un verre à la main, au milieu de l’estam-

pe sont avant des contre-tailles. Avec une bordure faible

et irrégulière. Très rare à la vérité, mais non unique.

III. Planche achevée; mais la porte de la cave n’a pas

encore de contre -tailles. De meme, le bonnet et la tête

de la petite fille qui boit ainsi que le coussin qui est sur

la chaise derrière elle, sont encore avant les contre -tailles.

Avec la lettre du bas, ainsi qu’une faible bordure.

IV. Tout-à-fait retouché par le maître. On reconnaît à peine

encore le bonnet de la petite fille. La porte de la cave,

le fcoussin et le fond, sont couverts de tailles et de

hachures. Avec la lettre dans la marge du bas et la

bordure gravée au burin.

Plus les épreuves de cet état sont antérieures, plus

l’éffet de cette excellente planche est clair et pittoresque.

L’oeuvre complet de ce maître a paru plus tard avec le

titre: t’Werck complet van den vermaarde Schilder: ADRIAAN
van OSTADE etc. Edition de B. Picart que nous avons citée

ci-dessus sous le No. 1, de l’oeuvre de notre maître.

Le portrait du maître avec le chapeau, gravé en ma-

nière noire probablement par J. Gole (du moins il porte son

adresse), fait partie de cette collection. On y trouve quel-

quefois ajouté un second portrait du maître en longs cheveux

tombants, lequel a été gravé en manièrenoire par J. Gole

d’après un tableau de C. DusartJÏ Ce morceau porte le nom
et l’adresse de J. Gole.

On y trouve aussi quelquefois le portrait de la mère
du maître gravé en manière noire, par P. Oust dont il porte

la marque.

Nous n’avons pas mentionné dans la description des

états des estampes de l’oeuvre de notre maître, celles qui

ont été retouchées plus tard, par des mains étrangères.
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Lorsque M. Basan possédait les planches, elles étaient

déjà usées.

La Société des Beaux-Arts de Overyssel en a publié

des épreuves imprimées en rouge et en bleu, avec un titre

et une table des matières. Depuis lors, on a usé les plan-

ches encore d’avantage à force de tirages. Et pour l’aver-

sion et la compassion des amis des arts, ces épreuves mal-

traitées, et tirées sur de mauvais papier mince, comme cel-

les de Rembrandt de Waterloo et de tant d’autres maîtres

célèbres dont le temps ingrat n’a pas permis à temps que

leurs planches soient mises hors d’usage avant qu’on en

ait mésusé et tiré ces mauvaises épreuves, sont colpor-

tées dans les magasins et les portefeuilles des marchands

d’objets d’arts ambulants.

L’édition la plus moderne et la plus mauvaise de

l’oeuvre de notre maître, est éditée par la veuve Jean. Cette

édition est tirée sur 22 feuilles in fol. dans laquelle le I

titre cité ci-dessus est imprimé sur la couverture. Les

planches sont sales par l’eau forte et les lessives; enfin le

tout est détestable.

Nous terminerons cet article, en mentionnant les

estampes suivantes qui sont attribuées à tort à notre maître:

a) L’Epouillcuse décrite ci-dessus No. 35, b) Le Paysan
qui pisse

,
marqué: A. O. S. Hauteur: 5 po. 3 1. Largeur:

4 po. 1 1. Outre cela, la large marge du bas a 1 po. 2 1.

de Hauteur. Ce morceau est probablement du meme maître

qui a exécuté le précédent, et ce pourrait bien être W. Basse .

Dans les premières épreuves, on voit le pénis, qui est effacé

dans les secondes épreuves. A ce que nous présumons, cette

pièce a été ajoutée pour la première fois à l’oeuvre de notre

maître dans l’édition de Picart ci - dessus mentionnée,

c) Paysans reposant au pied d'un arbre. Un vieux pay-

san verse de Veau d’une cruche dans une coupe auprès

d’une jeune femme . A côté d’elle se trouve une corbeille

remplie de marchandises. Largeur: 4 po. 2 1. Hau-

teur: 3 po. 5 1. Dans la manière des précédentes. —
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Décrit par Josi dans la nouvelle édition de l’oeuvre de Ploos

van Amstel. d
)
Le paysan qui chante avec une plume sur

le bonnet
,

assis dans un tonneau
,
tourné vers la gauche

.

Hauteur: 4 po, 4 1. Largeur 3 po. 3 1. Dans la même
manière que les précédentes, et décritedans le catalogue Rigai.

11 y en a une copie qui n’a qu’une ligne de plus, e) L’Àu-

berge . Marqué OSTADE. F. Décrit par Bartsch pag. 384.

f )
Demi figure d'un paysan assis avec une cruche et un

verre dans les mains
,

et un petit bonnet sur la tête. De
forme ronde. Diamètre: 1 po. 2 1. Nous en donnons

la description d’après le catalogue Marcus. Amst. 1770.

pag. 439. dans lequel il est cité comme une pièce

douteuse; ce qui fait qu’on peut ajouter peu de foi à

son authenticité.

Æ
B. 1. Le Taureau.

M. Pièri Bénard dans le catalogue de Paignon Dijonvaï,

remarque que le nom du maître se répète dans la marge en

lettres à rebours et que la planche a 6 po. de hauteur sans

la marge du haut
;

et 4 po. de largeur.

Par conséquent, il est possible que la planche ait été

plus grande dans son état primitif.

Les belles copies de M. A. Bartsch de cette planche

ainsi que de la suivante, sont connues.

B. 2. L'Homme assis et son chien.

Nous supposons que cette estampe est par J. Weenix
cadet. Voir la remarque à la lin de cet article.
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M.
W. 3. Le Taureau debout•

Le taureau est vu par devant, la tête tournée

vers la gauche. Au fond, une tour, un aqueduc, des

montagnes, etc. On lit: J. B. Weeninx. Les deux

lettres J. B. sont enlacés.

Hauteur: 6 po. 3 1. Largeur: 3 po. 11 1.

Pendant du No. 1. de Bartsch.

Décrit dans le catalogue Rigal. Nous connaissons

quelques exemplaires de ce morceau qui est rare, mais du

reste, de peu d’importance.

W. 4. Vache debout dans un paysage .

Vue presque par devant, toutefois un peu tour-

née vers la droite. Dans le fond, des montagnes qui

s’élèvent vers la gauche. En haut, dans la marge,

en lettres à rebours: Gio . Batta Weenin A . D.

1649.= a di 19 Ottre
,

et en bas à droite: J. Weenix .

Hauteur: 7 po. Largeur: 4 po. 9 1.

W. 5. Sujet d'Animaux.

Le taureau et l’âne sont dans l’eau. A droite,

un chien nageant; à gauche, un homme et quelques

ruines. 8° oblong.

Nous présumons que cette planche a été rognée et

mise plus tard dans une forme ovale.

W. 6. La Fontaine .

Un magnifique bâtiment auquel un escalier à droite

conduit et au milieu, une belle fontaine auprès du bas-

sin de laquelle se trouve un cavalier, une autre figure

et un chien. Dans la marge du bas à gauche: J. Weenix.

Hauteur: 5 po. 9 1. Largeur: 4 po.
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M. Sheephanks possédait cette estampe qui est proba-

i
blement à présent dans la collection du Musée Britannique.

Il y en a une bonne copie dans Walker’s Painters

Etchings. Nous supposons que l’estampe originale est de
5

J. Weenix cadet. Voir la remarque à la lin de cet article.

W. 7. Vue Italie.

A gauche, un monastère, des villa avec des murs

g

et une fontaine avec bassin. Tout- à- fait sur le pre-

i Ipaier plan à gauche, deux colonnes; à droite, deux

i
pèlerins et un paysan

,
de chapitaux de colonnes etc.

En haut à droite, un No. 5, fait probablement par un

îditeur de gravures qui aura fait entrer ce morceau dans

• me suite quelconque. Cette estampe est conforme aux des-

i
;ins du premier temps de J. B. Weenix J’ainé; dans le goût

! le N. Moyaert son maître.

Largeur: 7 po. 6 1. Hauteur: 4 po. 2 1.

Nous ne pouvons passer sous silence nos scrupules, ou

pien même la conviction qui s’éveille toujours de nouveau

m nous; c’est-à-dire que quelques-unes des pièces décrites

:i- dessus, devraient être attribuées au célèbre J. Weenix
b ils , ou cadet

,
né en 1644, et mort en 1719. Nous en-

S endons par là, le No. B. 2 (comparer la notice de Bartsch

>ag. 392.) et le No. W. 6, ci-dessus décrit. Il faut du

)t

leste, que nous avouions que les autres morceaux décrits,

îe No. 7 excepté, témoignent assez de la grande époque de

’art en Hollande; c’est-à-dire la spirituelle légèreté avec

laquelle ils sont traités, et les pourrait bien faire confondre

iiussi facilement avec celles de J. B. Weenix, le père, comme
e

l es tableaux et dessins de la seconde époque de ce dernier

5* )nt été avec ceux de son fils.
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Pli. Wouwerman.
A.

B. 1. Le Cheval.

Outre la bonne copie bien connue de Bartsch, il y e

a encore une plus moderne que nous présumons avoir et

faite à Paris. Au moins c’est de là que sont venus e

Allemagne des exemplaires qu’on a essayé de vendre comm
des épreuves de la pièce originale. Cette copie peu exprès

sive faite par une main timide est peu spirituelle. Lar

geur: 6 po. 9 1. Hauteur: 4 po. 6 1., y compris la marge

M.
W. 2. Le Cheval et les deux Hommes.

Vu de profil, tourné vers la gauche ou se trou

vent deux arbres au pied desquels deux hommes se

reposent. Avec la marque N. F. enlacés. Voit

Brulliot Dict. des Monogrammes. Tom. I. No. 2024
Hauteur: 5 po* 6 1. Largeur: 7 po.

Ce morceau n’est pas moins important et spirituel qu<

le précédent. Il y en avait un exemplaire dans la collectior

hollandaise de Buseques (voir le No. 1157 du catalogue) ei

c’est probablement le même exemplaire qui se trouve dans h

Musée Royal d’Amsterdam; il s’en trouvait un autre exem-

plaire dans la collection du Baron d’Aretin. M. Brulliot qui

le décrit dans son excellent Dictionnaire des Monogrammes

T. I. No. 2024, suppose que la lettre AV, qui s’y trouvail

auparavant, comme la marque de Wouwerman a bien pu

plus tard être remplacée par cet autre monogramme N. F.

cité ci-dessus. Il doit y avoir aussi des épreuves de la

première pièce décrite ci-dessus sur laquelle ce dernier mo-

nogramme N. F. a été substitué à l’ancien monogramme dé-

crit par Bartsch.

Nous n’ignorons pas que quelques connaisseurs en An-

gleterre ne reconnaissent comme authentique de Philippe W^ou-
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wermati que le morceau suivant décrit par Basan dans son

Dictionnaire de Graveurs, et dont nous citons la description

comme suit: Un paysage
,
au milieu duquel est un cheval

sellé
,

pièce in folio en hauteur ,
d’un effet très -piquant.

Huber, Rost et Strutt mentionnent aussi ce morceau.

Nous en avons vu un exemplaire complet et les fragmens

d’un autre de ce morceau gravé avec soin à la pointe.

Nous devons avouer que la pointe soigneuse et la manière

toute différente dont ce morceau est traité, le différencie de

ceux que nous avons décrits ci-dessus. Peut-être on peut

attribuer le dernier à Philippe Wouwerman et les deux

autres à Pierre Wouwerman.



Tome II.

Peintres Néerlandais.

A. Waterloo.

„ Presque toutes les pièces de cet excellent maître on

été retouchées à l’eau forte.

Ces épreuves sont plus noires, parceque l’eau forte er

creusant les lignes, les élargit en même temps, c’est pour

quoi le travail perd de sa délicatesse primitive, et l’agréable

harmonie. Le tout est rude et monotone. “

C’est le commencement du raisonnement excellent que

M. Bartsch tient sur les planches de ce maître dans son

Peintre Graveur et dans son Introduction etc. (Anleitung

zur Kupferstichkunde.
)

A la fin de notre article, il y a

encore plusieurs remarques sur des épreuves postérieures de

notre maître.

On connaît des épreuves d’essai, ou à l’eau forte pure

des numéros que nous avons marques ici d’une astérique.

Ces épreuves ont été tirées avant quelques travauxa joutés de

la main du maître; comme de petites branches d’arbre, des

changements aux arbres, et avant les travaux ajoutés au bu-

rin sur les premiers plans, aux troncs d’arbres, etc. elles sont

ordinairement aussi avant le nom du maître. Ces épreuves

qui sont extrêmement rares et dont quelques-unes sont pres-

que uniques ont un ton argenté et ont fait de tout temps

les délices des amateurs.

M. Bartsch en décrit plusieurs dans son Peintre-Gra-

veur pag. 141 à 146, ainsi que M. Wilson dans son cé-

lèbre Catalogue of the select collection of engravings of an

amateur. London 1828. Quelques-unes se trouvent aussi

dans notre Catalogue.
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* B. 1* Les deux paysans dans Vallée .

On connaît deux états de cette planche:

|

ï. Décrit par Bartsch.

II. Avec un No. 8 dans la marge du haut à droite. Ces

épreuves sont ordinairement faibles et mauvaises.

B. 3 à 6. SUITE DE QUATRE PAYSAGES.

On connaît trois états de ces planches:

j

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec les numéros et l’adresse de R. et J. Ottens.

[

III. L’adresse supprimée.

*B. 7 à 18. SUITE DE DOUZE ESTAMPES OU,
LES VILLAGES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Egalement décrit par Bartsch. A cette description, nous

ajouterons que l’éditeur a changé de plus des numéros

qui se trouvent en haut à l’angle de gauche. Sur le

No. 13, le 7 a été changé en 11, et le 19, en 12. et

ce dernier morceau a été ajouté à cette suite.

Le No. 17 (représentant des animaux avec le chiffre 11)

I

qui est marqué d
5

un B. et d’une arête, et qui ést peut-être

de M. de Bye
,
ou comme feu M. Rechberger le croyait, de

A. van Boresom
,
manque alors dans la suite. La planche

se trouve à Vienne, mais les épreuves en sont mauvaises

, et communes.

On connaît des épreuves d’essai des No. B. 7 à 10,

13 à 15 et 17.

B. 19. TJentrée du bois .

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch,

IL De même; et marqué d’un No. 12, comme Bartsch le

décrit et alors incorporé à la suite décrite ci-dessus.

!|

III. Le numéro supprimé.
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* B. 21 à 32. SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît six états de ces planches:

I. Avec le chiffre: a et Antoni Walerlo fe et ex sur la

première pièce de la suite numérotée par des lettres.

IL Avec: a et Antoni Waterlo fe. R. et J. Ottens ex.

III. Avec: A. et Antoni Waterlo fe et ex.

IV. Avec: A. et Antoni Waterlo fe.

V. Du fond de Basan. En haut à gauche, au lieu du A,

on lit: Tom.îl. et à droite: Antoni Waterlo fe. Pag. 259.

Ces inscriptions Tom. II., et Pag. 259 se rapportent

au Dictionnaire des Graveurs de M. Basan. Paris 1789.

2 vol. 8°. dans lequel cette estampe a été insérée.

VI. Comme le quatrième état A. et Antoni Waterlo fe.

Sur la neuvième pièce B. No. 29 ou i, le nom manque

dans le I état; dans le II, elle porte l’adresse de R. et

J. Ottens. Dans les épreuves postérieures cette adresse

est supprimée; et les mots A. Waterlo fe ont été ajoutés

plus tard par une main étrangère.

On connaît des épreuves d’essai des No. 21, 25 et 26.

* B. 33 à 38. SUITE DE SIX ESTAMPES.

Il est connu que le No. 38 de cette suite est presque

introuvable, car il n’y en a que peu d’exemplaires. Il y

en a deux copies modernes rien moins que ressemblantes

dont la meilleure a paru à Londres, et l’autre à Vienne.

La marque J. E. sur Téstampe B. No. 35. est attri-

buée par M. Baverell et Malpez, dans leur Notices sur

les graveurs, à un Jean Errar qui est tout- à -fait inconnue.

Ce morceau a trop peu de J. Esselens qui marquait aussi

J. E., sans cela, on pourrait le lui attribuer. Ce maître

jusque ici inconnu J. E. est peut-être l’inventeur et le des-

sinateur de ce morceau, mais c’est Waterloo qui l’a gravé

à l’eau forte.

On connaît trois états de ces planches:

I. Le premier morceau, B. No. 33, avec: Antoni Waterlo

in et fe et ex.
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II. Au lieu de, et ex, ou l’adresse du maître, on trouve

l’adresse de R. et J. Ottens.

III. Cette adresse supprimée.

Il y a des épreuves de cet état qui sont tout -à- fait

retouchées à l’eau forte. Alors à la place de l’estampe pres-

que introuvable, L’arbre au milieu du devant B. No. 38,

on a substitué la pièce douteuse Le Ruisseau (Bartsch, Peintre

Graveur pag. 139 et 140), laquelle est marquée avec un

No, 6, au haut de la droite.

B. 39. La Çhaumiere au clair de la lune.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Marqué d’un No. 6 en haut à droite.

B. 40. La nuit claire.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Un No. 5 en haut à droite.

B. 46. Les deux Voyageurs conversant au bas
d'une petite colline .

Nous avons vu une ancienne épreuve imprimée en rouge

qui est plutôt une curiosité. On ne doit pas confondre de

telles épreuves des morceaux de ce maître qui se présentent

quelquefois, avec les épreuves modernes imprimées en rouge

qui sont affreuses et ne valent pas la peine d’étre vues.

* B. 47 'à 52. SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît des épreuves d’essai des No. 47, 48,

51 et 52.

* B. 53 à 58. SUITE DE SIX ESTAMPES.

M. Bartsch a omis de dire que ces six estampes for-

ment une suite.

4
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On connaît des épreuves d’essai des No. 55, 56, 57
et 58. Dans celle du dernier numéro, il se trouve un seul

arbre dans le milieu près de l’eau, où dans les épreuves

finies, il y a deux arbres placés derrière la colline du milieu

et qui appartiennent plus au second plan.

*B. 59 à 64. SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Sur la première pièce ou le No. B. 59, l’adresse de

R. et J. Ottens.

III. Cette adresse est supprimée.

On connaît des épreuves d’essai des No. 59 et 60.

* B. 65 à 70. SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Sur la première pièce ou le No. 65, l’adresse de R. et

J. Ottens.

III. Cette adresse supprimée.

Dans le Cabinet royal des estampes à Munich, il y a

une épreuve d’essai probablement unique du No. 69 dans la-

quelle est un cavalier sur le premier plan, et à gauche, un

mendiant qui demande l’aumône. Dans les épreuves ordinaires

ce groupe mal dessiné a disparu. Cependant on en aperçoit

encore distinctement les traces dans les bonnes épreuves.

B. 71 à 76. SUITE DE SIX ESTAMPES.

Il est connue que les épreuves de cette suite sont rares

meme celles qui ne sont pas bonnes, car les planches en

ont été perdues.

On a d’anciennes épreuves imprimées en rouge des No.

74, 76 et 76. Voir la remarque ci-dessus au No. 46.

B. 77 à 82. SUITE DE SIX ESTAMPES.

De cette suite également, il n’y a point d’épreuves

modernes, car les planches en ont été perdues.
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* B. 83 à 88. SUITE DE SIX ESTAMPES.

Les planches de cette suite ont été aussi perdues.

On connaît des épreuves d’essai des No. 83, 84 et 86.

Dans le Cabinet Royal des estampes à Munich, il y a une

épreuve d’essai du No. 83, sur laquelle le tronc gravé au

burin du quatrième arbre à gauche, manque tout -à -fait.

On remarque encore dans les bonnes épreuves ordinai-

res, la perspective interrompue par le tronc d’arbre.

B. 89 à 94. SUITE DE SIX ESTAMPES OU VUES
DE VILLES ET VILLAGES HOLLANDAIS.

Le No. 90 représente la ville hollandaise de Reenen,

et sert proprement de titre à cette suite.

* B. 95 à 106. SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

Cette suite est rare, meme en épreuves moins bonnes,

car les planches ont été perdues.

On connaît des épreuves d’essai des No. 98 et 106.

*B. 107 à 112. SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît des épreuves d’essai de toutes ces six piè-

ces. L’homme et le chien manquent au No. 111.

* B. 113 à 118. SUITE DE SIX ESTAMPES.
On connaît des épreuves d’essai de toutes ces six pièces.

Il manque des figures au 115, et par un défaut d’eau forte,

le cavalier et le cheval du No. 117. ne se voient pas di-

stinctement.

* B. 119 à 124. SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît des épreuves d’essai des No. 122, 123 et 124.

* B. 125 à 130. PAYSAGES ORNÉS DE SUJETS
MYTHOLOGIQUES.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît une épreuve d’essai du No. 129.

4 *
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®B. 131 à 136. PAYSAGES ORNÉS DE SUJETS
TIRÉS DE L’ANCIEN TESTAMENT.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît des épreuves d’essai du No. 136. Il paraît

que l’exemplaire de ces six pièces dans le catalogue Rigal

n’ont été que des épreuves à l’eau forte pure ou épreuves

d’essai, avant toute retouche au burin.

Bartsch P. Gr. Pag. 139 à 140. Le ruisseau .

Pièce douteuse, mais toutefois, probablement gravée à

l’eau forte par Waterloo.

On connaît deux états de cette pièce:

I. Décrit par Bartsch.

II. En haut à droite, il y a un No. 6, de sorte que cette

pièce a été ajoutée comme la sixième de la suite B. No.

33 à 38, à la place de la pièce très rare B. No. 38.

M.
W. 137. IJhomme au bord de la rivière.

Au milieu une rivière qui vient du fond à droite

et coule sur le devant à gauche; au fond sur un ro-

cher percé se trouve une tour à demi-ruinée; à droite

sur le premier plan, deux grands arbres; l’un ayant

des branches étendues au loin, auprès duquel ou voit

un homme tourné vers la rivière et appuyé sur un bâ-

ton. En bas à gauche: A. JVaterlo fec.
Hauteur: 5 po. Largeur: 4 po. Avec une marge de 2 1.

Telle est la description que M. Duchesne ainé Conser-

vateur du cabinet royal des estampes à Paris et célèbre

auteur de l’essai sur les Nielles, Paris 1826, en a donnée

dans son Voyage d’un Iconophile, Paris 1834. pag. 303,

d’après l’exemplaire de la collection de M. F. Verachter à

Anvers. Il s’en sera trouvé aussi un second exemplaire

dans la collection du duc de Buckingham dans le catalogue

duquel ce morceau est cité comme une estampe gravée à

l’eau forte d’une manière imparfaite et grossière et comme
étant peut-être un premier essai du maître.
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Nous ne devons pas omettre de mentionner qu’il y a

un ancien titre in fo très-rare, lequel est imprime avec des

types mobiles pour l’oeuvre de Waterloo: De geheele Werk
van den vermaarden Landschapschilder Anthoni Waterloo be-

staan.de in Hundert en ses en dertig verscheide Landschap-

pen, aile door hem zelf konstig geteekent in’t koper gemaakt.

Zeer dienstig voor de Landschapschilder en Liefhebbers van

de Teekenkunst. (Suit Atlas portant le globe terrestre com-

me le signe de l’imprimeur.) T’Amsterdam, gedruckt en te

bekomen by Cornelis Dankerts, voor aan op de Nieuwendyk

in den Atlas.

Ce titre dont nous avons vu quelques exemplaires est

la preuve d’une édition assez ancienne de l’oeuvre du maître.

Seulement, il est à regretter que jusqu’à présent, on n’a

trouvé aucun exemplaire relié de l’oeuvre accompagné de ce

titre; si cela était, on reconnaîtrait quelles retouches ont été

plus antérieures ou plus postérieures peut-être du temps des

éditeurs Ottens. Il nous paraît qu’on ne peut nier dans

aucun cas que, à coté des retouches originales au burin et

renforcemens, dans beaucoup d’épreuves on voit des tailles

qui ne semblent pas être de la main du maître, particuliè-

rement dans le milieu des pians, ou dans les endroits où il

y avait primitivement des travaux à la pointe sèche.

Nous avons déjà parlé, au commencement de cet article

des épreuves retouchées à l’eau forte où l’eau forte a pé-

nétré dans les travaux à la pointe sèche presque disparus,

de manière que l’harmonie a été détruite.

Il y avait 88 planches de l’oeuvre de notre maître chez

Basan, qui en a publié une édition sous le titre: Suite de

quatre -vingt- huit paysages de différentes grandeurs, composés

et gravés à l’eau forte par Antoine Waterloo etc. Fol., et il

s’en trouve encore plus de feuilles dans l’édition de Basan

et Poignant à Paris. Ces épreuves tirées avec des planches

de plus en plus usées n’existent comme nous l’avons fait

remarquer ci-dessus à l’article A. van Ostade, que pour la

douleur des amis des Beaux-arts, elles ont été tirées sur

de mauvais papier et même imprimées en rouge.
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A. van Everdingen.

Des numéros marquées d’une * astérique dans nos ad-

ditions on connaît des épreuves à l’eau forte pure, avant les

ciels, et particulièrement avant des travaux ajoutés a la pointe

sèche, avant le nom du maître, et avant les faibles bordu-

res; quelquefois avec des barbes et avant que les planches

soient nettoyées. Voir ci-dessous à la lin de l’article.

Æ
B. 3. Le secondpetit paysage ovale^ en largeur.

On a déjà fait remarquer plus haut, que cette planche

est de J. Ruisdael.

M. Bartsch en avait un exemplaire rogné qui l’a induit

en erreur et lui a fait croire que cette pièce était d’Ever-

dingen au lieu de Ruisdael.

B. 4. Paysage de forme ronde•

On connaît trois états de cette planche:

I. De forme ronde et décrit par Bartsch.

IL Retouché; et la planche réduite en forme ovale; avec une

faible bordure, et avant des travaux ajoutés dans le ciel.

III. Les nuages retouchés et le ciel repassé à la pointe

sèche; avec une bordure gravée au burin.

* B. 17. Le Hameau sur la pente de la colline

.

* B. 18. Les Rochers .

* B. 29 a. Le troupeau de moutons.
Voir les additions de Bartsch T. II. pag. 1.

* B. 86. Le Paysage aux trois hommes chargés.
* B. 87. Le Berger .

* B. 90. Les deux Echelles.

* B. 92. Les Cabanes .

*B. 93. UHomme entre les deux pins.
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* B. 99. Le Moulin a eau

.

Dans les épreuves ordinaires, le nom se trouve vers

la gauche du bas.

* B. 100. La Butte*

Les épreuves a l’eau forte pure de cette pièce ont

beaucoup de rapport à la manière noire; et le pin à

gauche manque entièrement.

*B. 101. Le Ruisseau traversant le bois .

I. état, la grande planche.

* B. 102. Ija Cascade près du moulin a eau .

Yoir pour le I. état, les additions de Bartsch T. II.

pag. 1 et 2.

JB.

W. 103 b. Les deux Hommes et leur chien.

Trois cabanes sur un rocher etc. À la manière noire.

Largeur: 7 po. 5 1. Hauteur: 5 po. 1 1.

M. Brulliot décrit cette planche très exactement dans sa

Table générale No. 254, d’après une épreuve qui se trou-

vait dans la collection du comte Fries à Tienne. M. de

Hauer à Tienne l’avait déjà fait remarquer auparavant dans

l’Allgemeine Wiener Litteratur-Zeitung à l’occasion de la

critique du Peintre-Graveur de M. Bartsch. Toir l’année

1813 No. 11.

Cette pièce nous semble être la même dont M. Léon
de Laborde a fait une courte description dans son Hist. de la

gravure en manière noire. Paris 1839. 8° pag. 134. Il

est vrai qu’on n’a pas fait mention des ligures dans cet

article; peut-être est -ce la par le manque de clarté de la

manière noire; la mesure n’y est pas ajoutée non plus.

Les épreuves du I. état des morceaux de A. vanEver-

dingen qu’on appelle le Salvator Rosa du Nord, ne doivent

pas être confondues avec les épreuves à l’eau forte pure, ou

épreuves d’essai mentionnées ci-dessus.
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Ces épreuves du L état sont des épreuves terminées,

avec une 'faible bordure et avant des travaux ajoutés et en

partie avant les travaux à la pointe sèche, particulièrement

dans les ciels, et ou l’on trouve beaucoup de barbes.

Les épreuves du IL état ont une bordure gravée au

burin, ainsi que des retouches de la main du maître princi-

palement au burin sur le premier plan, et des travaux à la

pointe sèche dans les ciels. Par exemple dans B. No. 8,

la place à droite en haut est tout- à -fait couverte de lignes.

Le premier plan et l’arbre à droite, au tronc est couvert

de contre-tailles ainsi que les feuilles le sont de tailles etc.

De plus, dans le No. B. 36, les rochers à droite qui

sont tout- à -fait blancs dans les épreuves du prémier état,

sont couverts de fines lignes dans celles du IL état.

Les épreuves du III. état sont celles qui se trouvent à

l’ordinaire; elles sont pourvues de ces lignes parallèles gravées

au burin sur le ciel, et doivent avoir été retouchées par le

graveur S. Fokke. Dans cette édition, elles ont été primiti-

vement accompagnées d’un titre de ce graveur dont on a

des épreuves d’essai avant la lettre.

Les planches ont été depuis encore plus usées et très-

maltraitées, principalement celles où il y avait primitivement

des barbes qui leur donnaient un air de ressemblance avec

la manière noire.

Nous avons vu les 100 planches de notre maître en

Hollande chez M. C. H. Hodges qui était autrefois marchand

d’estampes et habile graveur; on y avait ajouté le titre sui-

vant gravé, lequel nous semblait être moderne: Recueil de

cent Paysages inventés et gravés à l’eau forte par A. van

Everdingen. Amsterdam 1696. petit fol.

B. 1 à 57. LA CÉLÈBRE SUITE DE PIÈCES DE
REYNIER LE RENARD AINSI RUE QUELQUES

FABLES D’ESOPE.

SUITE DE 57 ESTAMPES.

Les dessins originaux de ces pièces se trouvent en

Angleterre; premièrement chez M. Alex. Mangin, puis chez

le duc de Marlborough, M. Hibbert, M. Sheepshanks, il se
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peut qu’elles soient venues avec la collection de ce dernier,

au Musée Britannique.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant des travaux ajoutés, surtout au ciel et en partie

avant celui-ci. Avant la bordure gravée. Les planches

n’ont pas été coupées et ont beaucoup de barbes. La répé»

tition du sujet: Le Renard et le Chat, No. 51a. est

alors dans la suite. Le prémier morceau B. No. 1,

avec la grande marge qui a 2 po. 21.; cette grande

planche non coupée, est avec cette inscription: Het aan»

genaarn toneel van Reinharts klugtig Leven etc. La
dernière pièce, B. No. 57. se trouve pareillement parmi

cette suite, quelquefois avec une grande marge de 1 po.

10 1. De meme on y trouve encore quelquefois une autre

pièce: Des Renards près de leur terrier
,

petit 4°, les

angles du haut arrondis. Cette pièce est quelquefois at-

tribuée à Everdingen; mais sans doute, elle est d’un des

v . d. Vinne. Nous présumons que c’est de Laurens v .

d . Vinne Vainé que l’on place parmi les écoliers de

Berghem. La pièce porte l’inscription suivante: Yossen-

huis. On en a une copie reproduite en contre -partie.

ÏI. Epreuves finies. Avec les bordures gravées au burin.

Le beau travail à la pointe sèche est encore très -visible

aux ciels et dans les fonds. Les planches n’ont pas encore

été coupées, excepté les No. 1 et 57 oîi l’on a coupé

les grandes marges du bas.

III. Les 56 planches (le No. 51 a. n’en fait plus partie)

ont été retouchées et coupées. Le ciel est couvert de

lignes parallèles, gravées sans doute par S. Fokke, qui

y a également ajouté 5 pièces de sa main.

On a fait usage de ces planches pour illustrer l’édition

en haut allemand du Reineke Fuchs par Henri de Alkmar,

et éditée par Gottsched. Leipzig et Amsterdam 1752 in fol.

IV. Epreuves plus mauvaises; et surtout celles qui étaient

premièrement en manière noire ne sont pas dignes d’étre

vues. Les planches existent encore en Angleterre. Quelque-

fois on trouve des épreuves détestables; le No. 26 y man-

que, et on y a ajouté quatre pièces d’imitation de S. Fokke.

ri «! 4 **
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H. van Swanevelt.

A.
On connaît des épreuves d'essai des numéros précédés

d’une * astérique; c’est à dire ces épreuves sont avant la

lettre avant le nom ou la marque du maître.

B. 25. Paysage
^ forme ovale .

Il y a des épreuves modernes de ce morceau sur du

papier fort lesquelles sont à peine moins rares que les an-

ciennes. La planche a été longtemps dans la calcographie

romaine; on en a tiré toutefois peu d’épreuves. Cette planche

a été détruite, avec beaucoup d’autres, du temps de la con-

quête française.

B. 26 à 32. DIFFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Bartsch ne décrit que les premières épreuves avant la lettre.

II. Toutes les planches ont l’inscription suivante placée par

l’éditeur dans la marge du basa gauche: Herman Swane-

velt fecit , et à droite, à Paris chez Audran.

B. 33. Les Satyres.

On connaît deux états de cette planche:

I. Bartsch a décrit la première épreuve portant l’inscription

suivante ajoutée par l’éditeur: H.Sweneveltfec . chez Audran.

Il est plus que probable qu’il y en a aussi un état anté-

rieur avant la lettre.

II. Employé comme titre d’une suite quelconque. On lit sur

te tonneau: Cayer d'animaux etc.

B. 34. Saint-Jean Baptiste dans le désert.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

IL Avec l’adresse de G. B. Rossi citée par Bartsch.
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III. Avec Fadresse: in Roma presso Carlo Losi 1773,

IV. Cette adresse supprimée. Les épreuves modernes pro-

venant des planches existant encore chez le libraire Heu-

bel de Hambourg, sont mauvaises.
- J' .

B. 35. Jésus -Christ tenté par le Démon .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant Fadresse.

IL Avec Fadresse de G. B. Rossi citée par BartscL

III. Avec Fadresse: in Roma presso Carlo Losi 1773.

IV. Cette adresse supprimée. La planche existe encore chez

M. Heubel de Hambourg, mais les épreuves modernes sont

très mauvaises.

B. 86 à 48. DIVERSES VUES DE ROME dédiées à

Géd. Tallemant.

SUITE DE TREIZE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant Fadresse.

II. Avec Fadresse de H. Bonnart sur toutes les pièces.

III. L’adresse supprimée.

B. 49 à 52. PAYSAGES ORNÉS DE SATYRES.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant Fadresse.

IL Avec Fadresse: H. Bonnart ex. au coq.

III. Cette adresse supprimée. M. Régnault Delalande fait la

remarque dans le Catalogue Rigal qu’il y en a un IV.

état sur lequel toute lettre, le nom du maître et l’adresse

sont effacés.

B. 53 à 65. DIVERSES VUES DE ROME.
SUITE DE TREIZE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avec l’adresse du maître.
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IL Avec l’adresse: H. Bonnart ex . au coq.; cette adresse

se trouve sur chaque feuille dans la marge du bas à

gauche. L’adresse du maître (et ex.) est effacée.

III. L’adresse de H. Bonnart supprimée.

B. 66 à 69. PAYSAGES ORNÉS DE SUJETS DE
L’ANCIEN TESTAMENT.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant l’adresse.

IL Avec l’adresse: K. Àudran excudit, après le nom du

maître en haut sur les No. 66, 68 et 69, et au milieu

du bas sur le No. 67.

III. Avec les numéros dans la marge du bas à droite, et

l’adresse de P. Mariette, a la même place, sur les No.

66 et 67. Sur le No. 68 et 69 ils sont placés en haut

sous le nom de Swanevelt.

IV. Toute adresse supprimée.

* B. 70. Pan et Syrinx .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre, même avant le nom du maître. Pres-

que unique.

IL Avec l’adresse de G. B. Rossi, citée par Bartsch.

III. Avec l’adresse: In Roma presso Carlo Losi 1773.

IV. Cette adresse supprimée. Les épreuves modernes de

cette planche qui existe encore chez M. Heubel de Ham-
bourg, sont mauvaises.

B. 71. Satmacis et Hermaphrodite.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre, même avant le nom du maître. Pres-

que unique.

IL Avec l’adresse de G. B. Rossi
, citée par Bartsch.

III. Avec l’adresse: In Roma presso Carlo Losi 1773.
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IV* Celte adresse supprimée. Les épreuves modernes de la

planche qui existe encore chez M. Heubel de Hambourg,

sont mauvaises.

B. 72 à 75. DIFFÉRENTES VUES FRANÇAISES.
(Pièces exécutées en société avec Israël Silvestre.)

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avec: Israël Silvestre delin. et fec.; ou delineavit et

fecit. Israël exc. cum privil . Regis, ou bien aussi: à Pa-

ris, chez Israël.

II. Le nom d’Israël Silvestre supprimée.

B. 76. Vue de Rome .

(Exécutée en compagnie avec Israël Silvestre.)

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec: Israël Silvestre delin. et fecit, à Paris ,
chez

Israël Henriet.

II. Le nom d’Israël Silvestre est supprimée.

* B. 77 à 80. SUITE DE QUATRE PAYSAGES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant toute lettre, meme avant quelques travaux ajoutés

au ciel. Presque unique.

II. Avec le nom et l’adresse du maître.

III. Avec l’adresse de H. Bonnart.

IV. Cette adresse supprimée.

* B. 81. Le soir.

On connaît quatre états de cette planche: *

I. Avant toute lettre.

IL Avec l’adresse du maître.

III. Avec l’adresse de Mondhare.

IV. Cette adresse supprimée. Mauvais et commun.

B. 82. Le petit pont de bois .

On connaît quatre états de cette planche:
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I. Avant toute lettre.

IL Avec l’adresse du maître.

III. Avec l’adresse de Mondhare.

IY. Cette adresse supprimée. Mauvais et commun.

B. 83 à 94. PAYSAGES ITALIENS ORNÉS DE
FABRIQUES.

SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avec l’adresse du maître.

II. Avec l’adresse: H. Bonnart ex. au coq

.

III. Avec l’adresse : à Paris
, chez Mondhare rue St. Jaques.

IY. Toute adresse supprimée.

* B. 95. Mercure imposant silence a Battus .

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant toute lettre
;
peu fini. Presque unique.

IL Avec l’adresse de J. Yaldor citée par Bartsch.

III. Avec l’adresse de Mariette, mais avant le numéro.

IY. Avec cette adresse et le No. 4., en bas à gauche.

Avant le nom du maître.

V. Cette adresse supprimée, mais non le numéro. Cet

état et le précédent, ainsi que les deux pièces douteuses,

ont été placées dans une suite. Voir à la fin de l’ar-

ticle de ce maître.

B. 96. Battus transformé en pierre.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant toute lettre; peu fini. Presque unique.

II. Avec l’adresse de J. Yaldor citée par Bartsch.

III. Avec l’adresse de Mariette, mais avant le numéro.

IY. Avec cette adresse et le No. 1., en bas à gauche.

Avant le nom du maître.

Y. Cette adresse supprimée, mais non le numéro. Cet

état et le précédent ainsi que les deux pièces douteuses,

ont été placées dans une suite. Voir à la fin de l’ar-

ticle de ce maître.
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* B. 97 à 100. LES FUITES EN EGYPTE.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant toute lettre et avant quelques travaux ajoutés.

Presque unique.

II. Avec l’adresse du maître.

III. Avec l’adresse de H. Bonnart.

IV. L’adresse supprimée.

B. 101 à 106. L’HISTOIRE D’ADONIS.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avec l’adresse du maître citée par Bartsch.

II. Sur chaque pièce, on lit: chez H. Bonnart , rue St .

Jaques au coq .

III. Toute adresse supprimée. Ordinairement très - mauvaises.

B. 107 à 110. LES PÉNITENS.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avec l’adresse du maître citée par Bartsch.

IL Avec l’adresse de H. Bonnart.

III. Avec l’adresse: à Paris
,
chez Vanheck.

IY. Toute adresse supprimée. Ordinairement très -mauvaises*,

*B. 111. Balaam monté sur son anesse.

On connaît sept états de cette planche:

I. Avant la bordure et le nom du maître. Presque unique.

II. Avec la bordure, mais avant le nom du maître.

III. Avec le nom du maître: H. Swanevelt fecit Rom . en

haut à droite, ajouté par l’éditeur, et au dessous, l’adresse:

K. Audran excudit

.

IV. Cette adresse supprimée, et dans la marge ’du bas:

à Paris, chez Pierre Mariette rue St. Jaques, à Vespé-

rance. Avec Privil. du Roy.

V. On a ajouté à l’adresse précédente, un No. 2, à droite,

dans la marge du bas.
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VI. Cette adresse est supprimée, et à la place on a mis

à droite au-dessus du No. 2: Poilly excudit.

VIL Toute adresse supprimée. Cet état est le plus mau-

vais des mauvais états.

*B. 112 à 115. QUATRE PAYSAGES EN HAUTEUR.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avec l’adresse du maître citée par Bartsch.

II. Avec l’adresse: H. Bonnart ex. au coq .

III. Cette adresse supprimée. Communes et mauvaises.

Du No. 115, on n’en connaît qu’un seul exemplaire

d’une épreuve d’essai lequel est probablement unique; il est

avant quelques travaux ajoutés, surtout dans les grands arbres

sur le rocher et avant le nom du maître.

Pièces apocryphes.

A à G. Sept paysages différens ,
avec des fa-

briques et des figures; marquées de lettres
,

de lignes pointillées ainsi que d'autres sig-

nes de perspective.

Largeur, y compris les marges avec les bordures gravées:

6 po. 3 1. Hauteur : 3 po. 8 1.

Ces sept pièces se trouvent dans le Traité de la pein-

ture par L. da Vinci avec les dessins de N. Poussin et

Ch. Errard, et cela, dans l’édition italienne de R. Trichet

du Fresne ainsi que dans l’édition française de R. Fréart S.

De Chambray, toutes deux parues à Paris chez J. Langlois

1651. in fol.

Les pièces ci-dessous mentionnées, ont paru dans ce

traité de peinture, chargées de travaux et d’additions par une

main étrangère, savoir: des nuages, des ciels, et des bordu-

res ajoutés par le graveur R. Lochon.

A) Un vieux mur derrière lequel il y a une eglise,

une tour et un obélisque. B) Une vieille tour devant la-
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quelle il y a trois figures; au fond à gauche, des bocages,

!

des montagnes et deux figures. C)
Une tour, une auberge

et trois figures; à droite, de l’eau. D) Une vieille enceinte

I

de ville avec des tours derrière lesquelles on aperçoit la ville;

à droite, une porte de ville et cinq figures. E) Une haute

tour attenant à un édifice; à droite, deux petites pyrami-

des, des bocages, des éminences, de Peau et trois figures.

F) Paysage montagneux avec de vieux édifices au centre;

|

sur le prémier plan, de l’eau et deux figures. G) Paysage

! représentant un pays élevé et montagneux; à gauche, de l’eau;

vers la droite, on voit trois figures sur un chemin montueux.

Nous avons cru, de reconnaître la finesse et la dou-

; ceur qui distinguent les pièces de Swanevelt, dans les No. B

j

(voir le fond), D (c’est la meilleure) et C. Et ensuite

nous croyons devoir faire remarquer aux amateurs l’exécu-

!

tion des arbres et des figures, l’effet du soleil etc. si nous

osons attribuer ces sept pièces à notre maître.

JET) Paysage avec un Sarcophage . Cette pièce

est probablement de C. Goyrand qui a copié en contre-partie

plusieurs pièces et suites de Swanevelt, dans de plus grandes

dimensions que les originaux, comme, par exemple la suite

des animaux. Décrit par Bartsch T. II. pag. 320.

I) Paysage avec des pécheurs près de la

rivfere . Egalement décrit par Bartsch pag. 321 et 322.

Pendant du précèdent.

On connaît deux états de ces deux planches:

I. Avec l’adresse de P. Mariette citée par Bartsch.

II. Cette adresse supprimée, avec les No. 3 et 2, dans la

j

marge du bas à gauche, où ils forment alors une suite

|

avec les états IV. et Y. des No. B. 95 et 96, des plan-

ches originales de Swanevelt ci-dessus mentionnées.

K) Paysage avec Agar consolée par l'Ange.
A gauche, le petit Israaël. H. Swanevelt fec. Avec douze

vers latins et une dédicace à Magd. Fabry par Je graveur

J. Yaldor. P. Mariette exc. Fol. oblong.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre, ci-dessus citée.

On croit que le paysage de ce morceau est gravé à l’eau
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forte, par C. Goyrand et les figures au burin, par J. Valdor

d’après un dessin de Swanevelt.

II. Avec la lettre ci - dessus mentionnée.

L) Paysage a la Fuite en Egypte . Herm. inv. Io.

Yaldor exc. 1644. Avec 8 vers latins et la dédicace. Fol. obi.

On présume que cette pièce a été gravée par les ar-

tistes mentionnés ci-dessus.

M) Paysage avec des rochers a pic sur les-

quels croissent des arbres . Du pied de ces rochers,

s’étend une rivière jusqu’au premier plan. Au milieu du pre-

mier plan on voit trois arbres; sous le premier desquels est

assise une femme allaitant son enfant, et un homme ayant

près de lui un bâton et un paquet posés à terre. Dans la

marge du bas, à gauche: Herman van Swanevelt Inventor.

Largeur: 8 po. 8 1. Hauteur: 6 po. 2 1. Marge: 2 1.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avec la lettre citée ci-dessus.

IL Une autre main a ajouté après le mot inventor: Fecit

et excudit.

III. En bas à droite, avec l’adresse: Le Roux ex .

N) Paysage avec cascade sur le premier
plan a droite . A gauche, deux hommes, une femme et

un chien; au milieu, un pêcheur allant à la rivière. Avec

la même inscription que la pièce précédente.

Largeur: 8 po. 7 1. Hauteur: 6 po. 6 1.

On en trouve une copie dans Walker’s Painters Etchings.

On en connaît trois états, comme ceux des morceaux précédents.

La première de ces deux pièces précédentes à été aussi

décrite dans le catalogue de M. de Stengel, édité par feu

M. C. Rupprecht peintre à Bamberg, connu comme connais-

seur distingué et duquel nous avons acquis des additions

au Peintre Graveur de M. Bartsch écrits de sa main. M.
Rupprecht fait observer que cette pièce est tout -à-fait dans

le goût de Swanevelt et n’a été décrite nulle part.

Nous connaissons encore quelques pièces imitées de

Swanevelt, qui doivent être seulement d’après ses dessins

auquelles on a ajouté dans le II. et III. état, le fecit et

exc. ainsi que l’adresse de Le Roux.
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Toutefois, nous ne voulons pas dire qu’elles soient

très -ressemblantes. On les a attribuées quelquefois à un

certain C. Horny et on a pensé que c’était Conrad Horny,

|

artiste de Weimar vers la fin du siècle dernier qui a copié

les No, B. 88 et 100, le dernier en contre -partie; cepen-

dant c’est une erreur, car ces pièces sont d’une époque

beaucoup plus antérieure.

O) Paysage au coucher du soleil. A gauche,

un chemin animé par des figures et des bestiaux; sur le pre-

mier plan, une femme marchant avec son enfant et un chien;

à côté d’elle, un homme avec un bâton, l’homme est éclairé

par un rayon de soleil. A droite, de l’eau et une cascade,

des fabriques et des montagnes. Fol. oblong.

Fait d’après un tableau ou un dessin de Swanevelt,

probablement par C. Goyrand . Il y en a une copie dans

î Walker’s Painters Etchings.

Nous ferons remarquer en terminant cet article une

suite numérotée de 12 pièces d’après Swanevelt. On ne

pourrait l’attribuer que difficilement à C. Goyrand, et encore

moins à H. Mauperché. On l’a attribuée quelquefois à l’un

! ou à l’autre. Cette suite porte le titre: Yerscheyde Aerdige

Landschappen geteekent door H. Y. Swanevelt, N. Visscher

î

exc. 4°. oblong.

Ce sont des copies réduites avec quelques changemens
• des morceaux originaux. B, No. 77 à 80, 82, 88 à 90,

94, 97, 99 et 100.

Quant aux épreuves postérieures des estampes origina-

les de ce grand maître, ce que nous avons déjà dit ci -des-

sus aux articles de Ostade, Waterloo et autres, peut s’appli-

quer également aux estampes de H. van Swanevelt. L’har-

monie en est détruite, car les planches sont dans un misé-

rable état et complètement usées; particulièrement celles des

suites dont les états encore antérieurs portent successivement

les adresses de Bonnart, Mondhare et Vanheck, et quand

ces adresses sont suppri mées, elles ne valent pas la peine

d’être vues.
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Dessinateurs Néerlandais.

H. Goltzius.

f.

B. 15 à 20. LES CHEFS -D’OEUVRE DE GOLTZIUS.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant les numéros et l’adresse.

IL Avec les numéros en bas à gauche, et l’adresse de N.

Yisscher sur la première pièce dans la marge du bas à droite.

III. A côté de cette dernière adresse, celle de P. Schenk

Jun. ainsi que le No. 47 des livres de fond de l’éditeur

sur le premier morceau. Les épreuves de cet état sont

ordinairement très faibles.

B. 21. L?adoration des Bergers.

L’infatigable Abbé Zani remarque dans son Enciclopedia

met. delle Belle arti P. II. Vol. V., que cette planche restée

inachevée, doit avoir été finie par J. Matham.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avant les contours ajoutés. Le fond et la partie infé-

rieure à gauche, ne sont dessinés qu’en contours et avant

le millésime.

III. Avec les contours et avec le millésime.

IV. Le millésime supprimé.

La copie citée par Bartsch avec le monogramme A. B.,

est de A. Blooteling.

*

B. 23. Be Massacre des Lnnocens.

On connaît trois états de cette planche:
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j! I. Avant toute adresse,

j

II. Avec l’adresse de N. Visscber.

;

III. Avec l’adresse de L. Renard.

B. 24. La Sainte Famille.

.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

;

II. Avec l’adresse de Kloeting.

B. 39. Jésus -Christ célébrant la Cène avec
les Apôtres .

Le maître avait sans toute ici un ancien tableau de-

;

vaut les jeux
;
nous en avons vu un, qui, s’il n’était pas de

i Albert Durer, était toutefois d’un de ses contemporains. Feu

i

M. Rechberger présumait que c’était de l’invention de Pierre

Koeck dit van Aelst.

B. 41. Le Christ mort sur les genoux de
la Vierge .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le millésime No. 96. (1596).

II. Décrit par Bartsch,

Parmi les nombreuses copies qui existent de ce chef-

d’oeuvre, il n’y en a pas de plus belle que celle sans mar-

que et sans lettre. Hauteur: 6 po. 6 4
/2 1. Largeur: 4po. 9L

Cette copie paraît avoir été gravée par J. Saenredam .

B. 42. Le Christ portant sa croix.

On connaît deux états de cette planche :

I. Avant l’adresse de C. Collaert et portant au dessous du

nom de Goltzius: aux quatre vents .

II. Décrit par Bartsch.

B. 43 à 56. JESUS -CHRIST ET LES APÔTRES
AVEC LE CREDO.

SUITE DE QUATORZE ESTAMPES.

Parmi les nombreuses copies qui existent de cette suite,

celles de J. Grandhomme sont les meilleures.
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B. 60. La Miséricorde divine .

M. Brulliot dit dans sa Tabî. generale pag. 869, que

cette pièce est entourée d’une bordure représentant des sujets

bibliques, et qu’elle porte l’inscription suivante: Propterea

etc. etc. Hauteur de la bordure avec la marge du bas:

9 po. 3 1. Largeur: 6 po. 10 1. ;
mais il n'explique pas

si cette inscription se trouve sur une planche séparée.

B. 65 à 74. EMBLÈMES SUR LA FOI CHRÉTIENNE.
SUITE DE DIX ESTAMPES.

De six pièces de cette suite, on en connaît un exem-

plaire avant le monogramme du maître.

B. 83. La Force faisant partie de la suite: Les

vertus et les sept péchés capitaux.

M. Brulliot dans sa Tabl. générale en décrit un exem-

plaire avant le monogramme du maître.

B. 93. La Parabole: Soyez prudens comme les

serpens et simples comme les colombes.

C. van Mander fait grand cas de cette excellente pièce:

Dit Stuckxken gaet aile dinghen in netticheydt de boven,

beweysende de scherpheydt des gesichts.

Sur un pendant de cette pièce laissé indéterminé dans

Bartscb, voir à la lin de nôtre article de ce maître.

B. 94 à 103. LES ROMAINS ILLUSTRES.
SUITE DE DIX ESTAMPES NUMEROTEES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartscb.

II. Avec les numéros et le monogramme du maître ainsi que

de vers dans la marge du bas.

Nous avons vu une bonne épreuve du No. 96 portant

l’inscription suivante changée: Strenuus Albanus Obtruncat

Horatius Hostes etc.

B. 109. Chasse de la richesse .

On connaît deux états de cette planche:
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I. Avant les vers dans la marge du bas et avant l’adresse

de Ph. Galle.

II. Décrit par Bartsch.

B. 138. Pigmalion .

Avec l’adresse de R. Baudous. Quoique M. Bartsch

dise que les épreuves, soient faibles il faut avouer qu’on en

trouve encore de très -bonnes épreuves portant cette adresse.

B. 142. Hercule .

Cette pièce est connue sous le nom : L’homme musculeux.

Les épreuves portant l’adresse de N. Yisscher sont ordinai-

rement encore bonnes.

La copie citée par Bartsch pourrait être attribuée avec

raison a J. de Gheyn.

B. 143 à 145. LES TROIS STATUES ANTIQUES DE
ROME ANIMÉS PAR DES FIGURES VIVANTES.

SUITE DE TROIS ESTAMPES.

Nous avons vu une épreuve du No. 145, avant toute

lettre et toute adresse.

B. 146 à 154. LES MUSES.
SUITE DE NEUF ESTAMPES.

Nous avons vu une épreuve du No. 147, avant toute

lettre.

B. 163. Portrait de J. Broekhoven (non Broek»

hor, comme le dit M. Bartsch).

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le nom et les qualités de la personne représentée.

II. Décrit par Bartsch.

B. 164. Portrait du célébré Dirck Volckertsz
Coornhert

,
maître de Goltzius .

Les épreuves de ce portrait célèbre qui sont entourées

d’une riche bordure, ne sont pas moins belles que celles

qui n’en ont pas.
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B. 167. Port?'ait de Jacques Gysbrechtsz van
Duvenvoorde (non Dwenvoorden, comme il est nommé
par M. Bartsch.)

B. 170. Paierait de Ph . Galle.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’inscription des sept lignes suivantes dans la

grande marge du bas: In aere lector etc.

II. Décrit par Bartsch.

B. 172. Portrait de H. Goltzius.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

II. Décrit par Bartsch.

Il existe un exemplaire de ce célèbre morceau qui doit

être unique; il est avant le fond gravée et retouché par le

maître au pinceau.

B. 173. Le grand portrait de Henri IV.
On connaît trois états de cette planche:

I. Avant l’adresse de Harm. Adolfz.

II. L’adresse de P. de la Houve est ajouté à celle du I. état.

III. L’adresse de P. de la Houve est supprimée. Ces épreu-

ves sont ordinairement encore bonnes.

Dans le catalogue de M. Marcus, Amsterdam 1770,

on lit la remarque suivante: Les premières épreuves sont

avant les vers de six lignes dont les premiers sont en grec

et les autres en latin.

Nous présumons que l’auteur de ce catalogue a vu un exem-

plaire auquel des vers ont été ajoutés sur une planche particulière.

B. 175. Portrait de Robert Dudley comte
de Leicester.

11 y en a des épreuves sur du papier de la Chine qui

sont presque uniques.

Il y en a aussi des épreuves sur lesquelles se trouve

une courte biographie imprimée en lettres mobiles.

Ces épreuves sont également très rares.
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B. 177. Portrait de Niquet

.

Il y en a des e'preuves sur papier de la Chine.

B. 178. Portrait de Guillaiwne Prince déOrange.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de H. Hondius
(
H. h. entrelacés ex. )

au dessous du nom du maître.

B. 179. Portrait de la Princesse d'Orange^
femme du précédent

,
et Pendant.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de H. Hondius (H. h. entrelacés ex.)

au dessous du nom du maître.

B. 181 . Portrait du célébré imprimeur C. Plantin.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

II. Décrit par Bartsch.

On en trouve une bonne copie gravée par C. Engle-

heartj dans le Decameron de Dibdin. Vol. II.

B. 187. Portrait de J. de Straet^ connu sous le

nom de Stradanus.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

II. Décrit par Bartsch.

B. 189. Portrait de J. Zurenus d'apres
Heemslcerfc.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.

II. et III. Décrit par Bartsch.

M. Bartsch remarque que sur l’exemplaire du comte

Fries un possesseur antérieur a écrit qu’il l’avait reçu en

cadeau l’année 1590 du maître lui -même et que c’était sa

dernière planche. Toutefois c’est un erreur, comme M.

5
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Frenzel, Directeur du Cabinet Royal des estampes à Dresde,

le remarque quelque part; car le maître a encore fait beau-

coup d
?

estampes après la date -indiquée,

B. 190. Le fils du peintre Dirk
?
ou Diderifc

de Vries avec le chien
?
ou le chien de Goltzius.

On fait remarquer dans le Catalogue du comte M. Fries

lequel il aurait été à désirer qu’il eut été rédigé par feu

M. Rechberger, qu’il y avait dans ce cabinet une première

épreuve moins travaillée dans la tête de l’enfant et d’une

vigueur extraordinaire. Cette épreuve qui provient du Cabi-

net d’Yver d’Amsterdam semble être unique.

Parmi les copies il s’en distingue une en contre-partie

qui n’a pas été citée par M. Bartsch, laquelle porte l’adresse

de Nicolaus
(
C. J. c’est Claus Janszoon) Visscher et la-

quelle a été dans tous les cas gravée par ce dernier.

Relativement aux portraits anonymes et inconnus, dé-

crits par Bartsch pag. 61 à 70, ou No. 191 à 218. voir

la remarque à la fin de cet article,

B. 191. Portrait de femme.

(Epigraphe: In lieden geduldich.)

C’est le plus petit portrait (pour le plus grand, voir

Bartsch No. 210) de Catherine Decker, veuve de Will. Scho-

liers. D’autres personnes croient voir dans ce portrait celui

de Kennau Simonsz Hasseîaar la célèbre héroïne du siège

de Harlem par les Espagnols en 1573.

B. 197. Portrait d?homme.
(Epigraphe: Fortune est telle.)

C’est un des portraits de Joh. Kellenberg, ou Kellen-

berch. Dans les morceaux décrits ci-dessous, il se trouve encore

un autre portrait de cet homme, non décrit par Bartsch.

B. 200. Un homme en buste.

C’est le portrait de Gysbrecht Jacobsz van Duvenvoorde

bourgmestre de Harlem, alors Gouverneur de Woerden, si
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ce n’est pas le Colonel Jean van Duvenvoorde de la ligue

des Gueux.

B. 201. Buste d’un Seigneur hollandais .

C’est le portrait de Adriaen van Swieten de la ligue

des Gueux.

B. 202. Jeune homme en buste .

C’est le portrait d’un certain P. Breugel; niais non de

la famille des artistes.

B. 203. Buste d’un seigneur hollandais avec
Vépigraphe: aensiet (

respice) den tyt.

C’est le portrait de Gerrit van Poelgeest, de la ligue

des Gueux.

B. 204. Un homme en demi -figure 5
avec

compas 1583.

M. Bartsch dit que c’est le portrait d’un mathématicien,

Nicolas de Daventer, ce que confirment des catalogues hol-

landais en le nommant Niklaas Pietersz, ce qui signifie fils

de Pierre de Deventer.

D’après d’autres personnes, c’est le portrait d’un mathé-

maticien Pétri
>
peut-être le père du précédent à Amsterdam.

B. 205. Portrait du meme 1595.

Les catalogues hollandais confirment que c’est un se-

cond portrait du précédent. Nous ajouterons seulement, qu’on

a cru souvent que c’était le portrait du professeur Malzon,

ce qui est cependant plus que douteux.

B. 207. Portrait d’homme . 1583.

C’est le portrait de Simon Sovius (Rector Amsteloda-

mensis, natus Harlemi 1553, dimissus, qua Rector A0 1578,

obiit denum 1625 Harlemi).

B. 208. Portrait d’homme
.
(Ut cito prima etc. 1581.)

C’est le portrait de Gerrit Willemsz Vries, si ce n’est

pas Dirk Jakobszen de Vries, l’un des bourgmestres de

Harlem pendant le siège.

5 *
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B. 210. Portrait de femme en demi-figure.

C’est le grand portrait de Catherine Decker veuve de

Will. Scholiers, belle-mère du maître. Pour le petit por-

trait, voir ci-dessus, et Bartsch No. 191.

Il est à remarquer que, dans le catalogue Muilman,

dans lequel s’est trouvé le dessin original et une épreuve de

cette feuille sur soie, cette personne, est nommée Agathe

Scholiers et citée comme l’épouse de Johan Bartsen et comme
belle-mère du maître.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre; avant le paysage dans le fond à gauche;

avant le livre sur la table; la tête vue de trois quarts, etc.

II. PI. fini; avec le nom du maître et l’inscription. La tête

vue de face; le bonnet encore blanc comme dans le I. état.

III. La tête changée et vue de nouveau de trois quarts

comme dans le premier état: le bonnet est d’une autre

forme, et est garni de franges, le nez est pointu, etc.

IV. Le bout du nez un peu arrondi; on aperçoit un peu

la narrine droite, etc.

Ces quatre états ont été très exactement décrits par

M. Bartsch dans son Introd. etc. (Anleitung zur Kupferstich-

kunde. Tom. II. pag. 151.)

On en a d’excellentes épreuves sur papier de la Chine;

et, comme on l’a fait remarquer ci-dessus, un exemplaire

sur soie.

B. 212. Portrait de Noël de la Faille
,
célébré

commandant au siège d'Anvers 1588.

On connaît deux états de cette planche:

1. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

M. Bartsch parle encore d’une épreuve d’essai non

achevée, c’est-à-dire avant le fond.

B. 213. Portrait de Cornelia Capellen épouse

de */. N. de la Faille
5
ou du précédent.

On connaît deux états de cette planche:



H. GOLTZIUS. 101

I, Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

Goltzius a gravé encore une fois ces deux mêmes per-

sonnes en plus petit format. Voir ci-dessous les No. 336 et 337,

B. 214 à 218. PORTRAITS EN PIED, REPRÉSENTANT
DES OFFICIERS DU SIÈGE DE HARLEM, EN 1573.

Les Nos B. 214 et 215 à 218 représentent des offi-

ciers du siège de Harlem, et nous ne croyons pas nous

tromper en présumant que les Nos B. 125 à 127 appar-

tiennent également à cette suite.

On connaissait auparavant les noms de ces gentilshom-

mes; mais à présent, on ne peut se procurer que de faibles

renseignemens. L’officier B. 214 doit représenter le capi-

taine Jean Dirkszen Schatter; celui de B. 215 le capitaine

Gérard (Gerrit) de Jongh, gouverneur de Lochem, d’après

d’autres le capitaine Pieter Dirkszen Hasselaar, parent de la

célèbre héroïne Kennau Simonsz Hasselaar; celui B. 217,

Gerrit Korneliszen Yeiserman. D’après M. Brulliot: Tabl. gén.

ce dernier serait le cornette Jan de Wethem, dont le nom se

trouve dans les vers; celui de B. 218 serait le cornette ou

porte -drapeau Gerrit Pieterszen Ruichaver, alors capitaine et

ami intime du grand Guillaume le Taciturne.

On connaît deux états de la planche 214,

I. La tête plus jeune et sans barbe.

II. La tête plus âgée, avec des favoris et des moustaches.

Ces marques distinctives ont été exactement décrites par

M. Bartsch, dans son Introd. etc. (Anleitung zur Kupfer-

stichkunde) Tom. II. pag. 151; et dans la Tabl. gén. de

M. Brulliot pag. 874.

Du No. 218 on connaît des épreuves très rares avant

la lettre.

B. 219 à 225. LES ROIS D’ANGLETERRE.
SUITE DE SEPT ESTAMPES.

M. de Heinecken dans son MS. du Dictionnaire des

Artistes, à la bibliothèque Royale de Dresde, en cite un
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exemplaire avec cette inscription: Antiquissima nobilissima-

que Anglorum Regum origo atque successio.

B. 228. Bacchus

.

En haut à gauche sur cette planche de bois on voit

le signe du scorpion; plus bas, à droite, la marque du maître.

Ce n’est pas ici le lieu de faire mention de nouveau

que ce grand maître lequel peignait, a beaucoup dessiné a

gravé aussi de sa propre main sur bois.

Il a aussi imprimé des planches gravées sur bois par

d’autres maîtres, par exemple, nous avons possédé une

épreuve du II. état du Milon du Titien lequel est gravé

probablement par N. Boldrini. Le maître rapporta peut-être

d’Italie cette planche sur laquelle il mit son nom et l’année

1598. Voir notre Catalogue IXeme Partie No. 10736.

B. 231. Hercule tuant Cacus.

Cette pièce est connue sous le nom : Le coup d\Hercule.

Il y en a des épreuves sur lesquelles on lit dans la

marge du bas imprimé avec des lettres mobiles: Ghedrucht

t’Amsterdam ly Willem Janssen in de vergulde Sonnewyser.

B. 242 à 245. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Il y en a des exemplaires, imprimés d’une seule plan-

che, et sur du papier bleu.

B. 246. Marine

.

Nous présumons que cette pièce qui est marquée C. W.
est d’après C. van Wieringen.

B. 247. Ce morceau est connu sous le nom de: Les noces

d'Anténor^ ou le bal vénitien
,

d’après Th. Barent-

sen,
dit Théodore Bernard.

B. 257. Vénus et VAmour.
M. Bartsch a, par erreur, confondu la copie avec l’ini-

mitable et superbe pièce originale et l’a rectifié dans son
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Introd. etc. (Anleitung zur Kupferstichkunde). Les marques

distinctives de la copie mentionnées dans le Peintre-Graveur

sont, par conséquent, celles de l’original, et vice versa.

M. Brulliot Ta'bl. génér. pag. 875, dit que l’un des c dans

le mot Baccho est plus petit dans le IL état, comme il

est le cas dans la copie.

B. 258 à 261. LES CULBUTEURS.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartscb.

II. Avec l’adresse de Ottens sur la dernière pièce.

B. 263. Loth et sa famillê*

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de Visscher.

B. 266. Saint- Jérome.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de N. Yisscher en bas au milieu. Les

I. et II. états ont en haut à droite une dédicace à Alex.

Victorius.

B. 267. Hercule et Gérion.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse de N. Yisscher.

II. Décrit par Bartsch.

B. 273. Le Christ mort.

Des cinq copies que Zani décrit dans son Encyclopé-

die, celle de Conrad Goltz et portant son adresse, est la

plus intéressante.

B. 276. Mars et Vénus .

On connaît trois états de cette planche:

I. et IL Décrits par Bartsch.

III. Avec l’adresse de N. Visscher en bas à droite.
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B. 279. Saint Paul ressuscite le jeune Eutyque.
On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

B. 281 à 284. LE JUGEMENT DERNIER.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Yissclier.

M. Bartsch décrit plusieurs pièces pag. 90 à 94 ,
ou

dans la troisième catégorie de l’oeuvre de notre maître sous

les No. 29T à 323, lesquelles on attribue en partie avec

raison et en partie à tort à notre maître. On aurait en-

core à ajouter à celles-ci bien des pièces qui se trouvent

dans de grandes collections, et dans les grands catalogues

d’estampes; comme par exemple, dans celui de Winckler,

dans le MS. de M. C. H. de Heinecken, nous entendons le

MS. du Dictionnaire des artistes etc. à la bibliothèque Royale

de Dresde, duquel on ne doit faire usage qu’avec précau-

tion qu’oiqu’il soit réputé célèbre.

Ces pièces ne sont pas toutefois de plus d’importance

que ces travaux appartenant à de nombreuses suites que

Goltzius a exécutées chez ses maîtres Théod. Volk. Koorn-

Tiert ,
ou Coornhaert et Ph. Galle.

(Nous présumons qu’il

aura aussi contribué à l’exécution de la collection des por-

traits des artistes publiée par Jansson -Lampson )
et d’un

autre coté il aura aidé activement ses nombreux écoliers

P. de Jode
, J. de Gheyn et autres. (Pour ne plus nom-

mer ceux dont Bartsch a décrit spécialement les oeuvres,

J. Matham, J. Saenredam et J. Muller.)

Ce n’est pas ici le lieu d’expliquer tout cela au long;

d’ailleurs M. Bartsch dans les quatrième et cinquième caté-

gories de l’oeuvre du maître, ou page 94 à 126, en a dé-

crit la plus grande partie, du moins les pièces les plus impor-

tantes qui ont été gravées d’après les dessins de H. Goltzius

et dans lesquelles on ne peut nier de reconnaître ci et là,
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surtout dans la quatrième categorie, les traces de sa manière

Labile à conduire le burin.

Suivent ici quelques additions aux pièces décrites par

M. Bartsch dans le Peintre-Graveur même, et dans le sup-

plément pag. I à VIL

B. 300. Portrait de Gérard de Jode.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

B. Pag. 94. No. I. Uadoration des Bergers.

Le dessin est dans le goût du Polidore de Caravage.

Zani présume que ce morceau est peut-être gravé par J.

Saenredam.

B. 10. L'Enfant à la tète de mort
,
ou le sym-

bole de la fragilité de la vie humaine .

La copie au monogramme mentionnée par Bartsch est

de Grandhommc.

B. 31 à 82. LES MÉTAMORPHOSES D’OVIDE.

SUITE DE CINQUANTE DEUX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Quelques pièces portent l’adresse de Robb. Baudous.

III. Sur quelques pièces de la troisième partie de cette suite

(Bartsch pag. 108), on trouve l’adresse de Jansson.

B. 85. Portrait d'un homme .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de N. Visscher, en bas à droite.

B. Pag. 119. LES SEPT ARTS LIBÉRAUX,
gravés par C. Drebbel.

SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches

I. Décrit par Bartsch.

5 **
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IL Avec l’adresse de Robb. de Baudous sur la première

pièce.

B. Pag. 123. Paysage grave' par G . Gouw .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse de Robb. de Baudous.

II. Décrit par Bartsch.

B. Pag. 126. No. I. Judith gravé par C. v . Sichem.

Il y a des épreuves en clair-obscur imprimées avec

deux planches de cette belle pièce qui est d’après un dessin

dans la manière de L. v. Leyden. M. Zani fait observer

que dans le II. état la copie décrite par Bartsch portait le

milésime 1670, et que cette pièce, ainsi que l’original,

est gravée sur bois. Papillon, la croyait l’ouvrage de P.

Le Sueur
,

lequel a gravé ce morceau sur cuivre et sur bois.

Par conséquent, Bartsch ainsi que Zani pourraient bieu avoir

raison, en la prenant, l’un pour uue gravure sur cuivre, et

l’autre pour line gravure bois.

B. 3. Portrait d'un homme .

Cette estampe est communément appelée le portrait de

Otto Henri de Schwarzenberg nommé en Bavière de son titre

Landhofmeister.

B, 4, Des gens faisant de la musique .

Cette pièce est connue sous le nom du concert.

JB.

W. 324. La parabole d'un aveugle conduisant

un autre aveugle .

CJ

Dévia dum caecus etc . Anno 1586. En bas

à droite, la marque du maître.

De forme ronde. Diamètre: 2 po. 9 1. Marge: 3 1.

Pendant de B. No. 93.

On a de très -belles copies de ces deux pièces par
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Z. Dolenclo

,

sans la marque. M. Barlsch les décrit dans

son Peintre-Graveur pag. 119. No. 1 & 2. et dans son

Introd. etc. (Kupferstichkunde) pag. 29, ainsi que M. Brul-

liot dans sa Tabl. gén. pag. 874. XXL No. 323. note A.

W. 325. &Eloquence.

Figure de femme tournée à gauche, et non vêtue,

une draperie sur l’épaule droite; elle tient un caducée

de la main gauche, et de la droite un rouleau de papier.

En haut à droite, sur le ciel: Facundia ; en bas sur

la terre, le milésime 1584. Dans le lointain, un pay-

sage avec vue de la mer.

Hauteur; 8 po. Largeur: 4 po. 10 1.

Pendant de B. No. 123.

Cette pièce est peut-être pourvue de lettres dans la

marge du bas.

W. 326. Buste d'un Joueur de musette .

La marque du maître se trouve sur une des pla-

ques d’or de la chaîne qui entoure le cou du musicien.

Dans la marge, à droite, on lit: Volheyt
, à gauche,

Vervrooyt.

De forme ronde.

Diamètre: 2 po. 8 1.

Voir Brulliot Tabl. gén. pag. 869. No. 131 A.

Cette pièce gravée sur une planche d’argent est aussi

rare que belle.

W. 327. Les armoiries ctune famille hollan-

daise
,
avec l’inscription suivante en lettres à rebours :

Txy in voor Spoedt oft in rouwe Godt en

t'vaderlandt getrouwe Anno 1570.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 1. Largeur: 1 po. 5 1.

Décrit également dans Brulliot Table générale.
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Nous remarquerons ici que cette pièce ainsi que d’autres

armoiries de familles hollandaises décrites par M. Bartsch

sous les No. 133 à 137, étaient primitivement destinées à

servir de pendants aux petits portraits des membres de ces

familles dont Bartsch en a décrit plusieurs.

W. 328. Portrait de Jean de Kellenberg.

Buste vu de face tourné vers la droite. Dans la

bordure de la planche ronde on lit les mots suivants

en lettres à rebours: Joannes Kellenberg aeta suae

XXX. Ao. 1584. En bas en dehors de la bordure,

la marque du maître également en lettres à rebours.

De forme ronde.

Diamètre: 2 po. 10 1.

Brulliot en décrivant ce morceau dans sa Tabl. gén.

le désigne sous le nom de Job. Kettenbach.

Goltzius a gravé un autre portrait de cet homme. Voir

ci-dessus, et Bartsch No. 197.

W. 329. Portrait d'homme.

Un peu tourné à droite; une moustache et une

petite barbe au menton; les cheveux ra set une fraise.

A gauche au dessus de l’épaule, la marque.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. 11 1. Largeur: 2 po. 3 1.

Décrit également par Brulliot dans sa Tabl. gén.

W. 330. Portrait d'homme.

Vu de trois quarts, tourné à gauche; avec barbe,

les cheveux ras, une fraise et un vêtement orné de

broderies.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 7 1. Largeur: 1 po. 3 1.

Décrit également par Brulliot dans sa Tabl. gén.
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W. 331. Portrait d'un homme d'âge mur
,

avec une Jigure riante .

Vu de face, tourné un peu vers la gauche; avec

barbe, un manteau et tenant un livre de la main

gauche. A gauche, la marque.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. Largeur: 1 po. 7 1.

Egalement de'crit par Bruîliot dans sa Tabl. gén.

W. 332. Portrait d'homme .

Vu de trois quarts, tourné vers la gauche; une

grosse moustache, une petite barbe au menton, et une

fraise. On lit l’inscription suivante: Draechtgaet will

ich last met mandekens. Ao . 1579. H. Goltzinsfe.

De forme orale.

Largeur: 1 po. 4 1. Hauteur: 1 po. 1 1.

M. Bruîliot qui décrit ce morceau dans sa Tabl. gé-

nérale, l’appelle un chef d’oeuvre.

W. 333. Portrait d'un homme d'âge mur .

Vu de trois quarts, tourné vers la droite; avec

une petite barbe au menton et une moustache. On lit

l’inscription suivante: Vrihness. Maact. Blyheit.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 8 1. Largeur: 1 po. 3 I.

Voir Bruîliot Tabl. gén.

W. 334. Portrait d'homme »

Vu de trois quarts, tourné vers la gauche; un col

richement brodé et une fraise; avec une moustache et

une petite barbe au menton. La marque en caractè-

res retournés et très fins, au dessus de l’épaule droite.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. Largeur: 1 po. 6 1.

C’est probablement le portrait de N., ou J. Ruychaver,
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ou Ruighaver. Il y en a des épreuves sur lesquelles la

marque manque.

Voir Brulliot Tabl. gén.

W. 335. Portrait d'homme.

Vu de trois quarts, tourné vers la gauche; un

col richement brodé et une fraise. Dans le fond, il

y a une fenêtre ouverte sur laquelle se voient un

pélican avec ses petits. On voit aussi un écu sur-

monté d’un heaume. En haut on lit en majuscules

retournées: Confide et ama.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 7 1. Largeur: 1 po. 3 1.

C’est peut-être le portrait du Guillaume d’Orange, dit

le Taciturne, et le pendant de la pièce suivante.

Voir Brulliot Tabl. géu.

W. 336. Portrait sans inscription de Charlotte

de Bourbon Montpensier
,
épouse de Guillaume

cPOrange 0
dit le Taciturne.

Vue de trois quarts, tournée vers la droite; des

cheveux élevés et avec fraise et chaîne. En haut, la

marque du maître en caractères retournés.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 8 I. Largeur: 1 po. 3 1.

Ce morceau est probablement le pendant du précédent.

Voir Brulliot Tabl. gén.

Goltzius a gravé deux autres portraits plus grands de

ces mêmes personnes. Voir Bartsch No. 178 à 179.

W. 337. Portrait sans inscription de N. de

la Faille.

Vu de trois quarts, tourné à droite; une mou-

stache et une petite barbe au menton, et les cheveux
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ras. Il porte une cuirasse très ornée et une fraise

ainsi qu’un col en soie.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 11 1. Largeur: 1 po. 5 1.

Voir Brulliot Tabl. gén.

W. 338. Portrait sans inscription de réponse

du précédent
,
née Cornélie van Capellen.

Vue de trois quarts, tournée vers la gauche; un

petit bonnet, une fraise et un habit rayé.

De forme ovale. Pendant du précédent.

Hauteur; 1 po. 11 1. Largeur: 1 po. 5 1.

Voir Brulliot Tabl. gén.

Ces deux portraits ont été gravés encore une fois plus

grands. Voir Bartsch No. 212 et 213.

W. 339. Portrait d'homme.

Vu de face, un peu tourné vers la droite; une

petite barbe au menton, des moustaches et des che-

veux ras. Dans une bordure se trouve l’inscription sui-

vante: Auf Gott stehet mein Vertrauen. Aeta-

tis 32. En bas le millésime, et dans le milieu du

haut, la marque du maître et le mot: feca .

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 5 1. Largeur: 1 po. 1 1.

Voir Brulliot Tabl. gén.

W. 340. Portrait Ahomme .

Vu de trois quarts, tourné à gauche; les cheveux

ras, une petite barbe au menton, et des moustaches,

un front élevé, une cuirasse et une fraise. En bas

à gauche, la marque du maître presque illisible.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 11 I. Largeur: 1 po. 5 I,

Voir Brulliot Tabl. gén.
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W. 341. Portrait sans inscription d'Erasmm
Gleiobus .

Vu de face, un peu tourné vers la droite

avec une petite barbe au menton et des moustaches

de longs cheveux et une fraise. A gauche, des ar-

moiries. On lit l’inscription suivante: VIG en JS
très ad JJCJ ens nata L J b VS annos FIA
c t o b JVSp . VL bro S. Cora ferebat Eras
M US. En bas, en dehors de la marge: H. Goltzius

fecit en caractères retournés.

De forme ronde.

Diamètre: 2 po. 10 I.

Voir Brulliot Tabl. gén.

W. 342. Portrait du jeune Diedrick Heer van

Batenburch
,
de la ligue des Gueux.

Avec des inscriptions et le nom en lettres cursi-

ves, dans les quatre angles.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. 7 î. Largeur: 1 po. 11 1.

W. 343. Portrait de J. Bapt. van Renesse
,
de

la ligue des Gueux .

Dans la bordure en ovale, on lit l’inscription

suivante: Virtus invidiae victrix etc. Plus, des

vers, et la marque du maître.

De forme ovale.

Hauteur: 3 po. 5 1. Largeur: 2 po. 8 1.

Voir ci-dessous No. 353, pour le pendant de ce morceau.

W. 344. Portrait d'un homme d'âge mûr.

Tourné vers la droite, de longues moustaches et

une fraise; tête presque chauve. On lit l’inscription
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suivante: Meminisse juvabit; le millésime 1579, et

Ile nom du maître.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 I. Largeur: 1 po. 5 1.

W. 345. Portrait d'un Savant écclésiastique

d'àge mûr•

Les yeux dirigés à terre, tourné vers la droite;

jun bonnet et un col. On lit cette inscription: Lucent

candor amat. Aet. 45. Ao

.

1585, et le nom du maître.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 1. Largeur: 1 po. 4 1. (?)

W. 346. Portraitd'un écclésiastique déun âge mûr .

Tourné vers la droite, la tête élevee, avec une

longue barbe au menton et des moustaches, et une

petite fraise. On lit l’inscription suivante: Goets

woort blyft in der eeuwicheyt\ et la marque.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 1. Largeur: 1 po. 4 1. (?)

W. 347. Portrait d'un jeune homme .

Vu presque de profil, tourné vers la gauche; un

grand col. On lit l’inscription suivante: Rien sans

(peine. Aet. suae 28. Ao. 1579. La marque du maî-

tre en caractères retournés.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 1. Largeur: 1 po. 4 1. (?)

W. 348. Portrait d'un jeune homme.
Une large chevelure et une fraise. On lit l’in-

scription suivante: Doet goet en siet niet om .

Aet . 27. Ao. 1580. La marque du maître en ca-

ractères retournés se trouve dans le médaillon placé

au dessus de la tête.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 I. Largeur: 1 po. 4 1. (?)
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W. 349. Portrait d'un homme Aâge mûr.

Vu de face, la tête penchée vers la gauche; avt

une petite barbe au menton, et des moustaches et u

manteau de fourrure. On lit l’inscription suivante: Ae
suae 55 Ao. Dom. 1584. avec la marque du maîtn

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. 10 1. Largeur: 1 po. 4 1. (?)

W. 350. Portrait d'homme

.

Vu de face, tourné vers la gauche; des mousta

ches et une petite barbe au menton, et un bonne

élevé. On lit l’inscription suivante: Noeuit differn

paratis . Aet. 50. Ao . 1580. La marque du maîtn

en caractères retournés.

De forme ovale.

Hauteur: 1 po. (?) Largeur: 1 po. (?)

Un autre portrait plus grand de cette personne, voir

No. 359.

W. 351. Portrait Aun jeune homme .

Vu presque de face, tourné vers la gauche. On

lit l’inscription suivante en caractères retournés: Aet. 22.

Ao. 1584. Le nom du maître également en caractè-

res retournés.

De forme octogone.

Hauteur: 1 po. 8 1. Largeur: 1 po. 7 1. (?)

W. 352. Portrait de femme

.

Vue de face, tournée vers la gauche; une fraise,

un bonnet et un vêtement ouvert. Avec la marque du

maître.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. 9 1. Largeur: 2 po. (?)

Il parait que cette planche est munie d’une inscription

dans la bordure de l’ovale.
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r,

avec

in

sla-

W. 353. Portrait de la meme personne que la

précédente un peu plus grand.

On y voit la moitié dn bras ainsi que la main:

e fond est plus travaillé. On lit l’inscription suivante:

Mie vleesch is hooy etc. Plus, quatre lignes de

/ers et le nom du maître.

De forme ovale.

Hauteur: 3 po. 5 1. Largeur: 2 po. 8 1.

C’est probablement le portrait de Tépouse de J. R. van

Etenesse. Voir ci «dessus No. 343.

m
ître

w

W. 354. Portrait d'homme .

Vu de profil, tourné vers la droite; des mousta-

ches, une fraise et un bonnet garni de plumes. On

lit l’inscription suivante: Vroelicheit en deucht ver-

heucht. Ao . 1580. Avec la marque du maître.

De forme ovale.

Hauteur: 2 po. 3 S. Largeur: 1 po. 10 1. (?)

Ou

22.

le-

la

W. 355 A. Portrait de jeune femme .

Vue de face, tournée vers la droite; les che-

leux arrangés d’une maniéré élevée, la poitrine cor»

nilente, un vêtement simple; et elle tient un petit bâ-

;on des deux mains. On lit l’inscription suivante en

caractères retournés: tfYdel herooyt; on lit sur le

)ras la marque du maître également en caractères re-

ournés et tout-à-fait petits.

De forme ronde.

Diamètre: 1 po. 8 1.

W. 355 B . Pendant du précédent ou Revers.

Un violon est posé en travers d’un livre de mu-

iique, et tourné de la gauche à la droite. On lit l’in-
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scription suivante à rebours: Is vreucht om vei

noeghen goet.

De forme ronde.

Diamètre du précédent.

W. 356. Portrait d'homme.

Il est assis auprès d’une table dans une bibliothë

que et écrit dans un livre, avec moustaches et fraise

au mur, sont des armoiries. Le millésime MDLXXX
et la marque du maître sont placés sur un livre qu

est sur le devant.

Hauteur: 4 po. 9 I. Largeur: 8 po. 10 1.

W. 357. Portrait d'un général.

Vu de face débout en rase campagne, tourné £

droite; il appuyé le bras droit sur la hauche et le

gauche sur la garde de son épée; petites moustaches

et une grande fraise. On voit une bataille dans le

fond. On lit l’inscription suivante sur ses armoiries:

Sua quemque ornât virtus 1583. B. B. D. S.

Aet. 22. Avec la marque du maître.

Hauteur: 10 po. 1 1. Largeur: 6 po. 2 I.

W. 358. Portrait d'un général.

Pendant du précédent. Vu débout en rase cam-

pagne, tourné vers la droite; la main droite tenant

le bâton de commandement est appuyée sur la hauche,

et de la gauche, il ouvre sa veste. On voit une ba-

taille dans le fond. Sur ses armoiries, on lit l’in-

scription suivante: Et îiatura et arte 1583. S. P.

Aet. 27. Avec le nom du maître.

Hauteur: 10 po. 1 1. Largeur: 6 po. 2 1.
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W. 359. Portrait dun général prince âgé.

(Le même personnage que ci-dessus No. 350).

Vu de face, tourné vers la gauche; avec un bon-

iet. Sur ses armoiries, on lit Finscription suivante:

TJtramque . Cette inscription n’est lisible qu’à moitié.

Hauteur: 6 p. 9 1. Largeur: 5 p. 2 1. (?)

U
W. 360. Portrait éTun vieillard.

Dans la maniéré de Holbein. Vu de profil, tourné

mrs la gauche; avec bonnet, un collet de fourrure, le

mu nu et sans barbe. Près de la bouche de l’homme,

a marque du maître en caractères retournés.

De forme ronde.

Diamètre: 5 po. 5 I.

Quelques-unes de ces dernières pièces, particulièrement

«{es plus grandes, n
5
ont été probablement gravées que d’après

Il
les dessins du maître.

iei

W. 361 et 362. Deux petites pièces rondes .

Bustes d’un roi et d’un fils de roi (Philippe II.

l’Espagne et Don Carlos?) Vus de face, presque aux

rois quarts. Le premier avec l’inscription suivante

caractères retournés: GIVE THY I VDGEMENTS
GOD VNTO THE KING et le second avec la sui-

ante: AND THY RIGHTEOUSNESSE VNTO THE
KINGS SON.

Planches de forme ronde.

Diamètre: 1 po.

Ces deux petites pièces très -rares, à ce qu’il paraît,

a
'| l’ont pas réussi au tirage; peut-être ont -elles été gravées

B- [sur un métal qui ne prête pas à l’impression,

p
On trouve ces pièces mises dans l’article de Goltzius

oar M, de Heinecken dans son MS. du Dict. des Artistes

a la bibliothèque Royale de Dresde.
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Il est très-possible que ces pièces ne soient pas c

Goltzius et quelles ne soient que des épreuves modernes.

363 . Marine.

Dans le milieu de la composition, un vaisseau soi

voiles; à droite, dans le fond, un château, et le soleil pe

çant les nuages. Gravé sur bois, et en clair-obscur av(

trois planches.

Largeur: 5 po. 3 1. Hauteur: 3 po. 6 1.

Quant aux pièces douteuses et celles qui n’ont été gré

vées que d’après des dessins de notre maître, voir la remarqu

ci-dessus après les Nos 281 à 284.

Pour la conclusion des portraits ci-dessus mentionnés

nous ne pouvons nous empêcher de faire remarquer combiei

il est dommage que les auteurs anciens et modernes de

catalogues hollandais, comme par exemple, de Marcus, de v

d. Dussen, de Graaf et le comte de Fries, n’aient pas décri

ces portraits qu’ils connaissaient; car, il est à peine permii

de douter que la plus grande partie de ces portraits son

ceux décrits par Bartsch et par Bruîliot, et rangés, par ce!

Messieurs, dans la catégorie des portraits inconnus.

Cela est d’autant plus à regretter que nous présumons

que ce sont, pour la plupart, des héros de la guerre de l’in-

dépendance des Pays-Bas, des nobles qui signèrent en 1566

le pacte de la célèbre ligue connue sous le nom de la Ligu<

des Gueux, des officiers du siège héroïque de Harlem er

1573, des grands hommes que la détresse des temps avaii

amenés sur la scène du monde, et que les circonstances

n’ont pas permis qu’on mette leurs noms sur leurs portraits

ce que d’ailleurs les sentences suivantes gravées sur les dits

portraits nous prouvent suffisamment: Standtvastich ten evnde,

•—
• Yive moriturus, ut moriendo vivas. — Unde eo omnia. —

Vertu vrav honneur. — In lieden geduldich — aile vleesch

is hoov — Bene agere et nil temere — confide et araa.

Ces belles pièces ne sont souvent que les seuls monu-
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jiinents qui nous soient restes de ces grands hommes. Elles ont

ité, pour la plupart, exécutées avec la plus grande délicatesse,

ît en partie gravées sur des planches en argent, et sont la

jreuve de l’étonnant contraste de la vigueur surprenante qui

se remarque dans d’autres gravures de notre maître.

Nous remarquerons encore ici que Goltzius nous a

aissé de lui plusieurs de ses petits portraits faits de coin»

nande et destinés à servir d’ornement, et non à en tirer

les épreuves. Plusieurs de ces planches ont été dorées.

Nous ne terminerons pas sans avoir mentionné que les

1 nauvaises épreuves modernes de quelques pièces séparées de

joltzius, qui ont été tirées comme article de commerce et

ivec d’autres planches, se trouvent dans un recueil de i’édi-

eur F. de Wit lequel porte le titre suivant: Lumen pictu-

ae et delineationis divisum in VI Partes etc. etc. Ainst.

off. Fr. de Wit.

Ce recueil in fo. contient 120 planches de H. Goltzius,

e Crisp. de Paas (Passe), de Svvanenburg etc. etc.

x.

C. v. Mander le biographe contemporain de Goltzius

)ij lit avoir vu à Bruges en 1580, quelques-uns des premiers

t fiorceaux de Goltzius d’après les dessins de A. de Weerdt

M. Bartsch cite aucune pièce d’après le dessin de A.

i I. de Weerdt, mais il se pourrait bien être que Goltzius en

jurait gravé dans le temps qu’il travaillait encore chez son

Ipaître Coornhert; par exemple, dans la suite de la vie de

il
i Vierge-Marie et d’autres.

'ai

cei

iti

lit

ilt

st

i,

il

R. v. Evnden et A. v. d. Wiiligen dans leur Geschie-

enis der Vaderk Schilderkunst, trois tomes. 8°. Harlem 1816
ne excellente continuation des ouvrages de C. v. Mander,

e Houbraken et de Gool, ont fait mention que Goltzius

'est aussi distingué dans la calligraphie; mais il nous semble

ue l’éxpression Penne Kunst ne veut exprimer autre chose

ue l’art de dessiner à la plume dans lequel notre grand

îaître a été célèbre.
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J. Matliam.

JL
B. 23. Portrait de H. Goltzius.

Cette pièce est probablement celle dont la planche ét;

clouée sur la tombe de Goltzius dans la grande église i

Harlem près du choeur.

Voir C. v. Mander, nouvelle éd. publiée par J. i

Jongh. Amsterd. 1764. Tom. II. pag. 117.

B. 26. Portrait d'un inconnu.

M. Brulliot, dans son dictionnaire des Monogramme
Tom. I. No. 1776, dit qu’il y ayait encore un autre m
nogramme comme J. M. sur ce morceau. Nous présumoi

par les millésimes cités par Bartsch, que cette pièce est

propre portrait de J. Matham comme le prouvent justemei

les marques désignées.

B. 26. a. Portrait de Joh. van de Veide
,
maîtr

d'écriture et maître d'écolefrançais
, natif d?An

vers et vivant a Rotterdam.

C’est le titre entouré de ligures allégoriques d’après u

dessin de C. v. Mander du livre suivant: J. v. d. Velde

Spieghel der Schryf konst. (Thrésor litéraire — Fondemei

Boek) Rotterdam 1605 — Fol. oblong.

B. 63. Abraham renvoyant Agar .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse suivante : Jodocus Hondius exc. L’adress

du maître, le millésime et le privilège ont été supprimés
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B. 67. IJadoration des Bergers.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de H. Hondius.

B. 70. Sainte Véronique tenant le suair .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec les enfants nus. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

B. 76. Cupidon et Psyché.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse suivante : J. Meyssens excud . en bas à

droite.

B. 83. La Vierge visitant Elisabeth.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

II. Avec l’adresse de N. Visscher citée par Bartsch. Co»

vens et Mortier ont possédé ensuite la planche dont les

épreuves qui sont encore bonnes, ne portent toutefois pas

leur adresse.

%

B. 84. Jésus- Christ attaché a la colonne.

On connaît deux éta*s de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de N. Visscher. Le millésime et le

cum Privil. semblent aussi avoir été supprimés.

B. 87 à 90. LES PÈRES DE L’EGLISE.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

’. Décrit par Bartsch.

I. Les inscriptions des pièces de cette suite ainsi que les

6
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N03 de série 1 à 4, ont été coupées; et à gauche, le

No. 3 de l’éditeur a été ajouté. La première pièce porte

Fadresse: Frédéric de Widt excudit, en bas à gauche.

B* 91. UAmour domptant le Dieu Pan .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de Clément de Jonghe à droite, sur les

nuages.

B. 95. Apollon .

On connaît deux états des cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Yisscher.

B. 97. Jésus portant sa croix .

I/abbé Zani fait mention dans son Encvclopéd. métho-

dique des trois états suivants de cette planche:

I. Avant les mots: Alberlus Durerus figuravit

;

mais avec

la marque d’Albert Durer.

IL Avec les mots cités ci-dessus.

III. Avec Fadresse de Goyvaerts et Fannée 1615.

B. 99. Le Christ mort et Saint Jérome .

On connaît deux états de cette planche;

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Visscher.

B. 102. Le Christ et les disciples cPEmaüs .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de R. de Baudous.

B. 110. La Vierge avec Tenfant.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le chiffre du maître.

IL Décrit par Bartsch.
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B. J 12. Saint-Jean Baptiste dans le désert.

On connaît deux états de cette planche:

i. Décrit par Bartsch.

IL Le nom de Mathani supprimé
$

et avec Fadresse de N,

Visscher.

B. 113» VEvangéliste Saint Lucas peignant

une image de la Vierge 9

M. Frenzel, Directeur du cabinet Royal d’estampes à

Dresde, fait remarquer dans le Catalogue Sternberg Tom. IIL

No. 968., que la tête du Saint est le portrait d’un certain

Maximilien Laignier.

B. 116 a. à 118 a. LES BUSTES DU SAUTEUR, DE
LA SAINTE-VIERGE ET DE SAINT -JEAN.

SUITE DE TROIS ESTAMPES.

Il y en a une répétition de la première pièce de cette

suite. Voir plus bas, sous la rubrique B.

B. 117 à 123. LES VERTUS CARDINALES.
SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec Fadresse suivante: Robb de baudous exc. sur la

première pièce.

III. Avec Fadresse de Joannes Janssonius.

B. 125 à 131. LES VERTUS ET LES VICES.

SUITE DE QUATORZE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches.

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Visscher, sur la première pièce

de chacune des deux suites.

B. 162 . Andromède.
On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Visscher.

6 *
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B. 186. Les Mages adorant Jésus -Christ.

On connaît deux e'tats de cette planche:

I. Avant l’adresse de N. Visscher.

IL Avec cette adresse.

Covens et Mortier ont possédé cette planche sans toute-

fois que les épreuves portent leur nom.

B. 187. La Prière de Jésus -Christ au jardin

des Oliviers .

On connaît deux états de cette planche :

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Visscher.

B. 191. Les Disciples de Jésus -Christ ense-

velissant le corps de leur maître.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant Fadresse.

IL Avec Fadresse de N. Visscher, citée par Bartsch.

III. Avec cette adresse: J. Ottens excud.

B. 197. La Vierge visitant Elisabeth .

Covens et Mortier ont possédé cette planche sans toute-

fois que ces épreuves modernes portent leur nom.

B. 207. La Vierge
5
Saint- François et Saint-

Jean Baptiste.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec Fadresse de N. Visscher.

B. 208. La Viergey
Sainte Catherine et Saint

Jean Baptiste .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant Fadresse de N. Visscher*

IL Décrit par Bartsch.
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B. 209. IJEnfant avec le Symbole de la fra-
gilité humaine.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse suivante: G . v. Schag Exe,

B. 223. .La Vierge et les Disciples dans le

sépulcre.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse de Janssonius.

IL Décrit par Bartsch.

B. 224. Jésus-Christ à Emaüs avec deux de

ses Disciples .

On connaît deux états de cette planche:

L Décrit par Bartsch.

IL Avec de fortes retouches par une main étrangère.

Ce morceau est le pendant du Lazare B. No. 225.

B. 232. IJAdoration des Mages .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Visscher.

B. 233. Jésus-Christ ressuscitant le fils unique

de la veuve de Naïm.

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: Ger. Valk ex.

B. 235. IJAdoration des Bergers*

On connaît deux états de cette planche:

L Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Visscher.
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B. 236. Les Noces de Cana .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avec cette adresse: A. de Baudous exc. 1616.

II. Avec l’adresse de J. Janssonius et le millésime de 1617
cité par Bartsch.

III. Avec celte adresse: F.. de Wit excudit

;

le millésime

supprimé.

M. Bartsch cite pag. 193 à 213 les meilleures pièces

qu’il y a encore de notre maître.

La troisième catégorie de son catalogue contient les

pièces apocryphes et la quatrième, celles qui ont été gravées

d’après ses dessins par des contemporains, et d’autres éco-

liers de Goltzius. On pourrait y ajouter encore bien des

pièces qui se trouvent dans les collections publiques et dans

les catalogues de grandes collections de gravures; toutefois

elles ne sont pas de grande importance.

Suivent quelques additions aux pièces décrites par Bartsch

dans le Peintre-Graveur et dans le supplément pag. VIII à XII.

B. 240 à 244. LES PROPHETES DE L’ANCIEN

TESTAMENT.

SUITE DE CINQ ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de N. Visscher sur la première pièce.

B. 278 à 285. DIVERS SUJETS MYTHOLOGIQUES.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Cette suite est numérotée, à l’éxception de la 8eme pièce.

M. Bartsch ne les pas citées d’après les numéros. Par

exemple le 5eme pièce porte le No. 7. et il est probable

qu’il avait devant les yeux un exemplaire de cette suite

avant les numéros.
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B. 300. Les Parques .

On connaît deux états de cette pièce:

1. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Visscher.

B. 311. Neptune.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de N. Visscher.

B. Pag1

. 213 No. 2. Portrait de Jean Guillaume
,

duc de Cleves etc

.

On connaît deux états de cette pièce:

I. Avant le millésime 1610; et avant les mots: Jacobm

Marri etc.

II. Décrit par Bartsch.

M.
W. 315. L'Adoration des Bergers.

En haut un ange tenant une banderolle portant

l’inscription suivante: gloria in excelsis Deo. Avec

une bordure ronde semblable à un cartouche; avec

l’inscription hollandaise suivant : Seer milt aennam
etc. Anna 1606. Jac. Matham fe.

Hauteur: 5 p. 9 1. Largeur: ?

Décrit dans le catalogue Sternberg par M. Frenzel,

Tom. III. No. 1308.

W. 316. Portrait de P. Dîérula
,
professeur a

Leyde.

Buste ou demi figure, vu de trois quarts, tourné

vers la droite. De forme ovale; avec l’inscription

suivante: Paullus G. F. P. N. Mérula etc. Anno
Chr. 1602. Mens . October. J. Matham fecit.

Hospes Batavi etc . etc .

Hauteur: 7 p. 6 î. Largeur: 5 p. 2 1.
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Plus tard, on a fait usage de cette pièce comme titre

à Mérulae Opéra varia posthuma. Lugd. Bat. 1684. 4°.

W. 317. Titre a Joh . v. d. Veldes Spiegel der

Schryfkonst . Amsterdam by WilL Jansz. 1605.

Fol. oblong .

Le portrait de J. v. d. Yelde également gravé par J.

Matham que Bartsch décrit dans le supplément pag. X.

No. 28 a . fait aussi partie de ce célèbre livre de calligraphie.

W. 318. Buste du Sauveur
,
H. Goltzius inve.

J\ Matham sculp . et excud.

Cette pièce se rapporte presque à celle décrite dans

Bartsch Suppl, pag. YI1I, No. 116 a.

W. 319. Moïse et Aaron
,
d?apres C. v . Mander.

Moïse à gauche et Aaron à droite; tous les deux

en pied, debouts et appuyés sur les tables de la loi

qui tiennent la moitié de la planche, lesquelles sem-

blent avoir été destinées a contenir des inscriptions.

Au fond, scènes de la vie de Moïse. En bas à gauche:

K. v . Mander Inventor
, J. Matham sculptor

y

en deux lignes. A droite, la marque de II. Hon -

dius et: Hagae Çomitum excudebat\§>è$S . En deux

planches.

Largeur: 29 po. 4 1. Hauteur: 21 po. 8 1.

Décrites dans l’Encyclopédie de l’abbé Zani et dans

notre Catalogue XIIIeine Partie.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse citée ci-dessus, et le millésime.

II. Le millésime est supprimé, et au lieu de l’adresse et

autres inscriptions ci-dessus mentionnées, on lit les mots

suivants: Joannes a Duetekum excudit .
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J. Saenredam.

Æ
B. 2 à 6. LA PARABOLE DES CINQ, VIERGES SA-

GES ET DES CINQ VIERGES FOLLES.
SUITE DE CINQ ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse : Rob . de Baudous, sur la première pièce.

III. Avec l'adresse de J. Janssonius sur la première feuille.

B. 8. Les jeunes gens se moquant des conseils

d?un sage.

On croit que c’est l’église et le village de Assendelft,

séjour habituel de notre maître qui sont représentés dans

cette estampe; d’autres prétendent que c’est la vue de Scher-

merhorn, village de la Hollande septentrionnale.

On connaît deux états de cette planche:

L Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Yisscher dans la gauche du bas.

B. 12. Maurice de Nassau .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Presque unique.

IL et III. Décrits par Bartsch.

B. 19. Le Prophète Elie chez la veuve de

Sarepta .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Le millésime est supprimé et avec l’adresse de Rob. Bau«

dous.

III. Avec l’adresse de N. Yisscher.

IY. Avec l’adresse de Gérardus Yalk, en bas à droite.

6 **
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B. 20 à 23. SUJETS TIRÉS DE L’HISTOIRE DES

PROPHETES AHIAS, ELIE ET ELISÉE.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse de Rob. de Baudous. Amst., sur la

première pièce.

B. 24. Les Anges annonçant la naissance de

Jésus -Christ aux bergers .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Presque unique.

IL Avant l’adresse.

III. Avec cette adresse; Rohb. de Baudous excud .

IV. Avec l’adresse: G. Valck exc.

B. 25. L'Enfant prodigue

.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Presque unique.

II. Avec l’adresse du maître.

III. Avec l’adresse de Joa. Jansson.

IV. Avec cette adresse: Gerardus Valk. exc.

V. Toute adresse supprimée.

Basan possédait cette planche dont les épreuves moder-

nes sont assez mauvaises.

B. 26. L'Enlèvement de Ganymede.
On connaît trois états de cette planche:

I. Avant les mots suivants: Razet divulgat.

IL et III. Décrits par Bartsch.

B. 27. Vertumne et Pomone.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de Robb. de Baudous.

III. Avec cette adresse: Ger. Valck exc

.

IV. Toute adresse supprimée. Les épreuves modernes sont

mauvaises.
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B. 29, Vénus
5
Bacchus et Gérés,

On connaît deux états de cette planche :

ï. Décrit par Bartsch.

IL Avec ces mots: Jacobus Razet divulgat .

B. 29. La Vanité des richesses«

On connaît deux états de cette planche :

I. Avant l’adresse de Baudous.

II. Décrit par Bartsch.

La bordure que Bartsch décrit se trouve sur une planche

!

particulière.

B. 30. La Tète de mort.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse de Baudous.

IL Décrit par Bartsch.

B. 33. La Mort des enfants de Niobé.

On connaît quatre états de ces planches s

I. Sur les N os 1 et 8, 2 et 7 on lit les mêmes inscriptions :

Ara etc., et Plebs etc. Avant l’adresse.

IL Les inscriptions sont changées. On lit sur le No. 7 ;

Non tulit etc., et sur le No. 8, Dîriguit etc. Ces deux

états sont décrits dans Bartsch Introd. (Anleiiung etc.)

III. Avec cette adresse: N. Visscher junior excud. sur la

première pièce.

IY. Avec l’adresse: G . Valck excudiL

B. 34. Jésus -Christ chez Simon le Pharisien .

L’abbé Zani fait remarquer que ce doit être le banquet

du péager Lévi. Ce morceau est exécuté d’après un dessin

de J. Matham.

On connaît trois états de cette planche:

j

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: Danker DanTiertz ExcudiL

III. Avec l’adresse : C. Bankerlz excudit ajoutée à l’adresse

citée ci-dessus, et au-dessous du nom du maître.
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B. 35. Adam et Eve mangeant le fruit défendu .

On connaît trois états de cette planche :

I. Avant ces mots: Razet divulgat.

II. Décrit par Bartsch.

III. Avec cette adresse: R. de Baudous exc.

B. 36. Susanne et les Vieillards

.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse du maître et le millésime 1602.

II. Le millésime supprimé; et avec l’adresse de Rob. de

Baudous.

B. 37. Paris et Oenone

.

On connaît trois états de cette planche :

I. Décrit par Bartsch.

II. Retouché
;

et avec cette adresse : iV. Visscher exc.

III. Avec cette adresse: G. Valck exc.

B. 38. Vertumne et Pomone.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec cette adresse: Joann. Janssonius exc.

B. 42. Susanne et les Vieillards.

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: Roi), de baudous excud.

III. Avec cette adresse: Joannes Janssonius excud.

B. 43. Jahel et Sisara.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les mots: Cum Privil. etc. Presque unique.

IL Décrit par Bartsch.

B. 44. Judith (Pendant du morceau précédent.)

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les mots: Cum Privil . etc. Presque unique.

IL Décrit par Bartsch.



J. SAENREDAM. 133

B. 45 à 50. LES PÉCHERESSES DONT IL EST
PARLÉ DANS LE NOUVEAU -TESTAMENT.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant cette adresse: Robb . de baudous excudil. sur la

cinquième pièce.

IL Avec cette adresse: Joannes Janssonius excudil sur la

première pièce.

B. 52. Diane et Calisto .

Cette pièce est connue sous le nom: Le petit Bain

pour la distinguer de la grande pièce B. 115.

B. 59 à 61. LES NYMPHES DE DIANE. Connu

aussi sous le nom: LES NYMPHES DES EAUX.
SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: J. Janssoni exc. sur la première

pièce.

B. 62 à 64. LES TROIS DÉESSES: PALLAS, VÉNUS
ET JUNON.

SUITE DE TROIS ESTAMPES.

Pour rectifier une omission de Bartsch.

B. 65 à 67. BACCHUS; VÉNUS ET GÉRÉS.

SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de J. de Ram sur la première pièce.

B. 69. Vénus
5
Bacchus et Gérés.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: D , Dancherts excudit, en bas à gauche.
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B. 70 à 72. LE CULTE RENDU A GÉRÉS, VÉNUS
ET BACCHUS.

SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l'adresse suivante ajoutée plus tard: t’Amsterdam

gedr . by J. de Ram excudit cum Privil. Les trois der-

niers mots y doivent être restés d’une adresse antérieure.

B. Pag. 245 et 165. LES VICES.

SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec cette adresse : N. Visscher excudit,
sur la première

pièce.

B. 81 à 83. LA FOI, L’ESPÉRANCE ET LA CHARITÉ.
SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Sur chacune des trois pièces: C. J. ( Claas Jan)

[signifiant N.] fils de Jean Visscher exc.

B. 84 à 86. LES MARIAGES.
SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches :

I. Avant les numéros. Très rares.

IL Avec les numéros; mais avant l’adresse.

III. Avec cette adresse: IV. Visscher exc sur la première

pièce.

Il y en a d’anciennes bonnes copies sans le nom ni les

numéros. Sur la première pièce, on lit: S. Savry Ex.

B. 87 à 90. LES SAISONS.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I et IL Décrits par Bartsch.
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III. Avec les numéros répétés dans la marge en bas à droite,

comme dans le IL état; mais l’adresse est supprimée.

B. 91 à 94. LES QUATRE PARTIES DU JOUR.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches :

I. Décrit par Bartsch.

IL Tontes ces pièces ont en bas à droite: G. Valck exc.,

excepté la première pièce sur laquelle se trouve en bas à

gauche, le No. 8, de l’éditeur.

B. 100. Le Peintre .

On connaît trois états de cette planche.

I. Avant toute lettre. Presque unique.

IL et III. Décrits par Bartsch.

B. 101 . Portrait de C . van Mander.

Ce portrait appartient à la première édition de son

Schiiderboeck. Harlem 1604 in 4°.

B. 106. Pièce emblématique .

On connaît deux états de cette planche:

1. Avant l’adresse de Henricus Laurencius.

IL Décrit par Bartsch.

B. 107. Jahel et Sisara .

On connaît trois états de cette planche:

[. et IL Décrits par Bartsch.

III. Avec cette adresse: Clément de Jonghe excudit .

B. 108. Judith .

On connaît trois états de cette planche:

[. et IL Décrits par Bartsch.

[IL Avec cette adresse : C. Dankertz exc . en bas, au milieu

de la marge.
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B. 109. David victorieux

D’après l’opinion de Charles v. Mander, Henri Goltzius

possédait l’original sur verre par L. v. Leyden, et d’après

l’abbé Zani, le Sign. Antonio Galli à Vienne possédait le

dessin, par J. Saenredam.

On connaît trois états de cette planche:

I. et IL Décrits par Bartsch.

III. Avec cette adresse : H, h. (H. Hondius) en bas à droite.

Parmi le grand nombre de copies, qui existent de ce

célèbre morceau, par exemple, de C. v. Sichem, P. v. Ser-

wouter, P. Perret
x
et autres, la meilleure d’entreelles, c’est

la première, dont le IL état porte l’adresse de N. Visscher.

B. 110. Rebecca et Eléazar .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse de N. Visscher.

IL Décrit par Bartsch.

B. ]]]. Les Bergers adorant Jésus-Christ

dans Tétable .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l'adresse de N. Visscher.

IL Décrit par Bartsch.

B. 115. Diane et Calisto .

Dernière pièce du maître connue sous le nom : Le grand

Bain pour la distinguer de la plus petite pièce sur laquelle

le même sujet est traité. Voir Bartsch No. 52.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse suivante: Ào. 1618. Joannes Janssonius

excudü Âmstelodami.

Bartsch cite encore (Pag. 257 à 260) plusieurs pièces

attribuées à notre maître, ou qui n’ont été gravées que d’après

des dessins de notre maître.
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Ce que nous avons fait observer ci-dessus dans les

articles Goltzius et Matham peut egalement se rapporter à

ce maître -ci. Les pièces qui manquent dans Bartsch ne

sont pas de grande importance.

Nous faisons suivre quelques remarques sur le No. 4,

VAtlelier des imprimeurs, Bartsch pag. 260: Cette pièce

est sans aucun doute d’après Pierre Saenredam ou comme

il l’écrivait lui -même Zaenredam, célèbre peintre d’églises

et dessinateur, fils de notre J. Saenredam*

Cette pièce appartient à ce livre rare: Amzing et Scri-

verius Beschryvingc ende lof der stad Harlem . Harl. 1628
in 4°. Ce livre s’il est complet pourrait contenir quinze

gravures. On y trouve des gravures originales de P. Zaen-

redam

:

par exemple, la statue de Koster
,

les châteaux de

Berkenroode et de Assumburg
,

desquels nous avons la de-

scription détaillée dans nos collections faites depuis de longues

années pour les oeuvres des maîtres qui ne sont pas com-

pris dans le Peintre-Graveur de M. Bartsch.

M.
W. 124. De Char de triomphe des héros de

la marine hollandaise.

Cependant cette pièce est douteuse et contient

l’inscription suivante: De Zeegepralende Needer

-

landsche Zee helden . Hugo Allardt exe. Dans

la marge du bas, on lit des vers hollandais et fran-

çais. gr. Fol. oblong.

Nous ne pouvons croire que cette pièce soit authenti-

que quoiqu’elle porte le nom de Saenredam. Le Sieur Hugo
Allardt dont l’adresse n’est pas connue comme méritant une

’ecommandation l’aura fait faire pour l’ajouter aux deux plan-

ches qui font partie de l’histoire de la guerre de l’indépen-

îance des Pays-Bas contre le joug espagnol. Ces deux pièces

très-intéressantes, sont décrites par Bartsch, sous les No. 9 et 10.
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Nous terminerons en ajoutant que J. de Jongh, dans la

nouvelle édition du C. v. Mander. Amsterdam 1764. Tom. IL

pag. 72. observe que J. Saenredam a encore travaillé à une

autre planche: Le dieu du fleuve Tibre
,

en deux feuilles,

d’après Spranger. Saenredam ayant été interrompu par la mort,

cette planche a été achevée par J. Matham. Nous ne savons

si l’on peut se fier à cette opinion.

J. Muller.

Æ
B. 1. a. Agar dans le désert.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartscb.

II. Avec cette adresse: G. Valk exc.

B. 1. 5. Le festin de Balthaxar.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.

II. C’est celui décrit par Bartsch.

III. Avec cette adresse: N. Visscher exc.

Il est ‘possible que cette estampe soit d’après Fr. Franck

le jeune. Nous avons vu quelques tableaux qu’on lui attribue.

B. 2. LïAdoration des Mages .

Pendant du morceau précédent.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

On connaît meme une épreuve d’essai où le fond n’est

qu’indiqué.

II. Décrit par Bartsch.

B. 5. L'Hoînme de douleurs .

Il y a une belle copie de cette pièce laquelle est, à

ce qu’il paraît
,

plutôt de L. Kilian que de Egide Sadeler
,

et qui n’est pas arrondie dans le haut.
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B. 10. Mercure et Lara.

On connaît deux états de cette planche:

Avant la lettre. Presque unique.

Décrit par Bartsch.

B. 13. Chilon.

On connaît deux états de cette planche:

A^ant l’inscription.

Il y en a même une épreuve avant les hachures qui

?rvent à former le contour du globe. Presque unique.

[. Décrit par Bartsch.

B. 14. Portrait de H. L. Spieghel.

Dans la collection de portraits de Jér. de Bosch se

ouvaient trois épreuves de ce portrait avec changemens;

jais malheureusement ces changemens n’ont pas été décrits

ans le catalogue de cette collection.

B. 16. Portrait de H. Marins .

On connaît deux états de cette planche:

j

Avant la lettre.

. Décrit par Bartsch.

rauck

fitjue,
B. 18. Portrait de J. Buycfc.

On connaît trois états de cette planche:

Avant toute lettre. Presque unique.

Le comte de Fries possédait même une épreuve non

rminée avec le fond blanc.

Avant les vers latins: Solalur etc.

I. Avec les vers ci-dessus mentionnés.

Il y en a de rares épreuves où les huit vers latins

îivants sont imprimés dans le bas, avec des lettres mobi-

s: Haec est canities Batavi venerandi Solonis etc. etc.

!St;
1

0\

B. 19. Portrait de E. lieidanus .

On connaît trois états de cette planche:

Avant la lettre.
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II. C 3
est celui décrit dans Bartsch.

III. Avec du texte sur le verso d’après lequel on conclr

que cette pièce a été gravée pour une histoire des Pays

Bas, par E. Reidanus.

B. 20. Portrait de J\ Fontanus .

Nous ne savons si les premières épreuves sont avar

les mots: Aetatis suae LII. 1626. placés à la droite d

haut. M. Bartsch ne mentionne pas cette inscription.

B. 21. Portrait de B. Spranger .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Presque unique.

II. et III. Décrits par Bartsch.

IV. Avec cette adresse: F. de Wit excudit
,
en bas à droite

B. 22. Portrait de J. Pet. Sweling .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre, et non terminé. On croit que cett

épreuve d’essai est unique.

II. Décrit par Bartsch.

B. 23. Tje Martyre de Saint -Sébastien.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

III. Avec cette adresse: N. Visscher excud.

La planche était dans la possession de Covens e

Mortier; toutefois les épreuves ne portent pas leur adresse

B. 24. Portrait de Jean de Leyde .

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch,

II. Avec l’adresse de Frans Carelse.

III. Avec cette adresse: F. de Wit Excud .

B. 25. Portrait de B. Knipperdolling.

On connaît deux états de cette planche:
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Avant îa lettre. Presque unique.

. Décrit par Bartsch.

B. 27» La Résurrection de Lazare*

Parmi la quantité de copies que Pon a de cette pièce
5

nV en a aucune que Ton puisse appeler trompeuse.

B. 28. Jésus-Christ célébrant la Cène

.

On connaît trois états de cette planche:

. Décrit par Bartsch.

L Avec cette adresse: Cornélius Danckerts excud.
,

sur

la troisième pièce»

IL Avec l’adresse de P. G allays à Paris.

B. 29. Caïn tuant son frère Abel.

Les épreuves postérieures sont du fond de Covens et

Jortier5
sans toutefois porter leur adresse»

B. 31 • Les Parques.

On connaît deux états de cette planche:

. Avant l’adresse.

I. Décrit par Bartsch.

B. 32. Avion .

On connaît trois états de cette planche:

’. et IL Décrits par Bartsch.

IL Du fond de Covens et Mortier
5

mais sans toutefois

porter leur adresse.

B. 33. La Fortune.

On connaît trois états de cette planche:

Epreuve d’essai non finie» Unique.

I. Décrit par Bartsch.

C

L Avec l’adresse de D. Danckerts.

» 35 à 4L LES SIX JOURS DE LA CREATION.
SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:
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I. Avant toute lettre. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

B. 42 à 55. LA PASSION DE JÉSUS -CHRIST.
SUITE DE QUATORZE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avec l’adresse du maître.

II. Avec l’adresse de D. Dankerts ajoutée à celle du maître

III. Avec l’adresse de Clément de Jonghe.

Il y en a des épreuves modernes retouchées.

B. 56. Portrait de Christierne IV.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

Il y en a meme une épreuve d’essai non finie qu

paraît être unique.

IL Décrit par Bartsch.

B. 59. Portrait de A. Spinola

On connaît deux états de cette planche:

I. Il en existe une épreuve d’essai où il n’y a que la têt(

de finie. Elle doit être unique.

IL Décrit par Bartsch.

La planche existe encore, et les épreuves modernes

ne sont pas mauvaises.

B. 60. Portrait de J. Neyen.

On connaît deux états de cette planche :

I. Avant la lettre.

M. le Comte de Fries possédait même une épreuve

non terminée et avant toute lettre, qui était auparavant chez

M. de Leyden de Ylaardingen.

IL Décrit par Bartsch.

B. 62. Portrait de Varchiduc Albert d?Autriche.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.
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Il y en a même une épreuve d’essai ou il n’y a que

la tête de finie.

II. Avant le: Cum privileg,

III. Epreuves ordinaires.

La planche existe encore.

B. 63. Portrait de FInfante Isabelle
3 Claire

Eugénie.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.

Il y en a même une épreuve d’essai où il n’y a que

la tête de finie.

II. Avant le : Cum privileg . ; et avant que la chaise à droite

soit terminée.

III. Epreuves ordinaires.

Il y en a de bonnes épreuves où l’inscription se trouve

sur une planche particulière.

La planche existe encore.

B. 64. Loth et ses Filles .

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par B art sch.

II. Avec cette adresse au milieu du bas : Carel Âllardt

Excudit.

III. Toute adresse supprimée.

B. 65. Vadoration des Bergers .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec cette adresse: Dancker Danckerts Excud .

B. 66. La Sainte- Famille.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse suivante en bas à droite: Cornelis Dan-
ckerts Excud.
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B. 69. Persée armé par Minerve et Mercure
5

ou le chef d'oeuvre du maître.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique.

IL Décrit par Bartsch.

B. 71. Le Faune blessé.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique:

IL C’est celui décrit par Bartsch.

IIL L inscription citée par Bartsch est changée.

IV. De meme que le précédent; et de plus l’adresse sui-

vante: F. de Wit excudit. à la droite du bas.

B. 74. Bacchus et Gérés abandonnant Vénus .

On connaît deux états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse suivante: J. Tangena exeud.

B. 76. L'Apothéose des Arts.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant toute lettre. M. le Comte de Fries possédait

même une épreuve non terminée ou les groupes à gauche,

ne sont qu’indiqués. Unique.

IL C’est celui décrit par Bartsch.

IIL Avec cette adresse: Ger . Valk exc. sous celle de H.

Muller.

B. 77 à 79. L’ENLÈVEMENT D’UNE SABINE.
SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Avant la lettre.

On en connaît même une épreuve dont le fond a été

dessiné par Muller.

IL Avec l’adresse de H. Muller.

III. Avec cette adresse: Cornélius Danckerts Excud. sur

les trois pièces.

IV. A l’adresse précédente est encore ajoutée l’adresse

suivante: JDancher Danckerts Excud .

V. Avec l’adresse suivante: Ludovici Renard Exc .
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B. 8J. Apollon tuant le serpent Python .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique.

IL Décrit par Bartsch.

B. 85. La Prudence ou Minerve.

On connaît deux e'tats de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

B. 86. La Fontaine d’Augsbourg,

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

Nous n
5

omettrons pas de mentionner que dans le cata-

logue de M. N. Marcus, Amsterdam 1770. IIIeme Partie

No. 2935 et 2940, sont désignées deux pièces qui man-

quent dans Bartsch. Ce sont: Le portrait du roi de Dan-

nemarh
,

Christierne IV d’après C. v. Mander . Ce por-

trait est plus grand que les deux de ce meme prince d’après

Remy Rit et P. Isach ,
décrits par Bartsch, sous les No.

61 et 56. L’autre portrait décrit dans le catalogue Mar-

cus est le portrait d’un certain van de Vorde .

Parmi les copies des estampes de L. de Leyde, il y en

a quelques unes d’excellentes que l’on pourrait attribuer à J.

Muller. Par exemple, Bartsch No. 12. Cain tuant Abel
,

copié en contre- partie; B. No. 19 à 23. Histoire de Jo-

seph, copié en contre -partie. (Le II. état de cette dernière

suite, porte cette adresse: G . Valck excu. Ao. 1667.) B.

No. 74. Le grand calvaire . L’abbé Zani croit aussi que

la copie d’après cette estampe est de Muller; B. No. 151.

La vieille à la grappe de raisin ,
copié en contre-partie;

B. No. 155. Les Musiciens : B. No. 156 Le Chirurgien,

copies en contre-partie, et B. No. 157, L Opérateur, copié

en contre -partie.

7



Tome IV,

Peintres Néerlandais.

J. M. Molenaer.

JL
B. Les Débauchés .

On connaît quatre états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Dans la marge du bas à gauche par une main étran-

gère: J. Molenaer fecit .

III. A droite, dans la marge du bas: F. de Wit excud.

IV. L’adresse de F, de Wit est supprimée-, il n’y est resté

que le mot excud. Ces épreuves sont retouchées.

Une bonne copie d’après le premier état de cette estampe

laquelle est tertainement authentique, mais qui est quelque-

fois attribué, on ne comprend pas pourquoi, à J. Steen, et

même à P. de Nolpe, se trouve dans Walker’s Painters

Etehings. (A Collection of forty two Fac-Similé of rare

Etchings etc. London. Fol.)

m.
W. 2. La Faiseuse de beignets .

Cette femme est environnée de sept enfants.

Dans la marge: Johannes Molenaer 1641.

Hauteur: 3 po, 3 1. Largeur: 3 po.

Décrite dans le catalogue Rigal.

Parmi les pièces attribuées quelquefois à ce maître dans

divers catalogues, celle décrite par M. Huber dans le cata-

logue de Winckler, nous paraît la plus remarquable. „Dans

Vintérieur d’une maison de paysans
,

on voit une mère

entourée d’un grand nombre d’enfants . Petit Fol. oblong.“

A en juger par le format du morceau, ce n’est pas

celui décrit ci -dessus.
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P. ZKEolyn, le viens.

Æ
B. 1 à 4. DIFFÉRENS PAYSAGES ORNÉS DE

FIGURES.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec les numéros sur les 2de
, 3eme et 4eme pièces.

III. Sur la première pièce le cartouche portant rinscription

est supprimé. Cette pièce, ainsi que les No. 2 et 3

qui la suivent se trouvent alors dans la collection suivante

parue en 1790 et portant ce titre: Spiegel der Na-

tuur en School ter TeUenkunde, Amsterdam by van

Esveldt- Holtrop. in 4° oblong.

Les épreuves modernes en sont mauvaises.

On a encore attribué à notre maître, une seconde suite

de Paysages ornés de ligures en plus petit format. Cette

suite se présente tantôt complète, tantôt par pièces séparées;

tantôt on l’a donnée comme authentique, et tantôt comme
non authentique c’est-à-dire seulement gravée, d’après ses

dessins. Quant à nous, la dernière opinion serait notre

conviction. Peut-être, cette suite a- 1- elle été gravée par

C. Kittenstein.

XL Roghman.
Æ

B. 25 à 32. VUES ITALIENNES,
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches :

I. Avec l’adresse de M. Küsell; savoir sur la première

feuille : Zu Augspurg bey Melchior Küsell in der Koller-

7 *
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gassen

;

et sur la dernière: Verkaufft by M. KüselL
Augspurg. Toutes les autres pièces de la suite, ne por-

tent aucune adresse.

II. Avec cette adresse: Jeremias Wolff Excud . Âug . Vind

sur les No. 1, 3, 5 et 8.

III. Avec l’addition suivante: Joli. Balth. Probst Haer.

sur la première pièce à laquelle est aussi ajoute dans le

milieu du bas, le No. 8 de l’éditeur ainsi qu’aux No. 3,

5 et 8.

IV. Toute adresse supprimée. Ces épreuves sont ordinaire-

ment mauvaises et communes.

B. 33. La Rupture des digues .

Cette composition est divisée en quatre feuilles lesquel-

les étant réunies, forment une grande pièce.

Largeur: 19 po. Hauteur: 14 po. 6 1.

M. Bartsch n’a connu et mentionné que la troisième

feuille. Les quatre feuilles sont décrites dans le catalogue

RigaL Nous ajouterons seulement qu’il y a des épreuves de

la seconde feuille avec l’adresse suivante: £’Amsterdam by

Spülebout.

B. Page 37 à 40, ou No. 34 à 39. VUES DE LA
FORET DE LA HAYE.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Epreuves virginales des pièces authentiques de la main du

maître, et portant ce nom: Roelant Rogman fecit

;

ou R.

Roghman fecit et excudit . Ces épreuves ressemblent à

des eaux fortes pures et ont un ton argentin, elles ne se

trouvent que comme feuilles séparées, et sont extrêmement

rares. On ne connaît qu’un seul exemplaire complet de

cet état.

Il s’en trouve même des épreuves d’essai avant les nu-

méros dans les marges du bas.

IL Avec les retouches de P. Nolpe qui a complètement

changé ces beaux morceaux par ses travaux au maillet.



R. ROGHMAN. 149

Il y a ajouté de nouveaux numéros sur la terre à gauche,

toutefois en changeant l’ordre. Par exemple, il a mis sur

B. No. 3. qui était primitivement No. 2. dans le I. état,

le -No. 3. Dans les bonnes épreuves on reconnaît ces

mots effacés: R. Rogman Fecit etc.

Les épreuves de cet état portent cette adresse: Peter

JSolpe Excudit fAmsterdam
;

et sur la première pièce, on

lit les mots suivants cités par Bartsch: Verscheyde Ghe

-

sichten etc .

III. Avec cette adresse: N. Visscher excudit .

IV. P. Schenk Excudit
,
ajouté à l’adresse du précédent état.

V. Cette dernière adresse supprimée.

Les planches existent encore, mais les épreuves en

sont détestables.

M.
W. 40. Les Corps mutilés des deux malheu-

reux freres
5
du Garde des Sceaux et de

l'Amiral de TVitt.

Hauteur: 10 po. 2 1. Largeur: 8 po.

Ce morceau est décrit dans le catalogue Rigal. L’exem-

plaire presque unique est passé dans la célèbre collection du

duc de Saxe Teschen; maintenant la galerie de l’Archiduc

Charles.

M. Bartsch décrit encore pag. 36, 37 et 41, les pièces

que Gertrude Roghman a gravées d’après les dessins de

Roi. Roghman; et parmi le nombre lesquelles la plus im-

portante est une belle vue du château de Zuylen. Cette

pièce est plutôt dans la manière de P. Nolpe que dans celle

de H. Sachtieven. Les IL états portent l’adresse suivante:

Tôt Amsterdam by Gérard van Keulen .

Toutefois ces pièces appartiennent à l’oeuvre de Ger-

trude Roghman de laquelle on connaît cinq pièces représen-

tant des femmes occupées à des travaux domestiques, ainsi

que quelques autres pièces, comme par exemple: Le massacre

des innocents, d’après le Tintoret et Eg. Sadeler.
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On trouve encore ça et là mentionnées, des suites de

notre maître; par exemple, 6 morceaux représentant des vues

avec les milices du prince Guillaume II.; une suite de 6
morceaux représentant des côtes de mer; une autre suite de

9 pièces de vues de rivages de mer et de rivières avec le

paquebot et le courrier etc., lesquelles doivent manquer dans

Bartsch. Toutefois nous ne saurions trop recommander beau-

coup de circonspection, car ces suites les unes comme les

autres, ne valent pas plus que tant d’autres que les éditeurs

d’estampes ont fait graver par d’obscurs artistes d’après les

dessins nombreux de notre grand maître. Ces sortes de

suites sont assez communes.

J. lartss de longe.

Æ.
L’oeuvre de ce maître consiste en 8 pièces, savoir B.

No. 1 à 6, et les deux décrites dans le catalogue Rigal et

par d’autrès: Un combat de cavalerie
,
portant le No . 4,

Largeur: 4 po. IL Hauteur: 2 po. 111.; et: Les Joueurs

de cartes, portant le No. 5. Largeur: 2 po.91. Hauteur: 2po.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avec l’adresse de N. Visscher sur les No. B. 1 et 5, voir

Rigal 4; et avec les numéros ajoutés par Visscher 1 à 3,

c’est Bartsch 1 à 3; 4, voir Rigal; 5a
,

c’est B. 4; 5b
,

c’est B. 5; 5e
,

c’est Rigal 8, et 6.

M. Bartsch décrit une épreuve de ce dernier No. 6,

avant toute lettre et numéro qui doit se trouver dans la bi-

bliothèque Impériale de Vienne et qui doit provenir de la

collection de Maarseveen. M. Nagler dans son Nouveau Di-

ctionnaire des Artistes (Kiinstlerlexikon)
,

cite une épreuve du

No. 5, voir Rigal 4, avant l’adresse de N. Visscher.

11 n’y a aucun doute que N. Visscher n’ait formé la

suite de ces pièces et munie de numéros.

Il est possible qu’il existe encore d’autrès pièces de

cette suite avant l’adresse mentionnée ci-dessus.
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IL Avec cette adresse: R. et J. Ottens exc. sur les l ere
,

2 de et 3eme pièces*

Les pièces de l’oeuvre de notre maître ont toujours été

considérées comme indépendantes les unes des autres parce

qu’elles ont été réunies plus tard en une suite par l’éditeur

N. Visscher et qu’elles sont de grandeur différente.

11 y a des copies des N üs 2 et 3 ,
dans le Livre uni-

versel des Arts (LTniversalkunstbuch)
,

publié par l’Institut

bibliographique de Hildbourgbausen.

Il existe en outre des copies plus anciennes du No.

B. 6, et de quelques autres de ces pièces, mais lesquelles

sont plus petites et changées partiellement Ces copies pas-

sent quelquefois pour originaux, mais certainement elles ne

sont que copiées d’après ce maître, peut-être par N. Visscher.

Nous rappellerons en passant que notre maître J. Martss

de Jonge ainsi que Ludolf de long ne doivent pas être con-

fondus avec un graveur plus moderne Joh. de Jongh qui a

gravé des portraits; par exemple, celui de J. de Mev d’après

Z. Blyhooft. Bans l’ouvrage de v. Eynden et v. der Willi-

gen intitulé: Geschiedenis der Vaterl. Schilderkunst Tom. I.

pag. 70, est mentionné un dessin de ce Z. Blyhooft savoir:

Un combat de cavalerie avec l’anne 1657. Ce Z. Blyhooft

en outre, n’est pas à confondre avec un J. Blyhooft qui a

vécu plus tard.

Nous ne faisons cette remarque que parceque M. Brul-

liot dans une note de la l re édition de son Dictionnaire des

Monogrammes, pag. 231. No. 928 avait des doutes sur ces

artistes qui portaient un nom qui pouvait facilement être

confondu.

1. G. Bronchorst.

Il serait convenable si l’on écrirait de nouveau: Bron-

chorst, comme le maître écrivait son nom, et comme on l’a

toujours nommé en Hollande, et non: Bronkhorst.
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Æ
B. 8. Portrait de //. Sachtleven .

On connaît deux états de cette planche:

I. Peu fini. Il s’en est trouvé une épreuve dans la col-

lection du comte Fries sur laquelle on ne voit que la

tête. Cette épreuve d’essai parait être unique.

II. Décrit par Bartsch.

B. 12 à 20. RUINES DE L’ANCIENNE ROME.
SUITE DE NEUF ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Il y a des épreuves, avant la lettre, des Nos B. 13 et 14,

lesquelles ne sont que des épreuves d’essai.

IL Avant que les planches aient été diminuées. Bartsch

décrit cet état.

III. Les planches sont coupées partie dans le haut, partie

dans le bas. Par exemple, le No. 12, mesure 6 po. 5 1.

de hauteur, y compris la marge; et le No. 14, ne me-

sure que 6 po. 4 1. de hauteur. L’inscription de cette

dernière pièce, a été totalement rognée.

Ces épreuves ne sont rien moins que bonnes.

J

W- 25. UAdoration des Rois .

Composition de plus de 25 figures, à ce qu’on

dit, d’apres C. Poelenburg .

Hauteur : 14 po. 6 1. y compris la marge de 6 1. Lar-

geur: 11 po. 2 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal No. XXV. Nous

avons toutefois quelques doutes sur l’authenticité de ce mor-

ceau rare.

W. 26. Madonne.

Vue jusqu’à mi- corps, tenant dans ses bras l’En-

fant nu, la tête entourée d’une auréole. Au dessus
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du bras droit de l’Enfant, on lit: C, V. B.
(Poelen-

barg )
pinxit J\ G . B. fecit. 1636.

De forme ovale.

Hauteur: 6 po. 1 I. Largeur: 4 po. 8 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal No. XXVI.

W. 27e La Madeleine pénitente.

Vue à genoux. Â droite du premier plan, une

plante à grandes feuilles. Dans la marge inférieure,

on lit écrit bien fin: */. v. Bronchorst fecit. 1647*

Hauteur: 6 po. Largeur: 5 po. 2 1. La marge infé-

rieure mesure 6 1.

Ce morceau se trouve dans la Collection du comte Har-

rach à Vienne. Décrit dans Brulliot, Tabl. gén. No. 976*

pag. 480 à 481.

W. 28. La Madeleine repentante.

Vue jusqu’à mi-corps. A gauche, un livre et une

tête de mort; à droite, un crucifix fixé à un rocher.

Hauteur: 4 po. 6 1. Largeur: 4 po. I 1.

Cette pièce qui se présente quelquefois, n’est pas bien

dessinée, mais elle est gravée d’une manière délicate. Elle

nous paraît, du reste, douteuse. Feu M. le Directeur

Rechberger la croit de C. de Moor.

W. 29. Un Ange avec des ailes.

C’est peut-être l’Archange Michel, vu à mi-corps,

tenant un glaive à la main; d’apres C. Poelenburg.

Hauteur: 4 po. Largeur: 3 po. 10 1.

D’après Brulliot No. 2813, ce morceau porte les mo-

nogrammes P. L. entrelacés.

W. 30. Un Adolescent.

Vu debout, montrant de la main droite, un rocher

avec une caverne. Sur un rayon de lumière qui part

de la hauteur du rocher, on lit ces mots en caract'e-

7 **
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res retournés: Se tu écho cosi unita il sono . En

bas sur la terre à gauche : J’. G. Bron. fecit

.

Hauteur: 4 po. 3 1. Largeur: 3 po. 7 1,

Décrit dans le Catalogue Rigal No. XXVIII.

W. 31. Bacchus
0
ou plutôt Silène.

Buste couronné de pampres, vu de trois quarts,

et éclairé du coté droit.

Hauteur: 2 po. 8 1. Largeur: 2 po. 1 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal No. XXVII.

W. 32. Portrait de Mathias de Merwede {van

Clootwyck
) ,

poète hollandais et ami des

Beaux-arts.

Buste avec chapeau. On lit l’inscription sui-

vante: Effigies Mathiae de MERWEDE. Di: de

CLOOTWYCK
,
delina. et aeri reddita

,
ROMAE.

1650.

Planche octogone.

Hauteur: 9 po. 3 1 . Largeur: 7 po.

Ce portrait du poète hollandais gravé avec beaucoup

d’esprit a été quelquefois attribué à tort à lui -même, on le

trouve parfois joint aux oeuvres poétiques intitulés: Geestelyke

Minne- Vlammen Poëtiscber wyse voor-gestelt door Jonkheer

M. van der Merwede, Heere van Clootwyk. Graven-Hage.

1653. Quarto. Voir notre Kimstcatalog XIV. Partie. No.

12870 a.

Ce Mathias de Merwede de Clootwyck a vécu quelque

temps à Rome; et sur le IL état du Jugement dernier gravé

par G. Ghisi, dit le Mantouan, d’après Michel -Ange, on

lit la dédicace suivante: Aan Mathia di Merue, Heer van

Clootwyck.

Nous présumons que c’est la même personne à qui se

rapporte cette dédicace.
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W. 33. A a F. SIÈGE DE LA VILLE BREDA,

PRISE LE 23. JUILLET 1637.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

De ces six pièces dont trois sont en hauteur et

|

trois en largeur; deux contiennent dans le haut, le

j

portrait très -ressemblant et en profil du prince Fré-

ij drik Henrik van Orange -Nassau; de chaque côté les

!
armoiries d’Orange -Nassau et celles de la ville de

I
Breda, environnées de festons de verdure, de fruits,

: de légumes et de rubans.

Sous le portrait, dans un écu et sur une partie

II de la bordure, on lit l’inscription suivante en lettres

majuscules: Arausiorum Dei gratia celsissimo Prin-

!
cipi Frederico Henrico vindicatam in libertatem vi

armorum postliminii iure, Bredam suam in tabula o£-

I

fert virtutis heroicae summus admirator maximi victo-

ris miniinus cliens J. G. Bronchorst inventer et sculptor.

Dans le milieu et sur le premier plan de deux

des autres pièces, près du village de Gioneken, on

|
voit le camp du prince animé par une cavalcade; dans

le fond, on voit la ville. Audessous, Fécu et la bor-

dure contenant l’inscription suivante: în expugnatam

|

Bredam, ainsi qu’un vers latin de six lignes de L.

I

Nyendael.

j

Les deux pièces du bas contiennent le plan de

la ville et des environs.

I Ces pièces ontr la hauteur de 11 po. 8 h, 12 po. 7 J.

j

et 15 po. 6 1. La largeur est de: 10 po. 9 J. et 16 po.

! 6 1., y compris les marges. Ces pièces jointes ensemble for-

i

ment un tableau de 35 po. de hauteur, et de 27 po. de

largeur, jusqu’au trait.

Pour compléter cette suite, on y a joint cinq feuilles

de texte en hollandais et en français par l’ingénieur Theod,
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Niels qui ont paru à s’Graven Haghe by de Weduwe van

Hillebrant Jacobssz van Wouw. Anno 1631.

On ne connaît presque qu'un seul exemplaire de cette

suite qui se trouve dans les riches collections d’objets ayant

rapport à la topographie et à l’histoire des Pays-Bas de M.
le Dr. Bodel-Nyenhuis à Leyde.

Nous n’omettrons pas de mentionner que M. Heinecke

dans son Dictionnaire des Artistes Tom. III. pag. 368, a

attribué à notre maître, le portrait d’un théologien J. de Laas,

que nous n’avons jamais vu, ni trouvé mentionné ailleurs.

Parmi les pièces qu’on attribue au célèbre Corn . Poe-

leriburg lui -même (Descamps disait déjà que ses pièces à

l’eau forte étaient plus rares que ses tableaux), se trouve

aussi L’Adoration des rois mentionnée ci-dessus sous le

No. 25. ainsi que L’Archange Michel mentionné sous le

No. 29. Il nous semble qu’il est plus convenable d’attribuer

ces pièces a ce maître qu’à J. Bronchorst.

Â. H. Verboom.

On trouve plus facilement des renseignemens sur ce

maître sous son vrai nom Verboom que sous le nom Van
Boom ou Boom.

On a souvent confondu ce maître, célèbre par ses ta-

bleaux dans le goût de J. Both et par ses dessins, avec

Cornelis Vroom peintre de paysages également distingué,

fils du célèbre peintre de marines et dessinateur H. C. Vroom.

Les tableaux de Cornelis Vroom ont assez de ressemblance

avec ceux de J. Ruisdael et M. Hobbema.

On a attribué à notre Verboom les pièces qui existent

de Cornelis Vroom ci-dessus mentionné, et qui sont très

rares, peut-être au nombre de onze. Ces pièces qui ont

été aussi attribuées tantôt à un Beeresteyn
,

et tantôt à un

Onsteyn
,

ont été prises pour des pièces de À. H. Ver-
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boom omises dans Bartsch; mais elles en différent autant que

les tableaux et dessins de ces deux maîtres différent entr’eux.

Des deux pièces authentiques décrites par Bartsch il y
a des épreuves modernes qui sont assez mauvaises.

Eendrick Naiwjncx.

Cet artiste né probablement à Schoonhoven en 1619
pourrait bien être d’une famille d’artistes hambourgois nom-

mée: Nauinx. Ses tableaux ont été en partie ornés de

ligures et d’animaux par Asselyn.

Æ
B. 1 à 8. DIFFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant les numéros que Cl. de Jonghe a ajoutés au IL état

IL C’est celui décrit par Bartsch.

III. Avec cette adresse: Covens et Mortier Excud. Retouché

à l’eau forte.

B. 9 à 16. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches :

I. Avant les numéros ajoutés au IL état par Cl. de Jonghe.

IL C’est celui décrit par Bartsch.

III. Avec cette addresse: Covens et Mortier Excud. Re-

mordu à l’eau forte.

T. Stoop.

Ce grand maître travaillait en 1650 et traduisit son

prénom dans la langue du pays dans lequel il vivait, et se
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signait tantôt Thierry, tantôt Dirk, tantôt Théodor et tantôt

Roderigo. Cependant il a eu un maître contemporain: J. P.

Stoop, qui peignait et dessinait egalement des paysages avec

des chevaux et des ligures. Nous avons vu de beaux ouvra-

ges de tous les deux; toutefois, il se pourrait bien que ce

ne soit que le premier qui a fait des eaux fortes.

Æ
B. 1 à 12. DIFFÉRENS CHEVAUX.

SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant le ciel, ou en partie seulement indiqué par des

lignes fines et courtes; avant plusieurs additions de tra-

vaux; par exemple, dans le No. 5, les montagnes ne

sont qu’indiquées par des contours; la tete, le chapeau et

le bras droit du paysan assis ne sont pas encore ombrés

ou couverts de hachures, descendant du haut de la gauche

à la droite. De plus le No. 6, avant les travaux sur

la montagne du fond et sur les terrains au milieu, le

ciel y est entièrement blanc., No. 9 avant la teinte aux

nuages, aux montagnes et aux terrains du fond et avant

l’azur du ciel, etc.

En général, cet état n’a l’air que des épreuves à l’eau

forte pure; elles sont aussi avant les numéros.

II. Avant les numéros, et avec cette adresse: Clément de

Jongh excudit
,
sur la première pièce.

S’il y en a des épreuves avec l’adresse de Matham,

ce devrait etre alors le II. état.

III. Avec cette adresse: F. de Wit excudit
,

sur la pre-

mière pièce, et avec les numéros.

IV. Toute adresse supprimée. Les planches existent en-

core, mais les épreuves modernes en sont, pour la plu-

part, détestables.

Il y a une copie du No. 1. d’après le IIIeme état

avec l’adresse de F. de Wit, dans le: Universal -Kunstbuch

publié par l’Institut - bibliographique de Hildbourghausen.
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B. 13 à 19. VOYAGE DE L’INFANTE DE PORTUGAL,
CATHERINE DE BRAGANCE ALLANT ÉPOUSER LE

ROI D’ANGLETERRE
,
CHARLES IL

SUITE DE SEPT ESTAMPES.

Cette suite si rare, qu’on en trouve à peine quatre

exemplaires, est complète en sept pièces, car une pièce re-

présentant une vue de Lisbonne et décrite dans le Catalogue

Rigal et dans le Dictionnaire des Monogrammes de Brulliot

comme huitième pièce ou titre de cette suite, n’en fait pas

partie, mais bien de la suite suivante.

m.
W. 20 à 27. VUES DE LISBONNE.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Largeur: de 8 po. 3 1. jusqu’à 9 po. 10 1. Hau-

teur: de 5 po. jusqu’à 6 po. 3 1., non compris les mar-

ges, qui ont de 5, jusqu’à 9 1.

20
)
Vue de Lisbonne, avec la dédicace à l’Infante

Catherine reine d’Angleterre
,

et épouse de Char-

les IL Avec les noms et Lixa (Lisbonne) 1662.

21
)

Vista do Santo Amaro E Prospectiua do Lugar

de Bellem.

22
) Vista do Covento da Madré de Deus.

23) O Palacio Reyal De Lixboa.

2 i) Touros ïteays nas Festas do Casamento da

Raynha da Gran Bretanha Em Lixboa 1661.

25) O Palacio do Infante Dom Pedro Em o Corpus

Sancto Em Lixboa.

26
) O Torre E entrada da Barra de Bellem.

2î) O Convento de St0
. Hieronimo Em Bellem.

M. A. P. F. Robert -Dumesnil, dans son excellent

Peintre-Graveur français, Tom. V. pag. 285 à 287, décrit

cette suite tout au long; on l’avait aussi antérieurement men-
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tionnée dans les ouvrages allemands suivants: Dictionnaire

des artistes de Fiissli (Kiinstier-Lexikon)
;
Le manuel des

amateurs d’estampes de Huber et Rost (Handbuch etc.); et

dans L’histoire des collections de gravures de Copenhague, par

M. M. C. F. de Rumohr et Thiele. Leipzig 1835.

Nous avons possédé un superbe exemplaire de cette

suite lequel se trouve maintenant dans la collection de

l’Archiduc Charles. Il s’en trouve un autre dans la collection

de gravures de M. le consul Clauss de cette ville.

Le comte Rigal a possédé la pièce servant de titre,

dont nous avons parlé ci-dessus B. 13— 19. M. Robert.

Dumesnil fait de plus remarquer, que cette suite extraordi-

nairement rare se trouve quelquefois parmi les suites de vues

d’Espagne et de Portugal, par L. Meunier, lesquelles sont

également très rares en Allemagne et qu’il y a une copie du

No. 23, 0 Palacio Reyal De Lixboa, par le dit L. Meunier.

Cette copie est décrite par M. Dumesnil dans l’oeuvre de ce

maître sous le No. 68.

W. 28. Bataille navale
y
vue a vol cPoiseau.

En haut on lit l’inscription suivante: Rare Afbeel-

dinge van den Blodigen See-Schlacht der twe Mach-

tige Yloten van syn Ma= t van Groot-Britannia En
de Here State Gràl der verenichte Nederlanden. Ge-

schiet omtrent Saoul bay den 3 en 4 Juine des Jaers 1665.

Dans la marge du bas sont les noms des capitai-

nes des vaisseaux et d’autres commandants. A l’angle

droit : îlo. Stoop f. London.
Largeur: 18 po. 3 1. Hauteur: 11 po. 6 1. La marge

du bas a 3 po. 4 1.

Ce morceau qui se trouve dans le Cabinet des estam-

pes de Copenhague, paraît être unique; il est décrit dans

l’Histoire de la Collection royale des estampes de Copen-

hague (Geschichte etc.) citée ci-dessus.

Le morceau suivant qui ne le cède pas en rareté au

précédent a été également décrit dans ce même ouvrage.
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W. 29. Panorama du théâtre de la guerre
,

avec carte .

Le haut de ce morceau est occupé par une carte

représentant le théâtre de la guerre. Cette carte est

|sous la forme d’un rideau que des Génies environnés

de trophées ont l’air de dérouler; au-dessus de cette

Carte, il y a des branches de l’auriers dont les feuil-

t

es sont très -grandes. En bas, des bagages espag-

ioIs, des mules, des chariots et des fuyards, pour-

suivis par les vainqueurs forment un premier plan tres-

pittoresque, ou plan de champ de bataille à vol d’oi-

Seau, d’après l’aucienne maniéré.

Dans la partie supérieure de la marge du bas,

on it les mots suivants: Emtrado do Exercito del

Rey de Castella
,
governado por D. Joam de

Austria
,
no Reino de Portugal etc. Dans la

seconde partie, on lit: Roi dos cabos Portugue-

ses etc.

Nous profiterons de cette occasion pour mentionner un

morceau dont on peut à peine douter de l’authenticité; c’est

Une bataille entre les Espagnols et les Portugais, Ce
morceau se trouvait chez le baron Lockhorst; étant mentionné

le la manière suivante dans le catalogue de cette collection

$ous le No. 387.: One Scheet a Battle between the Spa-

aiards and Portuguese bv Stoop. Extra rare.

Il pourrait bien être que c’est la pièce décrite ci-dessus.

W. 30 à 53. FABLES D’ESOPE.
SUITE DE VINGT -QUATRE ESTAMPES.

Les nos se trouvent dans les larges marges du

ras à droite.

Hauteur: de 8 po. à 8 po. 2 1. non compris la marge de
po. 3 1. à 1 po. 6 1. Largeur: de 6 po. 2 1. à 3 1.
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30) Le Lion et d’autres animaux. No. 3.

31) La guerre des Grenouilles et des Souris. No. 6

Sur cette pièce, le numéro se trouve à gauche

dans l’intérieur du morceau.

32) Les Colombes et les Faucons. No. 20.

33) Le Lion devenu vieux. No. 23.

34) Le Renard et la Cigogne. No. 26.

Sur la plus grosse pierre à droite, on lit: M:

Sloop f

\

35
) Le Combat des oiseaux et des quadrupèdes. No. 29.

En bas à droite, on lit : R° Sloop f.

36) Le Geai et les Paons. No. 30.

3 ?) Le Cheval et l’Ane. No. 35.

38) L’Amour et la Mort.

Le No. 39 est difficile à reconnaître.

39) Le Parlement des Oiseaux. No. 40.

40) Le Paysan et Hercule. No. 41.

41) Le Faucon et le Coucon. No. 43.

42
) Le Cheval et l’Ane chargé. No. 48.

43) Le Lion, le Chasseur et sa Fille.

Le No. 51 n’est plus lisible.

44
) Le Roi égyptien et ses Singes. No. 68.

Cette pièce intéressante du temps du théâtre de

Richmond nous le représente comme il était autre-

fois. En bas à droite: R° Sloop, f.
45

) L’Araignée et l’Hirondelle. No. 60.

46) Cupidon, la Mort et la Renommée. No. 61.

4î) Le Diable et le Malfaiteur. No. 63.

48) Jupiter et l’Ane,

En bas à droite: R° Stoop f. No. 68.

49
) Suite de la fable précédente (Jupiter et l’Ane).

Plus tard cette planche a été fortement retouchée.
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et d’une maniéré peu pittoresque. On en trouve des

[
épreuves dans ce II. état dans la seconde édition

‘l

des Fables d’Esope, par Ogilby. Le No. 69 est

à peine visible.

)) L’Ane de la fable précédente couvert de la peau

jj
du Lion. No. 70.

En bas à gauche: R, Stoop f
Ri) Le Chevreau et le Loup. No. 72.

2
)

L’Aluette et ses Petits. No. 77.

S») Le Villageois et la Cigogne. Le No. 79 est au

milieu du bas.

En bas à droite: R, Stoop f

\

M. F. L. Régnault Delalande décrit le juste nombre

les pièces dans le Catalogue classique du comte Rigal. M.
artsch qui ne les a jamais vues en parle aussi dans son

Production à l’oeuvre de Stoop. Sir Horace Walpole men-

onne ces pièces comme très peu importantes (verv poortly);

t M. Heinecke, dans le Dictionnaire des Artistes, les croit

^écutées d’après les dessins de F. Barlow. Ces deux per-

pnnes ont tort; ce sont au contraire, des pièces assez pré-

ieuses et très -spirituellement dessinées et gravées à l’eau

brte.

Quelques-unes de ces pièces ont été retouchées au bu-

in, probablement pour corriger des défauts d’eau forte,

outefois il ne faut pas confondre ces premières retouches

u burin, avec celles faites plus postérieurement, par exemple

ï No. 29, dans la 2 de édition des Fables d’Esope mention-

ée ci-dessous.

if

tre-

M. A. P. F. Robert Dumesniî, dans le catalogue de

a collection cite une épreuve du No. 33 ci-dessus mentionné,

Ivant le No. 23; et mentionne encore une pièce qui était

eut- être destinée primitivement à cette suite; mais laquelle

i’a pas été comprise dans le livre, savoir: Les deux Mulets,

^exemplaire dont il a donné la description a été coupé en

as et en haut.
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La suite décrite ci-dessus orne les deux très-rai

éditions suivantes des Fables d’Esope. Le titre de la pi

mière est écrit de la manière suivante: The Fables of Aes

paraphras’d in Verse: adorn’d with sculptures, and ülusti

ted with annotations. By J. Ogilby. London, printed

Th. Roycroft for the author 1665.

La première édition comprend 84 pièces in Fol., p

Stoop et Hollar

;

dans cette édition, se trouve le portn

de Ogilby gravé par Lombart d’après Lely.

Voici le titre de la seconde édition:

The Fables of Aesop paraphas’d in Verse: adorn

with Sculptures; and illustrated with annotations. The !

Edition, by J. Ogilby. Aesopic’s: or a second Collectii

of Fables etc. by J. Ogilby. London, Th. Roycroft 166!

gr. Fol.

La première partie de cette seconde édition comprer

83 pièces, le portrait de Ogilby étant omis. Quelques pièc<

ont été retouchées, savoir: le No. 69 de Stoop où la sp

rituelle pointe de ce maître a complètement disparu. Il €

est de meme, de quelques pièces de Hollar.

La seconde partie comprend 63 pièces in Fol. supérieur

ment exécutées. Ces pièces sont en partie gravées d’aprt

F. Barlow, par W. Hollar, ses élèves et ses contemporain

F. Gaywood, B. Dudley et autres.

Parmi ces pièces, celles qui ont le plus de prix, soi

les 24 pièces de R. Stoop.

Dans la XIIIeme Partie de notre catalogue, nous avor

cité des exemplaires de chacune de ces deux très-rares éd]

tions.

W. 54. Cromwel comme Danseur de Corde .

Sous le portique d’une maison, on voit le Pro

tecteur Olivier Cromwel dansant sur le corde d’a

près la musique de trois personnes du bas peuple qu

sont assises à gauche. A côté de ces trois person
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es, on voit Satan délivré de ses chaînes et appuyé

outre un sac d’argent qui bat la mesure. Au-dessous

e la corde, on voit deux boulions dont l’un est un

artisan de Cromwel, et l’autre le général Fairfax.

L gauche plus vers le fond, on voit des hommes

ssis et debout regardant le spectacle. Dans le fond

gauche, deux singes glissent sur une corde dont

un est coiffé de la couronne papale; à droite, sur

3 second plan, sous un autre portique orné des ar~

Hoiries des Sept Provinces Unies, on voit la jeune

i rincesse d’Orange conduite par Pallas et un Hollandais

^ octant un rameau d’olivier; à côté de ce dernier sont

J

ssis les magistrats hollandais, et de l’autre le lion

lescendant des marchés d’escalier. Au-dessus de ces

tt|

roupes, on voit la Renommée et trois Génies.

Largeur: 10 po. 7 1. Hauteur: 8 po. 9 1.

ce

m

Le brillant travail à la pointe qui distingue toutes les

e]
ièces de notre maître, ne laisse presque aucun doute que

^tte estampe ne soit authentique. Elle est munie de lettre

)maines servant à l’explication des personnes. Ce morceau

mble être presque unique.

11 a été publié comme pièce volante et accompagné

une explication et de vers hollandais imprimés avec lettres

lobiles. Fol. oblong. Nous allons citer le titre de cette

uille, le commencement des vers et l’explication des figures:

•en Engelchen KOORT — DANSSER. a) Hier sweeft de

taatzucht in haar top, en treet, op d’ uitgerekte strop, een

laat van ’t eigen — batig speelen etc. etc. A) Meester

romwel. B) Kortizaan. C) Meester Fairfax. etc. etc.

Peut-être que M. Granger a eu connaissance de la pièce

écrite ci-dessus lorsque, dans son ouvrage: A biographical

istory of England, 5th édition vol. III, pag. 296, il s’ex-

’0| rime de la manière suivante: Olivier Cromwel dancing on

e tight rope.



166 T. STOOP.

Nous conclurons cet article en mentionnant quelqi

pièces que nous hésitons encore à attribuer à notre maîl

Ce sont les cinq batailles hollandaises suivantes apparten

à un livre:

) Bataille près d’une église.

En haut un cartouche portant l’inscription suivan

Graef Jan van Nassou geslaghen en ghevangen Anno 161

En bas à gauche: Fig. II. fol, 102,

Largeur: 13 po. 3 1. Hauteur: 10 po. 3 1.

En partie exécuté d’après l’estampe de W. Baur d;

l’édition romaine in Fol. du Strada de bello Belg. 2. v

Romae 1632 à 1647.

) Combat de cavalerie.

A droite, une maison; en haut on lit: Don Cantel

tôt Burgerhout By Antvverpen geslaghen Anno 1643.

meme, à droite: Tweede Deel fol. 146.

Largeur: 13 p. 3 1. Hauteur: 10 p. 2. 1,

c) Un plan de bataille.

A droite, un combat de cavalerie; à gauche, près d
:

cartouche, deux soldats, et l’inscription suivante: Het S

van Gent Beleegert den 28. July Anno 1644 en d(

Aewort verovert den 6. September. En haut à gaucl

Tweede deel Fol. 168.

Largeur: 13 po. 6 l. Hauteur: 10 po. 3 I.

d) Plan d’une ville et de ses environs.

A droite, on voit une troupe de cavaliers; en bas

gauche, on lit: Yeroveringe van Thiemen Anno 1635. J

haut à gauche: Fig. 21, fol. 215.

Largeur: 13 po. 2 1. Hauteur: 10 po. 3 I.

L’exécution de cette pièce se rapproche le plus de

pointe de Stoop.

é) Plan d’une ville et des environs.

En haut à droite, on voit la ville de Wesel pri

d’assaut, et l’inscription suivante: Inde, naere duystre Na(

quam dit Wesel onverwacht. A gauche: De Wyt vermaer

Stadt Wesel *— verovert — -— 1629.

Largeur: 13 po. 2 I. Hauteur: 10 po. 3 1.
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Ce qui a fait naître en nous quelque hésitation à at-

tribuer les pièces ci-dessus mentionnées à un artiste aussi

productif en compositions originelles que Dirk Stoop, c’est

que, la première de ces pièces a été imitée d’après une pièce

de W. Baur, et que les autres ne sont aussi que des imi-

tations d’autres estampes; de plus, ce sont des copies en

contre -partie d’après les estampes propablement plus anciennes

du livre ci-dessous cité. Toutefois la différence des copies

décrite ci-dessus est assez digne d’étre remarquée.

Le titre du livre d’où l’on a tiré ces imitations est le

suivant: Frederik Hendrik Nassau zvn leven en bedrvf, door

J. Commelyn. 2 Deele. Amst. 1651. Fol. La traduction

française a probablement aussi les mêmes gravures, et porte

le titre: Hist. de la vie et des actes mémorables de Frédéric

Henri de Nassau, par J. Commelyn, 2 Tomes. Amst. 1665.

Fol.

G. Ble&er.
Æ

B. 2. Jacob donnant un baiser a RacheL

On connaît trois états de cette planche :

I. Avant toute adresse.

IL Avant l’adresse suivante: Franciseus van den Enden
excudit,

III. Avec cette adresse: Joan . Mcyssens excudit.

B. 4. Ra Résurection de Lazare .

On connaît deux états de cette planche:

L C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de N. Visscher, en bas.

B. 5. Paul et Barnabé a Lystre .

On connaît trois états de cette planche:

L Décrit par Bartsch.
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IL Avec l’adresse de N. Visscher, dans la droite du bas.

III. En bas à droite, on voit les traces d’une adresse effacée

B. 9. La Laitière .

On connaît deux états de cette planche :

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec cette adresse: Jan Kralinge excud.

m»
W. 13. Laban donnant un baiser a sa fille

Rachel.

On voit à droite, un troupeau de sept moutons

à gauche, une fontaine ornée d’une tête d’enfant ei

d’une tête de Faune.

Largeur: 7 po. 9 I. Hauteur: 5 po. 2 1.

Cette pièce fait pendant à B. No. 1., et est de la plus

grande rareté. On n’en connaît presque que les deux exem

plaires des collections du comte Fries et du comte Sternberg:

et dans le catalogue de ce dernier, ce morceau est classe

sous le nom de: Jacob et Rachel.

L. van der Koogen.

Æ
B. 4 à 7. ETUDES DE GUERRIERS.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

M. Heinecke, dans le Dict. des Artistes ainsi que M.

M. Huber et Rost, dans le Manuel des amateurs d’estampes

(Handbuch etc.), disent que cette suite de ce maître qui

signait ordinairement X. van
,
ou de Cooghen

,
est composée

de six pièces; ils y comprennent la pièce No. 3 décrite par

M. Bartsch: Saint Bavon. D’après Huber et Rost il y
aurait par conséquent encore une sixième pièce: Un Guerrier

debout
,

portant le nom du maître et le millésime 1664.
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M. M. Huber et Rost ainsi que M. Heinecke remarquent

arec beaucoup de raison que cette suite est dans le goût

de Salvator Rosa, à qui les pièces de ce maître ressemblent

plus qu’à Annibal Carache.

M.
W. 10. Les Joueurs aux dames .

Ce morceau porte le millésime 1666.

Largeur: 5 po. 6 I. Hauteur: 3 po. 6 I.

Cette pièce se trouve dans diverses collections, et est

décrit par M. M. Heinecke, Huber et Rost, par M. Robert

Dumesnil: Catalogue de sa collection. Paris 1837, et dans

t notre Catalogue.

M. M. Heinecke, Huber et Rost citent encore une

[S

suite de quatre pièces en 8°, plus petite que la suite des

t

iguerriers mentionnée ci-dessus.

Cette suite comprend les pièces suivantes: a) Apollon

- assis et parlant à la Sybille Cumée. b) La Chûte des

géants, c) Un sacrifice près d'un tombeau, d) Un En-

feigne à cheval au milieu de soldats.

Ces pièces ne sont que des copies avec changemens et

' în contre-partie et d’une plus petite forme que les estampes

Originales, Bartsch No. 10. 17. 21. 24 de Salvator Rosa.

Hauteur: 5 po. 7 J. Largeur: 3 po. 9 I.

Elles se trouvent dans la collection de gravures de

ML le consul Clauss en ville, où sans doute, M. Huber les

, vues et décrites. Nous ne doutons pas de leur non au-

ihenticité.

il

ies

ra

bre

pat

. 1

ÿf

61

M. Robert Dumesnil, dans le catalogue de sa collection

e Rembrandt, dit, que le morceau décrit par Bartsch sous

a rubrique: Pièces gravées par différens maîtres dans le

oût de Rembrandt, No. 52, Une femme devant une fe-

être (voir Bartsch Catalog. de Rembrandt Tom. II. pag.

22) pourrait bien être de L. van der Koogen . Nous ne

ommes pas tout-à-fait de celte opinion.

8
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T. W y © k.

Æ
B» 1. La Fileuse au fuseati.

On connaît trois états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL De cette pièce maintenant rien moins que rare, Basan

a fait paraître des épreuves modernes avec quatre autr

pièces du maître. Ces épreuves modernes portent un No.

en bas à droite.

IIL Ce numéro 8 est effacé; et avec beaucoup d’attenti

on en aperçoit encore les traces.

B. 5. Le Marchand de marrons.

Cette pièce est si rare qu’on en peut trouver à pei

plus d un exemplaire,

B. 6. La Fileuse et le Forgeron.

Nous avons déjà fait observer ci-dessus dans l’oeui

de P. de Laer que ce morceau est probablement d’après

tableau de P. de Laer, et que la copie décrite par Barts

comme exécutée par P. de Laer, B. No. 15, n’est au

chose qu’une copie de ce morceau faite par un inconnu d

près T. Wyck, ce que, au reste, Bartsch confirme dans c

remarque Tom. IV. pag. 144 à 146.

B. 7 à 10. DÏFFÉRENS PAYSAGES ORNÉS DE

RUINES.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Le No. B. 8, représente le temple de la Paix à Ron

On connaît un état de cette suite, avant la marc

du maître. M. le comte Fries en possédait un exempta

sur papier de la Chine de cette suite, ainsi que de tou

les autres pièces décrites par Bartsch.

Du No. B. .10, on connaît une épreuve à Peau fo

pure; c’était alors le I. état, le II. est avant la marque
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maître, et avant un petit trou dans le mur à gauche, et

près d’une voûte. Dans les épreuves du III. état, on lit

sur le bassin de la fontaine: Just. Danckers Exc.

Il y a deux sortes de copies des Nos 7 et 10, et

nous présumons que ce sont celles mentionnées dans le ca-

talogue Rigal, pag. 456, et qui sont de 1 à 2 1. plus

petites que les originaux
;
les autres ont été faites pour un

marchand d’objets d’art à Francfort par Schweyer, à ce que

nous présumons.

Ces dernières copies sont sans expression et mauvaises.

Il ne faut confondre les premières copies citées ci-des-

sus, des Nos B. 7 et 10 et celles des Nos B. 15, 17, 19
et 20, avec les épreuves modernes des planches originales

encore existantes en Angleterre car ces épreuves modernes

ressemblent presque à des copies.

B. 11 et 12. LES MENDIANS.

Ces deux sujets sont tirés du fameux roman espagnol

de Mendoza: Histoire de Lazarillo de Tormes.

Dans la première pièce, Lazarille frustre l’aveugle d’une

partie de sa part dans le partage des raisins; et dans la

seconde, Lazarille engage l’aveugle à sauter contre la colonne

qui le blesse.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant la marque du maître, comme ci-dessus les Nos B.

7 à 10.

II. Décrit par Bartsch.

Les planches existent encore en Angleterre. Les épreu-

ves modernes sont presque semblables à des copies, les lignes

sont devenues plus larges et usées.

Nous avons entendu souvent exprimer des doutes sur

l’authenticité, ou si ce sont des épreuves des planches ori-

ginales, de ces numéros B. 11 et 12, et des suivans nu-

méros B. 15, 17, 18 et 19.

Nous devons avouer que ces épreuves modernes des

planches usées tirées ordinairement sur un papier plus fort

8 *
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que les épreuves plus anciennes peuvent faire naître facile-

ment des doutes sur leur authenticité, tant elles sont peu

spirituelles.

B. 13. Les cuisinières près du puits

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

IL Avec la marque, mais avant les contre-tailles sur le pi-

lier près de la marge de droite.

III. Avec les contre-tailles ci-dessus mentionnées.

B. 14. La Femme aux deux paniers.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque.

IL Décrit par Bartsch.

B. 15. Le Marchand oriental.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

II. Décrit par Bartsch.

La planche existe encore en Angleterre. Il existe aussi

des copies de ce morceau, dont l’une desquelles qui est plus

petite, est décrite dans le Catalogue Rigal, et l’autre, sous

les N os 7 à 10 voir ci-dessus.

B. 16. Le Magasin de marchandises .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

IL Décrit par Bartsch.

B. 17. Les Matelots occupés sur le rivage.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

IL Décrit par Bartsch.

La planche existe aussi en Angleterre. Voir ci-dessus,

les Nos 7 à 10.



T. WYCK. 173

Il 7 en a une copie tout-à-fait comme celle mentionnée

ci-dessus B. No. 15.

B. 18. La Fileuse et les Pécheurs .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

II. Décrit par Bartsch.

La planche existe encore en Angleterre. Voir ci-dessus

Nos 7 à 10.

B. 19. Le Pont.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque du maître.

IL Décrit par Bartsch.

La planche existe encore en Angleterre. Voir ci-dessus

N os 7 à 10.

Il y a une copie aussi de ce morceau; voir ci-dessus

B. No. 15.

B. 20. Le Moidin a eau .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la marque.

II. Décrit par Bartsch.

Il y a deux copies de ce morceau dont l’une est meil-

leure que cette qui a été faite à Francfort; cette dernière

est mauvaise et sans esprit. Voir ci-dessus Nos 7 à 10.

B. 21. La Femme près de Fhomme qui se

repose .

11 se trouve une assez bonne copie de ce morceau dans

Walker’s Fac-similé of Painters Etching, ou elle sert de

frontispice au dit ouvrage portant le titre suivant: A Col-

lection of forty two Fac-similés of rare Etchings etc.

London. Fol.
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JB.

W. 22. Groupe de cinq gueux sous la voûte

d'un monument délabré.

À gauche, on voit sur le premier plan, un groupe

d’hommes vulgaires qui paraissent jouer. L’un d’eux

à gauche, est assis sur une grosse pierre; à droite,

trois sont assis sur la terre, dans le milieu, l’un d’eux,

paraît agenouillé; sur le devant, on voit un petit

chien couché. Ce morceau est gravé très légèrement.

Hauteur: 3 p. 6 1. Largeur: 2 p. 5 1.

W. 23. Une Grotte .

La grotte occupe toute la planche et forme un

passage dans le rocher. Ce passage serpentant jus-

que dans le fond, est interrompu par des pierres et

des masses de terre. La sortie se trouve dans le

milieu, vers le haut, par ou la lumière pénètre. Sur

le premier plan, et sur le premier monticule de terre,

on voit un homme assis ayant un bâton à la main.

À la gauche de cet homme, est une figure semblable

à une femme. Dans le milieu du chemin, un homme
monté sur un âne vient du fond de la grotte. En
bas à gauche, se trouve la marque du maître. Ce

morceau est gravé très-légèrement.

Hauteur: 4 po. 6 1. Largeur: 3 po. 1 1.

W. 24. Le Pont près de la tour .

Sur le premier plan à gauche, le chemin conduit

à un pont de pierre. On voit une figure descendant

par le pont; derrière cette figure, on voit une partie

de la tête d’un âne et la moitié du corps de son con-

ducteur s’élever au dessus du parapet du pont. Sous
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le pont, se précipite une petite cascade dont Peau

coule jusqu’à la droite du premier plan et de la bor-

dure. A droite, prés du pont vient aboutir un édifice

avec une tour ronde dont la hauteur comprend les

deux tiers de la planche.

Hauteur: 4 po. 6 1. Largeur: 3 po. 1 1.

Ces trois pièces paraissent être uniques : Elles se trou-

vent dans la gallerie de l’Archiduc Charles à Vienne, et

viennent de M. Josi, fameux éditeur de la nouvelle édition

augmentée de l’oeuvre de Ploos van Amsîel qui vendit autrefois

au duc de Saxe-Teschen l’oeuvre complet de T. Wyck en

24 pièces.

W. No. 25. Le coffre ouvert.

Le coffre est sur une table auprès de bouteilles,

une lampe etc. Ce morceau est d’un bel effet; il

porte l’adresse suivante: Matham excu .

Largeur: 6 po. 6 1. Hauteur: 4 po. 6 1.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse et avant différens travaux ajoutés au

bocal.

II. Avec l’adresse. 11 y a des épreuves sur lesquelles cette

adresse de Matham se trouve deux fois; la seconde fois

sous la première. Décrit dans le catalogue Rigal.

M. Brulliot, dans le catalogue Arétin, attribue ce mor-

ceau à L . Bramer
,

et à ce qu’il nous paraît, avec beaucoup

plus de raison qu’à T. Wyck; toutefois il demeure incertain

si Bramer a fait lui-même des gravures à l’eau forte.

Nous croyons devoir mentionner encore une pièce:

Buste d’un paysan avec chapeau
,

profil tourné à droite,

la bouche ouverte comme s’il criait, à droite
,
on voit une

partie du buste d’une paysanne .

Hauteur: 2 po. 2 à 3 1. Largeur: 1 po. 8 à 9 I.

Cette pièce dont l’eau forte a mal mordu et dont les

premières épreuves sont moins travaillées, comme avant la
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bordure renforcée au burin est très -spirituelle absolument

dans le goût de T. Wyck. Ce morceau n’est pas rare et

on Pà attribué quelquefois a D. Ryckaert, a P. Snayers et

même a J. Steen, quoique arec peu de raison.

B. Breenberg.

JL.

B. 1 à 17. RUINES DE ROME.
SUITE DE DIX -SEPT ESTAMPES.

C’est au catalogue de la collection de M. Prévost ainsi

qu
s
au Catalogue Rigal que l’on doit les dénominations des

ruines que ces pièces représentent et que nous citons ici:

B. No. 2. Le Calidorium des thermes de Dioclétien.

B, No. 3. Les ruines de S. Lorenzo Vecchio près de Bolsena.

B. No. 6. La Villa des empereurs à Rome.

B. No. 7. Partie des murs de Rome. On voit sur le ciel

à gauche B. f. Anno 1640.

B. No. 8. L’Aquéduc de Meza Via, entre Rome et Albano.

B. No. 9. La Tour Leonini, près de Frascati.

B. No. 10. Le Colisée.

B, No. il. Ponte-Mamolo.

B, No. 12. Une des Grottes de Valmontone, située à huit

lieues de Rome.

B. No. 13 . Les thermes de Caracalla.

B, No. 14 .
L’Hôtellerie de Prima Porta dans la campagne

de Rome.

B. No. 15 . Cascade près de Ponte délia Trave.

B. No. 16 . Les restes d’un palais à Tivoli.

B. No. 17. Partie de Via Flaminia dans les environs de Rome.

Des Nos B. 7, 13, 14 et 15, il y a des copies dé-

crites par Bartsch dans sa note pag, 172. Ces copies

sont mauvaises et très communes; elles ont été probablement

faites par Schweyer pour le marchand d’objets d’art M. Silber-

berg à Francfort. Nous connaissons une copie en contre-

partie plus ancienne et meilleure du No. 11. Cette copie

diffère un peu de l’original et n’a ni marque ni millésime.
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B. 18. Restes d'un ancien château

.

Ce sont les vestiges de la villa des empereurs de Rome.

B. 19. Un Satyre maltraitant une femme

.

C’est le Satyre et Corisca, sujet tiré du Pastor fido

de Guarini.

B. 20. Les Satyres.

Avec la vue de la partie inférieure des thermes de Titus.

B. 21. Une Femme conduisant un garçon.

Avec la vue des environs du Colisée.

B. 22. Le Messager empressé.

Avec la vue d’une partie des thermes de Caracalla.

B. 23. UAuberge.

On voit l’intérieur de la grotte que Numa dédia à la

Nymphe Egerie ou Aqua-Farella. A droite, la longue table

que lit poser Charles Quint.

On trouve une copie de ce morceau dans "Walker’s

Painters-Etchings.

B. 24. L'ours dans la cuve {Back-Reer).

On connaît deux états de cette planche:

L Avant la lettre. Presque unique.

[I. Décrit par Bartsch.

Il v en a une copie moderne, en contre-partie, par un

Anglais, Ch. Hodges.

B. 25. Deux petits paysages

sur une seule planche.

a) Le morceau de gauche: On voit un monument fu-

néraire à cinq milles italiens de Rome, sur la Via Cassia,

t une fontaine tout près de la villa du Pape Jules, située

ton loin de la Porta del popolo à Rome, h) Le morceau

le droite: On voit le palais de la famille Buoncompagna

u le château de Buon compagni près de l’Acqua acetosa,

u bord du Tibre.
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M.
W. 29. Paysage avec des rochers .

A gauche, des édifices et un pont de deux ar-

ches en pierre etc. En haut à droite: B. B. F. Ano.

1639. Peu fini.

Largeur: 5 po. 2 1. Hauteur: 3 po. 8 1.

Ce morceau est décrit dans Brulliot, Dict. des Mono-

grammes Tom. II. No. 227 et dans le Catalogue Rigal

No. 29.

Il est presque unique, pourtant il se trouve dans la gallerie

de l’Archiduc Charles et aussi dans le Musée d’Amsterdam.

W. 30. Joseph faisant distribuer du blé pen-

dant la famine en Egypte. En deux planches .

Largeur: 25 po. 6 1. Hauteur: 17 po. 3 à 4 1.

On connaît deux états de ce morceau.

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés. Presque unique.

IL Epreuve finie* Il n’en existe que peu d’exemplaires de

ce II. état.

Il n’y a pas à douter que le morceau mentionné ci-

dessus est une autre planche que celle gravée sur une seule

planche par J. Bisehop dit Episcopius.

Le premier morceau ou l’estampe authentique est d’une

pointe plus fine, l’exécution est moins finie. De plus, les parties

qui doiventêtre ombrées comme elles le sont dans celle de Bisehop,

le sont moins, ou bien, ne le sont presque pas du tout; c’est

pourquoi cette planche fait peu d’effet et offre moins d’har-

monie; ça et là, l’eau forte a mordu où il ne fallait pas.

Le travail à la pointe y est encore plus spirituel que dans

la bonne pièce de Bisehop. L’estampe originale de Breen-

hergh est sans toute marque et lettre, celle de Bisehop au

contraire, est marquée de la manière suivante : Barth .

Breenbergh inventer et Pinxü,
et dans la marge du bas:

Erat famés etc . Les épreuves du second état de ce dernière

portent dans la marge du bas l’adresse suivante : P. Schenck

junior excudit ainsi que le numéro 65 de l’éditeur.
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Le tableau original de Breenbergh se trouvait autrefois,

dans la célébré gallerie de Braamkamp.

Nous espérons, par conséquent que cette continuelle

confusion du pièce de Bischop avec ce morceau original

sera maintenant abrogée.

Il est bien plus difficile de prouver qu
9
il y a une se-

conde planche originale du pendant de ce morceau : Le
Martyre de Saint -Laurent dont J. Bischop dit Episcopius

a de même exécuté une gravure avec l’inscription citée ci-

dessus, et la lettre suivante dans la marge: Beatus Lau~
rentius etc., parce qu’on n’a pas réussi d’en trouver encore

des épreuves.

Le catalogue Marcus, sur lequel on peut en général

se fier, ensuite Heinecke, Huber et Rost confirment notre

opinion. Ces trois derniers ont, à la vérité, avance fausse-

ment que l’épreuve originale : Joseph faisant distribuer du

blé ete. portait la marque B . B. F., et que l’inscription

qui se trouve dans la marge du bas était: Erat famés etc«

comme on le voit sur la planche de Bischop.

M. Brulliot ne peut avoir vu ces deux pièces, car c’est

probablement d’après les Notices de graveurs par Baverel et

Malpez auteurs sur lesquels on ne peut avoir grande con»

fiance, qu’il avance dans la i ore édition de son ouvrage sur les

Monogrammes, que les deux morceaux originaux portaient

les monogrammes B. B. F. Du reste, ce n’es£ que le

temps qui pourra nous prouver s’il se trouve aussi une

planche originale du Martyre de Saint -Laurent.

Le tableau original se trouve dans l’Institut des Beaux»

Arts de Stadel à Francfort,

W. 31 • Le Portrait de B. Breenberg lui-meme
5

avec la vue d'une ruine dam le fond. 8°.

Ce morceau qui paraît être unique, faisait partie de la

collection de M. Sheepshanks à Londres, et doit se trouver

maintenant dans le Musée Britannique.

Nous présumons que c’est le même exemplaire de la

collection de v. d. Dussen.
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M. Sheepshanks, ce célébré amateur avait l’intention

d’en faire un fac-similé pour l’ajouter à son catalogue, nous

ignorons si cela a été effectué.

Dans l’excellent ouvrage de M. Wilson intitulé: À Ca-

talogue raisonné etc. London 1828, on trouve à la lin page

1Y, une note laquelle dit, d’après des renseignemens don-

nés par M. Sheepshanks, qu’il y a au musée Royal d’Am-

sterdam encore un morceau de Breenbergh lequel est non

décrit et est, sans aucun doute, authentique. Yoici la de-

scription des deux pièces non décrites se trouvant à Amster-

dam laquelle nous a été envoyée d’autre part.

W. 32. Paysage avec un château ruiné.

A droite, un pont en ruines auprès duquel est

un homme debout; à gauche, un grand château. Le
ton de ce morceau est tout- à -fait pâle.

Hauteur: 4 po. 6 1. Largeur: 3 po. 5 1.

W. 33. Paysage avec une montagne a droite.

A gauche, un châtean et des édifices. Sur le

premier plan, on voit des blocs de pierre.

Largeur: 5 po. 1 1. Hauteur: 3 po. 7 1.

L’une ou l’autre de ces pièces pourrait bien être le

No. 29. ci-dessus mentionné.

Pièces douteuses, ou plutôt pièces apo-

cryphes.

a) Deux hommes et un garçon près d’un livre ouvert.

Demi - ligures. Largeur: 3 po. 3 1. Hauteur: 2 po. 3 1, non

compris la marge de 5 1.

Décrit par Bartsch page 180.

b) Yue prise du Colisée ornée de moutons et de bergers.

Largeur: 7 po. 1 1. Hauteur: 4 po. 1 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal, No. 30.
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Ce morceau est de P. de Laer. Voir ci-dessus, la de-

scription de cette pièce dans l’oeuvre de ce maître No. 21.

c
)
Vue des restes du temple du Soleil et de la Lune

près du Colisée. Un paysan avec un âne contemple deux

religieux àgenoux.

Hauteur: 4 po. 3 1. Largeur: 3 po. 11 1.

Décrit dans îe Catalogue Rigal, No. 31.

Ce morceau qui n’est pas rare, nous paraît être une

oeuvre moderne, peut-être de Chedel ,
d’après un dessin

de Breenbergh.

d) Vue du Colisée.

Â droite, des hommes s’entretenant ensemble.

Hauteur: 3 po. 2 1. Largeur: 2 po. 8 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal, No. 32.

Il existe en outre encore sept à huit pièces de ce

genre, et qui paraissent n’avoir pas même été exécutées

d’après les dessins de Breenbergh.

J. den Vil.

Il est à peine permis de douter que ce maître J, den

Vyl ne soit pas le même dont on rencontre tant de dessins

en Hollande, et qui se signait J. den Uil et aussi den Uyl.

JL.

B. 3. Les deux Boeufs .

On connaît trois
.
états de cette planche :

I. et IL Décrits par Bartsch.

III. Avec l’adresse suivante: L . LodewycJi excudit

Il y en a une bonne copie dans le Painters Etchings

de Walker.

Parmi les pièces de l’oeuvre de ce maître que M. Ley-

den van Vlaardingen possédait autrefois et qui est mainte-

nant en la possession de M, le Baron Verstolk de Soeie
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à La Haye, il se trouvait encore deux petites pièces 8^

oblong: Un Chien et un Buffle ,
tous les deux debout, dont

le travail à la pointe est, à la vérité, absolument différent;

quant au dessin et au caractère de ces pièces, ils ont quel-

que ressemblance avec le peu d’autres morceaux que nous

possédons de ce maître.

J. van der Does.

JL.

B. 1. Un groupe de cinq moutons .

On connaît deux états de cette planche:

I. On en connaît une épreuve à l’eau forte pure, et une

épreuve d’essai où le premier plan n’est pas encore fini,

et où le mouton de gauche que l’on n’apperçoit que par-

tiellement n’est pas encore ajouté.

II. Epreuve finie.

Il y en a des épreuves sur papier brun qui ne sont

pas moins belles que celles sur papier blanc, seulement, elles

sont plus rares que ces dernières.

La belle copie de M. Bartsch est connue. Quelque-

fois on rencontre des épreuves de cette copie avant le nom

de Bartsch.

JBL

W. 2. Un mouton couché près de Fenclos^
d?apres Festampe de C> Du Jardin

;

B. No. 35.

Ce morceau est en contre -partie; l’enclos n’est formé

que de trois planches en travers.

Largeur: 3 po. 4 1. Hauteur: 1 po. 10 I.

W. 3. De mouton couché
,
cFapres Festampe de

C* Du Jardins B. 37.

Ce morceau est en contre -partie.

Largeur: 2 po. 6 1. Hauteur: 2 po. 1 1.
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W. 4. Le Mouton et les Mouches
,

d'apres

Festampe de C. Du Jardin

;

B. 38*

Ce morceau est en contre -partie et de la quantité d’in-

sectes ailés qui voltigent autour du mouton, il n’y en a que

huit
5
devant près de la tête et ne sont distinctement visibles.

Largeur: 8 po« 2 1. Hauteur: 2 po 9 4 1.

Ces trois pièces dont la pointe est plus rude et plus

dure que dans l’estampe principale décrite par Bartsch, le

groupe de cinq moutons, se trouvent dans la collection de

l’archiduc Charles.

Nous avouons que nous serions plus disposé à attri-

buer ces pièces à JT. v. de Meer qu’à J9 v , d . Does.

F. B o e 1.

~2

7

B. 3. Les Aigles .

Dans l’Institut d’art de Staedel à Francfort, se trouve

le tableau de F. Snyders maître présumé de notre maître,

d’après lequel il doit avoir gravé ce morceau à l’eau forte.

B. 7. La Chasse au Sanglier .

On connaît cinq états de cette planche:

I. La marque du maître gravée à l’eau forte et en gran-

des lettres. Il y en a aussi quelques épreuves de la

planche non nettoyée.

II. La lettre gravée en plus petits caractères.

Les plus anciennes épreuves sont tirées sur un papier

très mince; les épreuves plus modernes, sont tirées en par-

tie, sur un papier un peu moins mince, et en partie sur

un très -fort papier.

III. Avec l’adresse de Naudet dans la marge du bas à

gauche.

IV. L’adresse précédente remplacée par: A Paris chez Ph.

le Bas Ier Graveur du Cabinet du Boy rue de la Harpe.
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Ces épreuves sont ordinairement tirées sur un très

fort papier.

V. Cette adresse supprimée; et ces épreuves sont ordinai-

rement tirées sur un papier mince.

La planche existe encore; toutefois les épreuves n’en

sont ni mauvaises ni communes.

Dans le Painters Etchings de Walker, on trouve une

bonne copie du I
re

état de ce morceau.

M.
PIÈCES ATTRIBUÉES A NOTRE MAÎTRE.

\ |

W. 8, Deux Eléphants , deux Ours et

deux Lynx .

Largeur: 18 p. 10 1. Hauteur: 11 p. Il 1. y compris la

marge de 11 1.

Décrit dans les Catalogues Rigal et du comte Fries et

se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 9 à 14. DES VOLAILLES DANS LA BASSE-
COUR D’UN CHATEAU.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Sur chacune de ces six pièces, on lit le nom de

l’oiseau dans la marge du bas. A gauche, on lit:

jP. Boel del. À droite : chez Scotin etc. a VEstoile.

Largeur: 12 po. 5 à 11 1. Hauteur: 8 po. 6 à 10 1.

N° 9. Canes musquées, Damoiselles etc.

N° io. Pélicans de mer etc.

N° u. Bleuets, Becharoux etc.

N° 12 . Autruches, Pals etc.

N° i3. Ducs.

N° il. Aigles et Griffon etc.

Décrit dans le Catalogue Riga! et autres.

On connaît trois états de ce& planches:

I. Avant l’addition des mots: à VEstoile ,
après le nom

de Scotin.



On connaît une épreuve à l’eau forte pure, du No. 14,

avant la lettre.

IL C’est celui décrit ci-dessus.

III. Les pièces sont numérotées en bas à droite, depuis le

1 à 6, et à gauche, elles portent cette adresse: F. de

Poilly ex. etc.

Nous mentionnerons une pièce que M. Brulliot, dans

le catalogue Arétin, dit être attribuée à P. Boel, mais qui

l’ajoute lui -même parmi celles attribuées à M. Hondekoeter :

] Un Faucon fondant sur des poulets entourés d’un coq et

de poules . A droite,
une grande corbeille et des chardons .

îLargeur: 10 po. 81. Hauteur: 7 po. 6 1.

J. F y t.

JL.

B. 1 à 8. DIFFÉRENS ANIMAUX.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant le nom et avant le millésime 1666, et non 1660,

comme Bartsch l’écrit, et avant l’adresse sur la première pièce.

Ces épreuves ont souvent des traces de barbes des plan-

ches, et elles portent toutes les marques de leur virginité.

M. Robert Dumesnil possédait un exemplaire de cette

suite, imprimé sur deux feuilles, ^quatre morceaux sur cha-

que feuille.

U. Décrit par Bartsch.

Nous avons vu des copies de cette suite, d’après le

I
er état, lesquelles étaient très ressemblantes, mais malheu-

reusement, nous n’avions pas alors l’occasion de les compa-

rer avec les originaux.

B. 9 à 16. LES CHIENS.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît six états de ces planches:
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I. Avant les parties du fond, près des contours des ani-

maux, rendues plus claires par le brunissoir.

Sur la première feuille le nom du maître, c’est-à-dire

3. Fyt, tout- à- fait légèrement grave.

IL Comme dans le I. état. Mais le nom : Joannes Fyt

pinxit et fec . ,
est gravé au burin.

III. Les parties environnant immédiatement les animaux sont

rendues plus claires, les No. 9 et 12 exceptés. Avec

le titre suivi des mots: In Segno etc. et le millésime

1642, comme dans les états précédents.

IV. Au lieu des mots: In Segno etc., et 1642 il y a:

A Paris chez van Merlen rue St. Jaques à la ville

d’Anvers, avec Privil. du Roy. 1667.

V. Le nom et la demeure de l’éditeur cités ci-dessus sont

supprimés.

Dans un exemplaire de cet état, appartenant à ce con-

naisseur connu, M. Boerner à Nuremberg, il y avait à la

place des mots effacés, ceux-ci écrits à l’encre: le Blond

et chloche (sic probablement pour cloche).

VI. Avec l’inscription suivante sur la première pièce ou titre:

Liure d’Animaux Peint et Gravé par Sencdre
(Snyders).

Sur cette pièce ainsi que sur les suivantes, le nom de

Fyt est supprimé. Décrit par Bartsch. Nous présumons que

le nom de Sneyders ci-dessus mentionné a induit à l’erreur

que ce peintre avait gravé à l’eau forte.

Dans le catalogue Arétin, M. Brulliot avance qu’il y
a des épreuves avec le millésime 1662, sur la pièce servant

de titre
5

toutefois nous avons tout lieu de croire que c’est

une erreur, et que M. Brulliot a pris le millésime 1642
(le 6 et le 4 étant renversés) du No. B. 10, pour 1662,

laquelle erreur a induit Bartsch à citer 1662 au lieu 1642.

JB.

W. 17. Paysage montagneux .

A droite, prës d’un arbre, on voit de la maçon-

nerie, ou un monument; à gauche, sur la seconde



ninence, un pin et quelques buissons; de ce même

>té
,

les montagnes du fond sont plus élevées.

Largeur: 3 po. 6 1. Hauteur: 2 po. 8 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal^ et se trouve dans la

élection de FArchiduc Charles.

W. 18. Paysage montagneux•

On voit une contrée montagneuse sans arbres, ex-

pié un a côté de la plus haute montagne qui s’abaisse

îrs la gauche. Sur le premier plan, à gauche, on

)it une masse de pierre couverte de buissons, et va

squ’au bord de la planche; et vers la droite, un pont

bois, avec un simple garde -fou soutenu par trois

Hiers, et traversant une petite cascade auprès de la-

iielle est couché un tronc d’arbre sec.

Largeur: 3 po. 8 h Hauteur: 2 po. 11 1.

Décrit dans le Catalogue Rigal, et se trouve également

lez FArchiduc Charles.

W. 19. Paysage.

Dans le milieu, on voit deux chiens chassant trois

èvres vers la droite; un peu à gauche, un lièvre pris

ar un chien; en bas à gauche, sur une pierre on lit:

o. Fy.
Largeur: 14 po. 6 1. Hauteur: 8 po. 8 1.

Décrit dans le catalogue Paignon Dijonval, et ensuite,

ar Brulliot dans son Dict. des Monogrammes. Tom. 111.

pp. II. No. 1623.

Malgré que cette pièce soit signée, on trouve dans le

atalogue du comte de Buckingham la remarque: quoique

ette pièce attribuée jusqu’à présent à J. Fyt

,

elle est proba-

ement une estampe du premier temps de A . Hondius. Elle

st designée comme unique dans ce catalogue et ce pourrait

ien être l’exemplaire de Paignon -Dijonval.
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A. van Boresom on v. Borssur

JL
B. I. Le Boeuf au licou .

On connaît deux états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL En bas, sur la terre, on lit l’adresse suivante: G. Vc

excudit
,

et à droite, Je No. 4. Ce No. démontre que

morceau a fait partie d’une suite arrangée par cet édit<

avec des morceaux d’autres maîtres.

B. 2. Les deux Vaches .

On connaît deux états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse suivante: G. Valh excudit.

B. 3. Le Hibou.

M. J. Sheepshanks à Londres fit faire une excellei

copie de ce morceau d’après l’original de la bibliothèque I

périale de Tienne; cette copie devait faire partie de s

catalogue*

B. 4. Le Canard.

M. J. Sheepshanks a également fait faire une exc

lente copie de ce morceau dont l’original se trouve aui

dans la bibliothèque Impériale de Tienne.

JB.

W. 5. Un boeuf debout.

Vu de profil la tête tournée à droite; à gauch

on voit un second boeuf reposant prés d’une liai

Marque: A. V. Boressumfec . (Les initiales A. V. E

sont entrelacées.) in 4° oblong. Ce morceau para

être unique.
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W. 6. Deux sujets sur la meme planche .

a) Un canard huppé court en criant vers une

viere qui se trouve à droite. Dans le fond, on voit

lelques vaisseaux; à droite, une fleur; à gauche

îe corbeille et des roseaux. En bas à droite, les

itiales du maître enlacées.

i

Largeur: 2 po. 9 1. Hauteur: 2 po. V2 h

b ) Un bouc debout, tourné à droite ou il y a

l buisson. En bas à droite, la marque du maître.

Largeur: 2 po. 10 l
/2 1. Hauteur: 2 po. l

/2 I.

Dimensions de la planche entière: Largeur: 5 po. 81.

auteur: 2 po. 1
/2 1.

W. 7. Un chien de garde à longs poils.

Vu couché tourné à droite, la tête vue de face;

chaîne du chien est scellée au mur à gauche. En
ut à gauche, les initiales: A. V. B. enlacées, et fec.

(

Largeur: 3 po. 8 1. Hauteur: 2 po. 10 1.

W. 8. Le mouton couché.

50

1

Vu à gauche au pied d’un vieux saule privé de

lilles, et sur une branche duquel un oiseau est perché.

\ fond est fermé par une palissade et une haie au
ce

ssus desquelles s’élèvent des arbres. En bas à gauche:

v. Boresom .

I

Hauteur: 4 po. 4 1. Largeur: 2 po. 6 1.

V. 9. Vue d'une rivière avec des canards .

Sur le premier plan, on voit un canard allant à

ki nid vers la gauche; du même côté se trouve une

ai* lumière environnée de roseaux dans laquelle on voit

ftp oeufs; à droite, sur le second plan, un canard

rai bout et un autre couché au bord de la rivière; du
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côté opposé de la rivière, on voit des chaumières,

moulin à vent, des roseaux et un oiseau volant» J
1

i

bas à droite: A . v. Boresom fe . gravé très légèi

ment à la pointe sèche.

Largeur: 5 po. 4 I. Hauteur: 4 po. 1 1.

Cet excellent morceau est en même temps le morct;

capital de notre maître.

Les No. 6 à 9 5
ci-dessus mentionnés paraissent ê

uniques. Ils sont décrits dans la Xeme Partie de notre (
j

talogue sous le No. 11667.

Feu M. Rechberger prétend que le morceau connu:

belier, le mouton et le bouc qui fait ordinairement pan

d’une suite de douze paysages gravés par À . Waterloo
(

No. 17.) soit incontestablement gravée par À. van Boresc

ce morceau est marqué B. f. comme on sait.

A. van der Cabel.

JL
B. 8 à 13. DIFFERENS PAYSAGES.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

Du No. 8, ou titre, il y a une épreuve à l’eau fo

pure, avant le nom et l’adresse; du No. 9, on a une éprei

avec l’adresse du maître: et ex. Ces épreuves paraisse

être uniques.

Dans la gallerie de l’Archiduc Charles, il y a u

épreuve du No. 9, tirée sur papier bleu.

B. 14 à 19. DIFFERENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant les lettres a i f, et avant l’addition: a 3*

(troisième suite) sur la première pièce servant de tit

II. Décrit par Bartsch.
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Du No. 17, on connaît une épreuve avec l’adresse du

maître: et ex ., ainsi qu’avant l’adresse de N. Robert.

B. 20 à 25. a. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant les lettres A à F.

I[. Décrit par Bartsch.

La sixième pièce, ou No. 25 a. est décrite ci-dessous

dans la catégorie B
,
sous les pièces non décrites par Bartsch.

B. 26 à 31. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. et II. Décrits par Bartsch.

Du No. 26
,

il y a une épreuve avec l’adresse du maître:

et ex. 3
ainsi qu’avant l’adresse de N. Robert.

111. Avec le mot: 5eme (cinquième suite) sur la première pièce.

IY. Le mot 5eme est effacé.

11 y en a des épreuves modernes sur papier ordinaire,

du fond de la veuve Jean à Paris.

B. 32 à 37. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Sur le No. 32, qui est une copie du No. 40, on

trouve la marque N. G., et c’est peut-être celle de iY. Gue -

tard l’ainé, peintre et graveur à l’eau forte dont il est re-

connu qu’il a fait souvent des ligures dans les morceaux

de A. van der Cabel.

B. 38 à 42. a. h, DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît une épreuve du No. 38 avant l’addition

de: 7eme (septième suite) sur la première pièce servant de

titre, et un exemplaire avant la lettre du No. 39.

La sixième pièce ou No» 42 b,, qui appartient à cette

suite, est décrite ci-dessous dans la catégorie B.
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B. 43 à 48. D1FFERENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant la lettre et les lettres a à f. Presque unique.

IL Avec la lettre; mais avant les lettres a à f.

III. Avec les lettres a à f comme Bartsch le mentionne.

Sur le No. 46, il y a en bas à droite: N. G . fe.

(AT. Guerard), Voir la remarque ci-dessus No. 32 à 37.

. „

B. 50. Saint- Bruno .

La figure est d’un écolier de A. v. d. Cabel, N. Guerard
dont il a déjà été question ci-dessus.

On connaît trois états de cette planche:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

II. Dans Je milieu de la marge du bas, on lit: Se vend à

Paris chez Audran rue St. Jacques aux 2 Piliers d'or.

III. Cette adresse effacée.

B. 51. Saint- Jérome.

On connaît trois états de cette planche:

I. et IL Décrit par Bartsch.

III. L’adresse d’Audran est effacée.

B. 52 à 54. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE TROIS ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. C’est celui décrit par Bartsch.

II. Avec le nom, et l’adresse de Pérel (Pérelle?) et Chiquet,

à Sa place de A. v. d. Cabel et N. Robert.

III. Avec cette même adresse; et il y a dans le milieu de

la marge du bas du No. 52, un No. 7 ;
et dans la marge

du haut à droite, il y a la lettre N. (N. Robert?).

Le No. 52 porte ce N. dans l’angle de droite en haut

et dans l’intérieur même de la gravure.

Voir ci-dessous pour une quatrième pièce appartenant

à cette 9eme suite de paysages.
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JR.

W. 56. Paysage dans lequel on voit une

rivière serpentant;

Sur le premier plan, on voit des arbres peu touf-

fus dont les branches sont baignées par les eaux; sur

le second plan se trouve une colline boisée, sur le

[chemin le long de la rivière, on voit un homme et

une femme ainsi qu
5

un chien qui les suit. On voit

également sur le second plan une vieille ville située

sur la rivière; on voit aussi de hautes montagnes.

Dans la marge du bas, on lit à gauche: Adr.
van der Cabel inu. et fecit cum privil. Regis ;

à droite: N. Rob. cum P. R.

L

Largeur: 6 po. Hauteur: 4 po. 2 1.

Cette pièce forme le quatrième morceau de la suite B.

os. 52 à 54.

Ce No. 54 b., est décrit dans le catalogue Rigal No. 56.

M. de Hauer à Tienne, a aussi mentionné ce morceau dans La
[Gazette littéraire Viennoise (Wiener allg. litter. Zeitung.)

innée 1813.

On connaît trois états de cette planche:

f. C’est celui décrit ci-dessus.

I. Avec le nom et l’adresse de Pérel (Pérelle?) et Chiquet,

à la place de v, d. Cabel et Robert.

II. Avec le nom ci-dessus mentionné, et dans le milieu

i de la marge du bas, un No. 9; et dans la marge du

! haut: la lettre N. (N. Robert?)

On peut conclure de ce No. 9 que les éditeurs ont eu

M intention de publier une neuvième suite de l’oeuvre de ce

6 laître.

W. 57. Paysage.

Une femme debout parle à un homme assis.

Dt
En haut dans le ciel à droite, on lit: A . v . Cabel.

I
Largeur: 7 po. 6 1. Hauteur*. 4 po. 7 1.

9
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Celte pièce se trouve chez l’Archiduc Charles, elle

est, avec peu de changemeus, une répétition des No. B.

24 et 25. et par conséquent, déjà reproduite pour la troi-

sième fois, et ne diffère des autres, que parce qu’elle est en

contre -partie. On remarque au monument qui est dans le

fond, cinq croisées comme dans le No. B. 25.

Cette dernière pièce pourrait bien être line répétition

de la pièce ci-dessus décrite, ainsi que dans le catalogue

Rigal, No. 59, qui est le vrai No. B. 25, et par consé-

quent, la sixième pièce de la suite que M. Bartsch décrit

sous les No. 20 à 25.

W. 58. Paysage .

Cette estampe forme la sixième pièce de la suite 88
à 42, décrite par M. Bartsch, et porte la même inscription*

et est de la même grandeur. Elle est aussi décrite dans

notre Catalogue I
ere Partie, sous le No. 755. Il semble que

d'après le tirage du I. état la planche ait perdue.

W. 59. Paysage .

Ou voit des arbres à droite, dont les sommets

atteignent la marge supérieure. Un homme debout

parle à une femme assise; à gauche, on voit la jambe

d’une figure prés d’une femme debout, plus loin, prés

d’une rivière, un berger auprès de son troupeau, et

dans le fond, un village et des paysans.

Largeur: 5 po. 6 1. Hauteur: 7 po. II 1.

Cette pièce ressemble au No. B. 42. dont le côté droit

s’accorde presque entièrement avec la pièce ci-dessus men-

tionnée qui est décrite dans le catalogue Rigal No. 57 et

se trouve aussi dans la gallerie de l’Archiduc Charles; et

ci-devant dans la collection de M. Held.

W. 60» Paysage avec Céphaïe et Procris .

Cette dernière, est à genoux auprès d’un arbre

et contemple Céphale qui pose le pied dans l’eau. Sur

le second plan et dans le fond à gauche, on voit des
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montagnes, des fabriques et une grosse tour ronde;

à droite, on voit des bois.

Largeur: 8 po„ 5 1. Hauteur: 5 po. 2 1.

Ce morceau est décrit dans le catalogue Rigal No. 58,

à ce qu’il paraît, d’après une des premières épreuves, où

l’eau forte n’a pas mordu partout également; et où Ton re-

marque surtout combien Ja planche était encore imparfaite.

Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 61. Le Berger jouant de la flûte en
gardant son troupeau .

À côté de lui, on voit un autre berger etc. etc.

Dans la marge du bas à gauche: N. Robert ex.

cum priv . Regis . Pendant du No. B. 49.

Largeur: 15 po. 6 1. Hauteur: 8 po. 10 1.

Décrit d’une manière détaillée dans le catalogue Rigal

sous le No. 60. Dans ce même catalogue, on fait la re-

marque que d’après P. Mariette, ce morceau doit avoir été

gravé par C. B . Stella
,

d’après un dessin de A. v. d. Cabel;

chose qui nous paraît très vraisemblable.

W. 62. Paysage avec des rochers .

Saint- Bruno, ou un autre saint se voit sur le

premier plan; à gauche, un ermite. Ce morceau est

gravé d’une manière spirituelle et hardie; pièce non

achevée et sans nom.

Largeur: 8 po. 4 1. Hauteur: 6 po. 2 1.

W. 63. Petit Paysage avec des fabriques .

A droite, on voit un homme sur un tronc d’arbre,

et une femme assise ayant un pot à côté d’elle.

Largeur: 4 po. 4 1. Hauteur: 3 po. 1 1.

Ce morceau est très- ressemblant au No, B. 13.

Nous le croyons plutôt une répétition en petit, qu’une

copie, parce qu’il est trop spirituel pour en être une,

9 *
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W. 64. Paysage .

Sur le milieu du premier plan, on voit un homme
poursuivant une jeune fille qui s’en fuit vers un bois

situé sur la gauche. Sur le second plan à droite, on

voit une montagne peu élevée couverte de traits per-

pendiculaires.

Largeur: 7 po. 5 1. Hauteur: 4 po. 6 I.

Ce morceau se trouve également chez l’Archiduc Charles.

W. 65. Le Berger.

Ce morceau s’accorde entièrement avec le No.

B. 18; toutefois il est encore plus spirituel que ce

dernier et n’est presque qu’une eau forte pure; il ne

porte pas le nom du maître.

Largeur: 9 po. 1 1. Hauteur: 5 po. 8 1.

W. 66. Le camp de Cavalerie à Neuville etc.

le l re Juin 1670.

Ce morceau est sur deux planches.

Largeur: 40 po. Hauteur: 15 po. 7 1.

Dans le Dictionnaire des Artistes de H. Fiissli on

lit la citation suivante: Plan du campement des Chevaliers

de Neufville dans le Parc de VArchevêque de Lyon pour

le prix royal de Varquebuse 1680. Telle est l’inscription

dont cette pièce paraît être munie. Il est aussi cité dans

la Tabl. gén. de M. Brulliot sous le No. 514 ainsi que

dans son Dict. des Monogrammes T. I. No. 543.

W. 67. La belle Bergere.

Dans le bas, on lit: loan Francesco Bolog-

nesi fe in Borna .

Largeur: 7 po. 1 1. Hauteur: 4 po. 3 I.

Ce morceau est exactement décrit dans le catalogue de

la collection de M. Robert -Dumesnil pag. 28. No. II. ;
et

ce connaisseur très distingué fait remarquer que plusieurs
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autres pièces portant Je nom italien cité ci-dessus de G. F.

Grimaldi il Bolognese se rencontrent quelquefois, qui doi-

vent être, sans aucun doute, de A . v. d. Cahel
,

et qui

n’ont été munies de ce nom qu’alin de les vendre plus fa-

cilement.

Dans l’oeuvre de Grimaldi dit il Bolognese , nous ci-

terons quelques pièces non décrites lesquelles, comme ci-

dessus, sont signées: Ioan Francesco Bolognese fe. in Borna,

et lesquelles, sans aucun doute, appartiennent à celles que

M. Robert -Dumesnil attribue à A. v. d. Cabel, mais nous

ne partageons pas l’opinion de M. Robert -Dumesnil, que

ces pièces sont indubitablement de A. van der Cabel.

L. Bablmizen.

B. 1 à 10. DIFFÉRENTES MARINES ET VUES DE
L’Y PRÈS D’AMSTERDAM.

SUITE DE DIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant la lettre, avant les numéros, et avant beaucoup

de travaux ajoutés. Presque unique.

IL Avec le nom etc., et avec les Nos. 1 à 7, en bas sur

les pièces B. No. 2 à 8. Le No. 2 de Bartsch porte

le No. 1. de cette suite; le No. 2, est le No. 3, le

No. 3, est No. 4; le No. 4, est No. 5; le No. 5, est

No. 6; le No. 6, est No. 7 et le No. 7, est No. 8.

Ces numéros ont été effacés après le tirage de quelques

exemplaires seulement. Presque aussi rare que le pre-

mier état.

III. Avec la lettre; les numéros sont supprimés. Les plan-

ches existent encore à Amsterdam.

Les épreuves modernes lesquelles sont encore bonnes

et ne se rencontrent pas souvent, sont tirées en partie sur

un papier français, blanc portant des lis comme marque du

papier; et en partie sur un papier hollandais un peu grossier.

Les anciennes, au contraire, sont tirées sur un papier hol»
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landais jaunâtre portant les armoiries hollandaises comme
marque du papier.

On rencontre des épreuves anterieures où d’après Bartsch,

se trouvent les trois pièces suivantes : a) Le titre gravé D 5Y
Stroom en Zeegezichten etc. b) Un éloge du peintre en vers

hollandais
,
par le poète f. van Broekhuizen. c) Le portrait

du maître en manière noire avec rinscription suivante sur

une feuille particulière, par J. Broekhuizen: Aemula naturae

Bakhusia dextra polentis vivi coloris artifex. (Picturae post-

quara implevit genus omne, Tropaeum in aere seponit sibi.)

Cum privileg. ord. Holland, et West Frisiae.

M. Bartsch dit que ce portrait doit avoir été gravé en

manière noire probablement par J. Gole

;

d’autres connais-

seurs le croient le propre ouvrage du maître; par exemple,

M. Léon de Laborde dans son Histoire de la gravure en

manière noire. Paris 1839. 8e
;

et Josi dans la nou-

velle et superbe édition de l’oeuvre de Ploos v. Amstei.

L’inscription citée ci-dessus, au cas qu’elle ne se rapporte

pas au portrait gravé à l’eau forte par le maître lui -même,

B. No. 15, pourrait donner quelque fondement à l’opinion de

ces derniers connaisseurs.

Le dessin original se trouvait dans la célèbre collection

des dessins de Goll van Frankenstein.

B. 11. Vue d'une tempête .

Ce morceau extrêmement rare, est connu sous le nom de

La grande Marine, et est marqué: L. Balihui en caractè-

res renversés sur le pavillon du troisième vaisseau à gauche.

Josi en possédait un exemplaire venant de la famille

du maître, lequel il avait retouché lui -même,

B. 12. Paysage avec figures .

De notre temps, on a cru ce morceau un travail plus

postérieur, c’est-à-dire non de ce maître, mais de l’artiste

L. Brasser . C’est aussi l’opinion de M. Ottley dans ses

Notices of Engravers, London 1831., dans lesquelles M. J.

Sheepshanks a complété l’article sur L, Bakhuizen. Toute-
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fois l’estampe décrite par Bartsch, est sans aucun doute,

une pièce originale représentant le même sujet. Seulement

on n'en connaît à peine trois exemplaires.

Il ne faut pas confondre la pièce de L. Brasser laquelle à

3a première vue on reconnaît comme une plus moderne gravure,

et qui se rencontre souvent, avec la pièce originale du maître.

B. 13. Portrait de L . Bakhuixen gravé
à Veau forte .

Feu M. Ottley dans ses Notices of Engravers dit que,

dans la collection de M. J. Sheepshanks il s
5

en trouve deux

exemplaires dont l’un est marqué à la main de la manière

suivante, par le maître lui -même: L . Bakhuyze Ipse fec«

aqua forti

:

et l’autre: Ludolf Bakhuijsen Pictor.

M.
W. 14. Mer agitée

,
avec un vaisseau et une tour.

On voit une mer agitée, un vaisseau ayant les

voiles ferlées, un rocher et une tour.

Ce morceau se rapporte presque entièrement ail No.

B. 10, seulement, le vaisseau à gauche est différent; sur

le premier plan, il n’y a pas de tonneaux flottants, et la

ville dans le lointain est tout- à- fait différente. Sur le ro-

cher où se trouve la tour, on lit en lettres retournées les

caractères: L . B. 1701.
Largeur: 8 po. 6 1. Hauteur: 8 po. 21., y compris les

deux traits légers dont cette pièce est encadrée.

Ce morceau, qui paraît être unique, se trouve dans la

gallerie de l’Archiduc Charles, et vient de M. Josi. Nous
présumons que c’est le même qui se trouvait jadis chez

Maarseveen.

W. 15. Vue d'une cote
,
représentant le matin

apres une tempête .

À quelque distance à gauche, on voit la carcasse

d’un grand vaisseau échoué sur un banc de sable; à
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droite, deux bateaux portant des marchandises et des

passagers; un homme portant une femme sur le dos

marche dans l’eau, et un autre, porte également un

enfant. Dans le milieu, on voit un chariot à deux

chevaux gardé par un soldat; on voit également de

l’autre côté du premier plan, d’autres sentinelles et

spectateurs. Les figures sont ombrées; le tout est

d’un effet pittoresque.

Largeur: 6 po. 3 1. Hauteur: 4 po. 9 L La marge: 6 1.

Ce morceau faisait partie de la collection de M. J.

Sheepshanks et se trouve probablement à présent dans la

collection du Musée Britannique.

Décrit dans les Notices of Engravers de M. Qttley

sous le No. 3.

Nous n’omettrons pas de mentionner que M. Piéri- Bé-

nard, dans le Catalogue de M. Paignon - Dijonval
,

attribue

encore à notre maître les pièces suivantes traitées avec beau-

coup de liberté:

a) La première de ces pièces représente un vaisseau

près de couler bas . Sur le premier plan, on voit un

voyageur à cheval qui est spectateur de cette scène .

Largeur: 10 po. 5 I. Hauteur: 4 po. 3 1.

b) La seconde, représente deux vaisseaux et une bar-

que flottant sur les vagues au gré de la tempête
,

et sont

poussés vers la droite .

Largeur: 10 po. 5 L Hauteur: 4 po. B 1.

Nous ne pouvons assurer si cette dernière pièce est

conforme a une pièce qui, à ce qu’il paraît, est aussi une

pièce non décrite de notre maître, et laquelle est citée de

la manière suivante dans le catalogue de Maarseveen: Mer
agitée,

des vaisseaux , et un port dans le fond.
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J. Habkaert.

Æ.
B. 1 à 6. DIFFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant l’adresse de Clément de Jonghe sur îa première

pièce et avant les numéros.

IL Décrit par Bartsch.

m.
W. 7. Paysage sablonneux.

A droite, une hauteur peu couverte de végétation,

îe second plan et le fond, sont coupés par une rivière,

dans Fextremité du fond, on voit des édifices élevés,

vers le milieu du premier plan, un chariot à deux

roues, avec un cheval et un guide.

L’eau forte n’a pas mordu dans beaucoup de places.

Largeur: 6 po. 11 1. Hauteur: 5 po. 11 1.

Ce morceau se trouve chez M. le Baron de Rumohr
et pourrait bien être authentique.

T. R o o s.
Ce maître appartient à Fécole allemande.

JB.

W. 7 . La Sainte Famille
,
demi-figures.

La Vierge tient l’enfant Jésus à qui Joseph montre

une pomme. À droite, Saint -Jean Baptiste avec îa

croix. En haut à droite: T. Roos fec. 1671. 4°

Ce morceau se trouve dans le cabinet Royal des estam»

pes de Dresde; un autre exemplaire se trouvait également

dans la collection d’estampes du Comte de Sternberg,
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Egide on Gilles Neyts*

JL.

B. 3. Abraham renvoyant Agar.
On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse suivante: loa. Huyssem ex.

II. Avec l’adresse de F. v. Wyngaerde (F. Y. IF.), et un

No. 6. On voit encore les traces de l’adresse du I. état,

qui est effacée. La bordure des épreuves de ce IL état

a été renforcée au burin, et il y a aussi ci et là des

retouches.

B. 4. Le jeune Tobie

.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec cette adresse: loa . Huyssens ex.

IL Avec l’adresse de F. v. Wyngaerde, et un No. 8. Du
reste, comme le No. 3 ci-dessus mentionné.

B. 5. Le petit Pont

.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

IL Avec l’adresse de F. v. Wyngaerde. En bas à droite,

un No. 1, et en haut à droite sur la marge, un No. 2.

Retouché çi et là, et la bordure renforcée au burin.

B. 6. Le Cavalier.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant toute adresse.

IL Avec cette adresse: loa , Huyssens ex.

III. Avec l’adresse de F. v. Wyngaerde etc. Comme dans

le No. 3, ci-dessus mentionné.

B. 7. Le Palefrenier.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant toute adresse.
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II. Avec cette adresse: loa. Huyssens ex. dans la marge

du bas à gauche.

III. Avec Padresse de F. v. Wyngaerde etc. Comme dans

le No. 3, ci-dessus mentionné.

B. 8. UHomme et son chien.

On connaît trois états de cette planche:

L Avant toute adresse.

II. Avec cette adresse: loa. Huyssens ex.

[II. Avec Padresse de F. v. Wyngaerde, et un No. 4 etc.

Comme dans le No. 3, ci-dessus mentionné.

B. 9. La tentation de Saint -Antoine.

On connaît deux états de cette planche:

[. Avec cette adresse: loa. Huyssens ex.

[I. Avec l’adresse de F. v. Wyngaerde. Retouché çi et

là, et la bordure renforcée au burin. Comme dans le

No. 3, ci-dessus mentionné.

B. 10. Vue de la ville de Lille.

On connaît deux états de cette planche:

[. Avant les vers qui se trouvent dans la marge dn bas.

Toutefois ces vers ont dû être gravés sur une planche

particulière.

[I. Décrit par Bartsch.

JS.

W. 11. Le Pont de bois on voit dans le fond

\

la ville de Dordrecht.

Paysage avec une large rivière. L gauche, on

roit un pont de bois jeté sur la rivière et conduisant

sur la rive opposée où il y a un groupe de beaux

irbres sur une digue. Bans le fond, la ville avec

me église gothique et une tour. A droite, des pilo-

:es et des mats de beaucoup de vaisseaux. Dans la
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marge de droite, on lit: G. Neyts. Ce morceau est

gravé légèrement.

Largeur: 4 po. 4 1. Hauteur: 3 po. 1 I.

Décrit dans le catalogue Rigal sous Je No. 11. Ce

morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles et ailleurs.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec l’adresse suivante: Ioa. Huyssens ex.

IL Cette adresse effacée
;

on voit encore les traces des

caractères.

W. 12.

Un chemin garni de grands arbres, et des mai-

sons de paysans. Dans le fond à gauche, une ville

que Ton croit être Dordrecht; vis-à-vis, une large ri-

vière, etc. Vers la droite de la marge du bas on lit

le nom du maître tout- à- fait légèrement gravé.

Largeur: 4 po. 11 1. Hauteur: 3 po. 4 1.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 12. Ce

morceau se trouve également chez l’Archiduc Charles.

W. 13.

Un paysan appuyé sur un bâton et gardant deux

chevaux ainsi qu’une vache couchée à gauche; à droite,

on voit de grands arbres; et dans le fond, on voit

deux paysans, des chevaux, des bêtes à cornes et des

ruines; en bas à gauche on lit: G. N.
Largeur: 2 po. 11 1. Hauteur: 2 po. 3 1.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 13. Ce

morceau se trouve chez l’Archiduc Charles.

W. 14.

A droite, on voit un chemin entouré de buissons,

et descendant vers le milieu; à gauche, le talus d’une

digue avec un vieil arbre jetant son ombre sur le che-
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min et au delà; flans le lointain, des arbres entourent

la prairie formant le second plan.

On remarque sur ce morceau, des défauts d’eau

forte et d’autres légères dégradations du cuivre.

Largeur: 2 po. 51. Hauteur: 2 po.

Décrit d’une manière détaillée sous le No. 14 pag. 12,

de L’Histoire de la collection royale des estampes de Co-

penhague, par M. M. C. F. de Rumohr et J. M. Thiele.

Leipzig. 1835. 8°.

W. 15.

On voit un cavalier dans le milieu; à droite, un

tronc d’arbre avec des feuilles, derrière lequel se trouve

une maison ayant un toit à pignon. Dans le fond,

des groupes d’arbres assez touffus, du milieu desquels

s’élève un arbre qui se trouve tout seul sur une petite

éminence. On voit aussi dans le ciel, six à sept lig-

nes droites fortement gravées près de la marge du

haut. A gauche, sur la terre, on lit: G. N.
Largeur: 1 po. 91. Hauteur: 1 po.

Egalement décrit dans le livre ci - dessus mentionné sous

le No. 15.

W. 16. Paysage de montagnes
,
dans le goût

de Elxheimer.

On voit Tobie et Fange marchant dans l’om-

bre d’un chemin au bord duquel se trouve un grand

arbre, près de là, auprès de la marge à gauche, on

lit: G . Neyts .

Largeur: 2 po, 1 1. Hauteur: 1 po. 11 1.

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné sous

le No. 16.
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W. 17. Piece de nuit.

On voit une maison près d’un canal dans lequel

la lune se réfléchit. A gauche, sur le premier plan,

sont des arbres et des arbrisseaux.

Largeur: 2 po. 2 I. Hauteur: 1 po. 9 I.

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné,

sous le No. 17.

W. 18.

On voit un chemin sur une hauteur, avec des

maisons rustiques et des arbres. Un clocher s’élève

d’un bas fond. Sur le premier plan, on voit un homme
avec un bâton, à côté de lui, est une béte à corne,

ou un cheval.

Largeur: 3 po. 3 î. Hauteur: 2 po. 5 1.

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné sous

le No. 18. Ce morceau se trouvé aussi dans la gallerie

de PArchiduc Charles.

W. 19.

A gauche, on voit une maison rustique avec un

toit élevé couvert en tuiles. Sur le premier plan, un ca-

nal ayant un fossé de déchargement muni d’une écluse.

Largeur: 4 po. 4 1. Hauteur: 2 po, 11 1.

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné,

sous le No. 19.

W. 20. Ruines d'un Amphithéâtre qui se trouve

a droite et remplit les deux tiers de la planche.

Dans le lointain, à droite, des éminences et une

tour. A droite, sur le premier plan, on voit un homme

assis, avec un bâton et un chien à côté de lui.
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L’eau forte n’a pas mordu dans la partie for-

mant la perspective.

Largeur: 4 po. 9 1. Hauteur: 3 po. 4 L

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné,

sous le No. 20.

W. 21.

Le premier plan est boisé, et est traversé par un

chemin sur lequel marchent un homme et une femme

allant vers la gauche, côté d’oii vient la lumière.

Dans le fond, on voit un château gothique avec di-

vers pignons sur une éminence boisée; dans le ciel,

au-dessus de ce château, on voit un gros nuage.

Largeur: 3 po. 9 1. Hauteur: 3 po. 3 î.

Egalement décrit dans le livre ci-dessus mentionné,

sous le No. 21.

W, 22.

On voit des chaumières auprès de l’eau; sur le

devant, on voit trois pièces de bois; peut-être, sont-

elles destinées à construire d’autres chaumières. Ce

morceau est peu fini. Signé: G. Neyts.

Largeur: 4 po. 5 1. Hauteur: 3 po. 8 1.

Décrit dans le catalogue Paignon Dijonvah

W. 23.

Paysage avec des rochers. On n’y voit qu’un

seul arbre à droite. Signé: 6r. Neyts Inventer

et fecit .

Largeur: 9 po. 7 I. Hauteur: 6 po. 9 1.

Ce morceau se trouve dans le Cabinet Royal des estam-

pes de Dresde,
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W 24.

Dans le milieu, on voit une chaumière; à droite:

un homme tenant un cheval par la bride; dans le fond

à gauche, on voit la pointe d’un clocher. Petite

piëce. 8° oblong.

Ce morceau est peut-être le même dont nous avons

déjà donné la description ci-dessus sous le No. 18.

W. 25.

Paysage avec un grand arbre sur le premier plan

à gauche; au bord de l’eau, on voit des roseaux;

cette eau semblable à un lac s’étend sur la droite.

Sur la gauche du second plan, on voit des arbres et

une éminence garnie d’arbrisseaux laquelle ferme l’ho-

rizon à droite, de l’autre côté du lac.

Largeur: 4 po. 1 1. Hauteur: 3 po. 8 1.

Il y a une bonne copie de ce morceau, dans les

Painters Etchings de Walker.

W. 26.

Dans le milieu, on voit un chemin garni d’arbres

et d’arbrisseaux des deux côtés, lequel s’étend vers

le fond qui est fermé.

Largeur: 4 po. 3 1. Hauteur: 3 po. 9 1.

Ce morceau est le pendant du précédent.

Il s’en trouve une bonne copie dans Walker’s Painters

Etchings. (À Collection of forty-two Fac-similés of rare

Etchings etc. London, fol.)

Ces deux morceaux qui ressemblent assez aux gravures

à l’eau forte de J. Brosterhuisen se trouvaient dans la col-

lection de M. J. Sheepshanks, et sont probablement à pré-

sent, dans le Musée Britannique.
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Nous conclurons en mentionnant que les tableaux de

G. Neyts sont très rares; mais ses dessins et ses gravures

à l’eau forte le sont moins.

A. Genoels.
Æ
B. 12. Ij Homme descendant dans le ruisseau .

On connaît deux états de cette planche:

I. La jambe gauche de l’homme n’est pas couverte de

tailles. Cette citation ainsi que la plus grande partie de

celles ci-dessous concernant les I. états des planches, sont

tirées du Catalogue de M. Robert Dumesnih

II. Décrit par Bartsch.

B» 16. Le Promontoire .

On connaît deux états de cette planche:

L Ces anciennes épreuves ne sont pas faibles; ce ne sont

que les épreuves plus postérieures qui ont été retouchées,

et oîi l’on a fait remordre l’eau forte à différentes places,

par exemple, les arbres du premier plan.

i

II. Décrit par Bartsch.

B. 23. Les Dessinateurs.

On connaît deux états de cette planche:

L Avant les contre-tailles particulièrement celles sur le

feuillage, et une partie des gros arbres qui se trouvent

sur la gauche.

II. Décrit par Bartsch.
-

I

B. 25. Les deux Femmes assises sur Télévation

de terre .

K

On connaît deux états de cette planche:
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I. Avant la lettre, et avant des travaux ajoutés Sur le

premier plan.

II. Décrit par Bartsch.

B. 26. Le Trajet«

On connaît deux états de cette planche:

ï. L’eau n’est indiquée que légèrement; avant des travaux

ajoutés postérieurement.

Il y en a meme une épreuve à l’eau forte pure, qui

est aussi belle qu’un dessin original et laquelle a été re-

touchée légèrement au pinceau par le peintre lui même.

II. Décrit par Bartsch.

B. 27. Le Palmier .

Il y en a des épreuves qui ressemblent à des lavis à

l’encre de Chine; ces pièces ressemblant à des dessins ont

été exécutées par une manipulation à l’eau forte, et sont

très rares.

M. Bartsch parle de plusieurs de ces épreuves, par

exemple, des N 0<?

3, 53, 54 etc.

Nous avons vu plusieurs pièces de ce maître avec ce ton

de lavis lesquelles produisaient une impression agréable.

B. 29 à 32. SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Les planches des Nos B. 29 à 31, existent encore à Tien-

nes, desquelles les épreuves modernes ne sont pas mauvaises

Nous avons vu une épreuve du No. 29, sur lequel le nom
du maître se trouvait en bas, et en petits caractères: F.

U. M. (probablement Félix Meyer). Cette pièce nous parut

être moins une copie qu’un original.

Il est avéré que Félix Meyer a gravé plusieurs pièces

d’après Genoels, et qu’il les marquait en partie de la ma-

nière suivante: F. il/, fec. et aussi Roma 1677 etc.

M. Bruîliot dit dans sa Tabl. gén. No. 381, que

F. Meyer a copié plusieurs pièces de Genoels en contre-

partie, et qu’il les a marquées comme ci-dessus.
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B. 33 à 38. SUITE DE SIX PIÈCES.

On connaît quatre états de ces planches:

Avant l’adresse de v. d. Meulen.

Avec cette adresse.

. Avec l’adresse de Scotiu à la place de la précédente.

. Toute adresse effacée.

43. Les deux gros Arbres sur le bord de

la riviere .

Il y en a des très-rares épreuves ayant un ton de lavis.

Voir la remarque ci-dessus No. 27.

B. 60 à 65. SUITE DE SIX PIÈCES.

On connaît quatre états de ces planches:

Avant la lettre, c’est-à-dire, avant le nom du maître.

, Avec le nom du maître, mais avant l’adresse dev.d. Meulen.

[. Avec cette adresse et le cum privil. etc.

\ Avec l’adresse suivante ajoutée à la précédente : Et chez

G. Scotin Rue St. Jacques à VEtoile C. P. R.

B. 69. Les deux Statues .

On connaît deux états de cette planche:

Avec l’adresse de A. F. v. d. Meulen.

L Avec l’adresse suivante ajoutée à la précédente: Et chez

G. Scotin etc .

;

M.
La description des pièces suivantes est tirée du livre

avant: Catalogue des Estampes colligées par M. A. P. F.

obert - Dumesnil, dont la vente publique aura lieu etc.

i, Partie. Paris 1837. 8°.

Cet amateur possédait un exemplaire de l’oeuvre de

maître lequel surpassait de beaucoup, en nombre et di-

rsité d’épreuves, ceux du comte Rigal et du Feld- Mar-

chai, prince Charles de Schwarzenberg.
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PIECES RONDES ET OVALES.

W. 74. UHomme assis près du sépulcre.

La gauche de ce morceau est occupée par i

sépulcre que surmonte un vase. Un homme vu p

le dos est assis sur un rocher au milieu, paraissa

regarder à gauche, ou se voit le tronc d’un saul

Pièce ronde et sans marque.

Diamètre: 10 I.

Décrit sous le No. I.

W. 75. HHomme et la Femme assis au bon

de Veau.

Un homme et une femme sont assis, à droil

sur la rive d’une pièce d’eau baignant le bas de

gauche et au de là de laquelle s’élève un gros arb

faisant la fourche. Pièce ronde, sans marque.

Diamètre: 1 pouce.

Décrit sous le No. II.

W. 76. Le Sphinx.

Site escarpé et boisé, animé de trois figures a

sises çà et là sur le premier plan. A mi-hauteur <

la planche, à droite, on voit un monument que su

monte un sphinx; dans l’angle à gauche: A. Genoels

^

1690. Pièce ronde, à laquelle sont ménagés dei

angles au bas.

Diamètre: 1 po. 8 1.

Décrit sous le No. III.

W. 77. Le Bouquet d'arbres sur la colline ,

Le devant de ce morceau est occupé par ui

colline couronnée d’un bouquet d’arbres, dont un trè

gros à droite tronqué par le trait bordant la compi
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don; une fabrique se voit au haut de la gauche,

e morceau, de forme ronde, est couvert de masses

ombres dans le goût d’un dessin lavé à l’encre de

Chine, dans le goût du No, 3 de Bartsch. Il est

k

tns nom.

Diamètre : 2 po. 7 1.

Décrit sous le No. IV.

V. 78. L'Homme et la Femme assis non loin

du chemin.

Un homme rattachant sa chaussure, est assis ali-

res d’une femme pareillement assise au bas de la

roite, non loin d’un chemin qu’ombragent deux bou-

fuets d’arbres, l’un à droite, l’autre au milieu du su-
e

|ît, et que parcourt un homme. Sur la tranche d’un

scarpement à gauche: A. Genoels tracé à re-

ours. Planche ronde, ayant une entaille au bas.

Diamètre: 3 po. 1 1.

Au dos de cette épreuve est le dessin à la plume

’une autre composition de l’artiste, qui y a tracé ces mots:

lrchimedes maecMen de 1691 mey 13 om de 'penne oc

a Woent .

Décrit sous le No. V.

Ce morceau se trouvait aussi dans la collection du

rince de Schwarzenberg, et à présent, dans la collection de

5. M. le Roi de Saxe. Il s’en trouve aussi un exemplaire
!U

;hez l’Archiduc Charles.

W. 79. La Mere et TEnfant.

Au milieu de ce morceau est assise une femme

tournée à gauche, ayant devant elle son jeune enfant

debout, qui lui fait une indication de ce côté, ou est

Vue pièce d’eau, au delà de laquelle s’élève un bois

qui cache en partie un monument ruiné, d’ordre co«
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rinthien. Sur la terrasse, au milieu du bas: Geno
ofter Archimedes f!,

à rebours. Planche rond*

Diamètre: 3 po. 4 î.

Décrit sous le No. VI.

Ce morceau se trouve aussi chez l’archiduc Charl

et un autre exemplaire, dans la collection du prince

Schwarzenberg d’ou il est venu, avec les autres morcea

de ce maître dans la collection de S. M. le Roi de Sa

W. 80. La Caverne .

Sur le second plan, à gauche, est une caver

dont l’entrée est formée par deux quartiers de roche

environnés d’arbres. Une femme est dedans, et quat

autres sont en avant, dont une porte un vase sur

tête. Sur une pierre, au bas, entourée de buisson

on lit à rebours: A, Genoels oftAchimedes. Pla

che ronde.

Diamètre: 3 po. 11 î.

Décrit sous le No. VII.

Ce morceau se trouve aussi dans le catalogue du pria

de Schwarzenberg.

W. 81. Le Satyre châtié.

Vue de l’intérieur d’une forêt peuplée, à droit

de deux gros arbres peu branchus; au milieu, ui

Nymphe assujetit d’une main un Satyre qu’elle s’a;

prête à frapper de verges} d’autres Satyres s’ébattej

au fond de la gauche. Sur la partie claire d’ui

terrasse, à gauche, on lit à rebours: A. Genoë

\

alias Archimedes fecit 1691 oct. 9. Planche rond

Diamètre: 4 po. 4 1.

Décrit sous le No. VIII.

Ce morceau se trouve aussi dans le catalogue du prin

de Schwarzenberg, et aussi dans la collection de l’Archidi

Charles.
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W. 82. Les Arbres autour des rochers .

Quatre arbres, dont deux palmiers entourent des

rochers au milieu de l’estampe, au pied desquels, à

gauche, des eaux tombent en cascades. A droite, se

voit une femme assise près d’une pierre sur laquelle

elle s’accoude; au bas de ce côté, on lit à rebours:

A . Genoels alias Archimedes ft 1691. Planche

en quart de cercle dont le rectangle est à la gauche

du bas.

Largeur par le bas: 5 po. Hauteur à gauche: 3 po. 8 1.

Décrit sous le No. IX.

Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 83. La Laveuse .

Une femme penchée, vers le milieu du devant,

au bord d’un ruisseau, semble laver quelque partie de

son vêtement; sur le second plan, à gauche, deux

hommes conversent, assis sur un rocher qui forme la

rive d’une vaste pièce d’eau au delà de laquelle on

aperçoit deux figures. Une montagne à pic borne le

fond du même côté de la composition, et semble cour»

ronner de riches fabriques environnées de verdure;

sur un rocher, au bas de la gauche, on lit à rebours:

A . Genoels alias Archimedes ft. Ao. 1690.

Planche dont le haut est en ogive.

Largeur: 4 po. 9 h Hauteur: 4 po. 2 1.

Décrit sous le No. X.

Ce morceau se trouve aussi chez rArchiduc Charles.

W. 84. IJHomme méditant.

Sur le premier plan, à gauche, non loin d’un

gros arbre dont la cime est tronquée par le bord su»

périeur de la planche, se voit un homme assis, vu



216 A. GENOELS.

de face et dans l’attitude de la méditation. Un che-

min sinueux longe les eaux qui baignent le fond de

la gauche; il est parcouru, sur le second plan, au

milieu, par un personnage donnant la main à un en-

fant. Sur la terrasse, au bas de la gauche, on lit à

rebours: A. Genoels fit. Ao. 1690. Planche ovale

en largeur.

Largeur: 2 po. 9 I. Hauteur: 2 po. 3 I.

Décrit sous le No. XI.

Ce morceau se trouve aussi chez l'archiduc Charles.

PIECES EN HAUTEUR.

W. 85. Le Sacrifice a Pan .

Le terme de Pan ceint d’une guirlande est érigé

sur un piédestal circulaire au milieu de ce morceau;

une femme debout à droite, semble lui adresser ses

voeux; au bas sont deux vases. Morceau sans nom.

Hauteur: 5 po. Largeur: 2 po. 1 1.

Décrit sous le No. XII.

W. 86. La Femme assise au pied de Varbre.

Sur le premier plan, à droite, une femme est

assise sur une pierre au pied d’un arbre qui s’élève

jusqu’au haut de la composition. Des rochers garnis

de verdure sont au delà; ils forment la rive d’un che-

min aboutissant au bas, et sur lequel on aperçoit une

femme dans le lointain.

Hauteur: 2 po. 2 1. Largeur: 1 po. 4 1.

Décrit sous le No. XIII.

Ce morceau se trouve aussi chez Parchiduc Charles.

W. 87. Bacchanale.

Un homme et une femme sont couchés sur le pre-
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mier plan à côté d’un vase à grosse panse. Un mo-

nument s’élève au delà surmonté par le terme de Pan
qu’ombragent de grands arbres, et qu’entourent diffé-

rents personnages. Pièce sans marque.

Hauteur: 2 po. 6 1. Largeur: 1 po. 4 L

Décrit sous le No. XIV.

Ce morceau se trouve aussi chez PArchiduc Charles.

W. 88. La Vallée des sépulcres.

Plusieurs sépulcres de différentes formes qu'om-

bragent des pinsparasols, et des peupliers d’Italie,

sont érigés à droite, en avant d’une haut montagne.

Deux figures sont assises en avant, vers le milieu.

Au bas de la gauche, on lit à rebours : A. Genoels f\
Hauteur: 2 po. 8 1. Largeur: 2 po.

Décrit sous le No. XV.
Ce morceau se trouve aussi dans le catalogue du prince

de Schwarzenberg et chez l’Archiduc Charles.

W. 89. Le Paysage désert.

Paysage privé de figures, bouché au fond par

des rochers presque stériles, dont le pied est baigné

par des eaux traversant la composition, et dans lequel

on aperçoit sur le premier plan, à gauche, un gros

arbre tronqué par le bord gauche et le haut de la

planche. Trois arbres élancés s’élèvent au delà de

Peau, à droite.

Morceau sans marque traité dans la manière du

No. 43 de Bartsch.

Hauteur: 6 po. Largeur: 4 po. 1 I.

Deux épreuves, l’une imprimée en noir, Pautre impri-

mée en encre bistrée, et l’avée d’ailleurs de cette teinte

dans les parties venues en blanc.

Décrit sous le No. XVI.

10
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Nous avons déjà fait remarquer de pareilles épreuves;

voir ci-dessus.

PIECES EN LARGEUR.

W. 90. Le Satyre dormant.

Un Satyre dort au bas de la droite, assis contre

un chêne fourchu qui s’élève à côté d’autres arbres

bordant une rivière baignant le bas de la gauche, au

delà de laquelle on voit un autre Satyre et sa femelle.

Au bas de la gauche, on lit à rebours : A . Genoelsf\
Largeur: 3 po. 7 1. Hauteur; 2 po. 1 1.

Décrit sous le No. XVII.

Ce morceau se trouve aussi dans le catalogue du prince

de Schwarzenberg et chez l’Archiduc Charles.

W. 91. La Femme cueillant des fruits .

Femme assise presque de face à droite, à côté

d’un vase, au pied d’un gros arbre; elle porte la

main gauche à un fruit et tient de l’autre un couteau.

A la droite de ce morceau, au delà du trait carré,

se voit l’étude d’un tronc d’arbre, à la gauche duquel

on lit à rebours: Neet het tynf te ert de drii

rshetf
Largeur: 4 po. 2 1. Hauteur: 1 po. 4 1.

Décrit sous le No. XVIII.

W. 92. Les Moutons au pare .

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 74 de son

oeuvre du maître.

Deux épreuves, l’une, imprimée en encre ordinaire,

Fautre, refaite à Fencre dans les parties mal venues, et

teintée à Fencre de la Chine.

Décrite sous le No. XIX.

Ce morceau se trouve aussi chez FArchiduc Charles.
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W. 93. &Homme et la Femme assis près des

tronçons de colonnes .

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 79 de sou

oeuvre du maître.

Décrit sous le No. XX.
Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 94. La double Cascade.

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 80 de son

oeuvre du maître.

Décrit sous le No. XXL
Ce morceau se trouve aussi chez FArchiduc Charles.

W. 95. La Mère et son enfant se promenant.

Une rivière serpente du milieu du fond en pas-

sant sous un pont d’une seule arche vers la gauche

du bas. Une femme tenant son enfant par la main,

paraissant venir du fond de la gauche, où Ton aper-

çoit une riche fabrique, se dispose à franchir ce pont

en faisant une indication à droite, ou Ton remarque

deux figures assises. Pièce sans marque.

Largeur: 5 po. 4 1. Hauteur: 2 po. 11 î.

Décrit sous le No. XX1L
Il est aussi décrit dans le Dict. des Monogrammes de

M. Brulliot Tom. III. Apendice II. sous le No. 913 bis
5

et aussi dans le catalogue du prince de Schwarzenberg.

W. 96. Le deux Hommes sous Farc de triomphe.

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 75 de son

oeuvre du maître.

Décrit sous le No. XXIII.

Ce morceau se trouve aussi chez FArchiduc Charles.

W. 97. UOuragan.

Pays boisé agité par les vents et la pluie. Au
,

10 *
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bas de la gauche, un homme et une femme sont abri-

tés par un rocher. Un autre couple, se voit à côté

d’une pierre étant à gauche, prés d’un bouquet d’ar-

bres, tandis qu’une femme, dont les vêtements sont

gonflés par le vent, fait des efforts pour gravir une

colline vers le milieu, en se dirigeant à droite. Mor-

ceau sans nom, décrit par M. Rigal sous le No. 76

de son oeuvre de Genoels.

Deux épreuves, dont l’une fort distinctement venue

à l’impression
;

et l’autre, lavée à l’encre de la Chine.

Celle-ci contient au dos un dessin à la plume et lavé

du maître.

Décrit sous le No. XXIV.
Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 98. &Homme et la Femme au vase .

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 77 de son

oeuvre de Genoels.

Décrit sous le No. XXY.
Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 99. HHomme et la Femme tirant quelque

chose.

Morceau décrit par M. Rigal sous le No. 78 de son

oeuvre du maître.

Décrit sous le No. XXYI.
Ce morceau se trouve aussi chez l'Archiduc Charles.

W. 100. La Rivière au pied des sépulcres.

Une rivière vient du fond de la gauche et coule

en cascades au milieu du bas en passant sous un

pont formé d’une longue pierre, vu à gauche, au delà

d’un grand arbre. A l’entrée de ce pont, du même
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côté, on aperçoit un homme assis à qui deux dames

et un enfant semblent parler. La droite est parse-

mée de sépulcres, d’une pyramide et de débris d’ar-

chitecture qu’animent de promeneurs. Au bas de la

gauche, on lit à rebours: A. Genoels f\
Largeur: 7 po. Hauteur: 4 po. 6. 1.

Décrit sous le No. XXY1I.

W. 101. 1j Habitation champêtre.

On remarque, au milieu de ce morceau, une ha-

bitation champêtre, dont l’un des bâtimens est circu-

laire et le toit conique. Une femme, assise sur un

!
rocher à droite, fait une indication, vers l’habitation,

à un homme debout devant un quartier de rocher, qui

lui en fait un autre vers la gauche ou un homme et

une femme sont assis sur un roc. Pièce décrite par

I

M. Rigal, sous le Nr. 82 de son oeuvre de Genoels.

Elle est traitée dans le goût du No. 10 de Bartsch.

Epreuve et contre -épreuve.

Décrite sous le No. XXVIII.

Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 102. Le Berger assis .

Une espèce de berger nu-tête est assis au bas

de la droite, vu de face et tournant la tête de ce côté,

oii il regarde. Des eaux venant du fond de la gauche,

descendent en cascades, au devant du même côté;

! elles baignent un bourg qu’abritent des rochers à pic

i occupant le fond de la composition. Au bas de la

gauche, à rebours: A . G . f ,
en écriture cursive.

Les deux premières lettres sont réunies et forment

c ùn monogramme inédit jusqu’ici. Morceau traité
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comme les Nos 43 de Bartsch, et XVI de ce sup-

plément.

Largeur: 8 po. 6 I. Hauteur: 6 po. 8 I.

Trois épreuves du dernier morceau
;
Pun imprimée dans

le goût de la manière noire; Pautre à l’encre bistrée, et la

troisième, à l’encre verte.

Décrit sous le No. XXIX.

W. 103. hes deux Filles .

Ce paysage est traversé par une rivière; sur le

second plan, sous des arbres, on voit un édifice sem-

blable à un château. Sur le milieu du devant, deux

filles marchent Pune à côté de Pautre; celle de gauche

porte un panier sur son épaule par le moyen d’un

bâton, et celle de droite en porte un au bras droit.

Largeur: 6 po. Hauteur: 2 po. 11 I.

Ce morceau se trouve dans la gallerie de l’Archiduc

Charles.

W. 104. ha tour ronde dans le lac .

Près du rivage étroit d’un lac, sur le premier

plan, on voit deux vaisseaux sur Pun desquels une

voile est tendue. Sur le rivage même, on voit plu-

sieurs figures, et un tonneau près d’un ballot. Dans

le lac, à gauche, une tour ronde sans toit, et laquelle

a de hautes fenêtres.

Largeur: 6 po. Hauteur: 2 po. 11 1.

Ce morceau est le pendant du precedent et se trouve

également chez l’Archiduc Charles.

Dans le catalogue Rigal, sous le No. 81, on attribue

encore, d’après F. Millet
,

dit Francisque, la pièce suivante

à notre maître: Contrée montagneuse ; sur le devant
,
à
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gauche
,
un homme assis,

vu par le dos; plus loin, une

caverne.

Largeur: 6 po* 11 1. Hauteur: 4 po. 5 1.

Particulièrement dans des exemplaires de Foeuvre de

A. F. v. d. Meulen portant son adresse, et surtout dans

l’édition qui a été incorporée dans le célèbre Cabinet du

Roy, Tom. XV11I., il y a encore quelques pièces qui sont

attribuées à notre maître; cependant elles ne sont gravées

que d’après ses dessins. Elles ont été exécutées probable»

ment en partie par A. F. Bauduins
,

et en partie par un

graveur inconnu, qui signait par une lettre, C.; ces pièces

ne sont pas indignes du maître. Dans le 14eme cahier des

Nouvelles Miscellanées de Meusel, on a cité plusieurs de

ces pièces, à la fin du catalogue de Foeuvre complet de

toutes les estampes qui existent d’après A. F. v. d. Meulen.

J. S m e e s.

Les estampes de ce maître semblent mieux se rappro-

cher de celles des Diléttanti
;

elles ont été comprises quel-

quefois dans Fécole anglaise, et cela principalement dans les

catalogues français. La gallerie de tableaux de ce maître

a été vendue à Amsterdam le 6. avril 1729. Dans le

catalogue de cette collection, se trouvent aussi plusieurs

des propres tableaux de ce maître.

Autrefois les cinq pièces de ce maître gravées à Feau

forte, se trouvaient très rarement, toutefois elles sont déjà

mentionnées dans le catalogue de Marcus. Maintenant elles

sont moins rares.

A. S t o r c k.

Les pièces de ce maître sont d’une telle rareté que les

collections les plus riches n’en peuvent offrir qu’une ou deux.
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M. Bartsch en décrit six, et on en cite huit dans le

catalogue de Maarseveen, malheureusement sans les décrire.

Jacob Storck également peintre de marines et dessi-

nateur, pourrait bien être le frère ainé de Abraham Slorck

;

car ce dernier est cité dans le catalogue de tableaux de

Gildemeester comme le cadet.

P. Bout.
Æ

B. 5. La Jetée .

Cette pièce est gravée par A . F. Bargas, d’après un

tableau ou dessin de P. Bout.

Les premières épreuves de cette pièce ne sont entou-

rées que d’une bordure tout-à-fait légère, et interrompue par

intervalles.

M. Sweezts.
Æ

B. 2. Le Fumeur .

C’est le portrait du maître lui même. Voir ci-dessous

à la fin des pièces décrites par Bartsch. On connaît aussi

des tableaux historiques de notre maître.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

B. 3. Portrait
?
a ce qu on dit

\ celui du maître.

Nous présumons que c’est le portrait du célèbre peintre

G . Terburg. Fussli dit dans son célèbre Dictionnaire des

artistes, (Kiinstlerlexicon
)

que Sweerts doit avoir peint et



M. SWEERTS. 225

gravé le portrait anonyme de ce maître tenant le pinceau

de la main droite (?), et de la gauche (?), la palette.

Par conséquent cela ne peut être le portrait d’un G.

v. Borght, (difficilement le peintre et graveur: Will. v. d.

Borcht) que Svveerts a gravé à l’eau forte, car ce morceau

décrit par Bartsch sous le No. 4, est tout-à-fait différent

Terburg se signait quelquefois ter Borch; toutefois on n’a

pas trouvé d’épreuve où il ait signé v. Borght.

6. 8 à J 6. DIFFÉRENS BUSTES D’HOMMES ET
DE FEMMES.

SUITE DE ÎÜEUF ESTAMPES.

Ces pièces paraissent appartenir à une suite de douze

pièces pour laquelle le portrait du maître même représenté

fumant (voir Bartsch No. 2) était primitivement destiné.

Cette suite, très rare, porte le titre suivant: Diversa Faciès

in usum Juvenum et Aliorum , Delineata per Michaelem

Sweerts
,
Equil . Pict. etc. Bruxella Anno 1656. Voir le

Catalogue de M. Woodhouse T. IL pag. 126. No. 139.

C’est probablement le même exemplaire que celui décrite

dans le catalogue du duc d’Ursel pag. 108 No. 524, où

le titre n’est traduit qu’en français.

M.
W. 17 . Un jeune homme debout avec un bonnet

h plumes . Demi-figure.

Ce jeune homme ayant un bonnet à plume sur

la tête, tient un verre en riant. La scène est éclai-

rée aux cierges.

Hauteur : 7 po. 1 1. y compris la marge de 7 1. Largeur :

5 po. 4 1.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 17.

W. 18. Profil d'une vieille femme assise et

tournée a droite. Demi-figure.

Elle porte un bonnet, une fraise et un fichu

10 ”
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large et épais. En haut à gauche, on lit: J. V.

Campen pinx .

Hauteur: 6 po 8 1. y compris une marge de 2 1. Lar-
geur: 5 po.

Décrit dans le cata’ogue Rigal sous le No. 18, et

attribué à M. Sweerts.

Nous avons vu quelques exemplaires de ce beau morceau

et nous sommes plutôt de l’opinion de feu M. le directeur

Rechberger qui l’acceptait comme un morceau original de

J. v. Campen. 11 y en a une copie dans les Painter’s

Etchings de Walker.

Nous conclurons en mentionnant qu’il y a encore quel-

ques pièces de Sweerts, peut-être quatre, entr’ autre: Un
sauvage en pied vu par derrière et armé d'un arc,

mar-

qué: Michael Sweerts Eq . in. et fe.

Nous avons été malheureusement empêché de prendre

des notices plus complètes sur ces morceaux, et nous le

regrettons d’autant plus, que les gravures à l’eau forte de

ce maître sont de la plus grande rareté, et l’occasion perdue

n’est pas à retrouver.
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Tome W.

Peintres Néerlandais.

J. 3. de Wael le viens.

Æ
B. 1 à 14. DIFFÉRENS SUJETS MÊLÉS DE FIGU-

RES ET D’ANIMAUX.
SUITE DE QUATORZE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant les numéros et l’adresse de Billy sur la première

pièce.

IL Avec les numéros et l’adresse ci-dessus mentionnée.

Il y en a des épreuves modernes qui ne sont pas mau-

vaises. Nous présumons que les planches sont encore en

Angleterre.

Il y a des doutes, si ce J. B. de Wael appelé le vieux

par M. Bartsch, n’est pas la même personne que J. B. de

Wael le jeune qui a gravé quelques pièces, lesquelles, quoi-

que différentes, pourraient bien être d’un autre temps de

l’artiste; particulièrement aussi que l’adresse sur la suite dé-

crite par Bartsch ne renvoyé pas à un temps bien reculé.

Cependant nous croyons que M. Bartsch a raison en ad-

mettant deux artistes portant ce prénom.

De J. B. de Wael, le jeune, il pourrait bien y avoir

quelques pièces qui sont ordinairement attribuées à Corn, de

Wael, fils de J. B. de Wael le vieux, que J. B. de Wael
le jeune devrait avoir gravées d’après les dessins de Corn, de

Wael; mais on peut s’y tromper facilement parce que beau-

coup de mauvaises épreuves retouchées se rencontrent ordinai-

rement, et dans lesquelles il eut fort difficile d’y reconnaître

encore les traces originales, ou l’état primitif des planches.
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L. van Uden.

Æ
B. 1 à 12. DIFFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît une épreuve du No. B. 11, tirée sur par-

chemin, qui du reste, comme presque toutes les épreuves

tirées sur parchemin, n’est pas belle.

B. 13 à 20. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Cette suite dans laquelle on voit, principalement dans

les épreuves antérieures, et avant les retouches, la marque: P.

A. J. très-distinctement exprimée et dont les I. états sont avant les

numéros, appartiennent plus que probablement, à P. A. Immen-

raet, écolier ou contemporain de L. van Uden duquel les

tableaux, dessins et gravures à l’eau forte, sont très -rares,

Cet artiste est nommé tantôt: Immestraet, tantôt, Immelraet,

Emelraet (voir le Nouv. Dict. des Artistes de Nagler), Im-

melruth (voir le Catalogue de Fries), mais son vrai nom
est P. A . Immenraet.

Nous n’ignorons pas que Boyer d’Aguilles, le nomme:

R. Immenraet, dans le catalogue de ses tableaux, mais nous

présumons qu’il a signé son prénom en monogramme ce qui

donne au A. P., la ressemblance d’un R. Sur le tableau

qui était autrefois dans l’Institut des beaux-arts de Staedel,

à Francfort portant le millésime 1667, il a signé A. P.

Immenraet.

F. v. "YVyngaerde qui forma une suite des épreuves du

II. état de ces pièces et les munit de numéros, les ajouta

à l’oeuvre de L. van Uden d’après les dessins duquel elles

peuvent bien avoir été gravées.

Sur la première pièce il y a L. van Uden inv. Il se

peut aussi que celui-ci, ou Wvngaerde les ai gravées à l’eau

forte, pendant le temps que Immenraet était déjà en Italie.

Outre les 'pièces comprises dans l’oeuvre de L. van Uden,
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on Méconnaît que peu de pièces de ce maître dont les épreu-

ves du II
de état portent Fadresse de Wvngaerde.

En général ces pièces sont moins bien exécutées et plus

maigres que celles de L. v. Uden.

Nous ferons encore remarquer que, comme les No. B.

27, 34 et 36. de l’oeuvre de v» Uden sont également de

Immenraet
,
encore quelques autres pièces de Foeuvre de v.

Uden pourraient bien être primitivement du même maître les-

quelles Féditeur Wvngaerde a retouchées et ajoutées aux dif-

férentes suites de L. v. Uden.

Nous ferons encore les remarques suivantes. La figure

du No. B. 16, joue du violon. De celle No. B. 18, il

y a des épreuves avec retouches, mais avant le numéro.

Dans le No. B. 19, ce n’est pas une femme, mais un

homme qui conduit des cochons.

B. 27 à 32. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Le No. 27 porte la marque: P. A. ce morceau

est également de P. A . ImmenraeL Voir ci-dessus.

D’après la remarque de M. Robert - Dumesniî, dans son

catalogue, le II. état du No. 30, dans lequel les deux figu-

res ont été changées en Amours, a servi de vignette à un
livre dédié à Philippe II. Le I. état du No. B. 32. est

avant l’addition suivante: fe, et avant Fadresse de F. de

Wvngaerde.

Il doit y avoir des I
rs

états de toute la suite, avant

la retouche, avant Fadresse et avant les numéros.

B. 83. Paysage avec Saint- Isidore»

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant l’auréole autour de 3a tête du Saint. En bas à

gauche, on lit: Lucas F. F. 1630; et aussi avant Fin»

scription mentionnée par Bartsch.

II. Décrit par Bartsch.
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B. 34. Paysage avec des Chasseurs .

Cette pièce portant la marque: P. A . /., est primitive-

ment de Immenraet, Voir ci-dessus.

Les épreuves postérieures ont été retouchées.

B. 35. Un village environné d'arbres .

Cette pièce primitivement marquée: P. A, /., est aussi

de Immenraet . Les épreuves postérieures portent l’adresse

de F. v. Wvngaerde, et Ton ne voit presque plus la mar-

que P. A. L

B. 36 à 41. DIFFÉRENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Les Nos. 36 à 40, de cette suite ne sont pas de L.

v. Uden, mais de J, Bonnecroy
,

et sont exactement décrits

dans l’excellent Peintre-Graveur français de M. Robert -Du-

mesnil Tom. IIL sous les No. 1 à 5, de l’oeuvre de J.

Bonnecroy.

F. v. Wvngaerde en forma une suite, en y ajoutant

une pièce originale de L. v. Uden.

B. 43 et 44. LE VILLAGE SUR LA COLLINE ET
LE BERGER PRÈS DU BOIS.

Ces deux pièces aussi, ne sont pas de L. v. Uden,

mais de J. Bonnecroy comme M. Robert Dumesnii nous le

dit dans le Peintre-Graveur français Tom. III. sous les No .7

et 6. de l’oeuvre de J. Bonnecroy.

B. 45 à 47. a. 6. DIFFERENS PAYSAGES.
SUITE DE QUATRE PIECES.

On connaît du No. B. 47 a. un I. état avec la

marque du maître très -légèrement gravée en bas à gauche,

et avant l’adresse.

Une quatrième pièce appartient à cette suite. Voir

plus bas W. No. 60.
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B. 48. La Voiture versée.

On connaît deux états de cette planche:

I. Eau forte pure, avant des travaux ajoutés, et avant

l’adresse.

IL Décrit par Bartsch.

B. 49. La Fuite en Egypte.

On connaît trois états de cette planche:

I. Eau forte pure, avant des travaux ajoutés, et avant

l’adresse.

IL Avant la retouche, mais avec l’adresse.

III. Avec la retouche et l’adresse.

B. 51. Un édifice en feu ?
diaprés le Titien.

En bas à gauche, on voit la marque du maître.

B. 56. Le Couvent de Capucins.

Ce morceau est, à ce qu’on dit, d’après P. P. Rubens;

mais il paraît être d’après un tableau original de L. van

Uden lui -même.

B. 57. Les Chevaux a FAbreuvoir.
Ce morceau est, à ce qu’on dit, d’après P. P. Rubens;

mais les anciennes épreuves portent aussi la signature sui-

vante: Lucas van Uden pinxit et excud.; et les épreuves

postérieures sont marquées: P. P. Rubens pinx. L . van
Uden fecit etc.

Le paysage pourrait bien avoir été peint, par L. van

Uden et les figures, par P. P. Rubens.

Le tableau original, autrefois chez le comte Armagnac

et le prince Tallard, se trouve maintenant en Angleterre.

B. 58. Paysage avec cinq vaches .

On connaît trois états de cette planche :

I. Presque à l’eau forte pure, avant beaucoup d’additions

et avant toute lettre.

Décrit dans le Catalogue Rigal.
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IL Avec les travaux ajoutés, mais avant le nom de P.

P. Rubens.

III. Décrit par Bartsch.

B. 59. Le Village près du ruisseau ou Von
trait une vache

,
d'apres P. F\ Rubens .

On connaît trois états de cette planche :

I. Presque à l’eau forte pure, avant beaucoup d’additions,

et avant toute lettre.

IL Avec les travaux ajoutés, mais avant le nom de P.

P. Rubens.

III. Décrit par Bartsch.

M.
W. 60. L'Eglise sur le penchant de la colline.

Avec la marque du maître, et l’adresse de F. v.

Wyngaerde.

Largeur: 7 po. 8 I. Hauteur: 3 po. 1 1.

Cette pièce complète une suite de quatre estampes,

avec les Nos. B. 45 à 47, ci-dessus mentionnés.

Décrit parMM. C. F. de Rumohr et Thiele, dans l’Hist.

de la collection royale des gravures de Copenhague; dans

le catalogue Rigal, dans le catalogue de M. Robert-Dumes-

nil, et autres ouvrages.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant beaucoup d’additions et avant toute lettre.

IL C’est celui décrit ci-dessus.

W. 61. Le village près de Veau .

Un village environné de plantations d’arbres, se

réfléchit dans la rivière qui, du fond à gauche, coule

sur le devant à droite. A gauche, sur une colline,

on voit un groupe d’arbres, près d’un chemin ou un

homme debout parle à un autre qui est assis.

Largeur: 3 po. 5 1. Hauteur: 2 po. 5 1.
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Décrit par M. Robert -Duinesnil dans le catalogue de

sa collection I
erc partie, pag. 120. No. I.

L. de Vadder.

Æ
B. 1 à 8. DIFFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés, et avant les figures

qui ont été ajoutées dans les épreuves postérieures, par le

maître lui -même.

Il y a des épreuves à l’eau forte pure, des No. 5 et 8,

dont de ce dernier numéro, avant toute lettre.

II. Décrit par Bartsch.

B. 10. La Riviere serpentant

.

On connaît trois états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure, et avant l’adresse.

II. Avec des travaux ajoutés et avec l’adresse; mais avant

les retouches au burin et avant le No. 5 en bas à droite,

lequel a été ajouté par l’éditeur F. van Wyngaerde, et

l’a introduite dans une suite quelconque.

III. Avec le No. 5, et avec les retouches au burin.

B. 11 . Le Paysage a la pluie.

On connaît deux états de cette planche:

I. Après le nom de Vorsterman, on lit: cxcud . Par con-

séquent c’est la première adresse.

II. Le mot excud. effacé, et l’adresse de F. v. Wyngaerde
ajoutée.
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G. Mattue.

JL.

B. 2. Le Pont.

On connaît deux états de cette planche;

I. Avant toute lettre.

II. Décrit par Bartsch.

M.
W. 4. Paysage avec un Pécheur .

On voit un pêcheur assis à droite, sur le rivag

couvert de roseaux, et ayant la perche de la lign

sur l’épaule. A gauche, un autre homme occupé

couper le tronc d’un arbre abattu. Sur le second pla

un pont etc.

Largeur: 5 po. 9 I. Hauteur: 3 po. 8 I.

Décrit par MM. C.F. deRumohr et Thiele, dans l’Hi

stoire de la collée. Royale des gravures à Copenhague pa£

16, No. 4, ainsi que dans d’autres ouvrages.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés; avant les oiseau

dans l’air. Eau forte presque pure.

II. Planche finie.

W. 5. Paysage .

On voit sur une hauteur un berger chassant ver

la droite le long d’une aile de bâtiment de ferme

deux bêtes à cornes et quatre chèvres; un chariot sou

la remise est, pour la plupart, couvert par le bâtiment

à gauche, deux tiges d’arbres très sueltes etc.

Quelques parties de ce morceau ont été finie

au burin.

Largeur: 5 po. 9 1. Hauteur: 4 po.
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Egalement décrit dans l’Histoire ci-dessus mentionnée,

sous le No. 5.

.

W. 6. Paysage avec des voyageurs.

Dans le milieu, on voit une chaumière environ-

née de grands arbres; sur le devant, un chemin sur

lequel se trouve un homme debout parlant à un autre

|

qui est assis et chargé d’un p/iquet.

Largeur: 5 po. 2 1. Hauteur: 3 po. 9 I.

Décrit par M. Piéri Bénard, dans le catalogue Paig-

non-Bijonval.

W. 7. Le Retour du Chasseur.

A droite, on voit une rivière venant du fond,

qui arrose le milieu et la droite de cette pièce, un

troupeau de boeufs et de chèvres se trouve sur le

bord de la rivière, non loin d’une métairie dans le

voisinage d’un château. À gauche, près d’un grand

arbre, un chasseur portant sur ses épaules un lièvre

pendu à un bâton etc. A droite, sur une eminence

près de l’eau, on lit: C. Mateus P.

Largeur: 10 po. 4 1. Hauteur: 7 po. 6 1.

Presque inconnu.

Décrit exactement par M. Robert -Dumesnil, dans le

cataiogue de sa collection Part. 1. pag. 79, sous le No. I.

W. 8. Le Pont a la Chapelle .

On voit un torrent dont le lit est parsemé de

blocs de rochers; ce torrent vient de la gauche du

fond, et forme des cascades sur le premier plan, qu’il

baigne presque entièrement après avoir passé sous une

pont de pierre de deux arches, sur lequel se trouve

une petite chapelle.

Largeur: 5 po. 2 1. Hauteur: 3 po. 4 1.
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Egalement décrit par M. Robert -Dumesnil, dans le ca

talogue de sa collection, sous le No. IL Ce célèbre auteui

du Peintre-Graveur français dit que ce pourrait bien être ur

premier essai du maître.

W. 9. Portrait du célébré éditeur d'estampes

Franz van JVyngaerde.

Demi figure en hpbit fourré et avec bonnet, un

peu tournée à gauche. En haut à gauche, on lit: Cor.

Matthus fe . A droite : F. v . JF. aetat. suae 23.

Anno 1637.

Hauteur: 3 po. 2 1. Largeur: 2 po. 5 1.

Décrit par M. Bartsch, dans le catalogue de Rembrandt

T. II. pag. 174, No. 93, et dans d’autres ouvrages.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre. Très -rare.

IL C’est celui décrit ci-dessus.

M. van Wtenbroncb on

Uytenbroeb.

JL.

B. 1. Portrait du Maître.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

IL Avec le nom du maître, mais avant toute adresse.

III. Avec l’adresse suivante: loanncs Day exc.

IV. Avec l’adresse suivante: P. Schenk exc. Amsl., à la

place de la précédente.

B. 2. Abraham renvoyant Agar.

On connaît trois états de cette planche:

I. et II. Décrits par Bartsch.
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II. Retouché, avec le ciel ajouté, et l’adresse de H. Hon-

dius, ainsi que le numéro.

Ce Hondius a acquis les planches des Nos. B. 2, 3,

t, 9, 10 et 52, après qu’on y a eu ajouté le ciel, et fait

'autres retouches; il en forma une suite de six pièces qu’il

nunit de numéros ainsi que de son adresse.

|

^

B. 3. Agar dans le désert.

On connaît quatre états de cette planche :

. Avant toute lettre.

I. Avec l'adresse suivante: Broer Janssen excu . Hage.

Avant le ciel, etc.

IL L’adresse suivante ajoutée à la précédente: A . W.
[À. Waesberge) Exc . Ces épreuves sont avant le ciel,

le numéro, etc.

W Avec l'adresse suivante: H. h .
(JET. Hondius

)
ex., et

le millésime 1646, Retouché, le ciel ajouté, le numéro,

etc. Yoir ci-dessus le No, B. 2.

B. 4. IJAnge consolant Agar .

On connaît trois états de cette planche:

et II. Décrits par Bartsch.

[I. Avec l’adresse de Hondius, le numéro, le millésime

1646, etc. Voir ci-dessus, le No. B, 2,

B. 6. Agar dans le désert.

1

®
On connaît deux états de cette planche:

Décrit par Bartsch.

. Dans la gauche du bas, on lit deux fois le nom de

Wtenbrouck, comme artiste et comme éditeur.

Décrit dans le catalogue Rigal et autres ouvrages.

B. 8. IJAnge consolant Agar .

On connaît deux états de cette planche:

[ Décrit par Bartsch.

. Dans le milieu du bas, on lit deux fois le nom de

! Wtenbrouck.
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B. 9. Abraham et Isaac.

On connaît trois états de cette planche:

I. Les montagnes du fond ne sont que légèrement indi-

quées; et avant des retouches. Voir le catalogue Rigal.

II. Décrit par Bartsch.

III. Edité par Hondius, avec le numéro; le millésime changé

en 1646, etc. Voir ci-dessus, No. B. 2.

B. 10. Le Sacrifice cl'Abraham.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant l’adresse, et le numéro
;

et avec le millésime 1620.

II. Avec le ciel ajouté, et avant le numéro.

III. Du fond de Hondius, avec le numéro, et le millésime

changé en 1646. Voir ci-dessus No. B. 2.

B. 11. Saul sacré par Samuel.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant des travaux ajoutés, et avec l’adresse suivante:

/. v. V. excu . (nous présumons J. v. d . Velde).

IL Avec cette adresse: J. C. Visscher excu.

III. L'adresse de Visscher remplacée par celle de Clément

de Jonghe.

B. 12. Bethsabée .

On connaît trois états de cette planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Dans la droite du bas, le nom du maître.

III. Le nom du maître répété une seconde fois comme

éditeur.

B. 13 à 16. HISTOIRE Dü JEUNE TOBIE.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. et IL Décrits par Bartsch.

III. Avec les numéros ajoutés par Hondius, et retouché

çà et là.
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Le I
er

état du No. B. 13, porte l’adresse suivante:

Uroer Jans excu. liage ;
le II

d
®, avec: A. Waesber

( Waes-

)erge) exc.\ le IIl
ème

,
avec le numéro, etc. Dans le I

er

îtat du No. B. 15, les montagnes ne sont pas ombrées;

;t avant beaucoup d’additions de montagnes etc.

B. 17. Le Retour d'Egypte

.

On connaît quatre états de cette planche:

. Décrit par Bartsch.

I. Dans la marge du bas, on lit le nom du maître.

II. Avec la répétition du nom du maître comme éditeur.

V. L’adresse du maître effacée et remplacée par loannes

j

Day Exc., adresse non recommandable.

î. 18 à 23. HISTOIRE OU LA FABLE D’ARGUS.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

J
. et IL Décrits par Bartsch.

II, Avec les numéros ajoutés par F. Langlois (Ciartres);

mais ces numéros ont un autre ordre que celui mentionné

par Bartsch; par exemple, le No. B. 20 ou No. 3, est

j

marqué No. 2 ;
le No. B. 21 ou 4, est marqué No. 3. etc. etc.

Sur la première pièce en haut à droite, sous le No. 1,

n lit: JP. L . Z). Ciartres (C’est-à-dire François Langlois

it Ciartres) excu. Cum Privilegio Regis.

Le I
er

état de B. 19 est avant toute lettre; le II
de

,

(

ec l’adresse de N. Yisscher et les mots suivants: Mar-

rius et Argus-, le IIl
eme

état, porte le numéro ajouté par

artres etc. Dans le No. 21 ,
I, état, les deux angles du

s ne sont pas exprimés.

B. 24. Mercure endormant Argus .

On connaît trois états de cette planche:

j

Avant toute lettre.

I'

[. Avec le nom du maître deux fois: comme artiste, et

Il
comme éditeur.



240 M* v* WTENBROUCK ou ÜYTENBROEK.

III. En bas, à gauche, les mots suivants ajoutés: Ever

van Swynen Exc . On voit encore les traces de Tadress

du maître effacée.

B. 25. Le meme sujet autrement représenté.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître deux fois, dans la gauche du bas

B. 27. Battus trahissant le secret de Mercure

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Vers la droite du bas: le nom du maître deux fois.

B* 28. Mercure punissant Battus de son
indiscrétion.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Dans la droite du bas, le nom du maître deux fois.

B. 29. Mercure et Battus.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL En bas vers le milieu de la droite, le nom du maîtn

deux fois.

B. 30. Bacchus et Ariadne

.

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître deux fois, comme artiste e

comme éditeur.

III. L’adresse du maître est remplacée par la suivante:

loannes Daj exc.

B. 32. Vertumne et Pomone

.

On connaît trois états de cette planche:
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I. Décrit par Bartsch.

IL Au pied de la statue de Vénus, on lit le nom du

maître.

III. Le nom du maître deux fois.

B. 36. La Femme agenouillée prés du Berger
,

ou la laveuse .

O connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

III. Le nom du maître comme éditeur est effacé, et sa

place est couverte de hachures.

B. 37. La Famille.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

HL L’adresse du maître effacée; comme ci-dessus, No. 36,

Mauvais.

B. 38. Femme au bain .

On connaît quatre états de cette planche :

I. Décrit par Bartsch.

IL En bas à droite, dans la marge, le nom du maître.

III. Sous le nom du maître, on lit la répétition du nom
du maitre comme l’éditeur.

IV. L’adresse du maître remplacée par: Joannes Day Exc,

Mauvais.

B. 39. Femme sortant du bain .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Dans la droite du bas, le nom du maître deux fois.

B. 40. Femme surprise au bain.

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Dans la droite du bas, le nom du maître deux fois.

11
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III. L’adresse du maître effacée; comme dans le IIln,e

état du No. 36, ci-dessus mentionné. Mauvais.

B. 41 à 44. DIFFÉRENTS SUJETS D’ANIMAUX.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant la lettre.

IL Avec le nom du maître deux fois.

III. Le nom du maître comme éditeur effacé. Mauvais.

B. 45. Les Bergers en Arcadie.

On connaît quatre états de cette planche.

I. et II. Décrit par Bartsch.

III. L’adresse du maître effacée, et au milieu du bas:

Evert van Swynen ex.

IV. Cette dernière adresse effacée et remplacée par l’adresse

suivante : Joannes Dai Exc .

B. 46. Femme avec trois enfants .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre.

IL Avec le nom du maître deux fois.

III. Le nom du maître comme éditeur effacé. En bas à

gauche : Evert van Swynen ex.

IV. Cette dernière adresse effacée et remplacée par la sui-

vante : Joannes Day Exc .

B. 47. Jeune mère aux pieds d'un Vieillard.

M. Riga! l’appelle le vieux Tobie, mais il nous pa-

raît plutôt être le retour d’Agar du désert.

B. 48. Les Bergers .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître deux fois.

III. Le nom du maître comme éditeur effacée, et remplac

par: Evert van Swynen exc.
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IV. Cette dernière adresse effacée, on voit encore les traces

des lettres.

B. 49. La Tempête.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître deux fois.

III. Avec cette adresse en bas vers la droite: Evert van

Swynen exc.

IV. Cette dernière adresse en bas, à droite, effacée. On
en voit encore les traces.

B. 50 et 51. Indiens recueillant et préparant

le tabac

.

Ces deux pièces ainsi queune troisième décrite ci-dessus,

No. 62, appartiennent au livre suivant: Tabacologia: hoc

est Tabaci seu Nicotianae descriptio med. chirurg. phar-

maceut: vel eius praeparatio et usus in omnibus corporis

humani incommodis etc. etc. Per Johannem Neandrum, Bre-

inanurn, Philos, et Medicura. Lugd. Bat. ex off. Is. Elzevirii

1622. 4° Ceci est la première et plus rare édition.

La seconde parut en 1626, et l’on y trouve quelque

fois ces trois pièces de Wienbrouck dans un état désagré-

ablement retouché.

Ces deux éditions sont citées dans notre catalogue
jyeme ypme partjes sous jes Nos. 4Q27 s

et 6818.

B. 52. Ij Ane chargé.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. En haut, à droite, on lit. M. V. B., ainsi que l’adresse

de Hondius; On y voit aussi le No. 5 ajouté, etc.

Voir ci-dessus, B. No. 2.

B, 53 à 58. DIFFERENS PAYSAGES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches.

11 *
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I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître deux fois.

Du No. B. 55, il y a un IIÏeme état portant l’addresse

suivante dans le milieu du bas: Joannes Day exc .

JB.

W. 59. Salmacis et Hermaphrodite.
Largeur: 7 po. 10 1. Hauteur: 6 po. 3 1.

Décrit dans le catalogue Rigal, sous le No. 59.

Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec le nom du maître.

IL Avec le nom du maître répété comme éditeur.

W. 60. Apollon gardant les troupeaux d'Ad-

mète.

Largeur: 6 po. 11 1. Hauteur: 5 po. 6 1.

Egalement décrit dans le catologue ci- dessus mentionné,

sous le No. 60.

On connaît trois états de cette planche:

1. Avant la lettre.

IL Avec le nom du maître.

III. Avec le nom du maître répété comme éditeur.

W. 61. Paysage rocheux .

À droite, trois figures marchant, deux hommes

et une femme. Avec l’adresse de N. Vischer; seule-

ment les initiales J\ C. V. enlacées, ex.

Largeur: 6 po. Hauteur: 4 po.

Egalement décrit dans le catalogue ci-dessus mentionné

sous le No. 61. se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le No. 4 qui a été ajouté postérieurement pour

ranger ce morceau dans une suite quelconque.

IL Avec ce numéro.
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W. 62, Indiens occupés a prétiner5 presser et

a cuire du tabac .

Largeur: 5 po. 10 1. Hauteur: 4 po. 2 1.

C'est la troisième pièce qui appartient au livre de la

Tabacologie de Nèandre. Voir ci-dessus, No. 50 et 51.

W. 63. Une Vache debout.

Tournée vers la gauche, la tête vue de face, der-

rière elle, à droite, deux moutons et une chèvre sont

couchés. Dans le bas de la droite, on lit Mo. V.

Wt . f et au dessus Mo. V. Wt. ex.

Largeur: 3 po. 8 1. Hauteur: 2 po. 11 1.

Décrit par M. Robert Dumesnil, dans le catalogue de

sa collection l re Partie, sous le No. I.

W. 64. Une Vache couchée ruminant , et vue

de face.

En bas à droite: Mo. V. Vyt. f Mo. V.

Vyt. ex.
Largeur: 4 po. Hauteur: 2 po. 6 1.

Décrit dans le même catalogue sous le N. H.

W. 65

Un Cheval sauvage gambadant, tourne à gauche

et la tête tournée à droite, côté où il rue de la jambe

gauche. Dans le fond, ou voit une ville, et à droite:

Mo. V. Vyt. ex.

Hauteur: 4 po. 2 1. Largeur: 4 po.

Décrit dans le catalogue de M. Robert Dumesnil ci-

dessus mentionné, sous le No. III.

W. 66. Paysage avec une ruine et deux pa-

tres.

Vers la gauche du premier plan, on voit sur

une petite éminence, deux pâtres assis et ombrés



246 M. v. WTENBROUCK ou ÜYTENBROEK.

(peut être Mercure et Argus?). L’un de ces pâtres

paraît dormir. Près de la marge, deux boucs et une

vache dont la moitié seulement est visible. Le bas

du premier plan est occupé par un marais garni de

plantes basses et de joncs; ce marais s’étend sur toute

la largeur de la pièce. À droite on voit un édifice

menaçant ruine qui s’étend jusqu’au milieu de la pièce,

ou croissent de grands arbres et des arbrisseaux. A
droite, près de l’entrée de cette maison, on voit une

femme debout devant deux petits enfants; au-dessus

et sur la masure même, il y a un homme ayant un

paquet sur le dos
,
deux autres sont assis sur des

ânes, et un bouc allant vers la gauche.

Largeur: 6 po. 6 1. Hauteur: 5 po.

Ce morceau se trouve dans la gallerie de l’Archiduc

Charles à Vienne.

W. 67. S'aint-Pierre et Saint-Jean h la porte

du Temple guérissant un impotent.

À droite de l’entrée du temple, un mendiant im-

potent est assis sur une botte de paille ayant à côté

de lui une béquille et une cruche; à gauche, sont les

deux apôtres. Saint-Pierre tient la main droite du

mendiant dans la sienne. Dans l’éloignement à gauche

on voit la coupole d’un temple, un homme marche

dans la rue; dans le milieu du bas, on lit le nom du

maître, et la marque de N. Visscher comme éditeur;

et à gauche, sur une pierre, le millésime 1615.

Le travail à la pointe est un peu différent de celui

des autres pièces.

Hauteur: 4 po. 8 1. Largeur: 2 po. 10 1.

Egalement dans la gallerie de l’Archiduc Charles.
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R. Zeeman.
Æ.

B. I. MARINE.

On connaît deux états de cette planche :

I. Décrit par Bartsch.

IL L’adresse de Danckerts à droite, effacée, et à sa place

on lit à gauche: J. H.

Voir plus loin No. 170, ou on trouve décrit un beau

pendant de ce morceau.

B. 2. Une Emeute de matelots
,
ou Schipper

Kees de Jonge.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL L’adresse de Danckerts effacée. Non moins beau et

rare que le 1
er état.

B. 3. Ees deux Blockhuisen sur FAmstel.

On connaît deux états de cette planche:

I, Avant le petit nuage au haut du ciel, au» dessus de la

maison a droite; avant les contretailles sur le bateau près

des palissades et au canot vers le milieu; avant l’inscrip-

tion des deux lignes suivante: Gemaakt Ano 1651.

Afgebrooken Ao 1654. Décrit dans le catalogue Riga!.

IL Décrit par Bartsch.

B. 19 à 22. LES ELEMENTS.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant les numéros et avant l’adresse de Clément de

Jonghe sur là première pièce.

IL Décrit par Bartsch.

B. 23 a 38. MARINES, EN DEUX PARTIES.

Nous donnons la description de chaqune de ces piè-

ces en particulier, laquelle a été omise par M. Bartsch.
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PREMIÈRE PARTIE.

SUITE DE HUIT MORCEAUX.

23. Le Titre.

Le premier plan est occupé par un rivage oii

Ton voit, à gauche, prés de trois tonneaux, une table

fixée à une perche, et porte l’inscription suivante:

quelque port de mecr faits par R N. Zeeman
A amsterdam Ao 1656. Devant cette table, on

voit un homme debout lisant cette inscription, six

hommes sont occupés auprès de ballots et de tonneaux

qui vont être embarqués. Dans le fond, on voit une

chaîne de montagnes qui va s’abaissant vers la droite.

Sur la marge du bas à gauche, on lit: a . 1.; et

dans le milieu, l’adresse de Clément de Jonghe.

24.

Mer calme couverte de plusieurs vaisseaux; a

droite un castel ayant une tour basse et ronde au-

dessus de laquelle s’élèvent trois mats munis de leurs

pavillons. Sur une montagne qui est située du même
côté, on aperçoit le disque du soleil; et à gauche, on

lit: a. 2 R . Zeeman .

25.

Mer calme avec des canots et des vaisseaux,

desquels celui de droite tire ses deux bordées. A
gauche, on voit une ville sur un rocher laquelle s’é-

tend jusqu’au fond; en bas dans la marge, on lit: a

3 R. Zeeman .

26.

Sur la droite du premier plan, on voit un phare

élevé. Dans le fond, au bord de la mer, on voit
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une ville dominée par des montagnes et le disque

du soleil. En bas, à gauche: a 4 R. Zeeman.

27.

Une mer un peu agitée sur laquelle on voit

deux grands vaisseaux à voiles; on en voit de même
cinq à gauche, dans le lointain. Dans le fond, on

voit une forteresse sur un rocher, laquelle est dominée

par des montagnes. En bas à gauche : ah R. Zeeman

•

28.

Le premier est occupé par un rivage étroit sur

lequel on voit huit hommes, des ballots et des ton-

neaux. Deux grands vaisseaux se dirigent vers la

gauche oh encore plusieurs autres vaisseaux entrent

dans une baie environnée de montagnes. En bas à

gauche: a 6 A Zeemann.

29.

Mer calme; sur le premier plan à droit, on

voit un rivage étroit oh sont sept personnes, dont

deux desquelles prennent congé l’une de l’autre
;
près

de ce rivage, on voit un canot pour conduire à deux

vaisseaux de guerre qui tirent du canon. Sur le ca-

not, on voit un trompette près d’un drapeau sonnant

de la trompette pour le départ. En bas, à gauche:

a 7 R. Zeeman.

30.

Un rivage étroit occupe la droite de la planche,

sur lequel quatre hommes sont auprès d’un canot;

trois d’entre eux saluent le soleil qui perce les nuages.

A gauche, on voit deux maisons et des murailles, et

en bas, on lit: « 8 R. Zeeman.
Il**
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On connaît trois états de ces planches:

I. Avec l’adresse de Dancker Dankerts.

IL Avec l’adresse de Clément de Jonghe.

III. A la place de cette dernière, on lit de nouveau celle

de Danker Dankerts parceque ces planches étaient rede-

venues la possession de cet éditeur.

La différence entre ces états I
er

et mème
consiste en

ce que les épreuves du I. état, sont très bonnes, au con-

traire, celle du III. état ou l’adresse du Dancker Dankerts

a été mise de nouveau, sont très faibles.

Cette conjecture exprimée dans le catalogue Rigal, est juste.

Il y a des copies de cette suite lesquelles sont sans

numéros, et dont le titre est le suivant: quelque port du

Meer faicts par R. Zeeinan. Les épreuves du II
de état de

ces copies peu trompeuses portent l’adresse suivante: B. Cleyn-

hens te Haarlem excudit.

SECONDE PARTIE.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

31. Titre .

Verscheyde Binne - waters etc . etc. Dans la

marge du bas, on lit: 1 R. Zeeman
\

et dans le mi-

lieu, l’adresse de Dancker Dankerts. Décrit par

Bartsch.

32.

La mer unie comme un miroir; sur le premier

plan à droite, on voit deux vaisseaux à voiles, et à

gauche, un plus petit. Au fond jusqu’à l’horizon,

d’où s’élèvent quelques nuages, on voit quatre vais-

seaux suivant la même direction. En bas à droite :

/!. Zeeman . 2.

33.

Mer très -agitée sur laquelle ou voit trois vais-

seaux poussés par le vent et penchant leur mats et
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voiles vers la gauche
5

les nuages ont également la

même direction. En bas à droite: 3.

34.

Le milieu du premier plan est occupé par une

colline dont le pied est baigné par la mer. On voit

des hommes occupés deux à deux à porter des vases;

Fun d’eux est dans l’eau avec une perche. On voit

trois vaisseaux à voiles sur la mer laquelle est inter-

rompue dans le milieu par une digue. En bas à gauche:

4. IL Zeeman.

35.

Mer calme; a gauche, on voit deux vaisseaux

à voiles; à droite, un canot avec deux hommes; dans

le fond, vers la droite, à l’horizon, on voit une ville
;

et plusieurs vaisseaux à différentes distances. En bas

à gauche: 5. R. Zeeman .

36.

Sur la droite du premier plan, on voit un pê-

cheur ayant un filet sur l’épaule et marchant vers un

canot sur lequel deux hommes sont occupés; et deux

autres hommes sont sur le rivage. A gauche, deux

I

vaisseaux à voiles, et plusieurs dans le lointain. En
i bas à gauche: 6 . IL Zeeman .

37.

A droite, on voit un vaisseau ombré par la hau»

i

teur du rivage, on voit aussi deux hommes devant le

i

vaisseau. Un homme marche dans l’eau vers la droite

du premier plan, ou plusieurs autres se trouvent auprès

d’un canot. En bas à gauche: 7. IL Zeeman .
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38. Rivage plat; sur le premier plan à gauche,

sur un rivage très étroit, on voit deux hommes dont

l’un porte une perche sur l’épaule; à droit, on en voit

deux autres, sur une langue de terre, et un canot

avec un rameur, tous très -ombrés. On voit plu-

sieurs canots et vaisseaux à voiles sur Fétroite per-

spective de la met. En bas à gauche : 8. R . Zeeman.
Les trois états de cette suite sont décrits par Bartsch.

B. 39 à 46. QUELQUES NAVIRES.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

M. Bartsch ayant omis de donner la description de ces

planches, nous la donnons ici.

39. Titre.

Décrit par Bartsch.

40.

A gauche, un grand trois -mats dont les voiles

sont ferlées et dont les mats atteignent jusqu’au haut

de la planche; devant ce vaisseau, on voit un grand

canot à un mat, ainsi qu’un petit bateau; à droite,

également deux autres canots, et dan& le lointain, un

grand vaisseau avec les voiles déployées; derrière ce

vaisseau, se voit aussi un canot, et encore un autre

vaisseau; on voit aussi deux oiseaux de mer. A gauche,

sur l’eau, on lit : Zeeman.

4L

Mer calme; à gauche, on voit un groupe de trois

grands vaisseaux de guerre, et à droite, une ligne de

vaisseaux qui s’étend jusque dans le fond. A gauche,

sur l’eau, on lit: Zeeman.
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42 .

Mer un peu agitée sur laquelle on voit à gauche

un vaisseau avec trois voiles blanches, déployées; et

dans l’ombre à gauche, on voit aussi un autre vais-

seau portant pavillon. A droite, un grand vaisseau

à voiles, vu par devant; et on en voit un autre dans

le fond. En haut, à gauche, on lit: Zeeman .

43 .

Mer calme; à gauche, on voit un groupe de trois

vaisseaux avec des voiles et un canot sur lequel une

ancre du grand se voit s’élevant au dessus du canot.

Dans le lointain, deux vaisseaux, et vers la droite
5

on voit aussi une ville maritime ou port, ou l’on voit

beaucoup de mats de vaisseaux. Sur la droite du

premier plan, on voit un canot avec beaucoup de monde

lequel va dans la direction du groupe de vaisseaux.

En haut à gauche: Zeeman .

44 .

Dans le milieu, on voit un grand vaisseau couché

sur la côté droit, et est calfaté. Sur le droite du

premier plan, et sur un rivage étroit et ombré, ou

voit un homme à côté d’un autre qui est assis à terre;

à droite, un vaisseau vu à moitié. À gauche sur l’eau,

on lit : Zeeman .

45 .

Un grand vaisseau tout prés du rivage sûr le-

quel conduit une échelle venant du vaisseau, et oh l’on

voit plusieurs hommes occupés à embarquer des mar-

chandises. A gauche, on voit une haute paroi de rocher,

dans le fond, vers la droite, il y a cinq vaisseaux
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places à de différentes distances sur une mer passable-

ment agitée. Dans la droite du haut, on lit: Zeeman .

46.

Mer tout- à -fait calme et sans vagues. Vers la

droite, on voit un grand trois -mats que l’on radoube,

et qui est placé entre deux radeaux; à gauche du

vaisseau, on voit une longue chaloupe avec un haut

mat; à l’horizon à gauche, on voit trois vaisseaux, et

dans l’air, deux oiseaux. En haut, on lit: Zeeman .

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant toute adresse sur la première pièce.

II. Avec l’adresse suivante: A Paris chez J. van Merlen

rue St . Jacques à la ville d'Anvers .

III. De l’adresse ci-dessus, on ne voit plus que les deux

mots: A Paris .

Nous présumons qu’il y a encore un état auquel est

ajouté: chez Brevet
,

après les mots: A Paris. Ce serait

alors le lll
eme

état, et le précédant, sur lequel cette adresse

est effacée, serait le IVeme
.

B. 47 à 54. DIFFERENTES VUES D’AMSTERDAM.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On çonnait trois états de ces planches:

I. Avant les numéros et avant l’adresse sur la première

pièce. Extrêmement rare.

II. Décrit par Bartsch.

III. Avec l’adresse de F. de Wit sur la première pièce.

Ces épreuves ne sont ordinairement pas très- bonnes.

B. 55 à 62. VUES DE PARIS ET DES ENVIRONS.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse suivante: F. de Wit Excudit. Amste-

lodami, sur la première pièce.
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B. 63 à 74. PREMIÈRE PARTIE DES DIFFÉRENS
VAISSEAUX D’AMSTERDAM.
SUITE COMPOSÉE DE DOUZE PIECES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant le caractère a place devant les Nos 1 à 12; et

probablement, avant l’adresse sur la première pièce.

II. Avec l’adresse suivante: C. Banckerts Exc., sur la pre-

mière pièce.

III. Avec l’adresse suivante: Âmstelodami apud Bancker

Banckerls. Ces épreuves sont ordinairement faibles.

IV. Avec l’adresse de Clément de Jonghe sur la première pièce.

Ces épreuves sont ordinairement bonnes. Cela nous ferait

presque présumer que cet état pourrait bien être le Ill
eme

,

et le Ill
eme

avec l’adresse de DanckerDanckerts pourrait bien

être le IVeme
,

s’il n’était pas connu que Clément de Jonghe

était un excellent imprimeur d’estampes.

B. 75 à 86. DEUXIÈME PARTIE DE DIFFERENS
VAISSEAUX D’AMSTERDAM.

SUITE COMPOSEE DE DOUZE PIECES.

On connaît trois états de ces planches:

I. Avant le caractère h placé devant les là 12. Avec

l’adresse de C. Danckerts, mais avant les mots suivants

dans le haut du ciel: Ticeede deel .

II. Décrit par Bartsch.

III. Avec l’adresse de Clément de Jonghe au lieu de celle

de C. Danckerts; les mots Tweede deel sont effacés.

Pour les noms des Danckerts, nous citerons ici, par

exception, une suite de copies en contre -partie qui ont été

rangées en une suite de six pièces. Ces pièces ont été

copiées par Justus Danckerts avec assez d’esprit, d’apiès

les Nos. 2, 3 et 10, de la première -partie, et d’après les

Nos. 2, 3 et 4, de la seconde partie de ces suites de vaisseaux.

d’Amsterdam. Le No. 4 des copies de la seconde partie,

est coupé à droite. Sur une des pièces, il y a en haut

une banderolle portant l’inscription suivante: ( Nieuw Schip

Boeck.
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B. 87 — 98. TROISIÈME PARTIE DES DIFFÉRENS

VAISSEAUX D’AMSTERDAM.
SUITE COMPOSÉE DE DOUZE PIECES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec l’adresse de Clément de Jonghe sur la première

pièce.

B. 99 à 106. DIVERSES BATAILLES NAVALES,
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

M. Bartsch ayant omis de donner la description de

ces planches, nous la donnons ici.

99. Titre.

Décrit par Bartsch.

100.

Commencement d’une bataille navale. Sur le

premier plan à gauche, on voit quatre vaisseaux en

ligne de bataille; ayant leurs voiles blanches gonflées

par le vent. A droite, on voit de même, un vaisseau

ombré, et plus dans le fond, on voit la bataille.

101 .

À gauche, on voit un groupe de huit vaisseaux

dont les étroits intervalles sont remplis de fumée de

canon. Sur le premier plan à droite ,
un mat de

vaisseau avec son pavillon s’élève au dessus des va-

gues, Dans le fond, à droite*, un front de bataillo

de cinq vaisseaux et de la fumée.

102 .

A gauche, deux vaisseaux faisant feu contre deux

autres; à côte, on en voit un autre qui s’enfonce dans
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Feau du côté droit; on voit aussi deux canots qui vont à

lui pour sauver son équipage qui est à la nage et

dont on ne voit que les têtes; dans le fond, trois

vaisseaux dans la même direction, et à droite, on en

voit cinq autres, et de la fumée.

103.

Sur la droite et la gauche du premier plan, on

voit deux vaisseaux ombrés qui s’abîment dans les

flots; l’intervalle des deux vaisseaux est rempli par

leurs équipages qui sont à la nage. Dans le milieu,

on voit deux grands vaisseaux qui paraissent en dan-

ger d’être incendiés, car l’équipage du plus éloigné

se jette à la mer. Sur la voile du vaisseau le plus

rapproché, on lit: Zeeman . A droite dans le

fond, il y a beaucoup de vaisseaux qui ne sont vus

que partiellement.

104

À gauche, trois vaisseaux desquels le premier

se voit tout-à-fait de profil; l’intervalle est rempli

par la fumée. Sur le devant à droite, on voit la

pointe d’un mat sortir de l’eau; dans le milieu du

fond
,
on voit deux vaisseaux qui sont immobiles

;
à

droite, on en voit quatre autres, et de la fumée, les

derniers des deux brûlent.

105 .

A droite, on voit un groupe de vaisseaux pour

la plupart, dans la fumée. Sur le pavillon du vaisseau

le plus rapproché qui se voit de profil, on lit: Zeeman .

A gauche, dans le lointain, on voit plusieurs vaisseaux

entourés de fumée et de feu.
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106.

À gauche, on voit quatre vaisseaux immobiles,

rangés sur une ligne. Sur la voile du premier vais-

seaux, on lit en haut: Zeeman . Dans l’air, des oiseaux

qui forment une ligne courbe. A droite, on voit deux

vaisseaux avec des voiles basses.

On connaît quatre états de ces planches :

I. Epreuves d’essai avant la lettre et avant les numéros.

Presque unique.

Il et III. Avec les adresses des Clément de Jonghe et

G. Valk. Décrit par Bartsch.

IV. Avec l’adresse suivante: B . Cleynhens te Haar-
lem exc.

Ces épreuves sont ordinairement très -faibles et par

conséquent, mauvaises.

B. 107 à 118. bis. DIFFÉRENTES MARINES, PORTS,

RADES ETC.

SUITE DE TREIZE ESTAMPES.

Largeur: 10 po. 10 à 11 1. Hauteur: 7 po. 6 1., y com-
pris la marge du bas de 6 1.

107. Titre .

Place de carénage ou l’on voit vers le milieu

deux hommes à scier une grande planche; vers

la droite, se trouve un vaisseau duquel on ne voit

que la poupe. Morceau décrit par Bartsch, sous le

No. 140.

108.

A droite, on voit un grand vaisseau dont le de-

vant et trois voiles sont tout -à -fait ombrés; à côté,

on voit un vaisseau en profil, se dirigeant vers la gauche,



R. ZEEMAN. 259

ù quatre autres se dirigent également jusque dans

3 fond. En haut, à gauche, on lit: R. Zeemanfe .

.

109.

A droite, on voit deux vaisseaux couchés sur le

ôté gauche, et sont calfatés. À gauche, on voit par

evant un vaisseau avec de grands mats, et deux pa-

illons flottant du même côté. On voit aussi un canot

e dirigeant avec quatre hommes dont deux desquels

ont debout et les deux autres assis. Avec le nom

u maître.

110 .

Le premier plan de cette pièce représente un port

vec un rivage étroit environné d’une palissade en

ois qui s’étend sur toute la largeur de la composi-

ion et sur lequel se trouvent huit hommes; on

oit deux grands vaisseaux dont l’un est à droite,

t l’autre à gauche de cet espace. Vers le milieu,

u la palissade est interrompue, on voit un canot tra-

jersant par l’ouverture; et en dehors de ce port, on

oit plusieurs vaisseaux en pleine mer. Avec le nom

u maître.

111 .

Mer tout-à-fait calme; la gauche du premier plan

st occupée par un grand vaisseau de guerre sur-

monté de cinq pavillons; à côté, on voit deux petits

anots, un autre canot se dirigeant vers le vaisseau

vec. quatre rameurs et d’autres personnes est sur le

evant et est ombré. A droite, on voit cinq différensjev
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vaisseaux sur la mer; et à l’extrême horizon, on

un rivage et une église. Avec le nom du maître.

112 .

On voit trois vaisseaux de guerre sur une ]

un peu agitée
;

l’un, à droite et vu de profil
,
a qui

grandes voiles enflées par le vent qui vient de

droite; celui de gauche, est vu, la plus grande par

par derrière; et parait diriger ses canons de dre

contre le premier vaisseau; entre ces deux, plus >

le fond, on voit le troisième de face. Avec le i

du maître.

113.

Mer tout- à -fait -calme. Sur la gauche du
j

mier plan, vers la gauche, on voit un grand ca

avec cinq hommes et des tonneaux entièrement omb

En dehors d’une palissade qui est visible près d’

maison à l’extrémité du côté droit de la compositi

on voit un grand vaisseau un peu couché sur le ci

pour être radoubé. En haut à gauche, on lit:

Zeeman .

114.

A gauche, on voit un vaisseau en profil lei]

est amarré par des cables à un autre vaisseau; er

les deux, on voit s’élever de la mer quelques pii

de forme pyramidale, sur le premier desquels, se tro

un homme devant et baissé; à côté un canot a

deux hommes. A droite, on voit un vaisseau

devant, et à côté, se trouvent également des pie

Avec le nom du maître.
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115.

A droite, un vaisseau plat vu de profil; sur la

fauche du premier plan, un canot ombré rempli d’hom-

ues lequel se dirige vers deux grands vaisseaux vus

>ar devant. Avec le nom du maître.

‘ 116.

A gauche, un vaisseau vu de profil lequel a trois

1

oiles ombrées et déployées les unes sur les autres,

rïpur le devant de la droite, un canot avec six hommes
e

ont l’un desquels est debout et tire un corde hors

°!e l’eau; sur la même ligne et dans l’éloignement,

n grand vaisseau vu de face et ombré. Avec le

loin du maître.

117.

A gauche, on voit un vaisseau rasé et couché

jur le côté, et duquel on peut voir la plus grande

artie de l’intérieur. A droite, on voit un autre vais-

seau couché sur le côté et lequel est calfaté; et à

uelque distance, on voit une maison entourée d’une

alustrade. Avec le nom du maître.

118 .

On voit à gauche, un vaisseau, et à droite deux

utres, lesquels tous les trois sont calfatés. Sur le

remier plan, on voit un long radeau, sur lequel se

ouvent cinq hommes, un tonneau et un panier. Avec

; nom du maître.

118 bis.

Dans l’intérieur d’un espace entouré d’une palis-

ade peu élevée, on voit, à droite, un grand vaisseau,
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et à côté, dans le milieu, on en voit un autre coi]

sur le côté qui est en radoub. Sur la gauche du

mier plan on voit un canot avec huit personnes et

autre avec un homme seul et tenant de chaque main

rame. En dehors de la palissade, on voit aussi

maison avec plusieurs vaisseaux. Avec le nom du mai

Nous sommes persuadé que cette superbe suite dont j

venons donner la description omise par M. Bartsch est la ro

qu’il a mentionnée une seconde fois, sous les Nos 140 à ]

suite dont il n’a vu que le titre qui formait la treizi

pièce dans les épreuves antérieures. Plus tard, comme
pièce avait été égarée, on a remplacé ce titre par

copie.

On connaît quatre états de ces pièces:

I. Epreuves d’essai, avant les numéros et le nom du ma

Avant l’inscription sur la première pièce.

II. Sur la gauche du haut, les Nos. 1 à II; avec le

du maître : R, Zeeman fe t ,
et avec l’adresse suiva

Àr . Tooker Excud. Londini. On lit sur le No. 1

sur le pavillon d’un vaisseau : Harum duodecim sc

turarum Inventor est et operator ille Exquisilissi

jR. Zeeman

;

ajouté à cela une dédicace, par An
Too/cer 1675. laquelle se rapporte à l'acquisition de

planches par l’Anglais Tooker qui doit les avoir re

de R. Zeeman lui- même, comme on le lit dans l’ap]

dice de l’Ars Pictoria, par Browne. Londini 1675,

89 où on lit: Since the printing of the following c

logue their is happily fallen into Mr. Tooker’s (Mr. 1

ker’s shop, at the sign of the Globe, over against I.

Bridge in the Strand) hands the best book that

Zeeman did, consisting of Men of war Merchants si

Fly-boats, Ships Building and Careening etc.

Dans cet état, ainsi que dans les suivants, la s

n'a plus que douze pièces.

III. Sur le haut de la droite des pièces on lit: Can

Allard Excudit Àmstelodami; les numéros de la gai



R. ZEEMAN. 263

\
du haut, sont en partie effacés et remplacés par les Nos.

i
1 à 11, en bas à droite; mais on a adopté un autre

ordre des numéros. Les pièces sont retouchées ça et là.

Sur la pièce servant de titre, et sous la dédicace de A
Tooker, on lit l’adresse de Carel Allardt.

1 On trouve quelquefois des exemplaires de cet état ou

: le titre portant l’inscription ci-dessus mentionnée, est déjà

J
une copie.

J
IV. Sur le titre lequel, dans ce IVeme état est une copie,

' on lit l’adresse suivante: te Amsterdam by Hendrik de

D

Lelh in de Visser . Les pièces de cet état sont retou-

(|

chées ci et là.

J 11 y a des copies d’autres pièces encore de cette suite

i

lesquelles portent, en bas à gauche, l’adresse de N. de Poilly.

!

Elles ne sont pas mauvaises, mais on remarque trop le

r

travail du graveur et non la pointe spirituelle du peintre.

„j
B. 119 à 126. LES PORTES DE LA VILLE D AM-

ti STERDAM.
i

SUITE DE HUIT ESTAMPES.

l| On connaît deux états de ces planches:

t!l

! 1. Décrit par Bartsch.

I
IL Avec l’adresse de Justus Danckerts sur le titre. Quel-

ques autres pièces de cette suite, portent l’adresse de

C. Danckerts. Ces épreuves sont ordinairement encore

bonnes.

B. 127 à 139. DIVERS EMBARQUEMENTS ET-
AUTRE FA1CTS PAR RENIER ZEEMAN A AMSTER-
DAM. GEDRUCKT T’AMSTERDAM BY DANCKER

DANCKERTS IN DE CALVERSTRAET IN DE
! DANCKBAER1IEYT.

SUITE NUMÉROTÉE DE TREIZE ESTAMPES.

Largeur: 6 po. 5 à 6 1. Hauteur: 2 po. 9 à 10 I.

Cette suite est exactement décrite dans le catalogue

I
Rigal, dans le catalogue raisonné de Wilson et autres ouv-

! rages.
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On connaît deux états de ces planches:

J. Avec l’adresse mentionée ci-dessus, sur le titre.

II. Avec l’adresse suivante: Gedruckt t’Amsterdam by Ju-

stus Danckert in de Calverstraet in de Danckerts, qui

se trouve à la place de l’adresse ci-dessus, sur la pre-

mière pièce.

B. 140 à 151 bis. DIFFÉRENTES MARINES.
SUITE DE TREIZE ESTAMPES.

Cette suite est la même que celle. B. 107 à 118.

voir ci-dessus.

B. 152. 153. 154.

Batailles navales a jamais rnémorables des Ami-
raux de Huiter^ Tromp et Bankert^ livrées les!

et 14 Juin
,
et 21 Août 1673^ contre la flotte

anglofrançaise] trois petites pièces de
format oblong .

La description de ces trois petites pièces est prise du

catalogue de ‘M. N. Marcus. Amsterdam 1770, ou elles sont

citées de la manière suivante, sous le 2295: Trois petites

pièces de forme oblongue , arrêtées sur une Feuille. Elles

représentent trois combats de Mer, le 7. et le 14. de

Juin et le 21. d’Août 1673, entre les Français, les An-

glois Sfles Hollandois. Ces morceaux sont extrêmement rares.

On n’a depuis lors, plus aperçu aucune trace de l’exi-

stence de ces trois morceaux qui ont peut-être paru comme

feuilles volantes à l’occassion de ces mémorables combats.

M

.

W. 155 à 166. DIVERSES MARINES, VUES ET
PAYSAGES.

SUITE DE DOUZE PIECES.
Largeur: 8 po. 3 à 5 h Hauteur: 4 po. 6à8 1. y com-

pris la marge du bas de trois lignes.

Décrit dans le catalogue Rigal; sous le Nos. 156 à

167. Ces pièces sont marquées dans la marge du bas à

gauche: Seeman fecit

;

quelques-unes sont marquées dans

la marge du bas, mais à droite: Brevet avec privilège

;

d’autres, Le Blond .
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Si sûr, qu’il soit que plusieurs de ces pièces sont au-

thentiques, par exemple: le No. I., Paysage d’hiver avec

patineurs, lequel est cité dans le catalogue Sternberg vol. 3,

sous le No. 3135, toutefois d’autres pièces paraissent avoir

été exécutées par une main étrangère d’après des dessins

de Zeeman, car la pointe y paraît plus indécise, plus forte

et un peu large.

Nous présumons qu’il y a deux états des planches de

cette suite
;

l’un, avec l’adresse de Le Blond, et Fautre avec

celle de Drevet.

W. 167. Bataille navale .

Sur le devant vers la gauche, on voit les débris

d’un vaisseau; plus loin, se trouvent cinq autres vais-

seaux en partie dérobés à la vue par la fumée du

canon, etc. A gauche, sur l’un des vaisseaux qui font

jouer leur artillerie, on lit: Zeeman

;

et à l’angle

de droite, dans l’eau on voit un No. 4, ce qui sig-

nifie que cette pièce a dû appartenir à une suite;

peut-être cette pièce a- 1- elle été rangée dans une

suite d’un autre maître.

Largeur: 9 po. 6 1. Hauteur: 5 po» 11 1.

Décrit dans le catalogue Riga! sous le No. 155-

W. 168. Arrivée d'un vaisseau ayant ses ban-

derelles flottantes
,
et tirant de chaque coté un

coup de canon .

On voit trois bateaux de pilotes sur l’un desquels

il y a un homme tenant un croc en l’air, les deux

autres, cherchent à s’attacher au vaisseau.

Largeur: 7 po. 7 1. Hauteur: 4 po. 10 1., non compris
la large marge de 6 1.

Décrit dans l’histoire de la collection Roy. de gra-

vures de Copenhague, par MM. C. F. de Rumohr et Thiele.

pag. 18, No. 1.

Ce morceau se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

12
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W. 169. Vue d'une rivière de France avec
un bac.

Sur le premier plan, on voit deux arbres, sur

le second, un château sur le rivage garni d’une forte

végétation.

Largeur: 7 po. Hauteur: 4 po. 9 1. non compris la

marge.

Egalement décrit dans l’ouvrage ci-dessus mentionné,

sous le No. 2.

W. 170. Marine .

On voit un grand trois - mats en radoub
;
à droite,

deux hommes occupés à le goudronner
;

à côté une

barque pontée; à droite, une palissade et dans le fond,

des vaisseaux.

Dans la marge du bas à droite, on lit: Dancker
Dankerts Exc .

Largeur: 9 p. 9 1. Hauteur: 6 p, 7 1. y compris la marge
de 4 1.

Cet excellent morceau est le pendant du B. No. 1.

Décrit dans notre catalogue Xlème
Partie, sous le No.

11664, et ailleurs.

W. 171. La Mascarade .

Sur le premier plan, d’un port avec des vaisseaux,

on voit une troupe de personnes masquées, à cheval

et à pied, marchant en cortège vers la droite; ces

personnes sont entourées de spectateurs; à gauche, un

cabaret.

Largeur: 11 po. 8 1. Hauteur: 6 po. 5 1. (?)
Décrit par M. Robert Dumesnil, dans le catalogue de

sa collection pag. 142, sous le N° II.

W. 172. Petite Marine .

On voit, presque au milieu du premier plan, une

barques sous voiles montée par deux pilotes; une
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autre barque à gauche, et dans le fond, à droite,

cinq petites embarcations.

Largeur: 3 po. 9 1. Hauteur: 1 po. 6 1*

Décrit également dans le livre ci-dessus mentionné, sous

le No. I., et dans d'autres ouvrages.

Se trouve aussi dans la collection de fArchiduc Char-

les, provenant de la collection de Winckler.

W. 173. Petite Marine.

Sur le premier plan vers la droite, on voit une

chaloupe montée par treize personnes. A gauche, des

rochers; à droite, dans le lointain, quatre bâtiments à

voiles autour desquels volent des oiseaux de mer. En
bas à droite, on lit: Zeeman .

Largeur: 3 po. 9 1. Hauteur: 1 po. 6 1., y compris la

marge de 2 1 .

Chez l'Archiduc Charles.

W. 174. Petite Marine .

On voit une mer agitée sur les vagues de la-

quelle dansent trois vaisseaux.

Largeur: 3 po. 10 1. Hauteur: 1 po. 672 L, y compris
la marge de 1 1 .

Ces trois petits morceaux ci-dessus mentionnés sont ex-

trêmement rares.

W. 175. Apothéose du célébré amiral hollan-

dais
,
Marten Harpertsx . Tromp .

Ce morceau a été exécuté en société avec M.
Mozyn . Le héros est monté sur un char de feu

conduit aux portes de l’Eternité, par la Renommée et

la Mort. Cette scène est placée dans le haut de mor-

ceau et a été gravée par M. Mozyn. La partie in-

férieure représente la principale bataille navale livrée

12 *
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à la hauteur de Schevelingen dans laquelle le héros

trouva la mort le 7. Août 1653. Cette partie gra-

vée d’une pointe spirituelle, est sans aucun doute,

de Zeeman. Dans l’angle du bas à gauche, on voit

la marque: Z . M vers la droite: Mozyn sculp-

sit ; plus loin, à droite on lit: I*od. Lodewycks%
Excudit .

Largeur: 10 po. 4 1. Hauteur: 6 po. 11 1.

Décrit dans notre catalogue, IV ème
Partie, sous le No.

5443.

W. 176. Marine avec deux vaisseaux et leurs
chaloupes faisant voile vers la droite .

A droite, sur le second plan et au fond, on voit

deux vaisseaux; sur la gauche du fond, on voit des

édifices.

Largeur: 8 po. 10 I. Hauteur: 4 po. 6 I.

Décrit comme douteuse, dans le catalogue Rigal, pag.

467.

Nous doutons à peine que ce soit la même pièce que

nous avons citée dans la XIème Partie de notre catalogue,

sous le No. 11665 a; dont l’angle de la planche était rogné

du haut vers le bas, de sorte que cette pièce n’avait, en

haut, que 7 po. 9 1. Mais ce qu’il y a de sûr, c’est que

ce morceau était authentique.

W. 177.

Un débarcadère sur lequel on voit deux matelots mou-

vant un coffre vers la droite. Dans le milieu du bas on

lit: Remi Zeeman . 1653. De forme ronde.

Diamètre: 1 po. 10 7* 1.

En dehors de la bordure, il y a dans la marge du

bas à gauche, le croquis d’une petite figure assise.

Ce morceau est, à la vérité, gravé avec esprit, mais

nous le croirions plutôt une pièce douteuse, et il est assez



R. ZEEMAN. R. van den HOECKE. 269

ressemblant aux travaux d’un certain À. Zeeman qui a

travaillé plus tard.

Nous rappellerons encore que dans le catalogue de Winck-

ler, sous le N° 6688, se trouve citée une pièce Folio ob-

long, qui porte à gauche le portrait du maître dans un mé-

daillon, et portant le nom de R. Zeeman.

Ce morceau ne paraît pas être le Schipper Kees, ou

î’emeute des matelots décrit par Bartsch, sous le N° 2.

Nous mentionnerons encore que l’on trouve dans divers

catalogues, des pièces qui sont citées comme pièces non dé-

crites par Bartsch, mais c
5

est une erreur; elle appartiennent,

au contraire, aux suites connues de Bartsch et dont il a

omis de décrire les pièces en particulier. C’est pour cette

raison que nous avons décrit chaque pièce particulièrement.

Il y a aussi des copies et des imitations des pièces

de ce maître qu’il faut bien se garder de prendre pour des

morceaux originaux. Ces copies et imitations sont travail-

I lées plus grossièrement, et particulièrement celles qui portent

! l’adresse de Carel Àllardt; par exemple, la copie du titre

de la suite citée ci-dessus sous les N°\ 107 à 118. N.

Visscher a aussi publié en 1642, une suite de dix pièces,

représantent divers genres de vaisseaux. De forme ovale

avec des vers hollandais. Ces pièces sont seulement d’après

Zeeman à ce que dit Winckler dans son catalogue, sous le

1 No. 6690. Quant à nous, nous doutons même, que notre

maître ait eu la moindre part à cette suite.

IL van den üoeeke.

Æ
B. 9. La Tente tendue .

On connaît deux états de cette planche:
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I. Décrit par Bartsch.

II. Avec l’adresse suivante: F. v. W. exc. (F. v. Wyn-
gaerde) dans la marge du bas.

B. II. Le Maréchalferrant.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec la même adresse: Franc . v Wyn. exc.

B. 12. Le Vivandier.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec la même adresse: F. v. Wyngaerde exc .

B. 14. La Marmite .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec la même adresse de Wyngaerde.

B» 16. La Marmite au sommet de la colline .

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

IL Décrit par Bartsch.

III. Aussi décrit par Bartsch. Nous ajouterons seulement

que la marge du bas de la planche a été coupée en

partie.

B. 17. Le petit Fort.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL La marge du bas également diminuée.

B. 20. La Tente pointue.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Le nom du maître effacée, et la marge du bas cou-

pée 3
ou diminuée de façon que cette pièce n’est haute
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que de 5 po. 1 */2 1. Elle est aussi pourvue d’une forte

bordure au burin.

W. 22. Ulysse abandonnant Circé.

Dans un paysage, on voit Ulysse allant à droite;

et renvoie Cupidon qui pleure; à gauche, sur le se-

cond plan, sous les arcades de son palais, on voit

Circé pleurant accompagnée de sa matrone; à droite,

dans le ciel, Mercure, et dans le fond, les guerriers

attendant Ulysse auprès du vaisseau qui est près du

rivage de la mer. En bas, sur un cartouche, on lit:

Ulysse AU Isola Di Circe . Robertus van den

Hoecke fec.
Hauteur: 9 p. 7 ï. Largeur: 6 p. 11 1.

Décrit par Brulliot, dans sa table gén. No. 2121., et

dans notre catalogue, VII
eme

Partie sous le No. 8113.

Ce morceau appartient probablement à l’ouvrage de cir-

constance suivant: Ulysse ail’ Isola di Circe, Dramma mu-

sicale in applauso aile nozze Augustissime delle Maesta di

Filippo Re di Spagna et Maria Anna d’Austria rappresen»

tato nella salla regia di Brusselles l’anno 1650. Brusseles,

appresso d’Huberto Ant. Velpio 1650. Petit folio.

A. Flamen.

M. A. P. F. Robert Dumesnil ayant donné dans son

excellent Peintre-Graveur Français Tom. III. un catalogue

si complet de l’oeuvre de ce maître, il ne nous reste rien

de mieux à faire qu’à y renvoyer les amateurs.

Nous ferons seulement remarquer que le nombre des

pièces se monte dans cet ouvrage, à 584, tandis que dans

Bartsch, il ne s’en trouve que 152.
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Nous n’ajouterons que le peu d’observations suivantes.

R. D. No. 36 à 43. LOraison dominicale .

On connaît des épreuves où les huit pièces sont sur

une même planche, et par conséquent, celle-ci n’est pas en-

core coupée; et aussi avec quatre lignes de texte sous le

millésime 1648.

Il y en a aussi des copies, mais sans le titre.

R. D. 405, B. No. 73., Perdrix rubra , Perdrix

rouge . M. Brulliot, dans le catalogue Arétin, en décrit un

exemplaire avec une riche bordure de la manière suivante:

cette pièce est entourée d’une bordure formée d’arabesques

parmi lesquelles on apperçoit en haut et sur les côtés cinq

oiseaux, et en bas deux chiens et un agneau; elle semble

avoir été gravée par Flamen même et fait croire que toute

la suite existe de cette manière; au bas de la bordure on

lit à droite: d’Anvers .

Largeur: 6 po. 2 1. Hauteur: 4 po. 9 1.

R. D. No. 525. Chemin d’Estampes à Longuetoise.

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par M. Robert Dumesnil.

II. Avec l’adresse de Laniet; mais avant la retouche.

III. Retouché etc.

Les pièces suivantes non décrites par M. Robert Du-

mesnil, se trouvent dans la galerie de FArchiduc Charles à

Vienne.

W. 585. Armoiries .

On voit dans le champ trois ramaux chacun

avec une noisette formée comme les lis de France.

De chaque côté se trouve un lion debout sur ses pieds

de derrière. En haut, sur le heaume, on voit un pé-

lican; et en bas entre des rameaux de palmier, on

lit l’inscription de cinq lignes suivante : Illustris-

simo Domino Guillehno Tonson Régi ab jnte-
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1 riorib consilijs & Secretis. Dans l’angle droit

du bas, on lit: Flamen fe. Dans Pair, on voit une

banderolle avec l’inscription suivante : Virtuti non
diceitiis.

Hauteur: 5 po. 4 1. Largeur: 8 po f 11 1.

W. 586 à 595. DIVERS EMBLÈMES.
SUITE DE DIX ESTAMPES.

Hauteur: 8 po. 8 1. Largeur: 2 po. 8 L

Chaque pièce de cette suite qui est du même for-

mat que la suite des Emblèmes Eucharistiques, dé-

crite par M. Robert Dumesnil, sous les N GS 56 à 157,

a en haut, dans le ciel, une banderolle, et en bas,

un espace de quatre lignes destiné aux inscriptions.

586.

Deux chasseurs avec des chiens, poursuivent des

oiseaux qui s’enfuient vers la gauche occupée par un

champ de blé.

587.

Deux chèvres paissant dont l’une est à droite, et

l’autre sur une hauteur à gauche,

588.

Un arc-en-ciel et le soleil à l’horizon de la mer.

589.

Une chèvre debout allaitant deux chevreaux.

590.

Un soldat romain vu par derrière, avec un agneau

sur le bras. Dans le fond, on voit une quantité de

soldats avec des lances.

12 **
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591.

Un oisseau apporte des rameaux d’arbre à un

nid sur une montagne, dans lequel se trouvent quatre

petits.

592.

Dans une chambre, on voit un roi assis à une

table et écrivant
;
un homme est agenouillé devant lui.

593.

Un lion dévorant un agneau; le troupeau s’enfuit.

594.

Moutons paissant dans une contrée plate.

595.

Un sacrifice fumant sur l’autel. Devant l’autel,

à gauche, on voit un chevalier agenouillé, et à droite,

un prêtre.

W. 596 à 601. DIVERS EMBLEMES.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Hauteur; 3 po. 81. Largeur: 3 po.

596.

Une figure de femme dont la draperie est par-

semée d’étoiles, se voit debout sur un piédestal et te-

nant une tête de mort d’une main, et de l’autre, un

miroir. Sur les côtés, on voit quatre figures de dif-

férens âges, un paon et un boeuf.

597.

Cette même figure de femme descend d’un trône

tenant des épis de blé à la main, et accueillit un

groupe de personnes.
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598.

La même figure de femme se voit sur un bou-

clier porté par trois hommes.

599.

On voit une femme assise auprès d’une fontaine,

dans un jardin, tenant un globe à la main, et con-

duisant un cheval. A côté d’elle, on voit un chien

et un cochon.

• 600.

On voit une figure de femme debout sur un bou-

clier sur laquel est peinte une croix.

601 .

Devant un autel, on voit la même figure de femme

ci-dessus mentionnée, et tenant un crucifix à là main.

Dans le catalogue d’une vente publ. de M. Frauenholz à

Nuremberg qui a eu lieu en Octobre 1795, on trouve cité

encore de notre maître sous le N° 2071, la -pièce suivante:

Maison Royale de Ryswyck. Fol. oblong.

Dans un autre catalogue auquel on peut ajouter foi,

nous avons trouvé encore la pièce suivante: Le Chanteur

des cantiques ou l’Orphée du viel Temps. Le chanteur

est debout à droite sur un tonneau dans un paysage.

A Paris chez van Merle. Hauteur : 9 po. 6 1. Largeur :

9 po. 6 1.
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i. Both.

JL
B. 1 à 4. LES PAYSAGES EN HAUTEUR.

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

No. 1. La Femme montée sur le mulet, ou Vue
d’Aqua Negro, entre Bologne et Florence. No. 2.

Le Chariot attelé de boeufs, ou Vue entre Ancône et

Sinigaglia. No. 3. Le grand Arbre. No. 4. Les

deux Mulets, ou Vue de Rocca Aquatico prés d’Ancône.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Avant la lettre, c’est-à-dire même avant le nom du

maître; ci et là, peu fini; les figures n’y sont que légère-

ment indiquées; et avant le ciel.

Nous devons les regarder comme épreuves d’essai ou

à l’eau forte pure; elles sont d’une extrême rareté. A
peine en trouve- t-on deux pièces dans les plus riches

collections.

II. Epreuves finies, avec le nom: Both fe. Avant les nu-

méros.

III. Avec l’adresse de T. Matham, sous le nom du maître.

Il y a des épreuves de cet état qui sont avant, et

d’autres, qui sont avec les numéros.

IV. Cette adresse est effacée; on en voit les traces; et du

moins certainement, celles des Nos. 3 et 4 l’adresse

ci-dessus est remplacée par cette adresse: P. Mariette exe.

V. Toute adresse supprimée, les numéros ont été changés,

savoir: le No. 1 en No. 3; le No. 2 en No. 1; le

No. 3 en No. 4 et le No. 4 en No. 2. Dans cet

état ou les épreuves ne sont pas trop mauvaises, elles ont

été éditées par Basan qui possédait les planches. De-

puis lors, on à encore plus abusé ces planches. Il en

circule des épreuves détestables, imprimées sur mauvais

papier lesquelles ne portent plus la moindre trace de leur

beauté primitive.
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B. 5 à 10. LES PAYSAGES EN LARGEUR.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

No. 5. Le pont de pierre, oo le célèbre Ponte molle

dans son état primitif, avant d’avoir été modernisé

dans le misérable style moderne italien. No. 6. Le
Muletier, ou Vue de la Via Àppia.— No. 7. Le Bac

traversant la rivière, ou Vue du Tibre dans la cam-

pagne. No. 8. Les deux vaches auprès de l’eau, on

Vue près de Tivoli. No. 9. Les Pêcheurs, ou Vue

du Tibre prés de Monte Soracte. No. 10. Le Pont

de bois, ou Vue de la cascade de Salmone non loin

de Tivoli.

On connaît cinq états de ces planches:

I. Epreuves d’essai
;

ou à l’eau forte pure avant fazur du

ciel et avant d’autres travaux, avant le nom du maître

et avant les numéros.

M. Rigal décrit deux pièces dans cet état. Celles - ci

et d’autres dont l’une est retouchée au pinceau par Both

lui-même, se trouvent chez l’Archiduc Charles. Presque

uniques.

II. Epreuves finies, avant le nom du maître, et avant les

numéros.

III. Avec le nom, dans la marge de la gauche du bas et

en dehors de la marge. Il y a des épreuves de cet

état avant et d’autres, avec les numéros.

IV. Avec les numéros et l’adresse de P. Mariette (d Paris

chez P. Mariette), dans la marge du bas, à droite.

Cet état ne se rencontre que rarement. Dans les

épreuves de l’état suivant qui sont encore supportables,

on voit encore les traces de cette adresse qui a été sup-

primée.

V. L’adresse précédente effacée. Les épreuves de Basan qui

possédait les planches ne sont rien moins que bonnes.

Depuis lors, ces planches déjà gâtées, ont encore été da-

vantage abîmées et les épreuves surpassent encore en
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mauvaise qualité', la première suite, les paysages en

hauteur.

Nous connaissons les tableaux et dessins originaux des

Nos. 1, 2, 4, 7, 9 et 10. Nous ommetons de les men-

tionner comme nous l’avons fait de beaucoup de morceaux

d’autres maîtres dont on connaît les tableaux et dessins

originaux, parceque l’un appartient à l’histoire de la

peinture, et l’autre à l’histoire du dessin.

B. 11 à 15. LES CINQ. SENS.
SUITE DE CINQ ESTAMPES.

D’après A. Botl|, et grave's à l’eau forte par les frênes

J. et A. Both.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant les numéros.

Il n’est pas encore prouvé s’il y a des épreuves avant

la lettre, c’est-à-dire, aussi avant les vers hollandais,

dans les marges du bas.

IL Avec les numéros, en bas à gauche, sur la terre (sur

les Nos. 11, 12, 14); et à droite, à la meme place, (sur

les Nos. 13 et 15).

III. Avec l’adresse suivante: F. de Wit. excud, sur la

premièr epièce, et avec les numéros répétés, dans les marges

du bas.

IV. L’adresse supprimée. Ces épreuves sont ordinairement

très - faibles et sans harmonie.

B.
La pièce suivante est à ce que l’on dit, originale.

Le groupe du muletier, du paysan et du mulet

tiré de l’estampe de J. Both B. No. 6 et copié en

contre-partie et d’un plus petit format.

Largeur: 5 po. 6 !. Hauteur: 4 po. 1 1.

On a pris ce morceau pour une pièce authentique de notre

maître; et M. Wilson remarque dans son excellent catalogue

raisonné pag. 238, que dans son exemplaire provenant des col-
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îections du baron Leyden de Vlaardingen et du comte Fries, cette

pièce porte à droite, sur le mur, le millésime 1638; ce qui,

sans doute empêche de la prendre pour une pièce de Ossen-

beck dans l’oeuvre duquel on Ta insérée, dans la galerie

de l’Archiduc Charles. D’après cette opinion, Ossenbeck

aurait dû l’avoir gravée à l’eau forte à peu près dans sa

11 e™ année,, ce-qui est à peine présumable. Si le millésime

ne l’empêchait pas, nous serions bien plus incliné à Fat tri»

huer à Ossenbeck qu’à Both.

Nous ajouterons encore que sur l’exemplaire de l’Archi-

duc Charles il ne se trouve ni chiffre ni millésime.

sÜLb JB O I# Iûia

AL.

B. 1. &Ermite.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés. Exactement décrit

dans le catalogue Rigal.

II. Décrit par Bartsch.

B. 2. IJAnachorète.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés. Décrit dans le

catalogue Rigal.

II. Décrit par Bartsch.

B. 5. Les Pèlerins .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le nom du maître.

H. Décrit par Bartsch.

B. 7. Buste iThomme.

On connaît deux états de cette planche:
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I. Avant le nom du maître, et avant que la planche n’eut

été nettoyée.

IL Décrit par B artsch.

B. 8. La Tentation de Saint- Antoine*

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lumière sur une partie des rochers derrière

la tête du saint, avant les contretailles sur le bas de la

rocher à droite. La planche non ébarbée et non nettoyée.

IL Décrit par Bartsch.

JS.

Nous ne citons ces pièces que d’après des sources au-

thentiques.

a) Judith tenant de] la main droite, la tête d’Holo-

ferne, et le glaive de la gauche. Avec le nom du maître,

légèremeut gravé et difficile à lire.

Hauteur: 6 po. Largeur: 5 po. 4 1.

Décrit dans le catalogue de M. Alibert et dans l’Ency-

clopédie de l’abbé Zani. Part. IL vol. IY. pag. 47 et 48.

b) Buste d’une vieille femme ressemblant à la mère

de Rembrandt et au morceau de ce maître B. No. 351.

seulement elle est moins âgée, le corps est tourné à gauche,

la tête vue de trois quarts, presque de face; avec un voile

retombant en arrière
5 à gauche et à droite. L’habit de

dessous fermé jusqu’au cou; celui de dessus est garni de

passementeries. Fait avec peu de lignes, et légèrement gravé.

Au dessus du front à gauche, on lit le nom: Both .

Hauteur: 2 po. 5 1. Largeur: 2 po 1 1.

Dans la collection de l’Archiduc Charles à Vienne.

c) Saint-Pierre et d’autres apôtres. Cette pièce est

citée de cette manière laconique dans le catalogue Lloyd.



C. BEGA. 281

€. B e g a.

Æ
B. 1. Titre.

On lit le titre suivant: t’Werk van de beroemde Schil-

der C. Bega etc, etc.

Ce titre gravé qui ne se présente pas souvent n’a pas

été originairement ajouté par le maître lui meme à l’oeuvre

mais par un marchand d’estampes, et à ce que nous pré»

sumons, par le graveur B. Picart lequel
,
pendant son séjour

en Hollande, s’occupa du commerce d’estampes, et a possédé

les planches.

Nous ajouterons ici les signes extérieurs des différentes

éditions de l’oeuvre de ce maître.

Les premières épreuves, en partie non ébarbés, parti-

culièrement dans les marges, nous paraissent être les mêmes

qui sont tirées sur un papier hollandais, épais, dur et blanc;

le formes des planches sont profondément empreintes. Nous
n’ignorons pas qu’il y a aussi de premières épreuves, les»

quelles sont tirées sur un papier mince; et qu’au contraire

il y a des épreuves avec l’adresse de Covens et Mortier,

par conséquent, non les premières, lesquelles ont été égale-

ment tirées sur un papier épais et dur. Toutefois ces épreu-

ves nous paraissent être une exception.

La seconde édition est celle de B. Picart, lequel comme
nous l’avons dit ci-dessus, a ajouté le titre. Ces épreuves,

généralement toutes bonnes, sont tirées sur un papier mince

et blanc.

La troisième édition est celle de Basan. Ce sont les

épreuves qui se présentent souvent et sur un papier brun et mince;

l’empreinte des bords des planches est très faible; les plan-

ches ont été, en parties remordues à l’eau forte; quelques-

unes sont munies de bordures. Du reste, cette édition est

de peu d’importance. Toutefois Basan n’en possédait que

dix -huit planches. Depuis lors, la plupart des planches
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qui existent encore en Angleterre, sont encore plus usées,

et il s’en trouve des épreuves dans la Collection suivante:

Lewis’s Collection of two hundred original Etchings Lon-

don, Fol. dans laquelle on trouve des épreuves modernes mau-

vaises pour la plupart, tirées avec de vieilles planches usées

et de différens maîtres.

Ces épreuves modernes sont marquées ici d’une asté-

risque. Nous remarquerons encore que les catalogues donnent

la mesure de beaucoup de pièces de notre maître d’une

manière différente; la cause pourrait bien être, T étendue

plus ou moins grande du papier dans le tirage. Par exem-

ple, les premières épreuves sur le papier fort cité ci-dessus,

sont presque toujours plus grandes que les postérieures.

B. 2. Buste de jeune femme
On connaît deux états de cette planche:

I. Planche non ébarbée, particulièrement dans les marges.

II. Décrit par Bartsch.

B. 3. Buste d'une vieille femme regardant en

haut.

On connaît deux états de cette planche:

I. Comme ci-dessus B. No. 2.

II. Décrit par Bartsch.

B. 4. La Vieille riant.

On connaît deux états de cette planche:

I. Planche non ébarbée, et avec les lignes diagonales dans

le milieu du bas.

II. Décrit par Bartsch.

B. 5. Le Paysan riant.

On connaît deux états de cette planche:

I. Non ébarbée; dans le milieu de la gauche, une ligne

se dirigeant vers le haut, est distinctement visible.

II. Décrit par Bartsch.
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B. 6* Tète non finie avec bouche riante .

On connaît deux états de cette planche:

I. La planche n’est qu’ebauchée: de légères lignes traver-

sent cette pièce excessivement spirituelle.

IL Décrit par Bartsch.

B. 7. Buste dune vieille femme.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la bordure. Il y en a des épreuves qui n’ont

pas réussi, et même des épreuves faibles.

IL Décrit par Bartsch.

* B* 8. UHomme au manteau court.

On connaît deux états de cette planche:

I. Non ébarbée; on voit des traits, des points, etc. La
planche non polie.

IL Décrit par Bartsch.

B» 9. ha Femme à ïa cruche.

On connaît deux états de cette planche:

I. La planche non ébarbée et non nettoyée,

IL Décrit par Bartsch.

*B. 10. UHomme tenant la main dans lepour-
point.

Cette pièce a 2 po. 1 1. de hauteur, et 1 po. 7 î.

de largeur. La planche elle-même, a 2 po. 2 1. de hauteur,

et 2 po. 3 1. de largeur.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la bordure. Extraordinairement rare.

IL Décrit par Bartsch.

Cette pièce aussi dans les épreuves postérieures, par

exemple, celles de Basan, est non ébarbée; le fond est sale

et a des points, etc. Sûrement ceci est la suite de ce que

la planche a été remordue de nouveau a l’eau forte, et ces
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épreuves ne doivent par être confondues avec celles du

I. état.

* B. 11. La Femme à la pipe.

Cette estampe a 2 po. de hauteur, et 1 po. 6 1. de

largeur; la planche entière a 2 po. 3 1. de hauteur et 2

po. de largeur.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la bordure. Extrêmement rare.

II. Décrit par Bartsch.

De cette planche, il y a aussi des épreuves postérieu-

res, par exemple, celles de Basan, qui ont des points

particulièrement dans la marge, ce qui est la suite de ce

que la planche a été remordue à l’eau forte. Yoir le No.

précédent.

* B. 12. Vieille au grand pot.

On connaît deux états de cette planche:

I. Planche non nettoyée, et avec beaucoup de barbes.

IL Décrit par Bartsch.

* B. 13. Le Fumeur.

On connaît trois états de cette planche:

I. A côté du dossier et du pied gauche de derrière de

la chaise, on voit distinctement l’ébauche d’une première

position de cette chaise, c’est-à-dire une position plus

droite et moins oblique.

Il se trouve une pareille épreuve qui semble être unique

dans la collection bien choisie de M. l’archiviste Hoesel

à Leipzig.

II. La planche non ébarbée.

III. Décrit par Bartsch.

B. 14. La vieille Femme debout.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec les deux croquis à la pointe sèche cités par
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Barts cli. Ces épreuves sont ordinairement non ébarbées

surtout dans les marges.

IL Décrit par Bartsch.

B. 15. Ij homme au manteau court et au bon-

net élevé.

On connaît deux états de cette planche :

I. Avec un petit croquis sur la droite du milieu.

II. Décrit par Bartsch.

*B. 16. L/e Buveur.

On connaît deux états de cette planche:

I. La planche non ébarbée et non nettoyée. On ne doit

pas le confondre avec les épreuves postérieures non nettoy»

eés, par exemple, celles de Basan, lesquelles ont été

remordues à l’eau forte, Voir ci-dessus, No. 10, et au-

tres numéros.

IL Décrit par Bartsch.

*B. 17. Le Paysan au chapeau bas.

On connît deux états de cette planche:

I. La planche non ébarbée. Les ombres sont gravées à

l’eau forte, inégalement, et il n’y a pas d’harmonie.

L’empreinte des bords de la planche est très forte.

Les épreuves postérieures n’ont pas été ébarbés; ces bar-

bes ne sont pas le résultat du travail primitif de l’artiste,

mais de retouches postérieures à l’eau forte. Voir les

numéros précédents.

IL Décrit par Bartsch.

* B. 18. La Femme portant un panier .

On connaît deux états de cette planche:

I. Planche ébarbée: surtout à droite il y a des lignes

qui ne sont pas ébarbées; la pierre de gauche est dis-

tinctement visible.
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Quant aux épreuves postérieures de Basan, voirie nu

méro précédent.

II. Décrit par Bartsch.

* B. 19. Le Paysan a la fenêtre.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre; l’accoudoir de la fenêtre et le mur d<

côté à droite, sont blancs. (Voir Bartsch.)

IL Egalement décrit par Bartsch.

B. 20. Le paysan allumant sa pipe .

On connaît quatre états de cette planche:

I. La planche non ébarbée et non nettoyée.

II. Décrit par Bartsch.

III. La faible bordure est renforcée au burin, particulière-

ment dans le haut. On trouve des épreuves dans cei

état, sur lesquels on lit en bas, à droite: Page 56. Ceci

se rapporte au Dictionnaire des Graveurs de Basan. 2 vol

Paris 1789, dans lequel cette pièce a été insérée.

IV. Les mots: Page 56, sont supprimés.

Quant aux traces de nouveaux procédés à l’eau forte

des III. et IV. états, voir ci-dessus.

B. 21. La Famille.

On connaît trois états de cette planche:

I. Dans le fond, on voit un grand paysan debout. Ce

croquis est très délicatement gravé à la pointe sèche el

la planche a beaucoup de barbes. [1 s’eu trouve une

très -belle épreuve dans la collection de M. l’archiviste

Hoesel à Leipzig.

II. La planche non polie.

III. Décrit par Bartsch.

B. 22. Le Paysan au dossier de la chaise

*

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec des lignes à la pointe, dans la marge du bas.
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Les contours du corset et du fichu de la femme à droite,

sont distinctement visibles, etc.

IL Décrit par Bartsch.

* B. 23. La Société près (Tune cheminée.

Ou connaît deux états de cette planche:

I, La planche non ébarbée.

Cette planche a été aussi postérieurement remordue à

l’eau forte; elle est rude et noire.

Les marges, particulièrement celle du bas, sont alté-

rées par l’eau forte, et à droite, l’eau forte a mordu inéga-

lement. Sûrement c’est Basan qui a entrepris cette retouche.

Ces barbes de la planche remordue ne sont pas à con-

fondre avec celles de l’état primitif de la planche.

IL Décrit par Bartsch.

B. 24. Les caresses mal reçues .

On connaît trois états de cette planche :

I. La tête du paysan vu de profil n’est qu’indiquée par

des contours, et le banc est blanc. Cette épreuve qui

pourrait bien être unique, se trouve dans l’Institut (Kunst-

institut) de Staedel à Francfort. Décrit dans le Tabl.

gén. de Brulliot No. 739.

IL La planche non ébarbée.

III. Décrit par Bartsch.

* B. 25. Les deux Amoureux .

On connait deux états de cette planche:

I. La planche non ébarbée.

Cette planche a été également remordue à l’eau forte;

et les épreuves de Basan ont quelquefois des barbes. Voir

les numéros ci-dessus.

IL Décrit par Bartsch.

* B. 26. La Danse .

On connaît deux états de cette planche:

Avec un fond blanc.I.
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IL Le fond ombré. Ces deux états sont décrits par Bartsch.

Il y a aussi de ce morceau des épreuves postérieures re-

inordues à l’eau forte par Basan, où la planche n’a pas été

nettoyée.

* B. 27. Le Chanteur . Dans le goût de
Rembrandt.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec beaucoup de barbes.

La bord de gauche est irrégulier et même, dans les épreu-

ves les plus modernes, a une courbure. Cette planche aussi,

était du fond de Basan; et ces épreuves remordues à l’eau

forte sont munies de lignes, de points etc.

II. Décrit par Bartsch.

Dans le catalogue Ceroni à Vienne, on a expliqué très

au long que cette pièce est de Rembrandt, cependant c’est une

erreur, on peut, au besoin, dire qu’elle est traitée dans la

manière de Rembrandt.

* B. 28. La Mère.

Il y a des épreuves modernes de cette planche que

nous croyons éditées par Basan, où il se trouve des cro-

quis à droite: Un paysan et une paysanne, en demi -ligure,

au-dessus de la tête de l’enfant et de l’ombre de droite.

L’épreuve que nous avons sous les yeux, est faible. Ces

croquis ne sont pas sans esprit mais plus tard, ils ressem-

blent aux travaux des Chalons. C. Bega n’y a aucune part.

Nous présumons que c’est une supercherie, et que ces ligu-

res ont été imprimées là dedans avec une autre planche.

* B. 29. Les Trois Buveurs.

On connaît deux états de cette planche:

I. Les contours du bonnet élevé du paysan assis sur la

droite, sont distinctement visibles. La planche est or-

dinairement non polie
;

l’impression des bords de la

planche est fortement empreinte. Décrit par Bartsch.

IL Egalement décrit par Bartsch.



C. BEGA. 289

Les épreuves modernes éditées par Basan ont été re-

inordues à l’eau forte. On voit encore quelquefois des fai-

bles traces du bonnet élevé. Le fond est noirci par la

retouche à l’eau forte. L’impression des bords de la planche

est très -faible.

* B. 30. Une mere allaitant son enfant .

On connaît deux états de cette planche:

I. Sur le côté gauche de la marge inférieure, on trouve

le nom de C. Bega, gravé très -légèrement à la pointe, et

à la même place, des traces du grattoir. Il se trouve un

exemplaire de cet état, dans la collection de M. l’Archi-

viste Hoesel à Leipzig.

II. Décrit par Bartsch.

Il y a des épreuves modernes éditées par Basan qui

ont été remordues à Peau forte; l’impression des bords de

la planche est très- faible etc.

B. 31. La Mere au cabaret.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec une place blanche près de l’oeil droit de la mère
;

entre l’ombre sur le corset de cette femme et les con-

tours de la tête inachevée de l’enfant, se trouve un es-

pace blanc; les cheveux de l’enfant ne sont indiqués que

par un seul trait; la planche n’est pas nettoyée dans quel-

ques places.

Cet état se trouve dans la collection ci-dessus men-

tionnée, et dans d’autres collections.

II. Les places blanches ont disparu; l’ombre arrive jus-

qu’aux contours de la tête de l’enfant, et les cheveux

sont indiqués par plusieurs traits. Les parties claires

qui dans le premier état se trouvaient sur la tête de

l’enfant, sont couvertes de traites perpendiculaires et ho-

rizontaux.

Les épreuves postérieures par Basan ont été remor-

dues à l’eau forte
;

on voit aussi les traces de la planche

non nettoyée après cette opération.

13
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* B. 32. La vieille Aubergiste.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

On ne doit pas confondre ces épreuves avec celles

plus postérieures où l’adresse est effacée.

II. En bas, dans le milieu, vers la gauche, on lit: I. Co~

vens et C. Mortier Excudit.

III. Cette adresse effacée et la planche remordue à l’eau

forte, et retouchée au burin.

On peut voir, par exemple, dans la marge de la gauche,

dans le milieu à côté du dos du paysan, les lignes perpen-

diculaires au burin, et de meme sur d’autres places. Ces

épreuves sont très -noires dans les premiers tirages, et elles

sont de couleur de suie dans les parties ombrées. On les con-

fond souvent avec les I. états.

En effet, il peut paraître singulier que les épreuves

modernes dont quelques-unes sont tirées sur papier de la Chine,

portent de nouveau l’adresse de Covens et Mortier, et nous pré-

sumons que ce n’est pas l’adresse authentique et qu’elle a

seulement été replacée sur la planche; malgré qu’on ne puisse

nier que la place où était l’adresse authentique a du avoir

été très -bien recouverte. Le célébré marchand de gravures,

M. Frauenholz, possédait la planche; à présent elle est pos-

sédée par l’ Institut bibliographique de Hildbourghausen.

Nous ne devons pas omettre de mentionner ce que J.

Yver dit dans le catalogue de M. N. Marcus, pag. 453.

Il dit qu’il y a des épreuves trompeuses des trois plus gran-

des pièces (probablement: B. 32, 33 et 35.) sur lesquelles,

par méchanceté, les fichus des femmes sont effacés, et par

conséquent, des cous et des poitrines nues y ont été mis

à leur place.

Nous présumons que c/est une supercherie semblable à

celle que nous avons mentionnée ci-dessus B. No. 28. En
imprimant avec les planches originales, on a collé du papier

sur différentes places, pour les faire disparaître; et avec

une autre planche de même grandeur, on y a imprimé des
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croquis, etc., comme il arrive maintenant de faire ces su-

percheries, surtout avec les planches de Rembrandt.

* B. 33. La jeune Aubergiste.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant beaucoup de travaux ajoutés dans la figure de

la femme, etc.

Exactement décrit dans le catalogue Rigah Cet état

qui est
5

selon toute apparence, une épreuve d’essai, pourrait

bien être unique.

II. Épreuve finie. Des traces d’un dessin différent et pri-

mitif sont encore très -visibles. Plusieurs parties de la

bordure du bas ont été attaquées par l’eau forte.

III. Avec cette adresse: J. Covens et Mortier excudü 9
en

bas à gauche.

IY. Cette adresse supprimée, et avec de hachures, mais on

distingue encore les traces de l’adresse.

V. Ces hachures effacées et cette place est de nouveau

blanche, à gauche en bas est ajouté par une main étran-

gère : Corn . Bega fcc.

La planche qui existe encore paraît avoir été remor-

due à l’eau forte et retouchée ci et là. Cependant les épreu-

ves, surtout celles sur papier de la Chine, sont encore d’un

assez bon effet.

M. Frauenholz possédait autrefois cette planche qui est

maintenant en la possession de l’Institut bibliographique de

Hildbourghausen.

* B. 34. La jeune Cabarettere caressé par un
paysan.

On lit dans l’ombre le nom de C. Bega.

On connaît deux états de cette planche:

I. La planche non ébarbée.

II. Décrit par Bartsch.

* B, 35. Le Cabaret.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant l’adresse.

13 *
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IL Dans la gauche du bas, on lit: J. Covens et C . Mor-
tier Excudit,

III. Cette adresse effacée, et la planche remordue à l’eau forte

etc. Voir ci-dessus No. 32.

Il y en a des épreuves modernes. M. Frauenholz

possédais autrefois cette planche qui se trouve maintenant

à l’Institut bibliographique de Hildbourghausen.

B. 36. Une bande de huit paysans .

Largeur: 11 po. 5 1. Hauteur: 9 po. 91., y compris la

marge de 7 1.

Quant à cette pièce qui a été premièrement décrite au

long par P. Yver, dans le catalogue de M. N. Marcus, Àmst.

1770., et ensuite dans le Dict. des Artistes de C. H. de

Heineken
,

on a été longtemps dans le doute de savoir si

cette pièce était de Bega, et meme on a douté de son exi-

stence, probablement parce qu’on l’avait rangée parmi l’oeuvre

de A. Brouwer dont elle porte le nom, comme nous l’avons

trouvé nous -memes dans une collection publique et incorporée

à l’oeuvre d’Adrien Brouwer. Enfin, cette belle et impor-

tante pièce du maître est aussi authentique qu’extrêmement rare.

Tous les exemplaires que nous avons vus portent dans

la marge du bas, l’inscription suivante : ,4. Brouwer pinx . et

dans le milieu de la droite, on lit l’adresse du marchand

d’estampes anglais: Edewaert du Booys excu. On recon-

naît encore distinctement à cette place, les traces d’une in-

scription antérieure qui a été grattée.

Nous avons fait faire une copie réduite de ce mor-

ceau par un graveur de cette ville, M. F. E. Müller.

j».

W. 37. Buste (Fun imbécile .

Profil tourné à gauche, la bouche et la chemise

ouvertes. Gravé avec esprit; en haut, on voit une

ligne irrégulière qui coupe les cheveux de l’homme,

et en bas, à gauche, une double ligne.

Hauteur: 2 po. 5 1. Largeur: 1 po. 9 I.
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Cette pièce pourrait bien être unique. Elle se trouve

dans l’Institut de Staedel à Francfort. M. Brulliot la dé-

crit dans sa Table générale, sous le No. 739.

W, 38.

Jeune garçon de paysan assis; tourné à gauche

et tenant une cruche de la main droite; la tête tour-

née à droite vers le fond.

Largeur: 2 po. Hauteur: 2 po.

On connaît deux états de cette planche:

ï. Le fond du haut est blanc et sans indication du mur

par des points.

II. Planche finie.

Cette pièce se trouve également dans ses deux états,

dans l’Institut de Staedel à Francfort; et ces exemplaires

pourraient bien être les seuls qui existent.

Nous sommes redevable de la description de ces pièces

à M. I. D. Passavant, Inspecteur de l’Institut de Staedel.

N. Berchem on Bergiiem.

Æ
B. 1. La Vache qui s'abreuve.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avec le nom du maître gravé à l’eau forte en grands ca-

ractères, et le millésime 1680.

Dans le célèbre musée de Lord Filz- William à Cam-
bridge, il se trouve un contre - épreuve qui doit provenir de

la collection du Maarseveen. Dans la collection du baron

Aerstolk de Soelen, à la Haye, il se trouve une épreuve

encore plus antérieure, avant des travaux ajoutés.

Cette epreuve paraît être unique. La différence se

trouve dans l’eau moins travaillée entre le chien et la chè-

vre et devant la jambe gauche de la femme. Le genou

droit de cette femme est également moins travaillé.
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IL Avec la lettre gravée en petits caractères, et l’adresse

de N. Visscher.

III. Dans la droite du bas, on lit l’adresse suivante: Leon.

Schenck excud

.

IV. Cette adresse supprimée. Très -commun.

B. 2. La Vache qui pisse.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

IL Avec le nom du maître.

III. Avec l’adresse suivante: F. de Wit excudit.

IV. Avec l’adresse suivante: G. Valk excudit à la place

de la précédente. A droite, dans la marge du bas, on

voit un No. I., et en haut, à droite, en dehors de la bor-

dure, on voit la lettre c. Ces épreuves sont ordinaire-

ment déjà faibles.

V. Toute adresse supprimée.

Il y a des épreuves qui paraissent bonnes, même pleine

de vigueur; et il faut se garder de les prendre pour des

épreuves avant l’adresse, pour lesquelles on les donne sou-

vent. Les tailles sont déjà larges et usées; les parties om-

brées sont trop noires, indistinctes, etc.

Il existe une bonne copie de cette planche par le gra-

veur et marchand d’estampes, M. F. C. G. Geyser à Leipzig.

B. 3. Les trois Vaches reposant.

On connaît cinq états de cette planche:

I. Avant le nom du maître. Le tronc de l’arbre sur le

premier plan n’est pas encore ombré; l’entourage de ce

tronc d’arbre comme le premier plan en général, est très-

clair et presque blanc. On n’en connaît qu’un ou deux

exemplaires.

II. Egalement avant le nom, mais avec des travaux ajou-

tés, particulièrement sur le premier plan; les montagnes

de la gauche, ne sont presque pas ombrées; et les nua-

ges au-dessus des arbres ne sont qu’indiqués. Ces par-

ties ont été couvertes plus tard, de travaux à la pointe sèche.
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II se trouvait des contre- épreuves dans les collections

de Maarseveen et Rigal.

III. Avant le nom, mais avec les travaux à la pointe sèche

sur les montagnes, sur les nuages, etc. On a aussi

éclairci une place devant la vache couchée et qui est vue

de face.

Il y a une bonne copie de la Iïl
eme

état, dans les Fac-

similés of Painters Etchings de Walker.

IY. Avec le nom du maître dans la gauche du haut. La
bordure est renforcée au burin.

Y. Avec l’addition d’un nuage et autre ouvrages à la pointe

sèche. Voir Bartsch, Peintre -Grav. Tom. y. pag. 256.

et 257., ainsi que le Guide des amateurs de gravures

(Anleitung zur Kupferstichkunde) du même auteur, Tom.
II. pag. 87.

Dans le catalogue Rigal, Renault Delalande dit qu’il

y a encore un ypme
et yilèine états portant l’adresse de

F. de Wit dans la droite du haut, et cette adresse ef-

facée. Si ces deux derniers états existent, il ne sont pas

moins rares que le cinquième ci-dessus,

B. 4. Le Joueur de cornemuse
?
ou pièce

connue sous le nom du Diamant.

On connaît trois états de cette planche :

I. Epreuve à l’eau forte pure; avant les travaux à la

pointe sèche.

Se trouve dans la célèbre collection du baron de Ver-

stolk de Soelen à la Haye, provenant de la collection de

M. de yos.

II. Epreuve finie; avant le nom du maître.

M. Robert Dumesnil, dans son catalogue, en décrit une

espèce d’épreuve d’essai d’un effet terne et d’un ton brun,

lequel cependant, vaut mieux qu’une épreuve mal venue.

III. Avec le nom du maître.

Nous en avons vu quelques exemplaires qui passaient

pour des épreuves avant la lettre, mais qui étaient d’un

effet terne, et d’un ton brunâtre, et sur lesquelles la lettre,
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c’est- a -dire le nom du maître était supprimée et non effacée

de la planche, mais à ce que nous présumons, pendant le

tirage; on avoit collé du papier sur le nom du maître et

sur la place restée blanche par cette manipulation, on i’avoit

ensuite, par le moyen d’un pinceau, rendue pareille au reste

du ton du morceau.

B. 5. Îj Homme monté sur Vàne
,
ou le retour

du champ .

On connaît trois états de cette planche :

I. Presque eau forte pure. Gravé légèrement; et avant

beaucoup de travaux ajoutés. On n’en connaît que deux

ou trois exemplaires.

II. Avec les travaux ajoutés par le maître lui- meme. La
femme de la droite, ainsi que le mouton et la chèvre

à côté d’elle, sont ombrés. Les montagnes de la gauche

du fond, les nuages; presque portout des travaux ajoutés.

Il se trouve une bonne copie de ce second état dans

le: Fac-similé of Painters Etchings de Walker.

III. Tout-à*fait chargé de travaux à la manière des gra-

veurs sur cuivre; tout le ciel est couvert de traits etc.

ces trauvaux sont exécutés de telle sorte qu’on est dis-

posé à les prendre pour l’ouvrage d’une main étrangère;

parceque ce qu’il y avait de beau et de spirituel dans les

premiers états, a presque complètement disparu. Il faut

que M. Bartsch n’ait vu que les épreuves de cet état

pour pouvoir dire que cette pièce spirituelle est la moins

bonne de ce maître.

B. 6. Le Berger jouant du flageolet.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Presque à l’eau forte pure, ou épreuve d’essai non finie.

Avant beaucoup de travaux ajoutés. Presque unique.

IL Epreuve finie.

III. Avec le No, 51, tout -à- fait au bas de la droite dans

l’angle de la marge blanche du bas qui a 7 1 . de

hauteur.
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ïl est connu que cette pièce a été insérée dans une

des éditions de l’oeuvre de C. Du Jardin.

IY. Ce numéro affacé. Ces épreuves sont ordinairement

mauvaises.

B; 7. Le Berger parlant a une femme.

Cette pièce rare a été toujours prise, même dans la

patrie du maître, pour un original et pendant du morceau

précédent; toutefois il a beaucoup, et tellement de la ma-

nière de J. de Yisscher que l’on aura toujours des doutes

sur l’authenticité de ce morceau.

B. 8 à 12. LES CINQ, PRINCIPAUX SUJETS D’ANU
MAUX EN HAUTEUR.
SUITE DE CINQ ESTAMPES

On connaît cinq états de ces planches:

I. Avant le nom du maître. On ne connaît qu’un exem-

plaire de cet état.

Le baron Claussin à Paris a des ébauches à l’eau

forte des No. 9, 10 et 11 qui sont également uniques.

M. F. E. Joubert les décrit dans le Manuel de l’amateur

d’estampes.

II. Avec le nom du maître, gravé à l’eau forte et le mil-

lésime; également avant les numéros. Appartient aussi

à cet état, l’épreuve auterieure B. No. 12, avec le millésime

1655, et avant les montagnes etc. dans la droite du fond. De
cette dernière pièce de cet état il existe une bonne copie

par le baron Claussin.
f

IIÏ. Avec les numéros et l’adresse de F. de Wit sur la

première pièce; et sur la dernière pièce, ou le millésime

1655 est effacée, celle de P. Goos.

IV. Avec l’adresse de Justus Dankerts sur la première pièce

à la place de [celle de F. de Wit; celle de P. Goos

sur la dernière pièce, est effacée.

V. Avec l’adresse de G. van Keulen sur la première pièce

à la place de celle de Justus Danckerts.

Les épreuves postérieures sont faibles et sans im-

portance.

13 **
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B. 12. a . Le Ruisseau traversé h gué
,
ou la

bergère montée sur Fane .

Ceci est une autre pièce portant le nom de Berghem,

mais sans le caractère f (fecit). Les opinions sont très-

différentes sur l’authenticité de cette pièce qui est chargée

d’habiles travaux au burin.

D’après notre opinion
,

cette pièce pourrait bien être

d’un des habiles dessinateurs et graveurs contemporains de

Berghem (sans que ce soit positivement J. de Yisscher), les-

quels, par des estampes pittoresques multiplièrent les dessins

de Berghem.

On n’a jamais parlé d’une seconde pièce originale en

Hollande.

M* Bartsch décrit les trois pièces suivantes de N.

Berghem d’après le catalogue de H. Winter. Amsterdam 1767.

pag. 13.

Nous le décrivons après les avoir vues de nos pro-

pres yeux.

B. 20.

Tête de bouc tournée à gauche, un peu en avant;

moins finie que les autres têtes de bouc connues.

Hauteur: 3 po. 8 h Largeur: 3 po.

Il ne doit pas en exister plus de deux épreuves.

Mr. J. Sheepshanks en a fait faire une copie par Benj.

Gibbon, célèbre graveur, laquelle est digne d’une grande ad-

miration. Cette copie était destinée à faire partie de son

catalogue qui n’a malheureusement jamais paru.

B. 21.

Deux petites têtes de bouc tournées à droite, et

fortement ombrées. Celle de gauche, est plus tournée

vers le fond, et celle de droite l’est plus sur le

devant.

Largeur: 2 po. 8 1. Hauteur: 1 po. 6 1.
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On en connaît à peu près six exemplaires. De cette

pièce egalement, M. Benj. Gibbon a fait, pour Mr. Sheep-

shanks, une copie admirable.

B. 22.

Tête de bélier vue de profil, tournée à gauche,

la gueule ouverte, comme bêlant. Les angles de la

planche sont arrondis, et dans le bas de la droite^

il y a dans la planche, une place défectueuse et non

ébarbée.

Largeur: 3 po. 8 1. Hauteur: 3 po. 1 1»

De cette pièce, on ne connaît qu’un exemplaire que Mr.

Sheepshanks possédait et qui doit être à présent dans le Mu»
sée Britanique. Nous l’avons possédé autrefois, et nous présu-

mons qu’il provenait des collections Walraven et J. v. d.

Marck le cadet.

Il en existe quelques copies modernes et d’autres plus

anciennes; celle que M. Benj. Gibbon a faite pour Mr.

Sheepshanks est belle. Le graveur C. F. Richter de cette

ville en a fait une copie qui rend bien le caractère
,

mais

dont les tailles sont plus fortes et la pointe moins bien

exercée. La planche de cette copie a été remise à l’Insti-

tut bibliographique à Hildbourghausen
;
aucune de ces deux

copies ne vaut l’original. Il y a trois copies plus anciennes,

lesquelles toutefois n’ont pas été exécutées du temps du

maître; ces copies se trouvent dans le musée Royal à Am-
sterdam, et presque nulle autre part; l’une a été faite par

A. Delfos duquel il se trouve aussi dans le même musée,

un dessin original; une autre, a été faite par P. de Mare.

Ces trois copies sont encore moins ressemblantes que celles

décrites ci-dessus.

B. 23 à 28. Les Vaches a la laitiere.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît trois états de ces planches:



300 N. BERCHEM ou BERGHEM.

J. Avant les numéros, et avant la lettre sur la première

pièce.

II. Avec les numéros, mais avant des travaux ajoutés,

particulièrement dans le ciel. Voir M. M. Bartsch et

Rigal.

III. Epreuve finie. Les copies faites en Italie, probablement

par un peintre Hollandais, mais qui ne sont pas très-

ressemblantes, portent dans le II
d

état, l’adresse de van

Merle. Yoir M. Bartsch, pag. 271 et 272.

B. 29 à 34. CAHIER DE SIX PIÈCES AVEC LA
BERGÈRE CHANTANT.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît six états de ces planches:

I. Epreuve à l’eau forte pure
;

avant la lettre et avant

les numéros; presque unique.

On connaît aussi un état antérieur de cette suite et

de la suivante lesquels sont presque uniques, et chacune

de ces deux suites sont tirées sur une grande feuille,

avant que la planche ait été coupée. Dans les collections

de M. Udny, de M. Claussin, de M. J. Sheepshanks et

dans le musée de lord Fitz-William à Cambridge se trou-

vaient des exemplaires qui doivent probablement avoir

passé d’une de ces collections à l’autre.

II. Avant les numéros de la droite du bas, et avant la lettre

sur la première pièce.

III. Avec l’adresse de Clément de Jonghe.

1Y. Avec l’adresse de F. de Wit.

V. Toute adresse effacée; et dans la droite du haut, le

caractère c sur chaque planche. Ceci est l’édition de

Huquier qui avait acquis les planches.

VI. Les numéros et les caractères c effacés. Ceci est l’édi-

tion de Basan qui avait ensuite acquis les planches; de-

puis elles sont encore plus usées, ternes et de peu d’appa-

rence; remordues à l’eau forte, communes et sans valeur.

Dans ce misérable état les planches de cette suite et des

suivantes, ont été employées à un nouveau tirage
,
par la
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veuve Jean à Paris, et elle a fait tirer ordinairement les

28 pièces sur 10 feuilles Folio.

Il y d’assez bonnes copies anciennes sans numéros ni

lettre sur la première pièce.

B. 35 à 40. CAHIER DE SIX PIÈCES AVEC LE
BERGER ET SONT CHIEN,

SUITE DE SIX ESTAMPES.

On connaît six états de ces planches:

I Comme ci-dessus Nos. 29 à 34.

Voir le meme état quant aux six pièces sur une seule

et grande planche.

II. Comme dans le No. ci-dessus.

III. Egalement.

IV. Egalement.

V Egalement. Avec la différénce que les épreuves portent

Je caractère d,
dans la droite du haut. Ceci est l’édition

de Huquier.

VI. Les numéros et les caractères d sont effacés. Ceci est

l’édition de Basan. Il en est arrivé de ces planches

comme ci-dessus:

De cette suite également, on a d’assez bonnes copies;

comme ci-dessus.

B. 41 à 48. CAHIER DE HÜIT PIÈCES AVEC LA
BERGÈRE ET LE MOUTON.

SUITE DE HUIT ESTAMPES.
On connaît sept états de ces planches:

I. Epreuve à l’eau forte pure; avant la lettre et avant les

numéros. Presque unique.

IL Avant les numéros et avant la lettre sur la première

pièce. Egalement fort rare.

III. Avant les numéros de la gauche du bas, et avec l’adresse

de Th. Matham sur la première pièce,

IV. Avec l’adresse de Clément de Jonghe.

V. Avec l’adresse de F. de Wit.
VI. Toute adresse effacée, et dans la droite du haut, le
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caractère a sur toutes les pièces
;
avec doubles numéros, à

droite et à gauche dans le bas. Ceci est l’édition de

Huquier.

VIL Les numéros et le caractère a effacés. Ceci est l’édi-

tion de Basan. Les épreuves postérieures sont comme
ci-dessus Nos. 29 à 34 et 35 à 40.

B. 49 à 56. CAHIER DE HUIT PIÈCES LE BER-

GER INDIQUANT QUELQUE CHOSE DU DOIGT.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Ou connaît sept états de ces planches:

I. Comme ci-dessus, Nos. 41 à 48,

H. Comme ci-dessus.

III. De meme.

IV. De meme.

V. De même.

IV. De même. Seulement avec la différence que les pièces

ont le caractère b dans la droite du haut. En bas, avec

doubles numéros. Ceci est l’édition de Huquier.

VIL Les numéros et le caractère b supprimés. C’est l’édi-

tion de Basan. Les épreuves postérieures comme ci-

dessus.

W. 57. Paysage.

À gauche, un tronc d’arbre devant lequel s’étend

vers la droite, un groupe composé de deux brebis

et trois boucs couchés, d’une brebis debout derrière,

et d’un bouc se dirigeant vers la droite. Dans le

lointain, au fond à droite, on voit un berger appuyé

sur son bâton. Sur le devant, à droite, il y a quel-

ques buissons.

Hauteur: 6 po. 8 1. Largeur: 6 po. 3 1.

Cette pièce exécutée avec esprit, du temps de la suite

à la laitière, est presque unique. Le comte Fries en possé-

dait un exemplaire; M. deVos en possédait un second qui a
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passé avec son oeuvre incomparable deBerchem, dans la célèbre

collection de M. le Baron Verslolk de Soelen, à la Haye.

W. 58. Trois tètes de chèvres et de boucs.

Sur une planche étroite, on voit, à droite, la

tête d’un bouc tournée vers la gauche. A gauche,

la tête d’une chèvre tournée vers la droite, et au

milieu, une tête de chèvre vue de face. Légèrement

gravé. -

Largeur : 4 po. 3 1. Hauteur: 1 po. 3 1.

Se trouve également dans la collection de M, le baron

Yerstolk de Soelen, provenant du cabinet de M. de Vos.

Ce morceau paraît être unique. Nous sommes redevable de

!

cette exacte description à M. le baron Verstolk de Soelen.

J. Ossenbeech.

B. 1. Portrait cFun inconnu.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant le nom. Dans les bonnes épreuves, on voit dans

le haut distinctement le croquis d’une tête.

IL Avec Je nom du maître. Nous ferons remarquer que

ce nom a été ajouté au burin sur cette pièce comme sur

les suivantes, probablement par une main étrangère.

III. Le nom effacé. Ces épreuves sont ordinairement mau-

vaises.

B. 2. Paysage rocheux.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch,

II. Avec le nom du maître.
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B. 3. Le Paysage aux Amers.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître.

B. 4. Les deux Anes .

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître.

B. 5. Le Marchand de genièvre.

On connaît deux états de eette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître dans la gauche du bas. La
planche existe eneore.

B. 6. Les Chèvres et les Moutons•

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec le nom du maître.

II. Décrit par Bartsch.

B. 7. Le Chameau.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître.

B. 8. Les Chiens.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître.

B. 9. Les Médians près de la fontaine.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître, en bas sur la terre.
«s
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B. 12. Le Chat.

On connaît deux états de cette planche :

I. Décrit par Bartsch.

II Arec le nom du maître.

B. 13. Les deux Anes.

On connaît trois états de cette planche:

I. Avant le nom du maître.

II. Décrit par Bartsch.

III. Le nom du maître répété.

B. 14. L'Epouilleuse.

On connaît deux états de cette planche:

j

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître, en bas à gauche.

B. 15, Le Bétail qui s'abreuve .

On connaît trois états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître, en bas à gauche, et avec un

No. 1 également dans le bas, mais à droite.

III. Le nom effacé. Ces épreuves sont ordinairement mau-

i

vaises.

B. 16. Le Chasseur.

On connaît deux états de cette planche:

I. Aïrant le nom du maître.

II. Décrit par Bartsch.

B. 17. Les deux Aniers.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

IL Avec le nom du maître.

B. 18. Le Bouc et la Chèvre.

On connaît deux états de cette planche:
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I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître.

»

B. 19. Les Vaches.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître.

B. 20. &Attelage de boeufs.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II- Avec le nom du maître.

B. 21. La Devineresse
,

ou Diseuse de bonne

aventure.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit par Bartsch.

II. Avec le nom du maître.

B. 24. Le Campo Vaccino avec le marché au

bétail.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant le nom du maître.

II. Décrit par Bartsch.

B. 25. La Grotte de la Nymphe Egerie ou 'la

Cafarelle.

La planche coupée existe encore. Par conséquent, les

épreuves se présentent très - souvent.

B. 26. La Fontaine du Triton.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant toute lettre.

IL Décrit par Bartsch.
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B. 27. La Maison de plaisance de M. de Wen-
xelsherg.

On connaît deux états de celte pièce:

I. Avant les lignes dans Pair, et avant les nuages.

II. Avec des retouches au burin sur la gauche du premier

plan, aux ligures, elc.

B. 32 à 44. LE CARROUSEL, OU REPRÉSENTATION
D’UN BALLET A CHEVAL A L’OCCASION DU
MARIAGE DE L’EMPEREUR LÉOPOLD ET DE L’IN-

FANTE MARGUERITE D’ESPAGNE.

SUITE DE QUATORZE ESTAMPES,

La quatorzième pièce non décrite par Bartsch,

représente une grande cavalcade de l’empereur dans le

Burg de Vienne, avec des quadrilles à chevel, des

arcs de triomphe, d’apres Parchitecte Charles de Pas-

setti, et d’apres le dessin de N. van Hoy. Le nom
de Ossenbeeck se trouve aussi dans la marge du bas

laquelle contient l’inscription suivante : Comparsa di

sua Mstà CesadalVTempio delVEternita etc . etc.

Largeur: 25 po. 6 1. Hauteur: 15 po. 6 1. non compris

une marge de 11 1.

Ces pièces font partie du très -rare livre suivant re-

préssntant les festins de noces de l’empereur d’Autriche pour

lequel le peintre de la cour N. van Hoy, F. v. d. Steen,

Bouttats, M. Kussel et autres artistes, ont fait des mor-

ceaux: La Contesa dell’ Aria et dell’ aqua festa a cavallo

rappresentata nell’ augustissime nozze delle — M. M. dell’

Imperatore Léopold e delP Infantà Margherita délia Spagne.

Inventata e descritta da Francesco Sbarre Consigliero di

Sua Maestà Cesarea. In Vienne d’Austria, app. Matteo

Cosmerovio, Stampatore delle Corle, l’anno 1667. Fol.
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B. 45 à 47. DÉCORATIONS DE THEATRE, D’A-

PRÈS L. BURNACCINI.
SUITE DE TROIS ESTAMPES

Au lieu de la troisième pièce de cette suite

décrite par Bartsch, qui a été gravée d’une manière

très pittoresque par H. de Jode et portant son nom

dans le haut de la droite, nous allons décrire la pièce

authentique du No. 47. Pièce de nuit. Le ciel est chargé

de nuages à travers lesquels percent les étoiles; les

nuages descendent jusque sur la terre ou l’on voit

des arbres à gauche et à droite. Dans le milieu,

planent deux Génies ailés se donnant la main gauche,

et à gauche, on en voit un, venant du côté du bois.

En haut, dans le ciel, on lit: L. Burnaccini in.

J. O.f.
Hauteur: 9 po. 8 1. Largeur: 7 po. 2 1.

Ces trois pièces appartiennent au très -rare livre de la

description des fêtes nuptiales ci-dessous cité, pour lequel

N. v. Hoy et H. de Jode ont fait des pièces pittoresques,

ornées de bordures par le graveur de la cour Impériale, F.

van den Steen. Voici le titre de l’ouvrage: Il Pelope ge-

loso. Dedicato alla S. M. M. di Leopoldo I etc. etc. In-

vent. Dramm. del Dotto G. F. Marcello Cottad. Veneto;

PAnno 1660. 4t0
.

B. Pag. 307 à 308, Nos. 1 £11, 0^ Nos. 48 £ 58.

Ces pièces ont été exécutées d’après difiérens maîtres

pour les différentes éditions de l’ouvrage: la galerie de

l’archiduc Léopold ou la galerie de Bruxelles. Les pièces

de la première édition, Bruxelles et Anvers 1660, n’ont

point de numéros.

M. C. H. de Heinecke décrit les quatre différentes

éditions dans son excellent ouvrage: Idée générale d’une

collection complète d’estampes. Leipsic 1771. 8°.
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Dans la collection d’estampes du comte Sternberg, se

trouvait une épreuve à l’eau forte pure avant toute lettre

et retouche au burin du No. 55, (8). L’Automne. Cette

épreuve est retouchée au pinceau par le maître lui -même.

I

M. Frenzel à Dresde Ta décrite exactement dans le cata-

logue Sternberg III
eme

Partie sous le No. 4914.

Jm®

59, Les enfans de Béthel dévorés par les ours.

Dans la droite du fond, le prophète Elisée. En
haut, le nom du maître. De forme ovale.

Largeur: 2 po. 1 1. Hauteur: 1 po. 6 1.

Décrit dans le catalogue Rigal et autres ouvrages.

Dans notre catalogue, IVème Partie, sous le No. 5462,

I

l

nous avons décrit un exemplaire retouché au pinceau par

le maître lui -même et dont les angles sont ornés de des-

I

sins également par le maître lui-même.

W. 60.

Cinq matelots autour d’un pot à cuire au bord

' d’une rivière. Avec le nom du maître.

Largeur: 4 po. 5 1. Hauteur: 2 po. 8 1.

Décrit dans le catalogue Rigal et autres ouvrages.

W. 61. Contrée près d une rivière.

Paysage orné d’un groupe tiré de la pièce de

J. Both B. No. 6. On voit un muletier, des paysans

et un mulet. Toutefois ce groupe est pris en contre-

partie et réduit.

Largeur: 5 po. 0 1. Hauteur: 4 po. 1 î.

Il est plus vraisemblable que cette pièce est de J. Os-

senbeeck, qu’une répétition de J. Both. Nous renvoyons nos

lecteurs ci-dessus à la conclusion de l’article J. Both, où

nous avons exactement décrit cette pièce.
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Nous mentionnerons encore les pièces suivantes qui

sont attribuées quelquefois à Ossenbeeck, mais il nous pa

raît que c’est sans preuves suffisantes.

a. Cruautés des Espagnols envers les Hollandais.

A droite, on voit des cavaliers; un Espagnol est monte

sur un gentilhomme Hollandais. Gr. Fol. oblong.

b. Danse de paysans italiens près d’un grand arc de

pierre ou porte. Le joueur de musette est à gauche sui

un arbre. Fol. oblong. Cette pièce connue des amateurs

a été attribuée aux maîtres les plus différens, tantôt à ur

des de Wael, tantôt à Ossenbeeck, et tantôt à Ferg. D’a

près notre opinion, elle doit être de C. de Wael.

c. Grands boeufs, partie debout, partie couchés; fi

berger parle à un petit garçon, qui est auprès d’une hutte,

Ce morceau est exécuté d’après P. de Laer, et marqué

Bamboci inv. Giov. Giac. Rossi Stamp. Fol. oblong.

Cette pièce qui pourrait bien être de Giov. Batt. Vanni

est plus rare à présent, qu’auparavant; elle n’est pas sans

expression, seulement elle est grossièrement travaillée.

A. Hondius.

B. 1 à 7 bis. DIVERS ANIMAUX.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Cette suite est composée de huit pièces. La

huitième, non décrite par Bartsch, représente un loap

poursuivi par deux chiens; le loup est au milieu de

la composition ayant le pied droit de derrière sur un

agneau mort et les pattes de devant sont sur un chien

dont le cou est garni d’un collier à piquants
;
ce loup

se tourne vers la droite la gueule ouverte ou un chien

courant ayant également un colier à peiquants, sem-

ble le menacer. Dans le lointain auprès de la mon-
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tagne, on voit deux bergers, et à gauche, le trou-

peau fuyant.

Ce morceau est décrit par M. Brulliot, Tabl. génér.

pag. 243. par GiJpin dans son Essay, par Huber et Rost

et autres.

On connaît deux états de cette suite,*

I. Avec le millésime 1672 sous le nom du maître, sur

la première pièce et avant l’adresse citée par M. BartscL

IL Décrit par Bartsch.

JB.

W. 10.

Un sanglier tourné à droite prés d’un arbre se

[défend contre trois chiens; un quatrième, qu’on ne

mit qu’en partie, vient de la droite, au secours. Sur

le dos d’un chien terrassé, on lit le monogramme

[. F.

Largeur: 6 po. 10 I. Hauteur: 5 po. 1 1.

Décrit par M. Robert Dumesnil, dans le catalogue de

;a collection.

W. 11.

Un ours tourné à gauche devant un rocher, se

[éfend contre quatre chiens. Ce morceau est travaillé

|out- à -fait comme le précédent.

Largeur: 6 po. 10 I. Hauteur: 5 po. 1 1.

Décrit également dans l’ouvrage ci-dessus mentionné.

Nous mentionnerons encore que dans le catalogue de

collection du duc de Buckingham, il y a un morceau at-

îbué à Hondius; Un paysage avec deux chiens poursui-

tnt trois lièvres.

Largeur: 14 po. 6 1. Hauteur: 8 po. 8 1.

Ce morceau doit être le même qui est attribué à J.

|yt, dans le catalogue Paignon-Dijonval, et qui porte même
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le nom de cet artiste. Nous renvoyons nos lecteurs à l’oei

vre de J. Fyt où il est décrit exactement sous le No. 1{

Nous ne pouvons nous empêcher de mentionner encoi

un morceau que nous ne connaissons il est vrai, que d'après ur

excellente copie de la Collection of Fac-Similés of rare E
chings de Walker. London. Foh, où on l’attribue à F. Su
ders; toutefois ce morceau nous paraît plutôt être de H. Hoi

dius que de J. Fyt, de J. de Ducq, de F. Snyders ou de toi

autre maître, tant il a de conformité dans l’expression

l’exécution, avec les autres pièces de A. Hondius. Ce rao

ceau représente un renard poursuivi par des chiens, lequ

se défend à droite contre un gros chien. Dans le fond

gauche, des hauteurs garnies d’arbres, et un chasseur acco'

rant. Non ébarbé, dans quelques places.

Largeur: 5 po. 2 1. Hauteur: 4 po. 1 1.

J. F. Millet dit Francisque.

Ce maître n’a gravé que trois pièces. M. Bartst

en décrit une pag. 348, et M. A. P. F. Robert- Dume
nil, dans son Peintre-Graveur Français. Tom. I

er pag. 24.

les décrit toutes les trois. Nous y renvoyons nos lecteur

Les 28 pièces décrites par M. Bartsch ne sont que d’

près les dessins de Millet et gravées par un de ses écolie:

nommé Théodore .

Houbraken, Descamps et Mariette attribuent il est vn

ces pièces à G. Hoet; toutefois, on est plus fondé à croi

que d’Argenville et Fussli ont plus raison de les attribu

à Théodore, parceque les eaux fortes que l’on connait (

G. Hoet, sont absolument différentes.

M. Robert Dumesnil décrit aussi en détail l’oeuvre <

Théodore
,

dans son Peintre-Graveur Français. Tom. I

pag. 247 à 268. où nous renvoyons les amateurs.

Il y une pièce représentant un paysage qui ressemb

beaucoup au No. B. 11 et au No. 18. de M. Robert- Di
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mesnil. On voit une rivière dans le fond, et deux ligures

sur le premier plan; ce paysage est marqué: Francisque

pinxit excudit cum pri. regis. Le travail à la pointe est

différent des autres
,

et est chargé de travaux au burin.

Seulement ce morceau nous paraît être le travail d’un autre

écolier de Millet*

A. Meyeringh.

Æ
B. 1. Titre.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avec le millésime 1695 sous le mot Amsterdam. Très-

rare.

II. Décrit par Bartsch.

B. 21. Les Bergers .

On connaît deux états de cette planche :

I. Avant la lettre.

II. Décrit par Bartsch.

M*
W. 27.

Deux paysages ornés de fabriques et défigurés;

sur une même planche, pour expliquer la lumière et

l’ombre. Dans le milieu du paysage supérieur, on

voit une fabrique avec un long mur; à gauche, un

berger. Dans le paysage inférieur, à droite, on voit

des fabriques; à gauche, près d’un monument, on voit

un homme; dans la marge de la gauche du bas, on

lit: A . Mct/ering fec . En haut, à droite, on voit

le page: 334.

Hauteur: 6 po. 3 I. Largeur; 5 po. 2 1., y compris la

marge de 1 à 2 L

14
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Ce morceau qui a été aussi décrit dans le catalogue

de M. Robert -Dumesnil, se trouve dans les éditions origi-

nales du Livre des Peintres de G. Lairesse (Het groot Schil-

derboeck 4°). Dans les éditions antérieures Amsterdam 1707
et 1712, ce morceau se trouve ordinairement avant la re-

touche au burin; cependant nous avons rencontré des exemplai-

res de la seconde édition de 1712, où cette pièce était retouchée.

J. G 1 a u b e r.

AI.
B. 1 à 6. LA GRANDE CHARTREUSE.

SUITE DE SIX ESTAMPES.

I. Avant toute lettre et Nos. Presque unique.

IL Décrit par Bartsch.

B. 7 à 18. D1FFÉRENS PAYSAGES.

SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît quatre états de ces planches:

I. Avant toute lettres et numéros. Presque unique.

II. Avant les numéros.

III. Décrit par Bartsch.

IV. Les numéros effacés. Ces épreuves sont ordinairement

faibles.

B. 21. Paysage avec un Berger .

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant la lettre. Presque unique.

II. Décrit par Bartsch.

Outre les paysages très estimés de ce maître, il a en-

core exécuté 28 morceaux historiques qui sont, pour la plu-

part, d’après G. Lairesse, comme le dit M. Bartsch dans

son Peintre-Graveur, Tom. Y. pag. 382. La plupart de

ces morceaux historiques sont décrits dans le catalogue Ri-

gal sous les Nos. 27 à 44. Quelques-unes de ces pièces,
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de peu d’importance, ont dans les IIds états, l’adresse de

L. Schenk.

JB.

W. 29. Paysage avec des figures à Vantique.

Un homme, assis près d’un monument, parle à

une femme qui est debout devant lui. Dans la gauche

du bas, on lit: Glauber. J. F. Pièce supérieure-

ment gravée en manière noire.

Largeur: 9 po. 8 1. Hauteur: 8 po.

Décrit dans l’Histoire de la gravure en manière noire,

par L. de Laborde. Paris. 1839. ainsi que dans le cata-

logue de M. Winckler et autres ouvrages.

On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit ci-dessus.

II. Avec l’adresse suivante : Leon. Schenk exç.

Il y a encore plusieurs paysages portant le nom de

J. Glauber et inv.
,

lesquelles sont attribuées quelquefois

à ce maître; mais qui cependant, n’ont été gravées que d’a-

près ses dessins, par des contemporains habiles comme la

suite de A. v. Laan, connue et mentionnée par M. Bartsch.

J. G. Glauber.

J.
B. 2. Paysage avec un arbre fracassé par

Fouragan; dapres C. Poussin.

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure, et avant la lettre. Pres-

que unique.

14 *
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M.
W. 3. Tombeau antique.

Paysage avec des vestiges de ruines, où l’on

voit à droite, un tombeau surmonté d’une urne; à

gauche, un tronc épais d’un arbre abattu, et deux

figures assises. Dans le milieu dn fond, on voit des

fabriques, dans la marge du bas, on lit: «/. G. G.

/. Romae .

Hauteur: 7 po. 9 1., y compris 1 1. de marge. Largeur:

5 po. 8 1.

Décrit par M. Robert Dumesnil, dans le catalogue de

sa collection et par M. Brulliot, dans son Dict. des Mono-
grammes Tom. IL pag. 191, No. 1482.

J. vau lachtenburgh.

JL
PIÈCES GRAVÉES EN MANIÈRE NOIRE.

B. 2. a. Le Souper des soldats.

Nous croyons certainement de pouvoir admettre qu’il

existe une seconde planche qui doit avoir été exécutée an-

térieurement, et dont les épreuves, extrêmement rares, sont

faibles. Du reste, nous n’avons pas eu l’occasion de com-

parer ces pièces, autrement nous aurions peut-être décou-

vert que l’une de ces pièces appartient aux belles copies que

J. Gole a exécutées d’après les pièces de Huchtenburgh.

Nous avons donné occasion à M. L. de Laborde de les

mentionner dans son Histoire de la gravure en manière noire.

B. 3. Les Janissaires .

Comme épreuves du Il
d

état, on cite ce pièce re-

touchée par J. Gole dont quelques-unes portent le nom de

ce maître et celui de Huchtenburgh; mais nous savons qu’il
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en existe une copie par J. Gole et nous croyons même que

Fêtât plus moderne avec Pinscription suivante: An Encoun-

ter of tbe Turks and Russians appartient à celte copie.

B. 4. Le Combat des deux cavaliers •

De celte pièce aussi
,

il existe une copie par J. Gole

avec l’addition : in. après le nom de Huchtenburgh , laquelle

est difficile à reconnaître si Fon ne peut la comparer avec

l’original. Les épreuves du 11. état de cette copie ont

après la syllabe in (invenit) ci-dessus mentionnée, encore

un f (fecit.)

B. 6. La Mort du cavalier Turc.

Il existe aussi de cette pièce une copie, par J. Gole

dont l’un des états porte Finscription suivante: Der Turken

Ondergang.

B. 7. a. La Partie de chasse .

Nous présumons qu’il y a aussi une copie de cette

pièce, par J. Gole.

Ces copies de J. Gole sont généralement moins tein»

tées et plus éclairées que les originaux, mais elles sont tou-

jours difficiles à reconnaître si Fon n’a pas l’occasion de les

comparer avec les pièces originales, parceque Gole était

très -exercé dans la gravure en manière noire.

Pour la conclusion de l’article des pièces en manière

noire de l’oeuvre de notre maître que M. Bartsch décrit,

et dont chacune peut être appelée un chef- d’oeuvre, nous

ajoutons une pièce non décrite par M. Bartsch, mais cepen-

dant très -connue.

W. 7. b. Le Général-Commandant dans la

bataille.

(On croit que c
5

est Charles, prince de Lorraine.)

Avec le nom du maître.

Largeur: 14 po. Hauteur: 11 po. 4 1.
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Décrit dans le catalogue Rigal, et dans notre catalogue
yème par(jej sous ie No. 5982, et dans d’autres ouvrages.

PIÈCES GRAVEES A L’EAU FORTE.

B. 8 à 14. SCÈNES MILITAIRES.

SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On trouve quelquefois cette suite, ainsi que les trois

pièces mentionnées dans le Peintre-Graveur de Bartsch, page

415, dans l’ouvrage suivant édité aux frais du prince Eu-

gène de Savoie: Oorlogskundige Beschrvving van de Veld-

slagen etc. v. d. Prins Eugenius van Savove etc. Par Du-

mont et Rousset. 2 Deelen. Gravenhaage 1728. 29. gr. in fo.
;

toutefois on les trouve plus rarement dans l’édition française

de cet ouvrage, L’Histoire militaire du Prince Eugène de

Savoy e, par Dumont et Rousset 3 parties. La Haye 1728
et 1729 gr. in fol.; la troisième partie porte le titre: Batail-

les gagnées par le Prince Eugène de Savove.

Dans ces deux éditions se trouve une préface remar-

quable. par Huchtenburg. ainsi que les trois pièces men-

tionnées ci-dessus. Voir Bartsch, pag. 415. Ces pièces

sont marquées de Ja manière suivante: Huchtenburg Pinxit

et Excudit, et montrent par ces mots la part que notre

maître a eue à leur éxecution, quoiqu’il ne les aie pas

gravées lui - même.

x *

B. 15 à 22. SCÈNES TIREES DE LA VIE MILI-

TAIRE DE LOUIS XIV. D’APRÈS A. v. der MEULEN.
SUITE DE HUIT ESTAMPES.

Ces pièces se trouvent ordinairement dans l’oeuvre de

A. F. van der Meulen, ainsi que dans le célèbre Cabinet du

Roy. Tom. 18.

B. 23 et 24. SCÈNES MILITAIRES. D’APRÈS A. v.

der MEULEN.
DEUX EXTAMPES.

Se trouvent également dans les ouvrages ci-dessus cités.
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B. 25 à 30. D1FFÉRENS PAYSAGES, D’APRÈS A.

y. der MEULEN.
SUITE DE SIX ESTAMPES.

Egalement dans les ouvrages ci-dessus mentionnés.

Le catalogue Rigal décrit un premier état du No. 25,

avant des retouches et des contre- tailles sur les montagnes

et le feuillage des deux arbres à gauche.

Il y a aussi des copies de cette suite qui portent seu-

lement la marque de A. v, de Meulen jn. C. Allardt ex-

cud. cum privil.

B. 31 à 34. DIFFERENTES BATAILLES
,
D’APRÈS

A. F. v. der MEULEN.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Se trouvent également dans les ouvrages ci-dessus men-

tionnés. De cette suite aussi, en a deux espèces de copies,

l’une porte la marque de A. v. d. Meulen inv. Carolus

Allardt excudit cum priviîegio Regis; l’autre est munie de

numéros, et sur la première pièce, on lit: A. v. Meulen jn.

G. Valk exc.

B. 35 à 44. ETUDES DE CHEVAUX DE BATAILLE
BLESSES, D’APRÈS A. F. v. der MEULEN.

SUITE DE DIX ESTAMPES.

Se trouvent également dans les ouvrages ci-dessus men-

tionnés.

B. 45 à 50. BATAILLES: LE PONT -NEUF, PRO-
SPECTS, ETC. D’APRÈS A. F. v. der MEULEN.

Egalement dans les ouvrages ci-dessus cités.

Dans le I. état du No. 48, représentant la célè-

bre marche de Louis XIV. sur le Pont -Neuf, on voit en

face la tète peu ressemblante de la statue de Henri IV
sur le Pont -Neuf. Sur cette pièce, on voit le portrait du

peintre A. F. v. der Meulen ainsi que des fabriques dans

le fond, gravées par J. Silvestre,
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Dans le IL état, la tête est vue de trois quarts, tour-

née à droite, et le portrait du roi n’est pas à méconnaître.

Aux mots suivantes : pro rege chrislianissimo ont aussi été

ajoutés : et ex. cum privil.

I. van Nikkelen
fils d’Isaac van Nikkelen, peintre d’églises.

M.
W. 3.

Paysage montagneux avec des vaches et des mou-

tons, conduits par deux bergers. Dans le fond, un

homme avec un âne chargé passant un pont et allant

vers la droite. On lit: J. de Nickele pinx et

sc. 4° oblong.

W. 4.

Beau paysage avec un paysan et un âne accom-

pagnés d’un chien, allant à droite, sur un large che-

min conduisant vers la gauche du devant; la droite

du fond est occupée par un bois; dans le lointain,

on voit également un paysan monté sur un âne,

et à côté de lui, un autre paysan à pied; dans le

milieu, un petit pont traversant un chemin creux; à

gauche, le tronc d’un grand arbre.

Largeur: 5 po. 11 1. Hauteur: 5 po. 8 1.

Décrit par M. Robert Dumesnil dans le catalogue de

sa collection.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

Les pièces suivantes sont quelquefois attribuées à ce maî-

tre, mais elles nous paraissent très-douteuses, a) Paysage avec

cascade, et un pont de deux arches, conduisant à une tour

en ruines qui est à droite. A gauche, un homme et un

âne seulement la moitié visibles.

Largeur: 3 po. 6 7* 1. Hauteur: 2 po. 67a b
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Il y en a des épreuves modernes sur un papier mince

lequel ressemble presque à du papier de soie.

b) Paysage. A droite, un vieux mur avec une tour

carrée et une porte d’où sort un homme allant vers la gauche;

à droite, encore une ligure; dans le fond de la gauche, des

arbres entourés de murs et de maisons. De forme ovale*

Dans le goût de Breenberg.

Largeur: 3 po. 4 I. Hauteur: 2 po. 10 1.

Nie. Walraven van Haeften.

J.
B. 8. Les Chanteurs (de Rederykers 9)

On connaît deux états de cette planche:

I. Le fond, seulement gravé à l’eau forte, et avant toute

lettre.

II. Décrit par Bartsch.

JB.

a. PIÈCES EN MANIÈRE NOIRE.

W. 10. Deux fumeurs près dJune fenêtre.

Dans le fond, on voit un buveur le verre à la

main etc. Avec le nom du maître.

Hauteur: 12 po. 6 1. y compris la marge de 7 1. Lar-
geur: 8 po. 9 I.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 19. Ega-

lement chez l’Archiduc Charles.

W. 11. Portrait dJunejeune Dame vue deface

Elle porte les cheveux très -élevés et entrelacés

d’un ruban
;

une boucle pend de chaque côté du

cou; elle porte une robe large formant draperie qui

cache les bras et les mains; la poitrine couverte d’un

habit de dessous.

14 **
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Dans la gauche du fond, on lit: Nie. Largil-

liere pinx.; et à droite, N. van haeften sculp.

De forme ovale.

Hauteur: 7 po. 6 1. Largeur: 5 po. 5 I.

W. 12. Une Femme dormant.

On voit une paysanne assise sur une chaise et

dormant; à côté d’elle, un paysan à genoux qui al-

lume de la poudre pour l’éveiller. Dans le fond, trois

paysans, dont l’un fume.

Hauteur: 9 po. 5 I. Largeur: 7 po. 1 1.

Décrit par M. Bruliiot dans le catalogue Arétin.

W, 13. La Prière avant le repas ou le béné-

dicité.

Un homme et une femme les mains jointes;

celle-ci est assise à gauche de la table, et l’homme

à droite; entre eux deux, on voit encore une troi-

sième personne, qui prie.

Dans la marge du bas, on lit en deux lignes:

Bénissez b mon Dieu etc.; et au-dessous N. Van
Haeften pinx et fecit.

Hauteur: 8 po. 3 1. y compris la marge de 6 1. Lar-
geur: 6 po. 3 1.

Décrit par Robert Dumesnil dans le catalogue de sa

collection.

W. 14. Une vieille Femme avec un haut bonnet.

Demi-figure tournée à droite. La main droite

de cette femme est appuyée sur une bouteille d’eau

de vie, et de la gauche elle tient un verre.

Hauteur: 7 po. 6 i. Largeur: 5 po. 3 î.

Décrit dans notre catalogue Vera® Partie sous le No.

6075.
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W. 15. Paysan avec une cruche
,
un chapeau

retroussé sur lequel est une pipe.

Demi -figure. Dans la droite du bas, on voit

d’une maniéré indistincte: H. F.

Hauteur: 3 po. 9 l
/2 1. Largeur: 3 po. 21.

Egalement décrit dans notre catalogue.

W. 16. Une Fille buvant avec une bouteille.

Demi-figure tournée à gauche. Sur la table, il

y a du pain, un couteau et une lampe qui brûle.

Dans la marge du bas on lit l’inscription suivante

en deux lignes: Je ne scay pas encore etc.

Hauteur: 8 po. 11 1., y compris la marge du bas de 6 S.

Largeur: 6 po. 6 l
/2 1» Pièce très -douteuse.

Egalement de'crit dans notre catalogue et dans celui

de M. Robert -Dumesnil.

b) PIÈCES GRAVEES A L’EAU FORTE.

W. 17. Le Bénédicité.

Bénissez au ?wm du Dieu etc. Avec le nom
du maître.

Largeur: 15 po. 4 1. Hauteur: 12 po. 4 I.

Décrit dans le catalogue Rigal sous ie No. 2, et dans

d'autres ouvrages.

Se trouve aussi dans la galerie de l'Archiduc Charles.

W. 18. La Déclaration d’amom\

Jean il est bien doux etc. Àve« le nom du
maître.

Hauteur: 11 po. 6 1. Largeur: 9 po. 3 I.

Décrit également dans l’ouvrage ci-dessus mentionné sous

leNo.3; se trouve aussi chez l’Archiduc Charles. Dans le cata-

logue de M. Robert- Dumesnil sont cités les états suivants:

I. Avant l’adresse.

II. Voir la remarque du III. état.

III. Avec l’adresse de Martel, à la place de celle du II
a®

état dont on voit encore les traces.
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W. 19. Le Docteur de Vitrine.

Àl besiet hy de pis etc . Avec le nom du maî-

tre et le millésime 1677.

Hauteur: 7 po. 4 I. Largeur: 6 po.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 12.

W. 20.

Deux fumeurs à une table; un paysan debout

parle à l’un des deux. Avec le nom du maître, et

le millésime 1695.

Hauteur: 6 po. 6 1., y compris la marge de 6 1. Lar-
geur: 4 po. 6 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 6,

et dans d’autres ouvrages.

W. 21. Le simple repas .

Prés d*une table, un paysan debout avec une ca-

lotte et deux autres avec des bonnets.

Avec le nom du maître, et le millésime 1695.

Hauteur: 7 po. 6 1., y compris la marge de 7 1. Lar-
geur: 4 po. 7 I.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 7,

ainsi que dans le catalogue de M. Robert -Dumesnil dans le-

quel sont cités deux états:

I. Avant le nom du maître, mais avec le millésime.

II. Décrit ci-dessus.

W. 22. Repas des trois commères.

Rien ne peut reveiller nos sens etc. Deux

des vieilles femmes sont assises et l’autre est debout.

Avec le nom du maître, et le millésime 1694. Pen-

dant du No. B. 7.

Hauteur: 6 po. 2 1. Largeur: 4 po. 6 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal, sous le No. 8.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.
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On connaît deux états de cette planche:

I. Décrit ci-dessus.

II. Avec l’addition suivante dans la marge du bas: A Pa-

ris chez Langlois sur le petit pont à la couppe d’or.

,
W. 23.

Jeune fille assise la tête appuyée sur le bras

droit; elle a une cruche à la main. Avec le nom du

maître, et le millésime 1694.

Hauteur: 4 po.
? y compris la marge de 4 1. Largeur:

2 po. 7 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal, sous le No. 11.

W. 24.

Les cinq femmes à la fenêtre dont l’une d’entre

elles fume.

Avec le nom du maître et le millésime 1694.

Pendant du No. B. 8.

Hauteur: 5 po. 5 1. Largeur: 3 po. 7. 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le

No. 13.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les contre- tailles dans le fond.

II. Avec ces contre -tailles au burin.

W. 25.

Un fumeur à table dans l’oreille duquel un pay-

san crie; derrière, une vieille debout. Demi -figures.

Avec le nom du maître; et le millésime 1695. (non

1697, comme le dit Rigal.)

Hauteur: 3 p. 1 I. Largeur: 2 p. 10 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 14.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.
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On connaît deux états de cette planche.

I. Décrit ci-dessus.

II. Avec des retouches au burin à différentes places.

W. 26 .

Un Fumeur debout avec un chapeau à plumes,

un pot et une pipe; à droite, un jeune garçon etc.

DemHigure. On lit: B beir de Mars (bière de

mars). Avec le nom du maître, et le millésime 1699.

Hauteur: 6 po. 2 1., y compris la marge de 8 1. Lar-
geur: 4 po. 4. 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 19.

Aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 27. Demifigure du Démocrite riant.

Ik lagh over de Sottigheyt etc . Dans la marge

du bas, on lit: Démocrite. Avec le nom du maî-

tre, et le millésime 1702.

Hauteur: 4 po. 4 1. Largeur: 2 po. 10 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 20.

Aussi chez l’Archiduc Charles.

W a 28. Demi-figure d'Héraclide.

Ik kryte over de Sottigheyt etc. Dans la marge

du bas, on lit: Héraclide. Avec le nom du maître.

Hauteur: 4 po. 41. Largeur: 2 po. 10 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 21.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles,

W. 29. Le Charlatan . Demifigure.

Avec le nom du maître et le millésime 1694.

Hauteur: 6 po. 8 1. Largeur: 4 po. 8 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 22.

Aussi chez l’Archiduc Charles.
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On connaît deux étais de celte planche:

I. Avant le ciel.

IL Planche finie, avec le ciel.

Dans le Livre universel des arts (Universal- Kunst-

bucli), éditée par l’Institut bibliographique de Hildbourghau-

sen il s’en trouve une copie.

W. 30.

La Vieille assise, avec une bouteille et un verre.

Demi-figure. Avec le nom du maître, et le millésime

1694.

Hauteur: 4 po. 1 1. Largeur: 2 po. 8 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 23.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 31.

Buste d’un homme vu de face, avec un mous-

tache courte et un chapeau.

Avec la marque du maître.

Hauteur: 3 po. Largeur: 2 po. 4 1.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 26,

et dans le catalogue de M. Robert- Dumesnil. Se trouve

aussi chez l’Archiduo Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I Avant la marque du maitre.

II Décrit ci - dessus.

W. 32.

Buste d’un homme ayant l’oeil droit de moins,

avec un bonnet.

Avec la marque du maître.

Hauteur: 2 po. 7 1. Largeur: 2 po.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 27,

et se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.
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W. 33.

Buste d’un garçon, vu de trois quarts tourné à

gauche. En haut, en caractères retournés, on lit:

Gheedts naer het leven met stèrek water ,• plus

bas, la marque du maître, et le millésime 1685.

Hauteur: 2 po. 8 1. Largeur: 2 po.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 28,

et se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 34.

Buste en profil d’un matelot, tourné à droite;

avec un chapeau, une pipe et criant. Avec le nom

du maître et le millésime 1694.

Hauteur: 2 po. 7 1. Largeur: 2 po.

Egalement décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 29.

et dans le catalogue de M. Robert -Dumesnil.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant des travaux ajoutés au chapeau, aux cheveux et

à l’habit.

II. Planche finie.

11 y a une copie de ce morceau, par le baron de T.

v. Thysebaert, avec la marque: F. T. et le millésime 1793.

Yoir M. Brulliot Dict. des Monogr. Tom. II. No. 880.

W. 35.

Buste d’une Vieille avec un bonnet et la bouche

ouverte; vue de trois quarts; avec la marque du

maître et le millésime 1694 en lettres retournées. De
forme ovale.

Hauteur: 3 po. Largeur: 2 po. 6 I.

On connaît deux états de cette planche:

I. Avant les contre -tailles sur les habits et sur les épaules.

IL Planche finie.
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Egalement décrit dans l’ouvrage ci-dessus mentionné

sous le No. 30, et dans le catalogue de M. Robert Du-

mesnil.

Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

W. 36. Le Fumeur attentif.

Composition de quatre demi- figures; le fumeur

est assis près d’une table ayant le bras droite accoudé,

et la pipe, et écoute ce qu’un paysan riant lui dit

à l’oreille etc. Avec le nom du maître et le millé-

sime 1695.

Hauteur: 3 po. 1 1. Largeur: 2 po. 10 1.

Décrit dans le catalogue de M. Robert Dumesnil pag.

63. No. L

W. 37.

Jeune femme assise et tenant une pipe de la

main gauche sur laquelle elle est appuyée. Vue

jusqu’aux genoux. Dans le fond, on voit encore deux

figures. Avec le nom du maître et le millésime 1697.

Hauteur: 5 po 3 1., y compiis la marge de 6 1. Lar-
geur: 3 po. 7 1.

Egalement décrit dans le catalogue ci- dessus cité, pag.

63, sous le No. II.

W. 38. Le Toast.

Trois paysans et une femme sont assis auprès

du feu dans une chambre. Les deux paysans de

droite, tiennent leurs verres élevés et paraissent boire

à la santé d’une autre personne qui est assise à gau-

che et chante: la femme assise à côté de ce dernier

à le bras droit autour de son cou. A droite, on lit*

N. v. Haeften fecit

;

le nom du maître est répété
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sur un tonneau où un paysau est assis
;

il y a aussi

un millésime mais indistinct.

Hauteur: 5 po. 4 1. Largeur: 5 po. 1 L

W. 39. Portrait du baron de FEmpire Joan
Frideric Karg .

S, /{. J. Liber Haro de Bebenburg . etc . etc.

Demi-figure tournée à gauche, avec perruque et

manteau. Avec la lettre ci-dessus mentionnée, les

armoiries, etc. dans la marge du bas, ainsi que le

nom du maître, et le millésime 1709.

Hauteur: 11 po. 7 1. , y compris la marge. Largeur:

8 po. 3 1.

Cette pièce est décrite dans le catalogue Rigal sous

le No. 25. Se trouve aussi chez l’Archiduc Charles.

L. de Deyster.

\ Æ
B. I. Agar fuyant dans le désert,

11 y a des épreuves modernes de ce morceau meme
sur papier de la Chine, lesquelles sont sèches et communes;

la planche existe encore à Vienne.

B. 2. Agar engagée par Fange a retourne

r

che% sa maîtresse .

De ce morceau aussi, il y a des épreuves modernes qui

sont sèches et communes.

B. 5. Marie Madeleine .

Il en existe également des épreuves modernes qui sont

dans le meme état que ci-dessus.



L. de DEYSTER. 331

B. 0. Les deux Amours .

De même que ci-dessus.

B. 8. La Fontaine

.

De connaisseurs nous ont confirme que l’opinion deM.

Bartscii est juste sur l’authenticité de ce morceau dont le

travail à la pointe diffère de celui des autres morceaux du

!

maître. Toutefois l’on doit prendre en considération que

!
la pièce porte le millésime 1666, date par conséquent trop

; ancienne, puisque le maître aurait du l’exécuter dans sa

dixième année.

M •

W. 9. Le Sacrifice de Noé apres le déluge.

Composition de huit figures. Dans la marge

du bas on lit: AEdiJicavit Noe Altare Domi-
no etc.

Avec le nom du maître.
Largeur: 13 po. 6 1. Hauteur: 10 po. 8 1.

Décrit dans le catalogue Rigal, sous le No. 9 et au-

tres ouvrages; aussi chez l’Archiduc Charles.

Ce morceau est le pendant du suivant.

W. 10. Le meurtre d'Abel par Cain.

De la même grandeur que le précédent; et pro-

bablement aussi avec une inscription, et le nom du

maître.

W. 11.

Aaron fait fondre les vases pour en faire le veau

d’or. Egalement de la grandeur du précédent et

j
I

probablement avec une inscription, et le nom du

! maître.

Les pièces ci-dessus mentionnées se trouvent dans le catalogue
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delà collection du comte Clément Wencesîaus de Renesse-Breit-

bacb. Bruxelles. 1835, et paraissent être presque uniques.

W. 12. Saint- Jérome,

Avec l’inscription: Hironimus L. de Deyster

fecit.

W. 13. Sainte-Madeleine dans le désert.

Elle est assise devant un crucifix, le bras droit

appuyé, et la main gauche posée sur une tête de

mort; on voit deux anges dans la droite du haut.

Hauteur: 13 po. 6 1. Largeur: 10 po. 6 1.

Décrit dans le catalogue Paignon - Dijonval, et autres

ouvrages.

W. 14.

Jeune homme sur un rocher au bord de la mer;

il porte un vêtement flottant et fuit un monstre ma-

rin, qui se voit à gauche.

Hauteur: 4 po. Largeur: 3 po. 4 1.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No.
; 10, aussi

chez FArchiduc Charles.

La grande rareté de ces pièces non -décrites ainsi que

celles, B. Nos. 3, 4, 7 et 8, peut avoir son origine dans

la perte de plusieurs planches qui se trouvaient sur des

vaisseaux naufragés. Et parmi le nombre de ces planches

perdues dans la mer, peuvent bien avoir été celles gravées

en manière noire que Descamps mentionne. Voir Galerie

des Artistes Brugeois, par M. O. Delepierre. Bruges 1840.

pag. 58.
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G. Bu Sart.

Æ
a) PIÈCES GRAVÉES A L’EAU FORTE.

B. 1. Les Crieurs,

On connaît trois états de cette planche:

I. Peu fini; avant le nom du maître*

IL Décrit par Bartsch.

111. La planche rognée en ovale. Dans la droite du bas*

on lit: Cor Du Sa .

B. 2. Un homme faisant la figue.

Cette pièce très -rare n
5

est pas de C. Du Sart, mais

de G, Schalken .

Il y en a une copie dans le Fac-Similés of Painters

Etchings de Walker.

B* 8. Le Joueur de violon debout.

Il y en a des contre-épreuves qui sont également très-

rares.

B. 10. Le Cocu,

Il y en a également des contre - épreuves qui sont

aussi très -rares.

B. 12. La Ventouse .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre dans la marge du bas: Extrême-

ment rare.

IL Avant l’adresse de J. Gole.

III. Décrit par Bartsch.

IV. Les épreuves de cet état ont été édités par Basan;

depuis lors, la planche a encore été plus usée, et les

épreuves en sont communes. On donne souvent les meil-
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leu tps épreuves de cet état pour des épreuves avant

l’adresse; il faut se tenir en garde contre cette trom-

perie.

B. 13. Le Chirurgien de village .

On connaît quatre états de cette planche:

I. Avant la lettre dans la marge du bas. Estrêmement
rare.

II. Avant l’adresse de J. Gole.

III. Décrit par Bartsch.

IV. L’adresse effacée etc. comme ci-dessus No. 12.

B. 14. Ije Cordonnier renommé.

On connaît quatre états de cette planche:

I. Comme ci-dessus.

If- item.

III. Décrit par Bartsch.

IV. Comme ci-dessus.

B. 15. [je Joueur de violon assis .

On connaît trois états de cette planche;

I. Epreuves à l’eau forte pure. Presque unique.

II. Epreuve finie, mais avant les travaux au berceau*

Très-rare.

III. Epreuve ordinaire, avec les travaux au berceau. On
voit d’autant mieux les travaux au berceau, si les épreu-

ves de cet état sont plus antérieures; si elles sont plus

postérieures, on n’en voit plus que les traces, comme par

exemple, dans les épreuves modernes qui sont tout-à-

fait communes, car la planche existe encore à l’heure

qu’il est. Il n’est pas difficile aux connaisseurs à les dis-

tinguer des épreuves du Ild état.

B. 16. La Fête de village .

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve à l’eau forte pure; moins finie que l’état sui-

vant. Presque unique et presque aussi belle que le dessin

original qui se trouve maintenant dans la galerie de

l’Archiduc Charles.
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II. Epreuve finie.

Basan possédait Ja planche, et ses épreuves sont en»

core bonnes, en comparaison des épreuves modernes que

Ton tire de la planche qui existe encore.

b) PIÈCES GRAVÉES EN MANIÈRE NOIRE.

B. 19. Le Barbier .

Il y a des copies de ce morceau par J. Gole et par

P. Schenk lesquelles portent chacune le nom de leur auteur.

Par exception, nous les citons ici, et surtout la première, parc»

qu’il pourrait bien se faire que des épreuves avant la lettre

de cette pièce comme diverses autres estampes de Gole puissent être

prises pour des pièces non décrites de DuSart; car J. Gole a livré

des pièces en manière noire qui sont à peine inférieures eri

beauté à celles de C. Du Sait. Voir par exemple, les cinq

sens représentés par des paysans, d’après J. Steen.

Du reste
,

J. Goîe était très -lié avec Du Sait et a

achevé en partie, les planches restées inachevées de ce der-

nier; il les débitait, etc.

B. 20 a 31. LES DOUZE MOIS ETC. INVENTÉS
ET GRAVÉS PAR C. DUSART ET TERMINES PAR

J. GOLE.
SUITE DE DOUZE ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Epreuves d essai; avant Ja lettre.

Le catalogue Rigal en décrit quelques-unes. On con-

naît aussi des épreuves de couleur d’ombre de cet état les-

quelles sont encore plus rares et plus précieuses.

IL Décrit par Bartscb.

B. 32 à 37. FÊTES PUBLIQUES A L’OCCASION
DE LA PRISE DE NAMUR PAR GUILLAUME III ROI

D’ANGLETERRE LE 2 SEPTEMBRE 1695.

SUITE DE SEPT ESTAMPES.

On connaît deux états de ces planches.
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I. Epreuves d’essai; avant la lettre. Très ^ rare.

II. Décrit par Bartscb.

Une septième pièce appartient encore à cette suite:

Voir ci -dessous. No. 42.

B. 38. Le Pédicure ou Péxtirpeur de cors .

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai; avant la lettre. Décrit exactement

dans le catalogue Rigal.

II. Décrit par Bartsch.

B. 39. UArlequin.

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai; avant la lettre.

II. Décrit par Bartsch.

B. 40. La Lotterie de Grottenbroeck.

On connaît trois états de cette planche:

I. Première épreuve d’essai; avant la lettre. Avec des

ornements sur la théière et avant les maisons de la

dioite du fond.

Décrit dans le catalogue Rigal.

IL Seconde épreuve d’essai; également avant la lettre. Ega-

lement décrit dans le même ouvrage.

III. Décrit par Bartsch.

B. 41. Nous Sommes Sept ( Caricature poli-

tique.)

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai; avant la lettre.

IL Décrit par Bartsch.

Déjà, au sujet de ce morceau, qui est marqué: C. Dusar

inv. J. Gole exc., s’élèvent des doutes si J. Goie n’a

pas déjà contribué à son exécution. Voir la remarque

ci-dessus No. 18. Cependant, il pourrait bien y avoir

une copie de cette pièce, du même côté que roriginal.
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JB*

PIÈCES EN MANIÈRE NOIRE.

W. 42. Un Indien dansant avec sa maîtresse .

Dans le fond, on voit la mer et des vaisseaux

On lit dans la marge du bas, l’inscription suivante:

Gelyk van aart
?

is wel gepaart. C. Dasart
inv . J\ Gole exc. Âmstelodami cum Privi-

legio.
Hauteur: 9 po. 3 1. Largeur: 6 pQ. 7 1., y compris la

marge du bas.

Cette pièce appartient à la suite B. No. 32 à 37.

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai; avant la lettre, et avant les vaisseaux.

II. Décrit ci-dessus.

W. 43 à 46. LES QUATRE AGES DE LA VIE HU-

MAINE.
SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Riches compositions dans le goût de J. Steen;

suite de quatre pièces sans numéros. Avec des inscrip-

tions en français; le nom du maître, et l’adresse de

J. Gole.

Hauteur: 9 po. 4 1., y compris la marge de 7 I. Lar-
geur: 6 po. 9 1.

Décrit dans le catalogue Rigal et autres.

Egalement chez l’Archiduc Charles.

On connaît trois états de ces planches:

I. Epreuves d’essai
;

avant la lettre etc.

IL Avec le nom du maître et l’adresse. Mais avant les

inscriptions ou les vers français qui sont en bas.

III. Avec la lettre, etc.

Deux pièces du IL état déterminèrent Bruîliot dans sa

Table gén. pag. 581, à décrire deux pièces comme in-

connues à Bartsch et Rigal, tandis qu’elles ne sont que

les troisième et quatrième pièces des quatre Ages ci -des-

sus mentionnés.

15
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W. 47. Une Femme assise auprès d'une table

ronde .

Un paysan à droite lui parle de son martyre

amoureux en lui pressant la main droite. Demi-figures.

Dans la gauche de la marge du bas, on lit: Corn .

Dusart fccit 1685.
Hauteur: 6 po. 10 J., y compris la marge de 7 1. Lar-

geur: 5 po. 2 1.

Ou connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai avant la lettre. Presque unique.

II. Décrit ci-dessus.

Décrit dans le catalogue Rigal, sous le No. 47 et

dans le catalogue du baron van Coehoorn; aussi chez

l’Archiduc Charles.

W. 48. La Chercheuse de puces

.

Demi-figure d’une femmedebout près d’une table,

la poitrine découverte et cherchant une puce; à droite,

une lampe.

De forme ovale; les angles sont ombrés.

Hauteur: 7 po. 1 1., y compris la marge de 1 po. 2 1.

Largeur: 3 po. 2 h

Ce morceau est presque le plus rare du maître.

Décrit dans le catalogue Rigal sous le No. 46. Se

trouve à présent chez PArchiduc Charles.

On connaît deux états de cette planche:

I. Epreuve d’essai. Presque unique.

II. Planche finie.

B. 49. Paysan qui rit

.

Vu du profil et assis tenant une pipe de la main

droite. Le bras gauche est appuyé sur le dossier

de la chaise. Il regarde vers la gauche du haut

où se trouve l’inscription suivante : Corn, du

Sart fe.
Hauteur: 7 po. Largeur: 5 po. 5 I.
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Pendant du No. B. 17. C’est un des plus beaux mor-

ceaux du maître.

W. 50 à 54. LES CINQ SENS.

SUITE DE CINQ ESTAMPES.

La première pièce porte l’inscription suivante:

T'Gesigt. O qualis faciès etc.; La seconde,

T'Gehoor. Canoro jncipiat etc . etc. Avec la

marque du maître: C. D. fecit.

Hauteur: 8 po. 7 à 8 1. Largeur: 6 po. 7 à 11 1.

Décrit par Brulliot dans Je Dict. des Monogr., Tom.

II. pag. 45 sous le No. 364, Egalement décrit dans le

catalogue de N. Marcus. Amsterdam 1770, sous le No.

2214.

W. 55 et 56. Deux estampes.

Demi -figures d’un paysan tenant une pipe à la main,

et d’une paysanne avec la bouteille à l’eau de vie.

Dans la marge du haut, on lit: C. Dusart fecit.

Deux petites pièces en hauteur. Décrit dans le cata-

logue de N. Marcus et dans celui de van Coehoorn.

Ces pièces paraissant être presque uniques.

W. 57 à 60. DES MOINES, DES FEMMES ET DES
FILLES,

SUITE DE QUATRE ESTAMPES.

Pièces de petite forme ronde. Sur l’une des pièces,

on lit daus le haut: Monachus in claustro, non valet ava

duo\ et en bas, les vers suivants: Les Moines dans leur

couvent au lieu de songer à sa gloire ne pensent quà
fumer et boire ou à bâtir sur le devant. Il est possible

que toutes ces pièces portent de pareilles inscriptions.

Dans le célèbres collections de M.N. Marcus, et Dus-

sen d’où nous avons tiré cette citation, il y avait trois piè-

ces de cette suite qui étaient des épreuves avant la lettre.

15 *



340 C, du SART.

Il se peut que Pune ou l’autre des pièces représentant

des scènes lascives de moines, lesquelles sont citées dans

notre catalogue VIème Partie, sous le No. 7411 et 7412,
appartiennent à cette suite. La représentation de ces scènes

fut occasionnée par les Français contre la lascivité desquels

on cherchait alors à se préserver en Hollande. Ces der-

nières pièces sont peut être également de forme ronde.

Diamètre: 5 po. 2 à 3 1. mais les planches de ces

pièces sont carrées, avant de 4) po. 11 1. à 7 po. 3 1.

de hauteur.

Nous terminerons en mentionnant encore une suite à

laquelle C. Du Sart pourrait bien avoir pris part d’une ma-

nière ou d’une autre; savoir, les ouvrages célèbres des por-

traits satyriques portant le titre suivant: Les Héros de lot.

Liguent: Le Renversement de la morale chrétienne par les

désordres du monachisme. Les éditions originales avec les

gravures en manière noire, et de forme ronde, ont paru en

Hollande dans les derniers dix ans du dix- septième siècle.

Voiries bibliographes, particulièrement Brunet, Manuel

du libraire, ainsi que le catalogue de M. Paignon- Dijonval

sous le No. 5499.

Dans ces ouvrages sont énumérés le héros de la

révocation de Pédit de Nantes, Louis XIV
;

sa maîtresse,

Madame de Maintenon et le beau clergé d’alors, etc. qui

ont contribué à cet acte, lesquels sont apostrophés de:

Infâmes courtisans, lâches persécuteurs, dans la Réponse des

Réfugiés aux Persécuteurs, qui se trouve à la fin du pre-

mier ouvrage ci-dessus mentionné.

Nous présumons que J. Gole, C.Du Sart et P. Picart

ont gravé ces pièces en manière noire et que J. Gole les

a éditées.

On ne peut nier qu’il n’y ait encore quelques pièces

en manière noire, par C. Du Sart. Toutefois les catalogues

hollandais des célèbres collections de N. Marcus, de v. d.

Dussen, de van Coehoorn mentionnent ces pièces présumées

d’une manière trop indéterminée. Le Peintre-Graveur de

M. Bartsch n’avait pas encore paru alors; et Pon sait com-
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bien il est peu sûr si Ton se fonde sur d’anciens catalogues;

parce qu’ils se contredisent souvent Dans le catalogue

de M. Marcus, par exemple une pièce est citée comme C.

DuSart tandis que, dans celui de Coehoorn, la meme pièce,

n’est mentionné que comme gravée par J. Gole d’après le

dessin de DuSart
On ne doit, par conséquent, compléter ces citations

qu’après avoir vu les pièces de ses propres yeux, 0e qui

se fera avec le temps. Nous renvoyons encore nos lecteurs

à notre remarque B. No. 18.

Nous ajoutons encore plusieurs pièces que feu M.

Recbberger a incorporées à l’oeuvre de C. Du Sart, dans

la galerie de l’Archiduc Charles.

d) La Famille de paysans .

Dans le milieu d’une misérable chambre, à gauche est

assis, un paysan vu de face; et à côté de lui, sa femme

vue de profil ayant un enfant à la mamelle. Le paysan

tient une cruche de la main droite, et de la gauche, un

Terre rempli d’une boisson de couleur foncée. Dans le

fond, entre l’homme et la femme, on voit un escalier en

bois conduisant à une porte ouverte.

Hauteur: 7 po. 2 1. Largeur: 5 po. 9 1.

6) Le Lecteur .

On voit un paysan couvert d’un chapeau élevé; il est

assis à gauche, près d’une table, tenant un feuille in-folio

sur laquelle il lit en riant et tient une pipe à la main.

A sa gauche, on voit un autre paysan avec une calotte

basse, lequel ouvre une grande bouche comme s’il criait,

et se penche près de celui qui lit. L’espace destiné à

l’inscription, a 3 1. de Largeur:

Hauteur: 4 po. 6 I. Largeur: 3 po. 11 I.

c) La joyeuse Société.

A droite, autour d’uu table ronde sur laquelle est un

jambon, on voit rassemblée une société de six personnes
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riant, parmi lesquelles se trouve sur le devant un homme
couvert d’une coiffure blanche en forme de couronne

;
cet

homme boit dans un grand verre semblable à un tube, à

sa droite on voit une femme ayant un petit garçon sur les

genoux lequel pisse contre un chien qui, les pieds de de-

vant appuyés sur une lanterre, cherche à lécher l’urine.

L’espace destiné à l’inscription, a 10 h de Largeur.

Hauteur: 10 po. Largeur: 7 po. 3 1.

d
)

Représentation satyrique .

On voit un homme épais ressemblant à un crieur de

nuit, ayant un cor pendu au côté; il tient élevé dans la main

droite, une espèce de bouteille longue laquelle est attachée

à un bâton, pendant que de la gauche, il paraît en allumer

le contenu. A gauche, on voit un garçon riant, et tenant

des deux mains une torche qui donne une grande flamme;

a droite, sont deux autres garçons dont l’un desquels tient

à la main, trois seringues. Avec l’inscription suivante:

Victoria puhlica,
et au dessous, deux vers coupés, chacun

de quatre lignes: Als de vuurpyl - bewaard. À. Bogaart .

A gauche, on lit: C. Dusart inv. J. Gole Exc . Amstelo-

dami. A droite: Cum privilegio Ord, Holl. et West-

Frisiae.

Hauteur: 9 po. 1 1. Largeur: 6 po. 8 1.

e
)

Une seconde Représentation satyrique.

On voit un tambour ivre, avec un chapeau à larges

bords orné de plumes et d’une rose; il tient un grand po-

cal de la main droite dans lequel se trouvent quelques fruits,

et de la main gauche, il tient une torche, comme celle du

garçon de la pièce précédente; il a une caisse au côté. On
lit l’inscription suivante dans la marge du bas : Cereris

Bachique avnicus

;

et au-dessous, deux vers coupés chacun

en trois lignes: Ick lach - Wiljam zwicht. A. Bogaarty

ensuite une ligne, et un vers coupé en une ligne. Ik drink

— Britanje,
et encore au-dessous, on lit: C. Dusart inv .
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J Gole Excudit. Amstelodami cum Privilegio Ord. Holl.

et West -Frisiae.

Hauteur: 9 po. 9 I. Largeur: 7 po. 2 I.

i\ y

f) Le Couple chanteur.

On voit une femme assise sur un banc et chantant

sur une feuille, ainsi qu’un paysan qui est debout derrière

elle, et lequel a une flûte attachée sur son bonnet pointu.

A droite on voit aussi un homme âgé avec barbe; il joue

de la musette et a le chapeau enfoncé sur les veux. On
lit l’inscription suivante dans la marge du bas: Canoro

j

încipiat purrire choro . Iuvenal. 11. Sal.

Hauteur : 9 po. 2 1. Largeur: 6 po. 10 1.

I g) L’Homme ivre.

On voit un homme qui vomit. Un garçon lui relève

la partie postérieure de sa chemise en se pinçant le nez.

Un paysan qui a deux chapeaux l’un sur l’autre, soutient

l’homme ivre. Une femme pleurant et un cochon complè-

tent le groupe.

h) La Pâtissière.

Dans le milieu de la composition, devant le foyer, on

voit une femme donnant un gâteau à un homme caricaturé

qui à une grande corbeille sur la tête
5

dans le haut, on

voit une grande lanterne.

Hauteur: 9 po. 4 1. Largeur: 6 po. 9. 1.

i) Le Couple amoureux .

On voit un paysan avec un chapeau pointu orné de

deux plumes; il tire entre ses jambes, une fille qui est de-

bout devant lui à gauche. On lit l’inscription: Meester

Joris met syn Anna .

Hauteur: 8 po. 10 1. Largeur: 6 po. 9 1.

h) La Barrière .

On voit une femme rasant un homme âgé. Elle a la
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jambe gauche pose'e sur la jambe droite de l’homme laquelle

est étendue sur un banc. Cà et là, dans la chambre, on

voit des ustensiles d’apothicaire. On lit l’inscription sui-

vante dans la marge du bas: De Man most Barbiercn.
Hauteur: 9 po. 5 I. Largeur: 6 po. 5 1.

I

)

Le Barbier.

On voit un jeune paysan assis à côté d’une petite table

couverte de bouteilles et de casserolles, et est rasé par

un homme âgé, qui est debout à sa gauche et ayant une

espèce de capuchon sur la tête.

Hauteur: 9 po. 5 I. Largeur: 6 po. 10 1.

m) Les deux Musiciens.

On voit à droite, une jeune homme assis; jouant du

luth et chantant. A gauche, ou voit un homme âgé jouant

de la musette.

Hauteur: 7 p. 7 1. Largeur: 6 p. 7 I.

n) La Patineuse.

On voit de face sur le premier plan une grosse femme bien

habillée, et patinant sur la glace, le bras droit appuyé sur

le côté, et tenant de la main gauche, un manchon blanc.

Dans le fond, on voit encore cinq personnes sur la glace.

Hauteur: 9 po. 3 1. Largeur: 6 po. 6 1.

o) La Patineur.

Sur le premier plan, on voit un homme, couvert d’un

large chapeau patinant sur la glace. 11 tient sa main gauche

avec une pipe, au-dessus de la tête, et tient un croc de

la droite.

Pendant du morceau précédent, et de la même gran-

deur.

p)

La Belle contente.

Dans un rond, on voit de face une fille en demi -ligure
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tenant une bourse de la main gauche au-dessus de sa tête;

et de la droite, une plume d’autruche. On lit Inscription

suivante dans la marge du bas: La drolesse contante.

Hauteur: 9 po. Largeur: 6 po. 2 1.

q) Le Buveur content.

On voit de face, un homme en demi -figure tenant en

l’air de la main droite, un grand Pocal. On lit l’inscription

suivante dans la marge du bas: C’est -tout son coeur.

Pendant du morceau précédent, et de la même gran-

deur.

r) Le Fumeur.

Dans un rond, un paysan vu de face et assis les jam-

bes écartées laisse sortir la fumée de sa bouche en l’ouvrant.

Il tient une blague à tabac de la main gauche, et de la

droite, une pipe.

Hauteur: 8 po. 7 I. Largeur: 6 po. 10 1.

5
)

La Buveuse.

Dans un rond, on voit une paysanne assise sur une

chaise tenant une cruche de la main droite, et un verre de

la gauche. Elle regarde dans la cruche d’un air rusé.

Hauteur: 9 po. 3 1. Largeur: 6 po. 7 1.

P. Rysbraeck.
B. 1 à 6. SUITE DE SIX PAYSAGES.

On connaît deux états de ces planches:

I. Avant la lettre, c’est-à-dire avant le nom du maître

dans les marges du bas.

IL Décrit par Bartsch.
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